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quelconque  but  commercial. 

+  Ne  pas  procéder  à  des  requêtes  automatisées  N'envoyez  aucune  requête  automatisée  quelle  qu'elle  soit  au  système  Google.  Si  vous  effectuez 
des  recherches  concernant  les  logiciels  de  traduction,  la  reconnaissance  optique  de  caractères  ou  tout  autre  domaine  nécessitant  de  disposer 
d'importantes  quantités  de  texte,  n'hésitez  pas  à  nous  contacter  Nous  encourageons  pour  la  réalisation  de  ce  type  de  travaux  l'utilisation  des 
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QVÂISJÈia  BMSMHCBJBMBm  l  ANIMAUX  AATONNÉS. 

ÉGHINODERMES. 


Après  a^oir  passé  en  revue,  dans  notre  Paléontologie  fran- 
çaise^ tomes  les  classes  du  troisième  embranchemeni  des  êtres, 
les  animaux  molb$sque$^  nous  arrivons  enfin  au  quatrième  et 
dernier,  celui  des  animaus  roj-onnéê.  Chez  ces  derniers,  la  sy- 
métrie paire  disparaît  peu  à  peu  pour  être  remplacée  par  une 
symétrie  rayonnante  autour  d'un  point  central,  ce  qui  les  a 
fait  désigner  comme  animaux  rajonnè$.  Cependant  nous  di- 
rons que  ce  rayonnement  est  plutôt  apparent  que  réel,  au 
moins  pour  quelques  classes.  En  effet,  dans  certains  Échino- 
dermes,  on  trouve  cuncore  une  forme  allongée  qui  montre, 
comme  pour  les  animaux  mollusques,  des  parties  antérieures 
et  postérieures,  et  même  des  parties  qu'on  peut  diviser  par 
paires ,  en  régions  droites  et  gauches.  D'autres  animaux 

rayonnes,  les  Aealèphes  et  les  26opkyUê^  ne  montrent  plus  de 
VI.  1 
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pariies  anlérieures  et  postérieures^  ni  départies  paires»  mais 
un  rayonnement  régulier  de  Tensemble  autour  d'un  centre 
comaiiin,  ioffrâgn  dus  dhrisions  par  irUs,  pan  qumi^  par  ^019, 

« 

par  sisj  par  huit  et  par  dîr.  Ce  sont  certainement  les  aimnaiii 
rayonnes  par  excellenoe  ;  ci^  d'antrot  êtres ^  cfassésdans  la 
même  série,  tels  que  les  FaraminifireSy  les  InfusùWêê  ec  les 
Amorph»90Qireêy  n'offrent  réellement  plus  de  formes  rayon- 
nantes. Chez  lés  Foraminifire9j  a?ec  des  animaux  d'une  sim- 
plicité extrême  et  d'une  orgfanisalion  des  plus  inférieures) 
noas  Toyoas  des  coquilles  9  syttjécriqnes  ou  noih  d^uae  par- 
faite régularité,  et  qui,  par  leur  diverûté  de  formes,  dans  un 
ordre  parfait  de  toutes  les  pariies,  les  font  réellement  con- 
traster avec  lenr  organisation.  Chez  les  Amorphmsê^èt  ^ 
nous  ne  trouvons  plus  de  formes  régulières;  plasderayon- 
nemant  des  parties  animales  ni  des  parties  solides  ç  il  nY  ^ 
même  plus  de  mouvemept  dppar^i^t ,.  et  leur  inertie  est  telle 
que  longtemps  on  les  a  classés  plutôt  parmi  les  végétaux  que 
parmi  les  animaux.  Ces  diff^enees  si  grandes  antre  les 
êtres  de  la  grande  division  des  «ûmaux  rayonnes,  les  a  fpn 
diviser  ainsi  qu'il  sait. 
1<*  division.  ZooPHTTBSRATONaÊs^  contenant  les  classes  des 

pjohinodermei,  des  Acalèphe9  et  des  Zoopkyus^  oi^  la  forme 
rayonnée  est  la  plus  constante  et  la  plus  régulière.  Ce  sont 
aussi  les  plus  parfaits  par  leur  organisation  et  la  forme  de 
leurs  parties  solides  qui  nous  intéressent  particuiièrenient. 

2*  division.  Zoophttbs  <slobdlbux  ,  contenant  les  classeji 
des  Foraminifèreêy  des  Infusoires  et  des  Amorpkoxoaireê^  ou 
Éponges ,  où  Tonne  trouve  plus  qu'accidentellement  la  forme 
rayonnée ,  et  où  la  partie  charnue  comme  la  partie  solide 
ne  présentent  que  des  formes  plus  ou  moins  régulières  dans 
un  sens  pair,  ou  des  masses  amorphes. 


i'*  SmnOR.  ZOOPHTTIS  BATOimfl. 

£«es  aiiorancta  pçde  éâxismn^  offrant  des  -earaetir^ 

diSârattieis  trèsHtranchéB^  il  eat,  pour  ainsi  dire,  fmpqssi 

ble  4e  tracer,  d'imemaniàre  générale  leun  limites  réel- 

les^i  Goiane  juins  venons  de  le  dure,  ib  o&ent  pwrtnnt 

le  idw  sQftY^,^sQit  ism  leur  ensemble,  soît  dans  leurs 

parties.  i^omposMlss,.  ebaranes  on  testaoées,  des  organes 

rayoniunis*  antonr  4*110;  ofntre  çamniun.  On  retronve  en- 

eom«hen:ettx,|>aq»ilesjdus|)4tt*faits,on0l»o^     et  nn  anns 

distineis«f  et  dès  lors  un  véritable,  caaal  intestinal.  Chez  d'an- 

tre«,  et.«'ett  le.  plus  grand  nwibre,  il  n>  a  qn'une  boacbe; 

les  alosMts  étant  d^érés  dans  des  régions  spéciales.  Les 

ans  logent  vagnepi^nt  da^as  lea  mers,  quelques  autres  sMt 

libres  et  rampent  sur  le  ^l  m  mofm  dWganes  lonomoteurs 

spéeiauL ,  masa^  plttS«ncQpe,iQQt  fixés  an  sol  par  leur  propre 

sttfastanoe  (éguBsentaîm  on  te^taeée*  On  trouve  chez  enx  la 

Tîe  iodindQelie  sépiirée,  on  la  vie  commune  conqioséed'jndi- 

vitongeégés?et  souvent  Iràs^dififeiles  à  isoler  par  l'annJyse. 

Les  uns  n'ont  aucun  squelette  testacé  et  n'ont  pas  laissé  de 

ropréeentants  dans  les  couebes  terrestres,  tandis  que  les  au- 

tifmiint;ileeip^iii##  testacéAs  aolide%8tt^lesqttdlte viennent 

s'attacher  Jias;di#*ent0.  organes,  internes  ^t  enternen.  Oeun-* 

ciinamNN^btoi^d«nombi;euses  transq  d6ietK»jeiisienG«<bmn 

teaa  insigest  d»  mflpde  géotqgicptti.  I^irim.les  nnsi  ehaqnn 

anênal  «si  pourvu  miérlMrmnant  demabrenses  plaques  mi 

|)etiten.pîépesi>iQidtîpIeSf  régnUèi^»qtulDriaimit  meqnetetsn 

eiuerne.  Gbea  d'autres,  an  coatoaire,  les  4^ities  eeUdes  eeng 

imeraes,  fiarmées  d'une  seule  çïèoB  oalcaîro^  d'autant  ptas 

velnminense  qu'elle  se  compose  d'un  plue  i^and  nombm 

d'animaux  agrégés,  représentant  néanmoins  nn   eessnU« 

régulier. 


.  «  Animaux  moij^.^  .pre^qa^i^^ioew 
ppurvas  d'or^nw^s  .d^  ,loçQi99fi](>il^  qttfc 

1?$  'inj^«  Pc^  de  pai^ie3  tès^acéet  îo« 

icônes,  {Ixi$jtei)Cj^i9;i;liyidiieUeit$ol^^^     .  4c«JUkraK«>: 

.  tfîguini^pi^  xifi  pfii*  d^  parUiM  t99t$Nié6s 

d'iadj^idvs  diistli^ 

/:  !*♦  clteafe;  îjea  ÉcttiïifowiaiBs. 
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..  Ce  soat  des  animaux  libres  ou  fixes.  Libres,  ils  sont  disiKH 
ses  pour  lareptation,  ei  leur  çorps^  très-?arié  de  forme,  est 
souvent  couvert  extérieurement  d^une  enveloppe  t^umen* 
Iftire,  charnue  ou  testacée»  armée  ou  non  de  baguettes  ou 
d*épines ,  ce  qui  leur  a  valu  le  nom  d'Écbinodermes.  Des 
pores  disposés  en  lignes  régulières  donnent  issue  à  des  ten- 
tacules terminés  par  des  ventouses  cbamues.  Lorsque  ces 
animaux  sont  fixes,  ils  sont  portés  par  im  long  pédoncule, 
ils  ont  presque  tous  une  boucbe  et  un  anus  distincts,  et  sur- 
tout très-éloignés  et  à  Fopposé  Tun  de  Taotre.  D'autres  fots> 
ils  ne  présentent  qu'une  ouverture  buccale. 
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L^eti^eloppe  «eHde  dH  Écbiiiodermes;  d^est  point  simple* 
ment  une  prodaction  des  téguments  qui  entooré  la  masse 
générale  da  corps  :  ifeat,  an  contratre,  comme  Ta  pensé 
M.Agassâ,  une  cbàrpëtitè  solide,  tî^ès-compliquée  et  intime- 
ment 4tél^  Ir'ious  les  principiâto  orgdtiës.Xes  pièces' des  mâ- 
choires, lorsqu'elles  éiî^teiit ,  sont  ar^uMes  avec  ce  test. 
Uanus,  lorsqu'il  eilsféVèsi  entëùré  de  plaques  spéciales.  Les 
baguettes  s'articulent  directement  avec  cette  enveloppe  tes- 
tacée  externe.  Toutes^  lies  parties  organiques'  internes  sont 
fixées  aux  parties  sôiides  et  ies  modifient,  tes  ovaires  ont 
extérieurement  leurs   p1ai|oes  particulières.  Les  yeux  ont 
aussi  les  leurs.  Ainsi  donc,  sans  aucun  doute,  lé  test  ou  Ten- 
ve\d|^|^é\è3tacée  extérieure,  dépend  de  f  organisation  géné- 
rale, et  en  est  uiie  partie  intégrante  et  essentielle,  qae  cette 
enveloppe  soit  formée  de  pièces  disjointes  où  immédiatement 
réunies  en  un  sent  tout.' lé  m<Ând^e  déliait  de  structure  de  ces 
parties  solides  téstacéés  à ,  eti  résuibé/cliez  ces  êtres,  une 
immense  importanëè  q\ie  l^kiisityse  démontrera  dans  fétude 
partielle  de  ces  singuliers  animaux;  et  qui  kérvtra  toujours  à 
nous  iaire  retrouver  dans  les  genres  et  les  espèces  perdus, 
tons  les  caractères  de  Tétre  vivant. 

Les  Boîoihurieê  ont  une  forme  allongée,  dès  lors  elles  mon- 
trent 'des  régions  antérieures,  postérieures  et  latérales.  Cer- 
tains Eehinôidèa  offrent,  encore  la  méràe  disposition  très- 
apparente.  On  petit  méNne  dire  qu'avec' dii  soin  on  retrouve 
ces  parties  jusque  dans  les  genres  de  Tapparence  rayonnante 
la  plus  régulière;  comme  chez  les Cidaris  et  les  Oursins. Cette 
disposition  vient  cependant  se  perdre  chez  les  Asteroidea  et 
les  Crinoidea^  où  la  forme  rayonnée  domine  complètement  la 
forme  paire  et  la  fait  entièrement  disparaître  soiis  une  foule 
de  modifications  de  plaques  testacées  et  des  différents  or- 
ganes. 
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Les  Échinoderme^;  pffrent^par  leurSj  parties  tostacées  très- 
multipl^y,  .9H^  ^  conditions  favorable  jJA  cpnseryaUon» 
dans  les  couches  terr^r^^i,  ,que  le$  Bsipmsi  mHwmes.  Les 
Échinoides  montrent  ^çur  t€|^  p|i  \m  PQqeniU^.frès-souve^X 
entiers,  et  même  on  en  possi^(}p  iiVQc^.lfwr  p^puuits  encore 
en  pl2(Qe  t^ouf  a^^tour.  Cependant  presse  tQi^/tHurs  ces  parties 
sont  séparées  les  un^,  des  9Pif^  daw  lA  lofsUimtion,  Lef 
Asieroidea  et  même  )ies  ClilIp|l}^9.90«(JpQins.;9q^:l[l^^  que 
les  Éçbinpitles  conservées  avec  leurs.  pjWlî^  i^nnias;  Ton 
en  connaît  néanmoins  un  bon  nombre  d'espèces  avec  tputes 
ces  parties  réunies,  et  qu'on  peut  étudier  presque  aussi 
complètement  que  si  elles  étiaient  vivasies.  Pour  distiagaer 
facilemeM  les  plaques  on  parties  s^iiorées  des  fichjniriUriDc» 
d^  autres  êtres  fossiles»  1a  nature  a  conservé  i^  ces  parties^ 
lorsqu'elles  sont  à  Tétat  calcaire,  une  cassure  spaduque  qné, 
dans  tous  les  cas,  peut  servir  à  les  faire  reconnaître* 

Nous  croyons  qu'on  peut  diviser  régulièrement  les  Écbino-* 
dermes^  en  cinq  ordres  difiérents ,  qui  se  distîngnent  aussi 
bi^  par  leurs  caractères,  zocdogiques  que  par  leurs  parties 
solides  conservées  dans  les  couches  terrestres.  Toici  leurs 
caractères  différientiels  en  opposition  les  uns  avec  les 
autres* 
A  Point  de  charpente  testacée  externe;         OrSreê. 

branchies  externes.  Holotsueidia. 

B  Une  charpente  testacée  externe  ou  in-^ 

terne,  branchies  internes. 

a  Ensemble  globuleux^  point  de  bras.       EctfïROiDiA. 

h  Ensemble  stelliforme  des  bras. 
*  Station  normale  la  bouche  en  bas, 
animaux  toujours  libres. 

t  Bras^  creux ,  constituant  des 
sinus  de  la  cavité  centrale,  des 
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yen  à  reKtréttifté;  âinbtdacrei 
m  desaons.  isfnoiMA. 

zzBras  fAm»^  simpbs  «orgaoes 
ée  leoomoliott;  pohH  d'fsnx-à 
TMlrémité  ai  â*flifibuhere8  en 
dessous.  (frmoiu^tMA.  ' 

y*'  8t8ti6»iiorm&Ie  ta  èeache  en  haut, 
4mifli«iiK  le  plfls  soatettl^Sses^  tfras 
.  /.  . ^lieiiisi aftîoiiiés.  Cbihoidia. 

i^  ordre.  Holothcrijoea,  d'Orb. 

ibt%tialûihÊBneê  étMiMuiMMit  réfNTéeentéei  par  dea  ani^ 
TOBuaMK»  aons  n*9iarom  pa»  à  aoiw  ea  ocoopep  ici,  pois*- 
qa'elles  q'qbi  pu  ItMser  de  tffieeg  de  leur  exisienee  daaa  lai 
CQHE^ei^leiresirea. 

î*  ordre.  ScHmoioBÀ. 

Eo^mbf^  filpbyli^ux,  discpide,  pKale.oo  9AUi9^$  ifinyfWf 
aa  déprj^é.  Cofidpos^  d'upp  <?(igii»^/9  te«ti8ki|é«,;  ext^^ppe,  daaa 
laquelle  aonl  QuyerU  uni^  I^ouah^  ^i  ip  #i|i^,géf^iraleiaai$lit 
opposés  Tun  à  l'autre. 

Les  organes  de  la  digestion  interne  se  composent  d'une, 
boache ,  souvent  du  phfirj-nv^  ,de.  Xmopha^^  de  Vintfiin  px 
de  yanuê.  L^  boQche  a  ou  non  un  sjrâtèfM  iwtm^* 

Lbs  organes  de  la  refpir^tioi^  QQ^sistent  m  br^viifhieê  f^^tûf- 

Mê  peu  dévelopées,  fameuses,  plupées  autour  de  l'Ouverture 
buccalç  j  ,eU(S|f  sont  au  nombre  de  cUx;  et«n  brançhif^è  in-- 
ternes^  les  plos  développées  ae  irpuvajtt  en  dedaaa  de  la  co- 
quille et  y  forment  cinq  rangées  paires  qui  coounuiniquent 
avec  les  ouvertures  ocellaires. 

Le$  organeê  de  la  reproduction  se  composent  d'ovaires  chez 

les  femelles,  et  de  testicules  ^ks»  les  mâles,  ûss  deux  orga- 
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nés,  «uiT4X4  l/9^s$3(€^r  i^^4a^^Q>«^'>(^^  eiM         par- 
ties 9ll^0^Rfi^^t'î9l^P^4^Â  3e  ^rwaf»t  etocune  à  um  des 
oavertiiJc^9féiMMl^4M.;Sppu39f)W(     

L98  a,r§an^fi4H.Mfaik$j{^  Q^W^fHil»t>poiir  ie  tSNH»  des  lobes 
qui  soiie^  fAT  Ies,oiiu^zo«pes^<ai»bBleicva«res^«t  qaisont,  ea 
même  temps,  des  organes  de  locomotion. 

JUM,  l^Qflm  ^t^gassîz  ont  fiegwéfi  imm^  orgam  de  la 
visîpq,,  vW  .or^9^jÇnpmeiij^  wumé  d'iAd  œrok  ipAns-ckMv 
plaç^fi^M  iefM)res4N^ll«rQSi4te($:pi^^ 
au  ^ïïimi^9/pif^vf^ ,  '      « 

,Qffplqu|Q2^A¥t9^iiSil^,^î;!Pa9H^  DLDujardiM^awWrat  (diM 
la.2<^44^i9n-,de  )4imrck).l^pki^^a^  eei  ODgaoeid^tfo 
▼iipK  pjq|»s9dW*i<itf^it!«WYaitf^yobseisv6f^^  de 

Ga«l((^  ç9pilMi^  dfffi^^  tm^wmMilà  CUoipé^^ 

dans,  les  fn#rs,4s>il»  CiNÎMr  Âl  T^  4iiiflqiieaMiiéb&,  le  pt ôuve^ 
rait  d^iajmiiîf^'e  Jaillis.,  pApatt^ptlM  œla  fi»r«e  d'aattant 
pins  de  certitude  que  M.  de  «Candéiignorait  qu'on  eûfe  trouvé 
des  yeux  chez  les  Échinides:  Yoici  ce  que  cet  habile  obser- 
vatèù)r'1A'&  l^bô^îë/a' jr'eîamtùaiV  côte,' àans  une  fia- 

•  que  d'eau,  un  Oufsiii^ îongues  ï)aguettes  (probablement 
»  un  JPia(bMi«),<.qui9,  je  m'appr^ais  à  saiisir  lorsque  |e  le  vis 
»  diriger  de  suitCid^ps  h  direp^tion  de  ma  main,  toutes  ses 
»  baguettes,  conW  pour  se  délendre.  Sorpris  de  cette  ma^ 
>»  menvre,  }e  i^eulus  le  saîw  dan»  une  autre  direction  ;  kinme- 
»  diatement  ses  baguettes  se  dirigèrent  de  ce  nouveau  côté. 
»  Je  pensai  dès.  locSiqnc)  ronrsin  me  voyait  et  se  défendait 
»  de  mon  approche  ; -mais;  nependisint,  pour  savoir  si  ee  mou- 

•  vement  de  l'animal  ne  provenait  pas.de  l'agitation  des  eaux 
»  à  mon  approche,  je  répéiai  Texpérience  avec  lenteur,  et 
»  même  ao-dessusde  reau  avec  un  bâton.  L'Oursin  ayant 
»  toujours  dirigé  ses  bagiettes  défensives  du  côté  de  Vobjet 
»  qui  s'approchait  de  Ini^  selt  dans  Feau,  soit  ea  deborSi'  je 


•  dus  aeqttéiif  la  «tmiftiâë  0b  les  OttrtMtf  y  tttyaifeiit  eèitai- 
»  neHMM^  que  lettre  lMrgf«6lt«8  leur  strtAieilV'dcf  foèyéiks  dé 
»  défense.  >  Nous  croyons  donc  ()ifa|Mrèé  deè  obsiervatidn^ 
dîreeces  luies  parr  m  iMmune  iiossi  con^ciencieâz/fl  ne  peut 
rester  de  dcatesiur  Forgiâie  Tfcvél  «t  sur  la  ttte Miette  detf 
Échinoîdes.  .1 

MaiiitMaitt  qwe  vMsufMimiisé  à  fiihtods  traits  les  caï*ac- 
taras  {féiiérMx  de  Pergantositioû  des  Éeinnôldes,  nons  allons' 
aoQs  oC6oper  f*is  ^spémleiMnt  de  letn'S  parties  testticées, 
qid»  seoles  ayant  pu  se  conserver  dasis  Tëeercfe  terrestre,  Mé- 
ritent noire  Mtemioa  'touie  paMfenfiire.  Ces  parties  sont, 
potarMs  feèietelies  paléontelagiques,  d^antanf  plnsprécieu-' 
%ei;4t«^élles  seoies  dohrent  hoéb' régler ''ta  disposition  des 
organes  qui  otisiaiMi  svr  ces  restes- anéantis  dans' Iles  ififfEi- 
i^is  ^^  géologues.  Nées  allons tnssî  passer  enfrevèé  là 
nomenelBtve  et  la  terminelogie  de  tMtss  les  parties  wn^po» 
sMies^adoptées  dans  JMS  desoriptions/    <  -  "*"    ' 

Terminologie  pu  anal^iê  detoriptiue  des^  pt^rfies  cof^fifs/^fii^f, 

ioUdes  de$  Echinoides^ 

Les  auteurs  aywt  §ouvent  varié  ^ns  la  teVrAKiofôgie 
r^onnewe  des  pSfiîsn  Sélidèsr  tompôsant  les  Écbitioïctes, 
Dons  demsy  pour  f  iniselHgenoe  des  caractères  et  des  des- 
crîp«fMis  *qni  ttnt  solmre  »  les  dëfinir  avec  f e  plus  grand 
déiay.  • 

L'ecsemUe  d'un  être  échinide  se  compose  de  d^nx  parties 
distinctes  ;  d'un  tons  globuieni  divei^ifome,  rond,  ovale, 
aplaii  oa  conique^  composé  d*nne  ebarpenie  dé  pièces  testa- 
cées.Kotts  désignerons  ce  tont  sons  le  nom  de  acquitte  ((esta) 
(c'est  la  forme ^  le  ièH  de  M;  Agassiz;  la  forme  géHémte^  le 
le«<  de  M.  des  MooUns. 

Celte  coquille  est  «ouverte  extérieareme^ii  de  pièces  épi- 
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baguettêêf  ies  bâiom  ealeaireê^  les  piquanitdat  mMémtt}. 

^fiV^^j^a^f  9i9FW^4;4w4  la  «DqiiiH«4ad)  tDil6»iM  punies, 
En  par Iv^t  de  la  «l^Uop  qomsle  d*exiKie^ 

irrégolièrei  et  cpe  la  tÀùclie  n'est.  |H^^Qi«twH<mdtt^  WMM 

^^t^e  jipr^qix^'^llnf^,^  #wofa;  les 

bu^ours  r^ei^7;Vçejf><^i?^|^sM^  tam  loi 

Êçhioidçs^  n)^inç.qeiux  fp  ^ppiaunsq^lAsplfi^  jir^iwrsdaiiii 

Le  jfçiÇi^,4e,pjiw,gi;aj(^  «Ira  le^desmi 

et.le  (lç^jj^u%^  pfiH9  ije  |[J^99f;^  coiûin^  lK»«f«ifir  <c'«st 
l'«mftt<uf  ^d^e  qfUf^f$  W^Wfffl)!  Çe  po^ptf)^v  i^t  ooonrexe,  ar- 
rondi y  anguleux  ou  ç^c^oé»  .S!i|iÎY9X|«  Ij?:  pi)i9  W  moins  gTSade 
épaisseur  de  I%9(^qj^y^»  ,^,  ,„.,.,<,  o.,.,  '; 

Pour^nous  la  ^oA^^î^fSfr.de.U^PQq^ill^.  9fitt  la  distance  qui 
existe  entçe  les  régiciasJes  plu&^antérionres  et  Ij^r^ns  les 
plus  postérieures.  La  largeun  sera  la  distance  d'an  cdté  à 
Tautre  à  la  partie  lapins  convexe  des  régions  Jatérales ,  sur 
une  ligne  qui  coupe  a  angle  droit  la  looguenr.  La  hauteur  se 
prend  toujours  sur  le  point  le  plus  élevé,  verticalement,  entre 
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ledeSMs  et ie dessous,  San* aVbli' €^àfd  dut  partîfe compb- 
tam«»,  Geiee  «eqidUé  s(  comettéimèut  Mi.  diivertores,  la 

ta^MMltf-eM  ittfërieuré;  e!le  est  le  àiàwë  de  rirfariàù'oh 
des  ambdlàci^s;  «tocdupé,  Miani  lesfarilfttes  et  Tes  gefli-es, 

téâ'fJQ^KâolU  «"feidtfélpentes.  Elle  est  cènirtie,  tubcëntrate, 
««l#iHl««il  att«ifttt?e.' fille  corisïsté  en  rine  ouverture  dfe  la 
«aqiÉlè;  ftèS-'vàriaBlé  dàùi  si  fb^frië,  ronde,  ovàïé,'  pcnta- 
9)BÉ^'tt«di^ë,  tWtiSVerse'J  tita»iée'Msqu''ë]\ek  clés  fewes 
*«âlietel.<t(jtlielc[ues  femillès  ont  aiverseS  pîaquès  tiiccaiés 
MW«fc*:««teért«ès  dans  îiéiîat  fossile,  qiïlféro.efat  eii  partie 
la  bonche  proprement  dite;  d'antres  ont  de  véritables  md- 

A«iwir«U(rfc««r'aa'»oft!)r»  de  èîoq;  |(ldcéeà  sôîtvefticale- 

«wi/«Wi'ft«M6<«taleifaeBt.'    '•         

'=  i&'ïfas*  «8t  fâûtÔl  dekâdé  &A  Mîietl.àéàtrài  6û  suicéntral; 
«Atôl  M»  là' face  ÈnpêHétkë;  poiiétkliré tupl-a-taéé-M, 
n^i^^-WirsSè,  marginale  orimfrd-màrgïnàtej  snîVariidu'îi  est 
«ttxleiKtf  V  mi^cssoùs;  pliië  dà  mofns  ëloi^ng  de  1^  boucfie , 
iH(iaè>'sef>sm^ést  l^^àtrvë  a  li  boncbe  et  âWpoartour.' 
Cwfe^  Vëkiàé  fttt^érfttt'e  dèTà  cbqùme  'èsiTfthde,  <ïvalô  ion- 
gitadinalement,  transverse.  Dans  la  vie  deTantmaïeiE  surtout 
âtt»  ks  g^res  irrégttSér s,  èHe  est  en  partïé  fermée  par  de 
petites  pîûquêê  anales^  diversement  "clîsposéeé  suivant  les 
genres.  A'  Tétat  fossile ,  ces  pièces  n'^exîstent  que  très-rare- 
ment)  et^rs  noit$  appelons  aniia  tbu^e'Vouvertnré  laissée 
dans  la  coquille  par  Tanus  même  et  lek  péiites  plaques  ana- 
les qui  devsdent  la  fermer  li  l'état  de  Vie. 

La  coquille,  dans  son  ensemble^  est  composée  d'un  p-rand 
nombre  de  pleines  lesi2icées[plaqueties^assulej^  des  auteurs) 
hexagonales  ou  polygonales^qui,  suivant  leur  posiUon  ou  leurs 
fonctions  {par  rapport  aux  organes  qu'elles  protègent  ou 
qu'elles  recouvrent,  se  composent^  de  quatre  sortes  de  pla- 
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qoM,  4M  à  dk»  lealM  eonpoient  tovM  kt  eMpifflas. 
Le  potot ^  dWpart  de  «mMbi  wt  pitot,  ai  iIbi»  de  bt 
ooqi0e,  en  giaéntoBMt  uprto«a  raeeolre  detoe»» 
qaOe }  •>  le  MMM  «MMMf  (apei),  eennut  en  pow  MM 
tMtàMk  iadépendwit d«  peint eè  te  twMW h ph» gr— a» 
baoteor  de  b  eoqaaie.  B  se  eompoM,  du  çean«  i  b  dnaa- 
fiéNMe  :  !•  tiN^Min  (de  «attre  à  «iw|  />I«yw»frfwii«lw«  > 

|iM>  MiMMrflAw  ce  f  Hm*  ftrwwkMiw,  et  4r>  de  dis  tMM 

depf*tMw*«*<www>«'fa<»^>»^.<W|'H—«  <**  '  '■P'  *'*  "''"  ^*''' 
r%e  embryMMire,  les  pbqMt  gàntaks  et  oeeUaiTM  aoM  tac 

prMûère»  fomies,  aiMi «fM  ee&es q»  ertOM««t tafceii^. 
L'MeraiMeMKaefcît,ealre  ees  deueMttcs,par  hbMaMtan 
wgOTWJTcdm  pbqees  Mabotaerairee  et  interMBhileemres, 
Mpttedet  pbqoeseéHtales  et  ocellaiNs.  U  en  réaaheqMtes 
den  prewères  «érie*,  les  pUqweeéiiitaks  et  eeeliiim,s(«t 
en  M«bre  iareriaUe,  tudn  cpe  les  deox  entrée  séries  de 
plafn»  i^wlmniin  et  imenfl^lMranras  engnentent 

le  neahifi  m  far  et  à  BesnreoM  k  oomUe 


s*aeerol^  fm  k  fcrmika  de  MwreUes  piMfnes  seaniaoïes 
an  pfMitfrts.  à  k  jonetion  de  ees  plaqnes  anx  pkqnes 
oceUakes  et  géMtdes. 

Les  phfHêi  fémUalM  aoM  an  eeMre  dn  soumet.  Elles  sont 
aa  nombre  de  i|«aure  on  cinq.  Gbes  les  Édnaoides,  <A  l'anus 
est  an  sommet,  tt  y  a  cinq  (daqnes  qui  entoorent  Tanas,  et 
sont  en  conlact  entre  elles.  De  ces  cinq,  l'une  souTent  plus 
grande  est  postérieure,  et  tes  qnatre  autres  ktéraks,  repré- 
senteM  entre  ettes  sonvrat  me  aorte  d'étoSe.  cataeune  est 
percée  d'un  pore  qui  ert  le  paru  gitiUml,  et  ces  qnatre  p<we» 
génitaux  sont  les  oriices  de»  organes-de  la  génération  mâles 
on  femelles,  et  correspondent  au  sommet  des  cinq  paires  de 
plaques  interambulacraires.  Lorsque  l'anus  est  ailleurs  qu'au 


soflUDfitt,  A  y  a.g«aéralen6iii  quau^if^aqvaMlépitiks^iCNi^ 
jours  afiiniDnet  a(  fprretpqm^ aw  wtfre  ptiMs^da^da^ 
aiifiA.ul6ranbiilafixsûni  ht ér^lni"  fin  ithwM  Aéiiiiil0A.iiMt 

Hg^^iyoAiit  géaéraiMniPli  ia(<yriifi..J^y;w  J^dewà  Jwjjto 
4MkNK  à  ganfite ,  naia.  Vjuaénmr^dwÊf^  6|t  lafyhMgsii^B 
€t lliiift4M^  apiènnwi  f9fù% radié» ou ittbfific«ieaii^4|»'«B 

^iliÊÊit%  pWTi  liiii  ifd^iii^  •e«Uiàjf6a.^aUwii4  paJMik  «  in- 

diftow»  4'jm  ^r«  f^miAi  ^  (!niirati»i|ri»n , 
aire  4M%  hVfif^r^Hif^  iattf«%auwiMWIA4e 

iMialifoanrflémîadtaft-  ,         .»i    . 

liipiljy^)»  M--?  ^<^  ioipatf;iw  <#IV^iH  t  JI«Bk^E«ttfiY]ae 

ad^taM^crakei^  daaa  te«s«t«U^  T^mm*^  fiM>fS9^.P'W  «tors 
une  plaque  spéciale  que  nous  désignovs  oppae  y^Wii/w»« 
pUmêmtâinh;'.Sih.  A*a  ilifs  HPIMM»  ■  founiif^ry».  %X,  goaplète 
seolement  la  sTsetria  du  eilé.dâ  VsAUSuiJi.U^ie  peu^y.avfir 
d*Ofaire  ai  de  leuicale* 

Daa»  qœlfMs  aoiras  «eattes  jai€9|Hiiiuiei»i(ies  gaares 
Sahnia,P4lim$tê$  $i  A§nmlmém  par.exeB»pk^p#Qrwad'aftU8 
au  soumet,  on  ?oU  an  aftiMn  des  pleques  géeiiales,  pris  de 
raoQs,  koiée,  et  plaisë#  cea^  TaMS»  entre  kdê  pla^pMegé- 
niiates,  une  stxiàane  ptaque  que  par  sa  poaîlîQAaii  a  MlMDée 

pluqfiê  êur^nàle. 
Les  plut^nes  oeêlhireê  {fiaquti    inim'§iniâalBs  do   qucl- 
VI.  2 
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qo0S  aatesrs),soiittottjours  au  nombre  de  cinq.Ghez  les  genres 
oà  Taniis  est  au  sommet,  et  chez  le  plos  grand  nombre  des 
autres ,  les  pktqœs  oceilaires ,  très-variables  de  formes,  et 
de  dimensions ,  mais  généralement  plus  petites  que  les  pla- 
ques génitales,  sont  placées  en  dehors  et  entre  ces  dernières, 
savoir  :  une  impaire  antérieure  correspondant  à  l'extrémité 
à»  Tambulacre  impair,  deux  de  chaque  cAté  correspondant 
aux  extrémités  des  ambulacres  paires,  et  intercalées  entre 
les  plaques  génitales.  Chacune  esc  percée  d'un  pore  qu^on 
désigne  comme  pots  ocellairoj  où  passe  le  nerf  de  Torgané 
de  la  vision  «Quelques  genres  seulement  {Calfy-riteé^Eehinocô» 
rf9,Botaêter  et  Cardiaiter)  font  exception  à  cette  règle;  alors 
les  cinq  plaques  ocdtaires  sont  disposées  dé  la  manière  sui- 
vante :  une  impaire  en  avant,entre  les  deux  plaques  génitales 
antérieures  ;  une  paire  antérieure  sur  la  ligne  médiane  et 
en  arrière  de  la  paire  antérieure  des  plaques  geniîales,  et  une 
seconde  paire,  toujours  sur  la  ligne  médiane,  enarrière  de  la 
paire  postérieure  de  plaques  génitales. 
On  a  souvent  déi^igné  Tensemble  de  toutes  ces  pièces  du 

sommet,  coame pièces  apicales,  ou  appareil  gétnial^    noUS 

adoptons  le  dernier,  employé   plus  généralement  par  ^. 
Agassiz. 

Gomme  on  le  voit,  l'ensemble  des  plaques  génitales ,  ocel- 
laires,  complémentaires  et  suranales,  lorsque  ces  deux  der- 
nières existent,  forment  ce  que  nous  appelons  sommet^  situé 
au  centre  d'irradiation  supérieur,  tandis  que  les  plaques 
ambulacraires  et  tnterambnlacraires,  dont  nous  allons  nous 
ooeuper,  composent  à  elles  seules  tout  le  reste  de  la  coquille. 
Elles  constituent  en  effet  cette  c^pirpente  remarquable  formée 
de  séries  rayonantesde  pièces,  qui  commencent  aux  pièces 
du  sommet  et  se  terminent  autour  de  la  bouche.  ' 

Les  plaques  ambulaerairee ,  ou  branohiaUs^  forment^  en 


partant,  eu  dessus,  du  centre  de  chaque,  plaque  ooelture 
ciaq  paires  de  plaques ,  qçi  «e  conUauent  de  ce  peut,  «ao^ 
interr  qpuoiJ  jusquaulour  de  la  i^jclie,  où  elles  se  tenBiMnt 
Cha<^ae  paire,  de  haut  en  io)^,  fovm  ui^e  divisioa  allongée 
comige  la  côte  d'un  «elon  par  exe».p|e.  etsetreœreaéparéè 
d«  autrest,  par  uue  série  paire  de  plaques  iaterambulaerai. 
res.  L'une  de  ces  paires  d^  plaques  ambolacraite»  m  mHé~ 
rieure  et  impaire,  tandis  que  les  autres  sont  l«tMé,  et  «ai- 
r«,  ou  powr.niieux  dire,  ^l'on  suborne  à  l'apparence  ehea 
les ÉchiuQïdes  régMUer»,  Uy  a  cinq  paires  rayonnâmes  i 
égales  distances,  séparées  par  autapt  de  paires  de  plaques 
ii|teraial,«lacrairQs.CliaqMe,paire  de  plaques  amlulacialres 
est  formée  d'un  noaa)re  illi«Ué  de  plaques  génértleaent 
aitopgees  iransverues,  songent  çix  fois  plus- nombreuses  que 
les  plaques  interambulacraires ,  mais  généralement  moins 
l?«gesj  chacune  né^^nmoins  .présente  cinq  ou  six  facettes  i 
une  externe  et  deux  internes  très  étroites  ;  une  supérienreet 
me  autre  inférieure  lrès-large.Chaque  plaque  est  percée,  le 
plus  généralement,,  de  ^eux  poret  amhuhomire».  La  réunion 
de  lous  ces  pores  sur  les  deux  séries  de  plaques  ambulacrai- 
res,  forme  deux  zones  rayonnantes,  qu'on  appelle  zone»  po- 
riferet.  La  réunion  des  deux  zones  porifères,  par  chacune 
des  doubles  séries  de  plaques,  forme  un  a«è«/«cr«,nom  très- 
anciçnnement  donné.  U  résulte  des  cinq  doubles  séries  de 
plaques  ambulàcraireç ,  quechaque  Ecbinoïde  offre  cinq  am- 
hulacres.  L'un  antérieur  unique  qu'on  désigne  sons  le  nom 
d'«ffii«%rc  impair,  et  deux  paires  latérales  nonunées  ambu- 
lacre*  pairs  aniérieurt  et  ambulaore»  pain  postérieun.A  cha- 
que paire  latérale  on  désigoe^suivant  sa  positionrespective, 
l'une  des  zones  ambulacraires,comme  xone  antérieure,et  l'au- 
tre comme  aone  postérieure. En  résuraé,il  y  atoujours.sur cha- 
que individu,  mîis  p!us  ou  moins  complets  ;  cinq  ambulacrcs, 
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dix  zonas  porifères ,  chacune  de  ces  dernières  formées  de 
deux  zones  de  pores  ambulaeraires. 

Lesporeê  ambulacraireê^  suivant  leurs  forme8,8ur  une  zone, 
sont  ronde ,  oblongs ,  allongés^  ou  eu  larmes.  Les  pores  de 
chaque  zone^suivant  leur  disposition,  sont  égaux ^o\x  inégaux ^ 
ils  sont  Tun  par  rapport  hV^Lvare^triTuoerses  ou  oMt^MM;  lors- 
qu'ils sont  réunis  Tun  à  l'autre  par  un  sillon  transverse,  on  les 

dit  conjuguée. 

Les  zones  porifères  sont  plus  ou  moins  rapprochées  ou 
écartées  et  laissent  alors  entre  elles  un  espace  plus  ou  moins 
grand  ;  ce  sera  toujours,dans  nos  descriptions,  Vaire  inierpo- 
ri/ere,  H  y  a  alors  cinq  aires  :  Yaire  interporifere  impaire  on 
antérieure,  et  les  aires  interpariferes  latérales^  dont  les  unes 
seront  antirieuree^  les  autres  pottèrieureê  suivant  leur  posi- 
tion respective. 

Vambulacre  formé  des  deux  zones  porifères ,  suivant  sa 
forme,  est  simple  quand  les  deux  zones  s*étendent  en  droite 
ligne,  du  sommet  au  pourtour. Quand,  au  contraire ,  les  deux 
zones  s'écartent  Tune  de  Tautre  en  partant  du  sommet,  et 
qu'elles  se  rapprochent  ensuite ,  en  dessus,  et  qu'elles  repré- 
sentent la  forme  d'un  pétale  ,on  dit  amhulacre  pétaloïde. Lors- 
que le  pétale  n'est  pas  bien  formé  ni  arrêté  à  son  extrémité  y 
on  dit  alors  ambulacre  subpéialoide.V SLtnhuhcre  esieompletf 
non  interrompu  quand  il  se  contiiine  sans  interruption  du 
sommet  à  la  bouche.  Il  est  interrompu  quand  il  s'efface  à  une 
distance'  quelconque  du  sommet,  et  reparait  autour  de  la 
bouche.  Il  est  borné  quand  il  s'efface  tout  à  fait,  plus  ou 
moins  loin  du  sommet,  sans  reparaître  plus  loin. 

Les  séries  de  Plaques  inter ambulaeraires ^  ont  en  tout  les 

mêmes  divisions  que  les  plaques  ambulaeraires  avec  lesquelles 
files  alternent  dans  la  composition  générale  de  lo  coquille. 
Eu  effets  en  partant  du  cetitre  de  chaque  pièce  géuiiale,  en 
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dessus,  chacune  des  cinq  doubles  séries  se  continue  de  même 
jnscpi^à  la  bouche.  Chacune  en  particulier  est  formée  d*ane 
paire  de  séries  de  plaques,  représntan  t  autant  de  zones, 
composées  d'un  nombre  illimité  de  plaques,  généralement 
hexagones  et  transverses,  ayant  delx  petites  facettes  aux 
extrémités  et  deux  grandes  facettes  :  une  en  dessus,  Tautre 
en  dessous.  Les  plaques  interambulacraires  sont  toujours 
infiniment  plus  grandes  que  les  plaques  ambulacraires,  et 
n'offrent  aucun  pore.  Elles  paraissent  destinées  à  protéger 
les  organes  de  la  génération  placés  en  dedans  et  vis-à-vis 
de  ces  plaques.  Elles  portent  ordinairement  les  plus  forts 
tubercules ,  et  dès  lors  les  plus  grosses  baguettes.  De  ces 
cinqpmes  de  plaques  interambulacraires,  Tune  est  impaire 
et  postérieure  ;  elle  renferme  toujours ,  entre  les  deux  sé- 
ries, l'ouverture  de  Tanus.  Les  quatre  autres  sont  paires  et 
suivant  leur  position,  se  désignent  comme  plaques  interam- 
bnlacraires  paires  antérieures  et  postérieurei»  On  dit  souvent 
dans  les  descriptions,  pour  les  parties  occupées  par  chaque 
série  paire  de  ces  plaques  tTat/d  interambulacraire^qm  alors 
est  impaire  lorsqu'elle  est  poitérieure^  et  paire  lorsqu'elle 
est  UUércUe  ;  antérieure  ou  postérieure^  û  elle  est  en  avant 
00  en  arrière^  pa^r  rapport  à  l'ensemble  de  la  coquille. 

Anefyee  des  pariiei  esterneê  des  Éokinoïdés. 

Maintenant  que  nous  avons  successivement  étudié  toutes 
les  pièces  testacées  qui  composent  la  charpente  d'une  co- 
quille d'Échinoidei  nous  allons  passer  en  revue  d'autres  ca- 
ractères qui,  pour  n'avoir  pas  la  même  valeur  zoologiqne 
que  les  parties  que  nous  venons  de^  décrire ,  ne  sont  pas 
moins  très-utiles  pour  la  circonscription  des  coupes  secon- 
daires. Nous^voulons  parler  des  baguettes  des  pédicellaxres  et 
de  leur  point  d'insertion  sur  la  coquille.  Pour  Tinsertion  de 
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ces  parties,  ia  surface  entière  d'uD  Échlnolde  est  côinrèrte 
d'éminences  plus  ou  moins  grosses,  qui,  suivant  leur  iin^olr- 
tance,  et  le  rôle  qu'elles  doivent  jouer  dans  ràrmnré  exté- 
rieure se  nomnient  :  iuhercules  ou  granules. 

Les  tubercules  soDt ,  chez  tous  les  ÉchinoideSy  les  plus 
grosses  protubérances,  qui  portent  les  plus  grosses  baguet- 
tes. C'est  une  saillie  arrondie ,  conique  à  sa  base,  qui  varie 
dans  sa  forme.  Certains  tubercules  sont  simples  qmnd'ûs 
donnent  immédiatement  insertion  à  la  baguette.  On  les  dit 
mamelonnés,^  quand  ils  sont ,  surmontés  d'un  petit  mamelon 
rétréci  à  sa  base.  Les  tubercules  sont  lisses  ou  crénelés  s  on 
les  dit  lisses  quand  ils  sont  unis ,  et  crénelés^  quand  ils  por- 
tent des  crénelures  rayonnantes  à  leur  sommet^  au-dessous 
du  tubercule.  Suivant  que  le  sommet  est  ou  non  pourvu 
d'un  petit  trou ,  on  les  dit  perforés  ou  itnperforés.  Les  tuber- 
cules sont  ordinairement  entourés  d'une  partie  lisse  circu- 
laire, souvent  concave,  qu'on  a  nommée  «croJicu/e,  Les 
tubercules  sont  égaux  ou  inégaux  de  taille. 

Par  rapport  à  leur  position  relative,  tes  tubercules  èotit 
^ars  et  alors  sans  ordre  sur  la  coqutlte,  conmte  on  le  voit 
surtout  chez  les  Êchînoldes  oùianns  n'est  pas  an  centre  ëti- 
périeur  ;  où  ils  sont  sériés,  c'est-à-dire  en  lignes  rayonnantes 
du  sommet  au  bord.  Cette  dernière  modification  appartient 
èlirtout  aux  Écbinô'ides  dont  l'anus  e^t  au  Commet,  tis  sont 
encore  par  lignes  obliques  ou  transverses,  tomme  oii  te  voit 
dans  certains  genres.  On  les  distingue;  suivant  la  place  qu'Us 
occultent  sur  les  plaques  de  la  coqtiîUe^  comme  ambùtaurai^ 
¥es  et  iiitBrambulûcrdihes,  cdllime  iHterjpàrifères^  etc.,suivànt 

les  parties  des  plaques  m  d^s  aires  où  ils  se  trouvent  placés. 

Les  granules^  au^si  désignés  comme  [tubercules  miliaires^ 

sont  très^petits,  toujours  impérforés,  et  sans  mamelons  dis- 


tiacts.  Ite  sont  ou  ëcrohioidaires^  annexes  des  véritables  m» 

bereules,  indépendants  et  fâsciolairei. 

lies  granules  sont  indépendaniietép^vs  quand  Us  occupent 
irr^uiièrement  Tespace  compris  entre  les  tubercules ,  sans 
former  des  cercles  réguliers  autour  de  ceux*ci. 

Les  granuhi  sofit  iorobieuïaireSf  lorsqu'ils  formentune 

serte  ée  eercle  régulier,  serré  autour  du  scrobkmle  des  tth 

bsKUles,  qu'ils  ctrccuiscriTent.  Cette  disposition  te  renoo»- 

tre  ehes  mi  grsmd  nombre  de  genres  d'ÊchinoIdes,  réguliiM 

etirrégttliers. 

Les  granules  sont  fa$tioJaireêj  lorsqu'ils  s^ireut  à  fonaifr 
ce  que  MM.  Agassiz  et  Desor  ont  appelé  foêcMeê.  Ce  sont 
&e&  iiciues  étroites  d'apparence  lisses,  formées  seulement  de 
gi^oles  et  servant  à  entourer  certaines  parties  de  la  eoquUle, 
ebez  quelques  Écbinoïdes  irréguliers. 

Suivant  leur  position ,  ces  /âfcioZas  s'appellent  péripHtifê 
quand  ils  ciriîonscrivent  leë  ambulacres ,  internes  quand  le 
faseiole  circonscrit  rambùlacre  impair,  UiêrtU  lorsqull 
s'étend  d'avant  en  arrière  ou  d'arrière  en  avant  sur  le 
eA(^  et  tfMi-ana/j  qnand  il  est  à  la  base  àf  Tanus.  C'est 
ainsi  ç&e  UfA.  Agaasia  et  Desor  les  distinguent. 

Les  iviercmles  et  les  granules  donnent  insertion*,  à  ht  sur^ 
hce  des  Éçbismdes,  à  des  baguettes  de  diveMes  formes  et  à 
des  pddiodlaires  j  les  premiers  paraisseni  être  surtout  des 
orgiiiies  de  défense^et  les  secoads  semblent  Atre  des  organes 
de  {MT^hensien. 

Les  bagnsttss  connues  aassi  suivant  leurs  formes  sous  les 
noms  de  pointes  j  de  piquants^d* épines^  entourent  tonte  la  co- 
quille. Elles  sont  fixées  aux  tubercules,  au  moyen  de  muscles 
et  peuvent,  à  Tétat  dévie  de  l'animal,  se  diriger  de  tous  les 
côtés.  Ce  sont,  comme  l'observation  de  M.  de  Gandé  le 
prouve,  de  véritables  moyens  de  défense.  Nous  déttgnerons 
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datis  la  baguette  deux  parties  :  la  haguettê  elle-même,  qui 
en  forme  toute  la  longueur,  et  le  renflement  articulaire  qui 
se  trouve  à  la  base.  Le  renflement  articulaire  est  séparé  du 
reste  par  un  rétrécissement,  et  porte  à  Textrémité  inférieure 
la  facêtte  artieulairê^  creuse ,  déposée  pour  s'implanter  sur 
le  tubercule.  Les  baguettes  varient  souvent  à  Tinfini  de 
de  forme  sur  la  même  espèce  d'Êchînoides,  même  sur  les 
plus  caractérisés  sous  ce  rapport,  comme  chez  les  Cidaris , 
suivant  qu*elles  sont  placées  sur  les  plaques  ambulacraires 
ou  interambulacraires,en  dessus  ou  en  dessous  de  la  coquille. 
EUes  n'offrent  donc  seules,sans  la  coquille  qui  les  a  portées , 
aucuns  bons  caractères  spécifiques.  Il  est  bien  entendu  que, 
suivant  leur  forme  spéciale^  ces  baguettes  sont  aciculairee^ 

subuléesj  hacuHfùrmeSj  elapiformes^  en  palettes^  en  lames  fo  - 

Hacéeiy  etc.,  etc.,  de  petites  baguettes  s'attachent  aussi  aux 
granules. 

Un  petit  organe  décrit  pour  la  première  fois  par  0.  F. 
M uller  sous  le  nom  de  péâicellaire^  est  très-variable  de  for- 
me. Suivant  cette  variation,  ces  organes  ont  été  appelés  par 

M.  Valentin  fédieellaireê  :  geminiformeê^  tridaetylee  et  op&t- 
céphalée.  Nous  n'insistéronspassur  leurs  descriptions  puis* 
qu'elles  manquent  toujours  à  Tétat  fossile  ;  nous  nousconten- 
lerons  de  dire  qu'elles  sont  éparses  sur  presque  tous  les 
points  de  certains  oursins ,  mais  qu'elles  couvrent  à  elles 
seules  ces  foimoUs  si  singuliers  composés  de  granules  qu'on 
remarque  sur  quelques  Êchinoides  irréguliers  des  genres 
Mchinùhriseuê  SoKi%aêtêr^  Hêmiaster  et  Micraêt$r. 

Éléments  spieifiqueê  iur  lee  Échinotdee» 

Comme  l'avait  déjà  annoncé  H.  Agassiz,  il  esc  peu  de  séries 
d'étpss  qui  o&ent  des  caractères  plus  certains  pour  la  divi- 
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sioD  des  espèces  et  qui  soient  aussi  propres  à  caractériser 
sûrement  les  étages  géologiques»  que  les  Écbinoides.  Cest, 
persuadé  depuis  longtemps  de  ce  fait,  que  nous  avons  tou- 
jours recueilli  depuis  plus  de  trente  ans ,  avec  une  scrupu- 
leuse attention,  les  espèces  propres  à  chaque  étage,  à  cba- 
que  terrain  dans  les  meilleures  conditions  stratigraphiques 
possibles.  La  nombreuse  collection  que  nous  avons  réunie 
dans  ces  conditions  favorables  nous  offre  donc  une  base 
certaine  et  un  point  de  départ  d'une  haute  importance.  Nous 
avions  d'iautant  plus  besoin  de  ces  moyens  de  rectification  « 
que  toutes  considérations  géologiques  certaines  ne  pouvaient 
résulter  que  d'éléments  partiels  bien  constatés;  quand,  au 
conlraire,  toute  idée  d'ensepble,  toutes  les  généralités  géo- 
logiques basées  sur  des  éléments  fautifs  ne  peuvent  qu'a- 
mener  à  des  erreurs  sans  nombre  et  à  des  résultats  gêné- 
raux  tout  à  fait  inexacts  et  qui  pèchent  par  la  base. 

Nons  avons  été  naturellement  amené  aux  considérations 
qiù  précèdent  en  étudiant  avec  grand  soin  le  Catalogue  rai' 
tonné  de$  ÉchinoïdeSy  publié  en  1847  par  MM.  Agassiz  et 

Desor.  C'est  certainement  le  catalogue  le  plus  complet  qui 
ait  paru  sur  les  Échinoïdes ,  et  nous  dirons  le  meilleur  sous 
le  rapport  des  généralités  et  des  coupes  génériques.  Ces  sa- 
vants s'élèvent,  dans  leurs  conséquences  générales»  à  une 
grande  hauteur  zoologique  et  entrevoient  des  généralités 
géologiques  d'une  haute  importance.  Cependant  quand  on 
veut  descendre  dans  les  détails  qui  servent  de  base  à  ces 
dernières  généralitéSi  on  se  demande  comment  ils  ont  pu  les 
déduire  des  faits,  quand  ces  faits  eux-mêmes»  loin  d'être 
discutés  à  fond,  offrent  un  si  grand  nombre  d'inexactitudes 
géologiques.  Nous  n'avons  nullement  l'intention  de  critiquer 
les  beaux  travaux  de  ces  deux  auteurs,  dont  nous  apprécions 
tout  le  savoir  et  la  haute  portée  d'esprit;  mais,  habitué  de 
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puis  longtemps  à  l'analyse  sévère  desMts  «ur  lescpiete  re- 
posent nos  gënératitét  paléontoiogiqttes ,  nous  avpAS  dû  re- 
connaître à  regret  beaucbut»  d'erreurs  dans  leur  catsdogue 
raisonné.  Ces  erretars  reposent  sur  les  spécialités,  et  surtout 
sur  la  déteroiination  de  Te^oe  fossile  et  de  son  gisement 
géologique.  Les  genresdoAt  ces  messieurs  ont  fait  tes  mono- 
graphies spéciales  offreni  des  lr4vMX  consciencieux  ;  mais 
les  genres  non  traités  à  fond  par  eux  et  dont  les  espècefs  scmt 
seulement  énumérées  dans  le  catalogue  précîlé,,  laissent 
beaucoup  à  déôrer  t  pour  le  nom  qU'ellecr  doivent  conserver, 
pour  leur  sf  notiymie  et  surtout  pour  les  localités  géologiques 
indiquées.  Nous  avons  voulu  remonter  aut  sources  dans  ce 
travail  spécifique  sur  les  terrains  crétacés,  et  le  grand  nom- 
bre de  rectifieationâ  que  nous  sommes  amené  à  faire ,  prou- 
vera plus  quô  tout  le  reste  ce  que  nous  venons  d'énoncer. 
Ces  deux  savants ,  ayant  peu  recueilli  eux-mêmes  d^Échi- 
nides  dans  les  touches  géologiques  et  ue  s*étant  pas  occupés 
spécialemeût  sitr  le  terrain  de  Tétude  stratigraphique,  ont  dû, 
pour  le  travail  qu'ils  avaient  entreprisi  prendre  des  rensei- 
gnements sur  lès  colleciions,  recevoir  les  communications  de 
tout  le  monde ,  et  reproduire ,  sans  pouvoir  les  discuter,  les 
éléments  bétérogèues  qu^on  leur  fournissaient*  Pressés  qu'ils 
étaient  de  partir  pour  rAmérîque,  ils  ont  mauqué  de  temps 
et  ont  dû  précipiter  la  publication  de  leur  catalogue  imprimé 
après  leur  départ.  Il  eu  est  résulté,  dans  les  indications  des 
localités  et  des  âges  géologiques,  des  erreurs  nombreuses 
qu'il  leur  était  impossible  de  découvrir  et  de  rectiGer.  Dans 
notre  Prodrome  de  Paléontologie  stratigraphi^ue^  nous  avons 
cherché  à  discuter,  d'après  les  éléments  que  nous  possédons, 
rftge  véritable  des  espèces  fossiles  citées  dans  le  catalogue 
raisonné  de  MM.  Âgassiz  et  Desor,  et  à  ramener  les  espèces 
à  leur  zone  géologique  bien  certaine.  Cependant  nous  nous 
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apercerons  SAJourd'Irai  que  préalablemem  Tespèce  même 

devait  aussi  être  discutée,  et  que  nos  rectifications,  loin  d*étre 

eoBqpiâtesi  laissai  eaeire  sahsisler  im  gnmd  nombre  de 

tinsses  iiiéîeatiol»  tmprtmtéet  aa  Catakgae  raisonné  des 

Éefameides.  Gentte  aone  pesiédoBs  nn  grand  nombre  de 

typeA  déieraainés  par  MM.  Agaas»  et  Désor,  noas>llons  nons 

«iéreer,  pair  les  reobèrdies  les  phs  mimitieiises,  de  faire 

diqtondttré  ces  eMort  antaic  qeTil  tera  en  notre  poofoir  de 

le  Mre,  afin  d^arrit er ^  dins  les  considlératiois  géndrales  que 

nous  doHMrons  à  la  fin  des  Éoinnoldes  des  terrains  crétacél, 

à  des  Tdseltals  basés  senlenseat  snr  les  faits  Isa  (dus  eer- 

tahis* 

KOQS  ^cKsédooB  dans  notre  ooliection  an  grand  nondbre 
fespèees  déterminées  par  MM;  Âgaiske  et  Desori  qui,  réu- 
nies i  beancoap  d'autres 'collectioœ;  partienliàres  égsdement 
déismunées  pair  ces  savàntfc  »  nous  donneront  les  moyens  de 
iaire  un  travail  nsses  complet.  Nons  devons  à  l'oMigeanee  de 
M.  le  professeur  Yalenèîennes  la  eommunleation  des  Écbi- 
nfffdes  fastiles'  des  coUeetions  zoologiques,  dn  Maseâtn.  Ifoes 
arois  aussi  consulté  les  collections  géologiques  de  cet  éta- 
blissemeiit  scietitifiqito.  Qall  nous  sdt  permis  de  remercier 
encore  M.  Albin  6ras,  de  Orenoblst,  pour  la  communication 
deé  espèces  traitées  dans  son  inaéressant  travail  sur  ilsère; 
U.  Ostteap,  pwr  les  types  de  sa  iirtlsetiim  «t  de  ses  traviftix 
isipoHams  sur  les  Éohineiâes>  de  l'Yonne  ;  MM.,  tf  Arabise, 
Gaanf^he,  Pictet,  Hébert^  de  Koainek^Bonr geois,  Cailliaad, 
Kaalin^  Ricordeau,qiiiioatbieii  voslhi  mettre  i  notre  diipo^ 
dtidn  le  fruit  de  leurs  Incéssaates  retlierehesi.  Cest  entouré 
de  ces  éléments  nomtffieut  i  que  noas  allons  entreprendre 
notre  travail  sur  les  Échinoîdes  des  terrains  crétacés  de 
France. 
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Prineipu  génSraïut  dé  t^amfieaiion  âe$  genret  et  d«$  espieet. 

*  *  4       * 

Dans  tous  dos  travaux^  nous  jvops  gardé  un  respect  pres- 
que religieux  pour  Tantériorité  de  date,  des  noms  de  fi^ewrgs 
et  d'^«p^Ms.Nôustrouvcu(is  que  san^  cette^base  rigoureuse  de 
justice,  il  n'y  aijra  dâns^^es  |if^çnqlati|9^  spicune  stalAilé , 
et  la  science  restera  daDs>  Tmcertitiute  la  plus  complète. 
Qu'un  nom  de  genre  et  d'espèce  ait  élé.donné  par  linné 
méme,ou  par  Lamarck,  pour  les  trayanr  desquels  nous  pnn 
fessons  certes  une  grande  admiration,  cela  ne  nous  empé* 
chera  nullement  de  ie  changer,  si  ce  même  genre,  ou  cette 
même  espèce,  avait  reçu  un  autre  nom  à  une  date  plus  an*- 
cienne.  Pour  nous,  la  date  passe  avant  tout,  malgré  Tauio- 
rité  des  grands  noms  qui  avaient  cru  pouvoir  souvent  ne  rien 
garder  des  anciens  travaux  de  leurs  devanciers,  parce  qu'ils 
avaient  créé  une  nouvelle  méthode  ou  divisé  les  anciennes. 
Pour  no^s,  le  nom  primitif  d'un  genre  est  sacré  et  ne  peut 
disparaître,  pas  plus  que  le  premier  nom  imposé  à  une  es-* 
pèce.  Ces  prioéipes  posés,  discutons  les  méthodes  elles- 
mêmes,  en  jetant  un  rapide  coup  d'œil  sur  les  auteurs  systé- 
matiques qui  ont  écrit  sur  les  Ëchinoidâ  et  sur  le  dévelop- 
pement successif  de  la  science  à  leur  égard. 

Nous  ne  parlerons  pas  des  premiers  auteurs  qui  ont  décrit 
ou  figuré  des  Échinoïdes,  avant  de  leur  assignei;  un  nom  de 
genre,  tels  que  Rousselet,  Gesner  en  1558,  Lister,  Mercati, 
Sloane,  Romphius,  etc.,  etc.;  c'était  Tenfance  des  sciences. 

Le  premier  auteur  qui  ait  écrit  systématiquement  sur  les 
Échinoides  est,  sans  contredit,  Breynius  (i),  en  1732.  Cet 
auteur,  en  partant  du  principe  de  la  position  de  la  bouche  et 

(1)  Dissertatio  de  Polythàlamiiif  etc.,  tchedtatma  de  EcfUnis.  Gedani, 
1732. 
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de  l'anus,a  donné  une  métfaodef  tf  és-ratîonn^le,dans  laquelle  il 
classe  toQ^  les  I^MWidei}  ^^f^jnwe^^quji  woit^  les  sqivanieL 

!•'  genre.  Eehinometra^  Breynios,  1732,  créé  pour  les 
espioes  dent  Tanus  est  an  centre  supérieur  et  la  bouche  au 
centre  inférieur,  et  opposés  Tun  i  l^autre.  Ce  premier  genre 
a  itê  codservé  par  GùaUieri,  en  1742  ;  par  Seba,  en  1758;  et 
païf  Van Phels,  en  ÙlOita^U^  k  été  changé  en  Cidarii  par 
Kleîtt,  ékt  17*4  ;  en  Èchîn^  par  Linné,  en  1758  ;  et  enÉohi- 
nus  et  I»^rtt,j(ràrtamârc1k,q[ùfsùpprim^^  tout  à  fait  le  nom 
à'EiMnùînliirki  Ht  lé  même  mblif  qui  nous  guide  aujour- 
d'hn1;iadttSaYolis  retrouvé  avec  plâîsîr  ce  nom  de  genre  dans 
les  codifies  i^onveHës  conseMrées  par  H.  Agassîz,  quoiqu'il 
âttribWà'le  genre  Echinometra  à  Kleïn,  au  lieu  de  rattribuer 
à  Breynl as' son  créateur.  »    ' 

2«  genre.  Echinoc&nus^  BreyDiiis,  1732.  tes  deux  ouver- 
tnres^l'anus  et  la  bouche,en  dessous  le  premier  en  dedans  du 
bord,  le  second  au  centre.Ce  genre  n'^a  été  conservé  par  per- 
sonne. Klein, en  i7ài4,ra  changé  ènComdus;  Le8ke(1778),  en 
EchinUes]  et  Lamarck^malgré  le^  trois  noms  génériques  qu'il 
portait,  lui  en  a  donné  un  quatrième^  celui  de  Galeriiea^  que 
tous  lés  auteurs  postérieurs,  sans  exception,  même  M.  Agas- 
si2,  ont  conservé ,  sans  songer  à  Breynius.  Nous  sommes 
étonné  que  M.  Agassiz,  qaiavec  tant  de  justice  est  revenu 
aux  coupes  et  aux  noms  donnés  par .  Klein^  Leske  et  Van 
Phels,  ait,  dans  cette  circonstance,  préféra  le  nom  imposé 
par  Lamarck,  près  d'pn,  siècle  plus  tard  que.  celui  de  Brey- 
nius. Pour  nous,  nous  restilupns  au  genre  Galeritei  de  La- 
marck^  son  premier  nomd^Echinoconui^  imposé  en  1732  par 
Breynius. 

3«  genre.  Echinoçorys^  Breynius,  1732.  La  bouche  et 
Tanos  en  dessous  -.  la  première  en  avant,  le  second  aii  bord 
tnarf.inal.  Ce  genre  a  été  conservé  sous  ie  même  nom  par 
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Lesk«f  en  1778  ;  ek  dans  ce  siècle  par  Parkoîsim,  ea  18A4  ;  et 
p^r  Mamell,  m  lsa2.KletD,.eit  iVHJi'^dmkgé  w  Gideas  et 
Lattiarck,  en  18A1,  Ini  a  ioiposé  le  nom  à'Ananckyte$^  qui, 
cpmme aoa genre  GaUrtitêê^ a étéx^onaertépar  M.  Agawiz et 
par  tou9  lea  aiiiencs  sans  ezeeptiont  s^s  qu'oa  songeât  an 
premier  nom.  On  conçoit,  <conupe  pour  le  genre  préeédeni, 
que  nous  roTeniops  à  la  dénomination  la  pins  ancienne,  celle 
à' Jiçhinçfi^rys  .^  qui  remplacera  ^dans  no^   travail  'CeHe 

'  A*  genre.  Ecjiînauihus^  Breynins,  d/7B2,  dont  laiMiuelieeet 
presque  centrale  inférieure,  et  l!anns  au  bordrmarginal.X^ 
genre  a  été  conservé  par  Gualtieri,  en  1742;  et  Le^ke^  en 
1778;  mais  a  été  changé  eu  4Sciiittm.par  Klein,  en  1736,  en 
Cfypeaster  par  Lamarck^  en  1816;  et  enfin^en  Echinolampas 
par  H.  Gray>  en  1834.  M.  Agassîz  et  tous  les  autres  auteurs 
ont  cpnservé  cette  dénomination  imposée  par  M.  Gray,  en 
supprimant  le  nom  d'Echinanthus  donné  par  Breynîus  si 
longtemps  avanté  Nous  revenons,  pour  ce  genre,  à  sa  déno*- 
nûnation  la  plus,  ancienne  d'Eohimmihus* 

5«  genre.  Ecbinojpata^s ,  Breynîus»  1732.  La  bouche  en 
dessous  entre  le  centre  et  le  bord  ;  l'anus  en  dessus  du  bord 
opposé,  oblique  par  rapport  à  la  première  ouverture.  Ge 
cinquième  genre,  comme  le  deuxième,  n'a  été  conservé  sous 
ce  nom  par  personne.  Klein  l'a  changé,  en  1734^  en  ^patan^ 
gus^  adopté  par  Lamarck  et  tous  les  auteurs.  Nous  sommes 
étonné  que  M.  Agassiz,si  scrupuleux  à  restituer  aux  genres 
les  noms  imposés  par  Klein  et  Leske ,  l'ait  tout  à  fait  oublié 
dans  les  divisions  qu'il  a  fait  subir  aux  Spatangus  de  Klein. 
Comme  nous  trouvons  dans  Breynius,  sous  le  nom  à'Eehi-- 
nospatagus  oordiforntû  le  Toxaaier  eomplanatus  de  M.  Agas- 
siz,  nous  restituons  au  genre  Tostasier  le  nom  d*Eehino8pa^ 
U^HsqM  lui  a  donné  Breynius  dès  1732. 


6«  genre.  Eehinohrissuê ,  Breynius,  1732.  Ainsi  caracté- 
risé 8  est  Echinuê  cujus  oris  apertura  centrum  haêis  fere  oe- 
eupat^  ani  vero  in  veriice  eonapioiiur,  a  cêniro  aliquantulum 
refnota^  ei  in  èinn  quodam  ori  oblique  opposUa,  En  lisant  ces 

caractères  précis,  et  jetant  les  yeux  sur  les  figures  qu'il  en 
daune,  on  reconnaît  immédiatement  que  le  genre  de  Breynius 
correspond  parfaitement  an  genre  Nueleolites  de  Lamarck. 
Cependant  personne  ne  Ta  reconnu  et  n*a  parlé  du  genre 
Echinobrissusm  Tous  les  auteurs^  sans  exception,  n'ayant  pas 
reifionté  à  la  source ,  ont  admis  le  genre  NmleolHes ,  que 
nous  nous  trouvons  IForcé  aujourd'hui  de  changer  en  Echino-' 

hrkiui. 

1«  genre.  Eekinodiscus ^  Breynius,  i732.  Ce  genre  a  été 
adopté  sons  ce  nom  par  Gualtieri  en  1742 ,  par  Seba  en 
1758;  par  Leske  et  Davila  en  1778.  11  a  été  changé  en  Ro- 
tala  par  Klein  en  1731,  et  en  Soutella  par  Lamarck.  En  di- 
visant le  genre  Seuieîla  de  Lamarck  en  plusieurs  genres» 
M.Agassiz  aurait  dû  revenir  au  nom  d'Eckinodiscus  pour 
l'une  de  ces  divisions;  mais  il  admît  seulement  le  nom  de 
Rotuia  donné  parKlein^  sans  se  souvenir  de  Breynius.  Gomme 
ce  nom  ne  peut  disparaître  de  la  science,  et  que  Breynius 
cite  et  figure  comme  espèces  de  son  genre  Echinodiacua  les 
Roiula  Rhumphii  tt  angutta  de  Klein  et  de  M.  Agassiz,nons 
nous  trouvons  forcé  de  restituer  le  nom  ûiEchinodiêous  au 
genre  Roiula  de  ce  dernier,  qui  n'en  est  qu'un  synonyme. 

Quand  nous  voyons  M.  Agassiz  revenir  avec  tant  de  jus- 
tice à  tous  les  noms  de  genres  donnés  par  Klein,  Van  Phels  et 
Leske,  nous  sommes  à  nous  demander  pourquoi  il  a  oublié  ceux 
antérieurement  donnés  par  Breynius  P  Nous  nous  demandons 
encore,  en  partant  du  principe  de  rantcriorité,  pourquoi  il  a 
préféré  conserver  les  noms  de  Goleritea^  à'Ananchytaê^ 
d'Eehinolampaêy  de  NiicleoUua  et  dt  ScuioUa ,  ifliposés  M 
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commencement  de  ce  siècle  par  Lamarck,  quand  ces  genres 
avaient  reçu,  68  ans  avant,  de  Breynius,  les  noms  d'£cMno- 
eonuê ,  d^Echinocoiyi  ,  d^Echinantkus  ,  d^ Echinobrissus ,  et 
d'Echinodiscm  t  C'est  sans  doute  par  respect  pour  Lamarck  ; 
mais  alors,  si  Ton  respectait  ainsi  les  uns  plutôt  que  les  au- 
tres dans  les  nomenclatures,  il  n'y  aurait  rien  de  stable  et 
de  certain  dans  la  science  ;  tandis  que  le  principe  rigoureux 
de  Tantériorité  doit  être  le  même  pour  tous  les  auteurs  sans 
préférence  aucune,  afin  de  rétablir  les  nomenclatures  sur  un 
pied  invariable. 

Nous  ferons  encore  remarquer  que  les  noms  des  genres  de 
Breynius  devaient  d'autant  mieux  être  conservés ,  qu'ils  sont 
tous  un  composé  d'Echinuê  comme  racine,  et  d'un  autre  ad- 
jectif, comme  Eckinometra^Echinoconuêj  Echinocorys^  Echi- 
nanthus,  Eohinospatagua  ^  Echinobriêius  et  Echinodiscug,  Ce 

mode  de  former  les  noms  est ,  suivant  notre  manière  d'envi- 
sager la  nomenclature,  un  moyen  d'une  portée  immense  pour 
se  rattacher  toujours,  par  la  pensée,  à  la  souche  primitive , 
et  faciliter  la  mémoire  »  tout  en  étant,  nous  le  répétons,  la 
perfection  par  excellence  de  la  nomenclature  générique. 
C'est,  du  reste,  la  méthode  rigoureuse  que  nous  avons  adoptée, 
dès  1839,  dans  nos  Crinoidei^en  1847  dans  les  Spongiaires  y 
et  ces  dernières  années  dans  les  Bryozoaires. 

Deux  ans  après  Breynius,  Klein,  en  1734  (1),  fit  un  beau 
travail  sur  les  Échinoïdes;  il  établit  quatorze  genres  basés 
sur  le  même  principe  de  la  position  de  la  bouche  et  de  Fa- 
nus,  dont  quelques-uns,  déjà  cités  aux  genres  de  Breynius, 
ne  sont  que  les  synonymes  ;  car  Klein  n'a  pas  conservé  un 
seul  des  noms  imposés  par  son  prédécesseur.  Après  ces  ré- 
ductions, il  lui  reste  encore  les  noms  de  Çidarii^  de  Clrpeus^ 

(1)  Naturalis  ^ispôèliio  eikinùdermaimit  4734, 
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de  Discùidea^  (le  Mellita^  de  Laganum^  d* Arachnoide* ,  de 
Spatangu*  et  de  Brisêus ,  dont  le  premier  et  ravant-dernier 
ont  été  seuls  adoptés  par  Lamarck  en  1816,  et  tous  les  au- 
tres par  Ai.  Agassîz.  de  1836  à  18&7.  Par  la  forme  des  oomsi 
OD  voit  qu'ils  sont  loin  d'être  aussi  bien  établis  que  ceux  de 
Breynius,  et  qu'aucun  ne  réunit  ce  précieux  accord  de  la 
racine  commune  à  ressemble  »  et  de  l'adjectif  spécial  au 
genre. 

Gualtieri ,  en  1742  (1),  divise  tous  les  Echinoides  en  qua- 
ire  genres  empruntés  à  Breynius:  les  fcAtmome^ra,  les  £c/U'- 
no$patagu9 ,  les  Echinantus  et  les  Eohinodiêcus,  Cet  auteur 

n'apporte  donc  rien  de  nouveau  dans  la  science. 

Linné,  en  1758  (2) ,  comme  son  compilateur  Gmelin ,  en 

17S9  (3),  simplifient  tout ,  en  anéantissant  à  la  fois  tous  les 

beaux  travaux  de  leurs  devanciers.  Pour  eux  tous  les  £ebî« 

Doîdes  forment  un  seul  genre,  le  genre  Eohinus^  qui  équi* 

vaut  à  l'ordre  entier  des  Ecbînoldes. 

Davila^  en  1767  (4) ,  n'établit  aucun  nom  nouveau  ;  il  se 
contente  d'adopter  six  des  coupes  génériques  établies  par 
Kiein  :  les  Cidaris^  les  Spatangus ,  les  Brisaus^  les  Sonia,  les 

Placenta  et  les  Rotula^  sans  s'occuper  des  travaux  de  Brey- 

nius. 

Van  Phels,en  1774(5)»  fait  un  immense  travail  sur  les  Echi- 
Doides.  Il  avait  apprécié  en  tout  point  les  travaux  importants  • 
de  Breynius  ;  aussi  trouvons-nous  avec  plaisir  dans  sa  mé- 
thode tous  les  genres  de  ce  premier  auteur»  et  la  continuité 

(1)  Index  ieslarum  conchyliorumMoreûfie,  1742. 

(2)  Systema  nàlurœ,  xn*  édition. 

(3)  Systema  naturcSt  xiii*  édition. 

(4)  Catalogue  systématique  et  raisonné^  etc.  Paris,  1767. 

(5)  Briefvan  Cornélius  Nozemann^  over  de  Gewelsslekken,  Rotterdami 
1774. 
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des  mêmes  noms  heureusement  composés^  C'est  pou  r  sm- 
vre  ce  principe  rigoureux  qu'il  change  à  lort  les  noms 
imposés  par  Ktein,  pour  leur  donner  une  forme  identique  à 
ceux  de  Breynius.  En  dehors  des  noms  de  genres  précédem- 
ment établis,  et  de  ceux  qui  ne  sont  que  les  synonymes  des 
genf«s  de  Klein ,  nous  troovons  encore  deux  coupes  nou^ 
telles  :  les  Eckinoneus  et  les  Echinooyi^nui^  rétablis  plus  tard 
par  H.  Agassiz. 

Leske,  en  1778  (1),  fait  aussi  un  travail  très- consciencieux 
sur  les  Échinoides,  dans  lequel  il  prend  pour  base  la  position 
de  la  bouche  et  de  l'anus,  et  les  noms  de  genres  imposés  par 
Klein  9  trois  des  noms  de  genres  de  Breynius  (Echinanthus  ^ 
Eehinocoryê  et  EehinodUous^  et  les  deux  genres  nouveaux  de 
Yan  Phels  cités  ci -dessus.  Après  les  synonymes  et  les  genres 
adoptés ,  il  reste  à  Leske  un  seul  genre  nouveau ,  le  genre 
E^hinarachniuê^  que  plus  tar4  M.  Agassiz  a  heureusement 
adopté.  Ledte,  comme  Van  Phels,  est  un  excellent  ouvrage 
pour  répoque  où  ii  a  été  publié,  et  qu'on  ne  peut  se  dispen- 
ser de  lire  quand  on  veut  étudier  les  Ëchinoïdes  avec  fruit. 

Nous  arrifons  enfin  au  savaqt  auteur  des  animant;  sans 
vBtiibrêt.  Lamarck,  en  1801  (2),  établit  ou  conserve  les  gen« 
res  suivants:  Eckinus^  Galeriteê ^  Eckinoneus ,  NucleolUês^ 
Ananchjrtes^  Spatangus^  Cassiêulus  et  Clypsasier. 

En  1816  f  il  reprend  plus  longuement  les  caractères  des 
onze  genres  suivants  :  les  Seuiella  (Echinodisous ,  de  Brey» 
rmis];  les  Qj-pêasier  (Eohinanihus,  de  Breynius);  leaFibu" 
laria  (coupe  nouvelle)  ;  les  Eckinoneus  (de  Van  Phels)  i  les 
Galerites  {Eohinoconus^  de  Breyuîus);  le^  jéuanohyles  (£cA«- 

(1)  Édition  de  Klein,  arec  Àdditamentaaâ  Kkinii  Behinoiefmata , 
Leipsig,  1778. 

(2)  Eûcirait  de  son  cours  en  iSOi. 
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ma§»r)rs,  de  Breyaiofl)  (  les  Spêianguê  de  Klein  i  {Eckifwpa-* 

taguê,  de  Bref  nias);  les  Quêidukiê  (Lam.);  les  IfudeoUhê 

{EekimAriêmê ,  de  Breyntiis)  ;  les  Echmuê  (genre  de  Liaoé)  » 

et  Ciimris  (genre  de  Kleio).  En  résumé,  Lansarok  a  profilé 

Itrgement  des  importants  travaux  de  ses  devanciers  ;  maie  de 

tons  lee  noms  antérieurement  donnés  il  ne  conserve  que  les 

Behinùfêêus,  les  Sfmianpuê^  les  Eehinuê  et  les  Ciiari$;  tandis 

qa*il  donne,  à  tort  selon  nous,  des  noms  nouveaax  à  cinq  des 

genres  de  Breynius.  Après  ces  réductions,  il  reste  en  propre 

à  Lanarek  Tétablissemeat  de  deux  coupes  génériques  »m« 

vellei,  les  fibularia  et  les  Cuiiia/ii/.  Lamarck,  comme  ses 

devanciers,  s'est  servi,  pour  caractères  phis  spéciaux,  de  la 

pûiMon  de  la  bouche  et  de  Tanus  ;  mais  il  y  a  joipt  un  carac^* 

Vk^  q\xï  loi  appartient  en  propre,  la  forme  des  ambulsc^es. 

Après  Laœarck,  plusieurs  auteurs  ont  bien  décrit  des 
Ëchinoîdes  fossiles ,  tels  que  Faujas  (histoire  de  Maestrioht), 
Farkiasoa  (organic  Remauis),  Schlotheen  (Petrefactenk)  , 
Broogniart  (fossiles  des  environs  de  Paris) ,  Desloagchamps 
(dans  rEncyelopédie) ,  Risso  (sur  TEurope  méridionale) , 
GeUfoss  (Peirefaclenk),  Marcel  de  Serres  ;  Deshayes  (  co- 
quilles caractéristiques)  ;  mais  aucun  de  ces  auteurs  n'a  éta- 
bli de  oHipes  génériques  nouvelles  ;  tous  ont  suivi  la  nomen^ 
elature  de  Lamarok,  excepté  toutefois  Parkinson  en  ISii  er 
Mantell  en  1822 ,  qui  ont  adop&é  le  genre  EeMnocoryê  de 
Breynius. 

Blsônville,  en  1834  (1),  se  basant  sur  les  caractères  de  po« 
sition  de  la  bouche  et  de  Tanus,  sur  la  présence  ou  le  manque 
de  màelftNres,  sur  la  forme  générale ,  ronde  ou  alloogée,  sur 
les  orifices  des  ovaires  {pores  géniiaus),  sur  la  nature  des 
piquants  (baguettes),  sur  les  tubercules  qui  les  portent  et 

(i)  Manuel  à'Actinologiet  Paris  1834. 
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sur  les  ambttlacres,  a  formé  de  Tenseinble  dix-sept  genres 
pris,  soit  dans  ceux  de  Lamarck,  soît  dans  ceux  de  VanPhels 
(Echinoneua  et  Echinocyamus)^  de  Breynias  {Eehinodiscuê 
etEchinomeira) ,  de  Klein  (Laganui).  Après  ces  noms  déjà 
GOonoSy  et  V Eehinoïampas  de  M.  Gray  (qui  est  VEehinan^ 
thui  de  Breynias),  il  crée  une  covpe,  VEchinocljrpus^^  pour 
le  Cljrpeuê  de  Klein  ;  de  sorte  qu'il  ne  reste  aucun  des  noms 
de  genres  de  Blainville.  Tous  les  auteurs  avant  Lamarck  n'a* 
vaient  pris  pour  caractères  que  la  position  de  la  bouche  et  de 
Tanus.  Lamarck  y  a  introduit  le  caractère  des  ambulacres»  et 
de  Blainville  les  mâchoires,  les  pores  génitaux,  les  tubercu- 
les et  les  baguettes.  On  voit  qu'à  Texception  des  ouvertures 
ocellaires  e^de  la  forme  des  plaques  génitales ,  il  ne  restait 
plus  à  faire  pour  ses  successeurs  qu'à  approfondir  ces  nou-r 
veaux  et  importants  éléments  zoologiques  d'étude  pour  per« 
fectionner  les  méthodes. 

En  août  4835,  M.  Charles  des  Moulins  (1)  a  fait  paraître 
un  premier  mémoire  sur  les  Échino!des.  Ce  mémoire,  corn- 
mencement  d'un  immense  et  important  travail  publié  en 
1837,  comprend  deux  tableaux  où  nous  remarquons  17  gen* 
res  basés  sur  l'étude  comparative  de  toutes  les  parties  zoo* 
logiques  dont  nous  avons  parlé  à  l'article  précédent,  mais 
ayant  principalement  pour  base  la  bouche ,  sa  forme,  ses 
appendices  intérieurs  et  la  forme  des  mâchoires.  Ces  genres 
sont  ceux  de  Lamarck,  à  la  seule  exception  des  Pyrinay  des 

EchinocidariSy  des  Eli^cidaris  et  des  Càllyriteê^HvX  sont  nou- 
veaux et  doivent  rester  dans  la  science.  Le  travail  entier  de 
M.  Charles  dos  Moulins ,  est  d'une  immense  importance 
comme  détails  et  comme  synonymie;  nous  ne  saurions  trop 
conseiller  sa  lecture. 

(i)  Etudt$  iur  le$  Eehinidei, 
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En  méflae  temps  que  M.  des  Moulins,  deux  aatenrs  s*oc- 
copaient  simaltaoémeDt  des  Êchinoïdes,  M.  Gray  et  BC« 
Âgassiz. 

M.  Gray,  dans  plusieurs  importants  mémoires  publiés  en 
4834  et  1835,  a  établi  plusieurs  coupes  génériques  bien  ca«> 
ractérisées  et  conservées  par  M.  Agassiz.  Ce  sont  les  genres 
Eehinolampas  (le  même  q\k*Eohinanthus  de  Breynius),  Sai»^ 
1IM,  jiairojyyga^  Arbaeia  et  Diaâema^  basés  principalement 
sur  les  pièces  génitales  et  Tensemble  du  sommet  ambula- 
craire. 

M.  Âgassiz  a  présenté ,  en  1834,  une  classification  nou^ 
^elledes  Écbinides,  imprimée  seulement  en  1836  (1),  dans 
laquelle,  introduisant  quelques  éléments  nouveaux,  et  sur- 
tout des  éléments  plus  approfondis,  basés  sur  toutes  les  par*- 
lies,  établit  28  genres  parmi  les  Échino'ides.  Sur  ces  genres 
nngt  rentrent  dans  les  genres  des  auteurs  indiqués  ci-dessus. 
2  genres,  les*  Dysa»ter  (le  même  que  Collyrites  de  M.  des 
jiioulins),  formant  double  emploi,  et  les  HemipneustQ»  qui  ne 
sont,  pour  nous,  que  des  Holaster,  doivent  être  supprimés. 
Ainsi  dans  la  nouvelle  méthode  de  M.  Agassiz,  il  ne  reste 
comme  nouvelles  coupes  que  les  genres  Holaêter^  Mioraster^ 

AmphiâetuB^  Sckizaster,  Catopygns  et  Pijgasler^  ou  six  gen- 
res nouveaux.  Les  anciens  sont  reclifiés,  et  beaucoup  d'es- 
pèces nouvelles  sont  introduites  dans  la  science. 

Une  première  Monographie  des  Échinoides  vivants  et  fos  • 
siles,  imprimée  en  1838,  et  contenant  les  SaUnia^  renferme 
plusieurs  genres  nouveaux  :  les  Goniopygus,  Peltasiea  et 
Goniophoruê, 

Dans  ses  Échinides  suisses^  en  1839  et  1840,  M.  Agasâiz  a 

(1)  Prodrome  d^une  monographie  des  Echinides,  Mém.  de  Ncuchàtel, 
1836. 
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créé  quelque»  genres ,  teb  que  Pjrgûrl^nokm^  Cônoclgpu$j 
Prgurusf  Ifyhotlypui^  T0tragramma,  Aêrociiariêf  Pedina^ 
Acrosalenia^  HemieidarU  et  Glyptieus. 

En  1840,  dans  son  Catalogue  s/êt.  Ectypofum  EvhinBdêr" 
matum  fo99ilium  Mus$i  NtocemenMy  M.  Agassk  a  créé  lei 
genres  Towaster  (auquel  nous  restituons  le  nom  d'£e&iM- 
spttêagui  donné  ^en  1732,  par  Breynios))  BrUofm»^  Wuelêo^ 
pggu9^  Globaior,  Camtomuê ,  AmUypYgus^  Amphiofm ,  En^ 
eopBf  Eehinopêiê^  Qypkoêoma  ^  AeropelUty  Cœloplmtru»,  Ce- 
diopiisy  Podophora  et  Jeroeîadia. 

Dans  son  introduction  à  la  Monographie  des  Scutelles^  en 
1841,  M.  Agassiï  annonce  devoir  créer,  pour  des  espèces 
voisines  des  Oursins,  les  genres  T^rmap/ewri** ,  PfcareoW- 
fius  MicrocyphUêfTripnettsteê,  Amhiypneuêteê^  Togpopnen^ 
steSy  Siomopneusteê^  Tetraprguê  et  Agarites.  Dans  là  Mono^ 
graphie  même,  il  établit  encore  les  genres  Runa^  Lobophùra^ 
Scuieliinà  et  Moulimia  qui,  avec  les  genres  des  auteurs  an- 
ciensj  se  montent  à  treize* 

Une  autre  Monographie ,  publiée  en  1842  par  M.  Desor, 
contient  les  Clypeasiroîdes  ;  elle  comprend  41  genres,  dont 
un  àeul  est  nouveau,  HoUctjrpus^  et  dix  déjà  cités  plus  haut. 

Enfin  dans  le  Catalogue  raisonné  deê  Échinides^  publié  en 

1847  par  MM.  Agassiz  et  Desor,  nous  trouvons  réunis  tous 
les  genres  créés  successivement  par  M.  AgassizX^est  le  ré- 
sumé de  tous  ses  travaux  partiels  sur  les  Échînides.  On  re- 
connaît idansi  ce  travail  93  genres,  sur  lesquels  72  ont  été 
décrits  antérieurement,  et  21  nouveaux  dont  H  sont  créés 
npr  M.  Agassiz  :  Hemidiadema^  Eucoimua  Salmacis,  Polg- 
cyphuê^  Holopaetutes  y  Dendiaster  ^  Pjrgaulus  ^  Arohiaeia  ^ 
A$Urosioma^  Macfopneu»Hs  et  £tfpa^a^tfj.  Neuf  créés  par 
lij.  Dcsor  :  Goniocidariâ  ,  Paleocidaris y  M^êpilia^  Bél^m^^ 


Lêniia^  GuaUUriM^  Lo^^nia^  Brernia^  H^mioêiêr^  el  eofin  le 
genre  A§aê9i%im^  créé  par  M..  Valendenoes. 

Il  est  à  remarquer  que  parmi  ces  coupes  géuériques  qui 
doivent  renfermer  Texpression  la  plus  complète  des  genres 
de  Mf  Agassi^ ,  nous  ne  retrouvons  plus  en  1847  les  genres 
Amfhiop9^  jinccp0^  ToaopnêUêteê^  SiomaéopneudêSj  T^^'^ 
ffffguê  et  Abritée,  que  ce  savant  a  ludiques  en  18&1  comme 
devant  dépendre  dq  la  famille  des  Oursins.  Nous  en  retrou- 
voDS  seulement  quelques-uns:  le  Tosopneuêtei^  comme  sons- 
genre  des  Echinua^  les  Tetrapygus  et  Agaritês  comme  SOUS- 
genre  des  Echinooidaris  y  etc.,  etc,  Nous  ne  discutons  ici 
aucune  des  coupes  génériques  établies  par  M.  Agassiz.  Bien 
qa'eUes  reposent  sur  des  éléments,  très--divers  de  classifica» 
ÙOB,  et  surtout  d'une  trèsTinégale^valeur  en  zoologie,  nous 
adoptons  rensemt^e^  tout  en  nous  rés^vant,  dans  cet  ouvrage^ 
d'en  discuter  sévèrement  les  détails.  Nous  Regrettons  cepen- 
dant qu^  ce  savant,  appelé  à  élever  pour  ainsi  dire  un  nouvel 
édifice  sur  les  Échiaoïdes,  n'ait  pas  suivit  dans  la  terminolo- 
gie des  coupes  gépériques,  le  précieux  précédent  des  nopM 
composés,  établis  par  Breynius.  Nous  aurions  voulu  au  moins 
trouver  dans  chaque  famille,  un  principe  de  racine  unique^ 
dans  la  composition  des  noms  au  lieu  des  éléments  bétérogè* 
nés  de  cette  partie  de  sa  nomenclature. 

Dans  notre  Prodrome  de  Paléontologie  êtratigraphigue , 
écrit  en  1847,  nous  avons  adopté  toutes  les  coupes  généri- 
ques de  M.Agassiz,  ainsi  que  ses  espèces.  Nous  nous  sommes 
contenté  de  rectifier  ce  que  la  localité  ou  Tâge  géologique 
paraissait  avoir  de  fautif.  C'est  même,  sous  ce  point  de  vue, 
pour  avoir  pris  avec  trop  de  confiance  les  travaux  de  c#t 
auteur,  que  nous  avons  souvent  nous-méme  copié  et  pro- 
pagé des  erreurs  que  nous  rectifierons  aujourd'hui  avec  le 
plus  grand  soin. 
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Depuis  les  publications  de  V.  Agassiz,  trois  personnes  se 
sont  occapées  des  Écbinoîdes  :  MM,  Albin  ^Oras,  Forbes  et 
Cotteau. 

M.  Albin  Gras,  dans  nn  travail  spécial  et  important  sur  les 
Écbinoîdes  du  département  de  Tlsère,  a  décrit  on  bon  ncoa* 
bre  d'espèces  nouTcUes ,  mais  n'a  établi  aucune  nonveOe 
coupe  générique.  Son  travail  est  fait  avec  beaucoup  de 
coDScieuce  et  donne  beaucoup  de  rectifications  sur  les  gise- 
ments  géologiques.  Nous  avons  eu  communication  de  tons 
ses  types. 

M.  Forbes,  si  connu  pour  ses  beaux  travaux  zoologiques 
sur  beaucoup  de  points  de  la  science^et  en  particnlier  sur  les 
£cfaihodermes,  continue  dans  les  Mémoire  of  ihe  geêlogioat 
Sûrvêy^  of  ihê  UnUed  Kingdon^  une  suite  de  descriptions 
des  plus  importantes.  C'est  avec  un  grand  plaisir  que  nous 
trouvons  dans  ses  descriptions  et  ses  belles  figures  une  ana-- 
lyse  parfaite  de  tons  les  caractères,  des  genres  et  des  espè- 
«ces.  M*  Forbes  n'admet  pas  tous  les  genres  de  M.  Agassis;  il 
cherche  à  les  restreindre  le  plus  possible  à  ceux  de  Lamarck, 
ce  qui  ne  Tempéche  pas ,  quand  les  besoins  de  la  science 
l'exigent,  de  créer  de  nouveaux^genres.  Nous  pouvons  citer 
sous  ce  rapport  son  genre  Cardiatter  établi  en  1850. 

M.  Cotteau  a  commencé  la  Monographie  des  Ëchinoîdes 
'du  département  de  l'Tonne  si  varié  dans  sa  constitution  géo- 
logique. Nous  devons  donc  y  trouver  des  Échinoîdes  de  tous 
les  étages  jurassiques  et  crétacés,  ou,  pour  mieux  dire,  des 
terrains  qui  en  contiennent  le  plus.  M.  Cotteau  fait  un  travail 
d'autant  plus  utile,  qu'il  a  approfondi,  par  un  grand  nombre 
d'années  de  recherches ,  tout  ce  qui  tient  à  la  stratigraphie 
des  espèces.  Son  travail,  des  plus  consciencieux,  bien  fait  et 
bien  raisonné,  sera  rempli  de  rectifications  importantes  pour 
tes  gisements  et  pour  les  caractères  des  espèces.  U  renfer- 
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laera,  à  ea  j«ger  ptr  ce  quia  (màparo  de  cet  ioiportaiil  tra- 
Tail ,  un  bon  noftibre  d'espèces  eoutelies.  Noos  devoas  à  aeo 
amilié  la  commoaicatioa  des  Êchinoides  des  terrains  créla*» 
ces  ;  qu*il  noue  sdt  peroûe  de  bi  en  léiiM^iier  îei  noire  aie* 
cère  reenonaîssaBce. 

Résumé  sur  la  valeur  comparative  deê  organcê  dans  la 

ciaisification  des  Échinotdes. 

Mous  coofiâdéroes,  comme  de  première  valeur,  la  place  de 
la  boache  et  de  l'anus  par  rapport  aux  organes  de  la  généra- 
lion  et  de  la  vision.  On  voit,  en  effet,  dans  tons  les  Éçhietf*- 
des,  deux  divisions  bien  tranchées.  Dans  Tune,  la  boncbe  et 
raaus  «mit  toujours  placés  séparément  et  loin  des  organes 
reproducteurs^  t^ulis  que  daoe  Tautre  Tanus  est  »  au  con- 
traire, toujours  au  milieu  des  orgaoes  externes  de  la  gén^ 
ration  et  de  la  imon,  dispositions  qui  entraînent  avec  elles 
de  nombreuses  et  très-importanles  modifications  dans  la  dis* 
position  de  tous  les  organes. 

Viennent  ensuite  dans  ces  deux  séries  primordiales ,  la 
place  respective  des  organes  extérieurs  de  la  générationj  de 
la  vision,  et  des  orifices  de  la  bouche  et  do  Tanus  ;  car  ces 
dispositions  tiennent  encore  à  des  caractères  Eoologiques 
d'une  haute  importance,  et,  d'après  notre  manière  de  voir, 
doivent  encore  passer  avant  tons  les  autres  cara<4ère8  secon- 
daires. Ce  seront  les  éléments  de  nos  familles.  La  présence 
on  non  de  pièces  mâchoires  à  la  bouchCi  sont  encore  des  ca- 
ractères d'une  haute  importance. 

Après  tout  ce  qui  tient  aux  organes  de  la  reproduction,  de 
la  digestion  et  des  sens,  arrivent  tous  les  détails  qui  tiennent 
aux  ambulacres,  et  sont  dès  lors  spéciaux  à  la  respiration  et 
à  la  locomotion.  Là,  en  troisième  lieu,  nous  irouverons  tou- 
jours les  bonnes  coupes  génériques. 
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Il  te&B  encore  bea«ooQp  d^antree  caractères  qoe  nous  re-^ 
fardons  oomme  de  troisième  ordre.  Ce  soat  des  caractères  de 
détails  extérieurs,  les  pédîcellaires  on  les  zones  qn*il8  forment, 
eonnoes  sous  le  nom  defucioleê^  en  font  partie. 

Enfin  des  caractères  de  moins  de  valeor  générique  sont 
ceux  qui  dépendent  uniquement  de  la  disposition  et  de  la 
forme  des  tubercules.  Cependant  lorsqu'ils  ofiTrent  des  carac- 
tères cçnstants  parmi  les  espèces,  ils  oot  souvent,  à  eux  seuls, 
été  pris  pour  caractères  génériques.  Nous  en  discuterons  la 
valeur  dans  les  recherches  spéciales  sur  les  Êchinc^des  des 
terrains  crétacés,  afin  de  réduire,  s*ll  y  a  lieu ,  quelques 
coupes  génériques. 

En  partant  des  principes  qui  précèdent,  voici  comment  nous 
divisons  Tensemble  des  Échinoides  en  deux  sons-ordres,  les 

Eekinaidâê  irtiguli^rê  et  régulier^. 

3ou9-ordrêê, 
k  Anus  non  opposé  à  la  bouche , 

séparé  des  organes  extérieurs 
de  la  reproduction  et  de  la  vi- 
sion. Généralement  4  plaques 
génitales  perforées.  Rarement 
une  mâchoire  testacée,  alors 
formée  de  parties  boriaontales.  Eokinouh»  ifriguliers, 
B  Anus  opposé  à  la  b(mcbe,  placé . 
au  centre  des  Organes  de  la  vi- 
sion et  de  la  reproduction. 
5  plaques  génitales  perforées. 
Toujours  une  mâchoire  testacée 
formée  de  parties  verticales.     Eehinàïehê  riguliêr$. 

1"  sous-ordre  ÉCfflNOIDES  IRRÉGULIERS. 
Anus  non  opposé  à  la  bouche^  pl^;  en  arrière ,  soit  en 


dessous,  soit  en  d^sus»  ou  au  bord  margiiiaU  uwyoars  séparé 
et  éloigné  du  sommet  où  sont  les  organes  géuitai^zelde  la  vi- 
sion. Bouche  en  dessous,  placée  plus  ou  moins  pr^sdo  centre, 
ou  le  plus  souvent  antérieure.  Le  sommet  se  compose  inva- 
mblemeat  de  4  plaques  génitales  pourvues  de  pores  géni- 
taux, et  quelquefois  d'une  plaque  complémentaire  non  per- 
forée ,  postérieure ,  et  correspondant  alors  a  la  région  de 
ranas,où  il  ne  peut  y  avqir  d*organe  de  lareproductHm^cequi 
fait  supposer  qu*il  n'y  a  que  quatre  Icdbes  génitaux  au  lien  de 
cinq.  Le  plus  souvent  ces  Échinoides  manquent  de  mâchoires  ' 

testacees;  mais,  lorsqu'ils  en  sont  pourvus,ces  mâchoires  sont 
hori«)ntales.  La  forme  générale  est  ovale  ou  oblongoe  » 
tandis  que  la  forme  circulaire  est  exceptionnelle  et  spédaie 
à  quelques  genres  seulement.  Nous  divisoiis  cette  série  en 
cinq  familles,  avec  les  caractères  opposés  qui  suivent  : 

A  Point  de  mâchoire  testacée. 

a  Appareil  génital  et  ocellaire ,  sur  une 
seule  ligne  longitudinale ,  formant  un 
ensemble  allongé.  CouYRiTiniS. 

b  Appareil  génital  et  ocellaire  formant  j 

un  cercle  an  sommet.  | 

*  Point  de  plaque  con^lément^re  non 
perforée  entre  les  quatre  plaqi^es 
génitales  perforées.  Ambulacre  pe- 
talQïde.  Bouche  bilabiée.  Spatamgiojs, 

««  Une  plaque  complémentaire  non 
perforée,  entre  les  quatre  plaques 
génitales  perforées.  Bouche  non 
bilabiée.  ^. 

f  4mbu|acrea  pétaloic|es  \  bouclée 
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excentrique  ;  anus  souvent  supé- 
rieur •  ECHINOBtlSSlD JK^ 

ff  Ambulaeres  simples;  bouche  pen- 
tagone ou  décagone  centrale  ; 
anus  souvent  inférieur.  Eghinogohidji. 

B  Une  mâchoire  testacée  formée  de  pièces 
horizontales;  bouche  inférieure  cen- 
trale ;  anns  postérieur  marginal  ou  in- 
f ramarginal  ;  ambulacres  pétaloldes.      SctJTiLunjs. 

l'«  famille  Golltritib^  ,  d'Orb.»  1853* 

jépparêU  géniial  et  appareil  ocellaire ,  sur  la  même  ligne 
médiane  longiludinale ,  formant  un  ensemble  allongé  i  com- 
posé :  1*  en  avant  d'une  plaque  oceilaire  impaire,  correspon- 
dant à  Tambulacre  impair;  2*  en  arrière  de  celle-ci,  de  deux 
plaques  génitales  paires  en  contact  au  milieu ,  généralement 
inégales  ;  3"»  en  arrière  de  ces  deux  plaques  génitales  anté- 
rieuresi  et  sur  la  même  ligne ,  de  deux  plaques  ocellaires 
paires  antérieures^  en  contact  au  milieu,  et  correspondant  à 
Textrémité  des  ambulacres  pairs  antérieurs;  4*  de  deux 
plaques  génitales  postérieures ,  comme  les  premières ,  en 
contact  au  milieu;  et  5*  enfin,  en  arrière,  de  deux  plaques 
ocellaires  paires  postérieures,  aussi  en  contact  au  milieu^  et 
correspondant  à  Textrémité  des  ambulacres  pairs  posté- 
rieurs. Il  en  résulte  que  les  deux  paires  de  plaques  génitales 
sont  entièrement  séparées  sur  la  longueur ,  par  les  plaques 
ocellaires»  et  qu'elles  n'ont  entre  elles  aucun  contact.  L'al- 
longement des  deux  appareils  réunis  détermine  Técartement 
du  sommet  ambulacraire,  dont  les  extrémités  supérieures  ne 

s 

se  rejoignent  jamais  dans  leur  convergeoce.  Les  ambulacres 
sont  simples,  non*pétaloïdes.  Point  d'appareil  masticatoire. 
B9ueh9  sttbpentagonale  et  imparfaitement  bilabiée.  Anns 


TERBAINS  CBitkOiB.  &5 

postérieur.  'Des  cinq  ambulacres ,  raDtérieor  impair  diffère 
soQYent  des  quatre  autres.  Des  tubercules  perforés,  des  gra- 
oales,  rarement  des  faseiohê. 

Rapport  et  différences.  Cette  famille  se  distingue  nette* 
ment  des  Spatangidm  par  les  plaques  génitales  et  ocellaires 
sur  une  naéoie  ligne  longitudinale,  par  les  plaques  génitales 
BOD  réunies  ensemble»  mais  séparées  en  paires  par  les  pla<« 
qaes  ocellaires  ;  par  la  bouche  moins  bilabiée,  par  ses  am«» 
bolacres  disjoints,  par  ses  pores  génitaux  très«éIoignés  les 
uns  des  autres»  par  les  pores  ocellaires  sur  la  même  ligue  et 
non  autour  des  pores  génitaux»  et  par  les  ambulacres  non 
pétaloïdes. 

Celle  famille  ne  se  compose  que  d'espèces  spéciales  aux 
terraios  jurassiques  et  crétacés.  Encore  d^s  quatre  genres 
qne  nous  y  classons,  un  seul,  le  genre  CoUjritee  se  trauve** 
t-il  dans  ces  deux  terrains,  tandis  que  tous  les  autres  sont , 
au  moins  jusqu'à  présent  «  spéciaux  aux  terrains  crétacée 
seulement. 

Nous  divisons  ces  genres  de  la  manière  suivante,  en  met- 
tant leurs  caractères  en  opposition. 
A  Deux  sommets  ambutacraires  très-dis- 
tants, Tun  au  sommet  antérieur ,  Tautre 
près  de  Tanus.  Une  protubérance  poly- 
piforme.  Collyriiee. 

B  Un  seul  sommet  ambulacraire ,  point  de 
protubérance  polypiforme. 
h  Anus  infra-marginal,  point  de  sillon 

antérieur.  Echinocorjif 

hh  Anussupra-marginal,  presque  toujours 
un  sillon  antérieur. 
c  Point  de  fasciole.  Hclaster. 

ce  Un  fasciole  sous-anal  et  latéi  al.         Cardiaeter, 
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l«f  genre.  Gollyritbs,  Deluc,  1831,  Des  Moulins,  4835. 

Dysaiter,  Agassiz,  1836. 

Appareil  génital  tottt  entier»  près  des  trois  ambulacipes  ûa  - 
térieurs,  et  séparé  des  deux  aunbulacres  postérierirs  par  un 
très-large  intervalle  occupé  ,  par  la  continuaiion  des  très* 
larges  plaques^de  la  région  ioterambulacraire  postérieure,  qui 
passent  san»  s'interrompre  d'un  côté  à  Tautrè.  Il  en  résulte 
que  tes  quatre  porês  génitaus  ^  formant  entre  eux  un  carré 
long,  sont  en  avant ,  deux  en  avant  et  deux  en  arrière ,  de 
Fambûiacre  pair  antérieur.  Une  protubérance  pôtypifoifme 
se  voit  à  droite  en  arrière  du  pore  génital  antérieur.  Les 
plaques  génitales  sont  placées  deux  en  avant  des  ambulacres 
pairs  antérieurs  ,•  et  deux  séparées  entre  elles  par  deux 
plaques  ocellaire*  sur  ta  même  ligne  que  les  plaques  génita* 
les.  Une  plaque  ocellaire  impaire  est  intercalée  entre  les  pla^^ 
ques gétiitaies  antérieures. Ces  pores  ocellaires  correspondeot 
au  sommet  des  ambulacres  antérieurs.  Nous  n  avons  pu  voir 
les  pores  oeellaires  postérieurs.  Ils  sont  peut-être  au  sommet 
postérieur.  Ambulacres  disjoints  formant  deux  sommets  î 
Tun  antérieur,  l'autre  postérieur  près  de  l'anus,  séparés  par 
une  grande  distance.  Ces  ambulacres,  néanmoins,  sont  visibles 
partout,  et  se  continuent  sans  s'interrompre  jusqu'à  la  bouche. 
Ils  sont  à  fleur  de  test  »  ou  superficiels  ;  cependant  Vambu^ 
laere  impair  est  quelquefois  dans  un  sillon.  Tous  soot  formés 
de  Mne$  porifères,  continues,  égales,  étroites,  dont  les  pore* 
sont  ronds,  ovales  ou  oblongs ,  non  conjugués  et  égaux.  A 
leur  extrémité  inférieure ,  autour  de  la  bouche ,  les  zones 
sont  irrégnlières  et  alternes  sur  trois  ou  quatre  lignes.  Bouche 
d'aspect  arrondi,  mais  dans  le  fait  décagonale,placée  en  des- 
sous à  la  partie  antérieure,  ou  subcentrale.  Anus  elliptique, 
postérieur,  placé  sûr  le  bord  marginal,  ou  supra-marginal , 


géBéralement  sans  aire  anale  disiîneie.  Poiat  de  faciale. 
Tubercules  perforés^  rares,  peiits  ei  uniformes.  Les  granules 
qui  les  séparent  sont  petits» 

Rapporis  et  différences.  Les  deux  soflonets  des  ambnlacres 
de  ee  geore  suffisent  ponr  le  distinguer  nettement  de  tous  les 
autres  Êchinoïdes  connus.  M.  llichelin ,  en  se  basant  sur 
la  forme  extérieure  seulement ,  a  cru  devoir  eu  séparer  les 
espèces  très-élevéesy  sousle  nom  de  Metaporhinue.  Nous  avons 
déjà  dit  que  la  forme  extérieure  ne  pouvant»  pour  nous,  être 
laffisante  pour  rétablissement  d'une  coupe  générique,  quand 
d'ailleurs  tous  les  autres  caractères  étaient  identiques,  ^ous 
ne  poQvonSy  par  cette  raison ,  conserver  le  genre  Meiaporhi^ 
«ut,  qui  n'est  qu*un  ColljrrUee. 

JEftfi^tra.  ËolS31,  M.  Deluc,  de  Genève,  proposa  à  M.  Des 
Mottiias  Je  nom  de  CelljrrUeê^  pour  une  espèce  du  genre  qui 
00118  occupe.  Sous  le  même  nom  de  Co lignées ^  M.  DesMou-p 
lios^  eo  juillet  1835,  dans  un  travail  géûéral,  insUtoa  définiti- 
vement ee  genre ,  en  citaot  les  espèces  qu'il  y  rapporte ,  et 
qui  presque  toutes  en  dépendent  encore  {Etudes  sur  lesÉchi- 
nides,  i^^  mémoire  ,  p.  46,  Actes  de  la  Société  linnéenne  de 
Bordeausj  t.  VâJ  (1835).  M.  Agassîz,  qui  s'occupait  aussi,  lui 
de  son  côté,  d'un  travail  analogue  sur  les  Échinoides.a  donné 
le  même  geore  sous  le  nom  de  Dys^eter^  U  annonce  avoir  lu 
son  travail  à  la  Société  d'histoire  naturelle  de  Neufchâtel,  en 
1834;  mais  ce  travail  n'a  été  réellement  imprimé  qu'en  4836, 
et  avec  les  citatioi^  des  travaux  des  auteurs  parus  sur  le 
même  sujet,  et  publiés  seulement  en  lS35j  ce  qui  annonçait 
qne  Le  travail  avait  été  modifié  postérieurement  ji  la  lecture. 
£a  prenant  la  date  manuscrite  de  la  lettre  dQ  M*  Deluc ,  le 
nom  de  Colljrites  aurait  une  antériorité  de  trois  années  sur 
la  commanicatioa  égalenie^t  manufcrite  de  M.  Agassiz,  sur 
son  genre  Dysoeter^  et  le  nom  de  Collyrites  devrait  être  pré- 
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tiré.  En  règle  générale  et  certaine,  c*est  la  date  de  Timpres- 
tioa  qui  faitfd.  Or,  sous  ce  rapport,  M.  Des  Moolios  a  fait 
imprimer  son  genre  CoUyrites  en  iSSé ,  tandis  que  le  genre 
Dy-âaêier  de  H.  Agas^z  ne  l'a  été  qn'en  1836 ,  une  année 
après.  Il  en  résulterait,  sans  aucune  iriceirtitude,  qœ  le  nom 
de  CoUj-riies^  soit  par  la  date  mannscrîte,  soit  par  la  date  im- 
primée, est  réellement  plus  ancien  qne  celui  de  Dysa$iêr^  et 
qn*il  d<Ht  être  conservé  au  genre.  Noas  sommes  heureux ,  en 
pouvant  maintenir  ce  genre  de  notre  savant  compatriote,  de 
rendre  en  même  temps  justice  à  ses  laborieux  et  iotéressanis 
travaux  sur  les  Écbinoldes^qui,  pour  ne  pas  avoir  en  Tantérip- 
rite  de  toutes  leurs  parties  sur  ceux  de  M.  Agassiz,  n'en  ont 

i  pas  moins  rendu  de  grands  services  à  la  science* 

Presque  toutes  les  espèces  do  genre  dépendent  des  ter- 
rains jurassiques.  Cependant  nous  en  connnîssmis  quelques- 
unes  dans  les  terrains  crétacés.  Les  premières  espèces  nais- 

I  sent  dans  le  10*  étage  bajocien  ou  l'oolite  inférieure.  Le  maxi« 

mum  de  développement  spécifique  se  trouve  dans  le  43«  étage 
oxfordien.  Les  dernières  sont,  jusqu'à  présent ,  du  17*  étage 
néocomien. 

Noos  mentionnerons  ici  les  espèces  j massiques  citées  dans 
notre  Prodrome,  et  nous  y  ajooteroas  les  espèces  nouvel  les 
décrites  depuis  par  les  auteurs,  ou  découvertes  par  nous. 

Espèce  du  10*  étage  bajocien, 

Colfyriteê  opellana^  d'Orb.,i853.  I>ytaf/«rii««//a7U2,  Agass. 

etDesor,  i8&7.  Cal.,  p.  i39.Desor,  Monogr.  des  Dysaster, 

p.  23,  pi.  i,  iig.  i-4.  France,  Mouliers,  Bayeux  (Calvados)* 

Coliyritei  Endesii,  d'Orb.  1853.  DysaHer  Eudêtii,  Ags^s. 
et  Désor,  48â7.  Cat.,  p.  139.  De&or,  Monogr.  des  Dysaster, 
p.  23,  pi.  1,  fig.  5-12.  France,  Bayeux,  Les  Moutters  (Cal- 
vados). 
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CoU^rtieê  r%ngen$J)es  MouIm8,1837.  Études  sur  les  ÉehMp. 
368,  n*  16.  Dytoiiêr  ringênê^  AgSSS*  et  Desor,  18&7,  Gst.,p. 
439,  Desor,  HoDogr.  des  Dysaster,  p*  21,  pi.  1,  £g,  12*17. 
Suisse,  GoldeBtbal,  Mont  Terrible  ;  France,  Besançoo,  Salins 
(Jura),  Saint-Vigor,  cat.  p.  139.  Desor.  Port«eB-Bes8in(Calva- 
dos),  ATaUon(ToBiie). 

Coifyriteê  œqualis^  d*Orb.,  iSi&, DjrMaêter  œqualii,  Agassiz 

et  Desor. ,  1847.  Çat.,  p.  139.  Pert-en-Bessin  (Calvados), 
Samt*-Maizent  (Deux-Sèvres)« 

CoUfrUes  analiê ,  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les 
ËchinideSfp.  368  n*  lA.  Dysati&r  analiê,  Agass.  et  Desor, 
iM7.  Cat.,  p.  137.  ÉcbÎD.-Suiss. ,  i,  p.  6,  pi.  1,  fig.  12-14. 
Suisse,  Goldentbal,  Friogeli  (Soleure),  Walleoburg,  Egg  et 
flarg(Argovie);  France,  Saint-Haixent  (Deux-Sèvres);  Mont- 
Terrible. 

Cùlfy'riies  ^^iMrist»,  |d*Orb.,  1853.  DfsasierlAgasiixii^ 
d*Orb.,  18&7.  Prod.  de  Paléont.,  I,  p.  290.  Étage  10*,  n*  494. 
Espèce  un  peu  carrée,  tronquée  obliquement  à  son  extré- 
mité et  très-renflée  du  côté  de  la*bouche.  France  »  Port-en- 
Bessin  (Calvados). 

EipèoBM  du  ii^ étagelbaihûnien» 

CùUyrites  bieordata ,  Des  Moulins ,  1837.  Éludes  sur  les 
Échinides ,  p.  366,  n**  9.  Dynasier  bioordaiua  ,  Agass.  et  De- 
sor, Cat.,  p.  137.  Desor,  Monogr.  des  Dysaster,  p. 9,  pi.  2, 
fig.  1-4.  Suisse,  Mutienz,  près  Bàleî^.France,  Banville  (Cal- 
vados). 

Espèceê  du  il'  étage  ealloifieni 

CoUjTÎieê  êUiptica^  DesrMoulins,  1837.  Loo.  eii.^  p.  364, 

n*  B.JDysoitereUipticuê,  Agass.  et  Desor,  1847.  Cat.,  p.  137. 

Desor.,  Monogr.  desDysaster,  p.  12,  pi.  2,  f .  5-7.  France, 

Chauffour,  Marolles  (Sarthe);  Châtil!on««sur'^Seine  (Yonne); 
VI.  4 
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Lifol  (Voige»)  ;  Ghaumont  (Haute-Maroe)  ;  La  Voulto  (Ardè- 
cbe);  étang  de  La  Mèche,  près  Béfort. 

Coll^riieê  dotêaliu^  d'Orb.,  i8d3.  Dyêtuter  d^raclisj  Àgass. 

et  Desor.,  1847.  Cat.,  p.  133^  France,  Marelles  (Sarthe). 

CoUf rites  transversa^  d'Orb.  Grande  espèce  de  61  milli- 
mètres de  largeur.  Sous  ce  nom,  nous  donnons  une  espèce 
oordifonkie,  dont  la  longueur  n'a  que  les  90  centièmea  de  la 
largeur,  et  dont  la  hauteur  est  aussi  grande  que  la  lon- 
gueur. Elle  est  très-remarquable  pur  sa  forme  transverse , 
son  ensemble  arrondi  et  son  large  sillon  antérieur.  Du  i2^ 
étage  callovien  des  environs  d'ËscragaoUes  (Var).  Notre  col- 
lection. 

Espèce  du  12«  étage  oxfôrdien. 

Collyrites  ovalis^  Des  Moulins,  1837,  p.  368,  no  13.  Dy- 
êoiter  ot^alis^  Agassiz,  1836.  Desor,  Mon.,  p.  15,  pi.  3, 
gg.  2i-23.  Salias,  Bregille,  près  de  Besançon  ;  Is-sur-Tiile  , 
Cbâtel-Censoir . 

Cglljrites  granulosa^  Des  Moulins,  1837,  p.  364,  n"»  4.  Dj-- 
toMier  granulosusj  Agassiz,  Desor,  Mon.,  p.  17,  pi.  3,  fi- 
gure 18-20.  Goursoo  (Yonne);  Apremont  ^Ain). 

CoUj-rites  carinata ^  Des  Moulins,  1837,  p.  366^  n^  8. 
Dysaster  carinatus  ^  Agassiz,  1847.  Cat.,  p.  138.  Échin., 
Suisse,  1,  p.  4,  pi.  1,  fi^.  4-6.  Spatangus  carinatuSy  Goldf* 

pi.  46»  fig.  4.  Urach,  Gunsberg,  Schaff bouse,  Porentruy, 
Amberg. 

Collyrites  capistrata  ^  Des  Moulins,  1837,  p.  366,  n*  7. 
jy^saiter  caputratus  ^  Agass.,  1847.  Cat.,  p.  138.  Échin., 
Suisse^  1,  p.  7,  pi.  4,  fig.  1-3.  Mon.  des  Dysast.,  pi.  3, 
fig.  12-14.  Spaiangus  capist r alus ,  Go\ûL\  pi.  46,  fig.  ô, 
Bayreath  ;  Suisse,  Schaffhouse,  Mont-Terrible  (Berne). 

CoUyriteê  êtibsemiglohus^    d'Orb.,    1853.    J^ysoêtef  semi- 


TmftAiNS  omiTAQis«  51 

t 

gloho^ua^  Desof.  Monogr.  des  Dysaat.»  p.  J8,  pi.  t,  6g.  10- 
12.  Agass.  1847.  Gat.,  p.  138.  (Non  Des  Moulins,  1837, 
n*  11).  Bavière,  Pappenheim  et  Manheim. 

Espèee  du  iifi  étage  ûorattien. 

Collrriies  Buchii  ^  d'Orb.,  1853.  D^sastsr  Buchii,  Desor 
HoDOgr.  des  Dysast.,  p.  21,  pi.  3,  fig.  9-11.  Agass.,  1847. 
Gat.,  p.  139.  Stockach  (Grand-Daché  de  Bade);  Suchingen. 

Collj-rites  Mickelini^  d'Orb.,  iS63.  Dysaster  Michelini^ 

Agass.  et  Desor.,  1847.  Gat.,  p.  139.  France,  Drayês,  Ghâtel- 
Censoir  (Tonne). 

Colîyriteê  Lorfi,  d'Orb.,  1853.  Dj-saster  Loryij  Albin- 
Gras,  1852.  Gatalogue  des  Fossiles  de  l'Isère ,  p.  14  et  49, 
p\.l2,  fig.  4,  5.  Du  14*  étage  corallien  d*Échailion  (Isère). 
Collection  de  M.  Gras. 

CoUyrites  elongata^  d^Ovb.f  1853.  Hypoclypuê  elongatuM^ 

Albin  Gras,  1852.  Gâtai,  des  Foss.  de  Tlsère,  p.  14  et  49, 
pi.  2,  fig.  1-3.  Du  14*  étage  corallien  d*ÉçhaiIlon  (Isère}. 
Collection  de  M.  Gras. 

Espèces  du  15*  étage  kimméridgien. 

Cùllyritee  am^àeraidejt^  d'Orb.,  1S53.  Dysaeter  #i»af  terat- 
d^t^  Leymerie^  1846,  Statist.  aaalyt.  de  l'Aube,  p.  239.  (Non 
Agassiz,  iSiT). DusMter  ^upraf^urensù ,  d'Orb.,  1847.  Prodr. 
2,  p.  55.  Étage  15%  n«  183.  Le  Rocher,  près  de  La  Bochelle 
(Charente-Inférieure) . 

Les  espèces  crétacées  ont  été  figurées  avec  leurs  noms 
dans  la  Palépotologie* 

En  résumé,  le  genre  Gollyrites  apparaît  pour  la  première 
f (NS  II  «on  maximum  de  développement  spécifique  au  10* 
étage  baJQciep^  il  occupe  tous  les  étages  jurassiques,  et 
montre  enfin  ses  dernières  espèces  dans  le  17*  étage  cré- 
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N*  2097.  CoLLTRiTBS  SUBSL0N6ATA,  d'Orb. ,  1853. 

PI.  801,  fig.  1-6. 

DytasUr  anoêteroides,  Agassîz  et  DesOT,  1847,  Gat.  rais, 
des  Êchin.,  p.  138  (non  Leym.j  1846). 

W.,  d'Orb. ,  1847,  Prod.  2,  p,  87,  o*>  465.  D'après 
M.  Àgassiz. 

Id.,  A.  Gras,  1848.  Ours,  de  Tlsère,  p.  67,  pi.  4,  fig.  11, 
12.         « 

/<!.,  A.  Gras,  1852.  Cat.,  p.  26,  n*  47. 

CoUj-rites  elongala^  d'Orb. ,   1853.  Fo/'es  pi.  801,   fig. 
1.6. 

Dimensioni.  Longueur  totale,  31  miilimètres,  par  rapport 
à  la  longueor.Largeur,  70  centièmes.  Hauteur, 65  centièmes. 

Coquille  obloDgue,  élargie  et  arrondie  en  avant,  tronquée 
et  pourvue  de  deux  angles  en  arrière,  dont  la  hauteur  est 
des  65  centièmes  de  la  longueur ,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  au  tiers  antérieur.  Dessus  formant  une  courbe 
déprimée  en  arrière  pour  Taire  anale,  la  plus  grande  épais- 
seur est  au  sommet  antérieur  placé  à  la  moitié  antérieure.  Le 
pourtour  est  arrondi,  placé  près  de  la  base.  Dessous  peu 
convexe,  excavé  autour  de  la  bouche,  plus  élevé  sur  la  ré- 
gion médiane  postérieure.  Bouche  très -petite,  placée   en 
avant  du  tiers  antérieur.  "^«u<  ovale  longitudinalement , 
placé  à  la  région  supra-marginale,  à  une  grande  distance  du 
bord  postérieur ,  dans  une  aire  plane,  terminée  en  arrière 
par  deux  angles.  Amhulacres  non  visiblefî,  à  l'exception  de 
Vambulacre  impair^  placé  dans  une  sorte  de  sillon  particu- 
lier, très-prononcé ,  où  les  pores  sont  obliques ,  espacés  et 
très-pi  énoncés.  Nous  n^avons  pas  pu  apercevoir  les  ambu- 
lacres  du  sommet  postérieur. 
BapporU  et  différences.  Cette  espèce,  par  son  allongement 
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8a  foriûe  tronquée  en  arrière^  se  rapprocbe^do  CJ*  granule^ 
8Uê  ;  mais  elle  s'en  distingue  par  sa*plus  grande  longueur , 
par  son  extrémité  postérieure  plus  étroite,  par  son  dessous 
moins  creusé,  par  son  sillon  supérieur  bien  plus  long,  pro- 
longé jusqu'à  près  de  la  moitié  de  la  longueur  au  lieu  de 
n'en  occuper  que  le  tiers  antérieur. 

^«^/oire.  M.  Agassiz  etDesor,daDs  leur  Catalogue  rai - 
sonné,  indiquent  cette  espèce  sons  le  nom  de  Ifyaaiier  ana-- 
êhroîdes,  Leymerie,  et  sous  ce  nom ,  ils  ont  nommé  tous  les 
exemplaires  de  notre  collection.  Lorsque  nous  sommes  re- 
montes à  la  source ,  nous  avons  reconnu  que  le  j  Dyaasier 
anasteroides^  de  M.  Leymerie  (1846],  non  décrit,  mais  iodi- 

qBë  seulement  dans  la  Statiêtique  géologique   de  VAuhe  ,  p« 

339,est  du  45'  étage  kemméridgien  et  non  du  4  7*  étage  néo- 
comien.  C'est  là  aussi  que  M.  Cotteau  et  nous^  l'avons  ren- 
contré. V  Anaêtêroideê  de  MM.  Agassiz  et  Desor  n'est  donc 
pas  y Anasteroideg  de  M.  Leymerie  (le  même  qne  notre  Dy» 
ioster  suprajurenêis.  Prod.,  étage  45«,  n""  483).  Il  résulte  de 
cette  méprise  de  MM.  Agassiz  et  Desor  :  i""  que  l'espèce  citée 
par  lui  comme  Ana»teroidesy  doit  recevoir  un  nouveau  nom, 
puisque  ce  n'est  pas  V Anaiieroides  de  M.  I.eymerie,  et  nous 
lui  imposons  celui  de  Coîlyriteê  suhelongata  ;  et  2®  que  l'es- 
pèce de  M.  Leymerie  sera  notre  CoUyrites  annsteroides , 
portant  pour  synonyme  le  Tfy-sasfer  suhrajnrensis  de  noire 
Prodrome,  qui  lui  est  identique. 

Localité.  Cette  espèce  est  caractéristique  de  l'étage  néo- 
comien  inférieur.  Elle  se  trouve  surtout  aux  Lattes;  à  Ex- 
cragnoUes  (montée  de  Saint-Martin)  ;  à  la  Martre  (Var);  près 
deCastellane  (Basses-Alpes);  à  Néron  (Isère)-,  à  la  Chartreuse, 
au-dessous  du  pont  de  Péraut  ;  à  Mariigues  (Bouches-dn- 

Rbône). 
Explication  des  figures.  PI.  801 ,  fig.  1  ,  grandeur  natu- 
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turelle  ;  fig<  2 ,  cequille  grossie,  vue  en  desiius  ;  fig.  3,  des- 
sous ;  fig.  A,  profil  longiludinal  ;  iig.  ô,  le  même  plus  forte- 
ment grossi  ;  fig.  6 ,  une  plaque  grossie.  (  Les  tobercutes 
sont  trop  gros  et  trop  saillants  dans  toutes  les  figures.)  De 
notre  collection. 

N*'  2098.  COLLTRITES  OTDLUH,  d'Orb.,  1853. 

PL  801,  fig.  7-13. 

Dysûêê^  ùt^nlum  ^  hewt  j  iBii.  Mon.  des  Dis.,  p.  22, 
n*  15,  pi.  3,  fig.  5-8. 
/<!«,  Agass.  et  Desor,  1847.  Gâtai,  rais.,  p.  139. 
Id.^  é'Orb.j  1847.  Prod.  2,  p.  87^  étage  17*,  n»  464. 
Id.,  A.  Gras,  1848.  Ours,  de  l'Isère,  p.  66. 
Id.^  A.  Gras,  1852.  Catalogue,  p.  20,  vp  46. 

Dimensions.  Longueur  totale,  22  millimètres,  par  rapport 
à  la  longueur  :  Largeur  90  centièmes.  Hauteur,  75  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  cordiforme,  élargie  et  un  peu  sinueuse  en 
avant ,  acuminée  en  arrière ,  dont  la  hauteur  est  des  trois 
quarts  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur.  Dessus  très-bombé ,  arrondi  et  obtus 
en  avant,  moins  bombé  en  dessus ,  mais  très-convexe  en  ar- 
rière. La  plus  grande  épaisseur  est  au  sommet;  ambulacra  su- 
périeur situé  au  tiers  antérieur,  le  pourtour  très-convexe  Test 
plus  vers  la  moitié  de  la  hauteur.  Dessous  convexe,  surtout  à  la 
région  médiane  postérieure.  Bouche  petite,  oblique,  presque 
ronde,  placée  au  quart  antérieur  de  la  longueur.  Anus  ovale 
transversalement,  placé  à  la  région  infra-marginale,  un  peu 
au-dessous  de  la  grande  convexité  postérieure  ,  sans  area. 
Amhulacres  à  peine  visibles.  Vamhulacre  impair  est  dans  un 

sillon  profond,  en  partant  de  la  bouche,  mais  s'effagant  avant 
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d'avoir  atteifit  le  sommet.  Tubereuh$  gros ,  sartout  en  deiK 

sous. 

Rapporta  et  diffirenoes,  La  forme  ovale  cordiformo ,  au 

lieu  d'être  allongée,  distingue   cette  espèce  de  tous  les 

Collyrites  des  terrains  crétacés. 
Localité.  Elle  est  encore  spéciale  à  la  partie  inférieure  du 

17*  étage  néocomien*  et  a  été  rencontrée  àCensean  (Jura)  ; 

au  Fontanil,  près  de  Grenoble  (Isère)  ;  aux  environs  de  la 

Malle  (Var)  ;  à. la  Chaux-de-Fonds,  canton  de  Neufchfttel,  et 

à  Sainte<Groix ,  canton  de  Yaud  (Suisse),  par  MM.  Marcon , 

KœcblÎD,  Albin  Gras,  Gampicbe,  et  par  nous. 

Explication  des  figures.  PI.  801,  fig.  7,  grandeur  naturelle; 
fig.  S,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig,  9,  la  mémOf  en 
dessons;  fig.  10,  profil  longitudinal;  fig.  11,  la  même,  plus 
fortement  grossie  ;  fig.  12,  une  plaque  plus  fortement  gros- 
sie; fig.  13,  un  tubercule  plus  grossi  encore^  De  notre  col- 
lection. 

No  2099.  Collyrites  GuETMAàDi,  d*Orb.,  1853. 

PI.  833. 

* 

Métaporhinus  Gueymardi,  A.  Gras  1848.  Desc  des  Ours, 
foss.  de  risère,  p.  69,  pi.  ô,  fig.  â-6. 

Bj-saster  Gueymardi^  A.  Gras,  1852.  Cat«  des  corps  orga- 
nisés, p.  26,  n°  48. 

Dimensions.   I^ongue^ur  60.  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur,  largeur,  82  centièmes  ;  épaisseur  65  centièmes. 

6ogi*t7/floxale,  élargie  au  milieu,  rétrécie  et  échancréeaux 
deux  extrémités,  dqnt  la  hauteur  est  des  65  centièmes  de  la 
longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu. 
Dessus  très-convexe,  en  toit  arqué,  presque  caréné  sur  la 
ligne  médiane  et  tronqué  obtusément  à  ses  extrémités.  La 
lignQ  médiane  est  plus  élevée  en  avant  qu'en  arrière;,  envi- 
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ron  vers  le  sommet  antérieur  placé  au  quart  autérieur.  Le 
pourtour  un  peu  anguleux  est  presque  à  la  base.  Des$ou$  pea 
convexe^  un  peu  creofsé  en  avant  de  la  bouche;  tandis  qu'en 
arrière  de  celle-ci  part  une  partie  élevée  médiane-postérieure 
qui  bientôt  se  sépare  en  deux  côtes  pour  se  continuer  jus- 
qu'à l'aire  anale.  Bouche  très-en  avant.  Ant^a  grand,  placé 
en  haut  d^une  aire  anale  creusée  et  bordée  de  bourrelet , 
près  des  régions  supérieures;  jémbulaorês  très-visibles. L^înt- 
pair  dans  un  sillon  antérieur,  les  ambulacres  pairs  flexueux 
larges,  formés  de  zones  composées  de  porei  égaux,  en  larmes 
dirigés  de  dedans  en  dehors. 

Rapports  et  différencos.  Avec  une  forme  élevée  comme 
chez  le  C.  Munsteriy  celle-ci  est  moins  élevée,  plus  ovale,  et 
non  cordifbrme  ;  elle  s'en  distingue  [^encore  par  l'élévation 
médiane  inférieure  bifurquée. 

Localités  ^.  Albin  Gras  Ta  découverte  dans  la  partie  infé«* 
rieure  du  47«  étage  néocomien,  au  Fontanil,  près  de  Grenoble 
(Isère). 

En  supprimant  le  sous-genre  Metaporhinus^  et  changeant, 
par  suite  de  la  priorité  de  date,  le  nom  de  Dyaaêter  en  Colly  - 
rites^  cette  espèce,  sous  son  nom  spécifique  donné  par  H. 
Albin  Gras,  change  seulement  de  nom  de  genre. |' 

Explication  des  figures.  PI.  833,  fig.  i  ,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus,  restaurée  sur  plusieurs  échan- 
tillons; fig.^,  la  même  en  dessous;  fig.  3,  la  même,  de  profil 
dans  le  sens  longitudinal  ;  fig.  4,  profil  transversal  du  côté 
de  la  bouche  ;  fig.  5;  profil  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  une 
partie  grossie  de  ^Pambulacre  pair  antérieur.  Collection  de 
M.  Albin  Gras,  à  Grenoble. 
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N*  21  M«  COLLTMW  OBLOMA,  tfOrb.,  1853. 

PL83A. 
Dimëtiêiom.  Longueur  toiale,24  millimètres.  Par  rapport  à 

la  loDgiieur  :  largeur,  SOoentièmea;  hauteur,  61  œniiènes. 
Coquille  obloogue,  élargie  et  uu  peu  sinueuse  en  avant , 
très^rétrécie  et  obtuse  eu  arrière,  doat  la  hauteur  est  des  61 
centièmes  de  la  iongi^eur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  au  tiers  antérieur.  Dessua  convexe»  arrondi  eu 
avant ,  s^élevant  jusqu^au  soomiet  antérieur,  où  est  la  plus 
grande  épaisseur  au  tiers  antérieur,  et  de  là,  en  pente  douce 
jusqu'au-dessus  de  Tenus ,  où  une  aire  un  peu  tronquée 
et  presque  verticale ,  se  continue  jusqu'à  la   base.    Le 
pounonr  très-convexe  et  arrondi   est  asses  près  de  hi 
base.  Dawma  convexe  à  la  région  médiane  postérieure, 
où  se  remarquent   quelques   saillies  ,  et  sur  les    côtés 
aotérieurs ,    creusé   autour  de  la  bouche   et  un  peu  an 
conunencement  des  ambulacres  pairs  postérieurs.  Bomhê 
petite,  placée  an  tiers  antérieur  de  la  longueur.  Anu$  pres- 
que rond^  supramarginal ,  placé  à  une  grande  distance  du 
bord  inférieur,  au  sommet  d'une  aire  plane,  un  peu  excavée 
an  milieu.  Ambulacres  très- visibles  partout,  des  sommets  jus- 
qu'à la  bouche.  Ambulaore  impair  placé  dans  un  sillon  assez 
profond  près  de  la  bouche,  puis  s'effaçani  peu  à  peu  sans 
arriver  au  sommet.  Ambulacrei  pairs  antérieurs  flexueux  , 
larges,  formés  de  larges  plaques.  Zones  porifères  à  peine 
distinctes,  placées  en  dehors  des  plaques  et  formées  de  deux 
petits  por0<  ronds  inclinés  en  sens  invers.  Appareil  génital 
comme  nous  l'avons  décrit  au  genre. 

Repporls  et  différences.  Cette  espèce  rappelle  en  gros  la 
forme  allongée  du  C«  subelongata  ;  mais  elle  s'en  distingue 
par  plus  de  largeur,  par  ses  ambulacres  très- prononcées ,  et 
surtout  par  le  manque  d'angles  aux  extrémités  postérieures 
de  Taire  anale. 
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localité.  Elle  cartctërise  la  partie  iaférieare  da  17*  étage 
Déocomien  de  Genseau  (Jura)^  où  elle  a  été  recueillie  par  M. 
Marcoa. 

Explication  des  figures,  PL  83&,  iig.  i  ,  coquille  de  grau* 
deur  Datorelie  ;  Iig.  2,  la  même  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig. 
3,  dessous;  fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transver- 
sal vu  du  côté  de  la  bouche;  fig.  6,  le  même,  vu  du  côté  de 
l'anus  ;  fig.  7,  plaques  ambulacraires  a  a,  et  plaque  înteram- 
bulacraire.  6,  grossies  ;  fig.  8,  appareil  génital  grossi,  a  pla- 
que génitale  antérieure  droite,  b  plaque  génitale  antérieure 
gauche  portant  la  protubérance  polypiforme,  c  c.  plaques 
génitales  postérieures,  d  d^  plaques  ocellaîres  paires*  e  plaque 
ocellaire  impaire  antérieure.  De  notre  collection. 

2«  genre.  Eghinogorts,  Breynius,  1732. 

Ananehytes^  Lamarck,  ISOl,  auctorum. 

Appareil  génital  et  appareil  ocellaire ,  sur  une  seu|e  ligne 
longitudinale,  comme  dans  la  famille.  Bouche  sub-bilabiée 
inférieure,  en  avant.  Anus  ovale  infra-marginal  inférieur,  et 
au  bord  postérieur,  ambulacres  disjoints  ;  Timpair  différent 
des  autres,  non  placé  dans  un  sillon;  tous  les  ambulacres  à 
fleur  de  test,  formés  de  zones  égales  en  largeur  et  de  pores 
égaux,  non  conjugués,  visibles  partout  en  dessus.  Point  de 
fasciole.  tubercules  crénelés  égaux  et  assez  rares  en  dessus. 
Coquille  ovale,  très-élevée  ;  lest  épais,  ambulacres  tous  sem- 
blables, fornlés  de  zones  égales  et  de  pores  égaux. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  se  distingue  du  précédent 
par  un  seul  sommet  ambolacraire  central ,  au  lieu  de  deux  , 
et  Ides  deux  suivants  :  par  son  anus  infra-marginal  au  lieu 
d'être  supra-marginal,  par  son  manque  de  sillon  antérieur, 
par  ses  ambulacres  égaux  de  forme  et  de  largeur,  ainsi  que 
par  ses  zones  ambulacraires  égales  de  même  que  les  pores  dont 
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celles*ei  sont  formées*  Non»  diroos  qu'à  Teiception  de  la 
place  inférieure  de  l'anus,  et  des  ambulaeres  tons  sembla- 
bles, nous  n'aitachons  pas  une  grande  importance  aux  autres 
caractères  ;  car  certaines  espèces  A'Holnsfr  manquent  du 
sillon  antérieur ,  comme  les  Echinoeory$^  et  out  les  zones 
ambulacraires  presque  égales. 

Histoire.  Ce  qui  constitue  un  genre  dans  leâ  auteurs  anciens 

c'est  de  trouver  un  nom  générique  et  un  nom  spécifique  difr« 

tincts  ;  or,  Hereati  en  I7i7>  lorsqu'il  parie  des  coquilles  de 

ce  genre,  dit  seulement:»  jinanehyiiSfSj''nockiti$  vel  Pêeudo' 

lepidotes,  Mercati ,  ce  que  du  reste  son  ouvrage  démontre 

parfaitement ,  n'a  donc  pas  établi  de  genres  ni  d'espèces. 

Nous  n'en  dirons  pas  de  même  de  Breymus^quxy  en  i732,dé- 

signe  parfaitement  ce  genre  sous   le  nom  d'Echinocorys 

vulgatis,  Klein,   en  1734,  lui  donne  le  nom  composé  de 

Cassis  galea ,  qu'on  ne  peut  oonserver;  d'un  autre  côté 

Leske^  eu  ft778^  cousaore  aussi  €ommû  genre  le  nom  d*£- 

ekinwtmryê^  impose    par  BreyBîus.  Il  est  évident  dès  |lors 

que  c'est  le  plus  ancien  nom  générique  donné,  et  celui  que 

tous  Jes  auteurs  auraient  dû  eouserverk  Cependant,  depuis, 

deux  auteurs ,  Parkinson  ^n  ISii  et  Mantell  en  16%4  , 

root  adopté,  tandis  que  tous  les  autres,  contre  la  justice ,  en 

ont  préféré  im  autre  imposé  27  ans  plus  tardi  Eu  effet,  Lan 

marcki  qui  rarenaent  a  pris  Ie&  nons  donnés  par  sesdevan~ 

ciers,  en  4801,  appliqua  au  genre  Echinoco fy$  de  Breyoius  le 

non  nouveau  d'^nanchytes^  qui,  sans  être  discuté,  fut  sdmis 

par  tous  les  auteurs  iadistiactemeut)  paroe  qu'il  était  imposé 

parLaraorek»  Nous  respectons  sans  doute  beaucoup  les  ou- 

mges  du  savant  auteur  des  jinintan^  tanê  vertèbres^  mais 

avant  tout,  nous  nous  devons  à  la  justice  «  et  comme  Brey^ 

nias  a,  sans  qu'on  puisse  omettre  auctui  doute ,  parfaitement 

établi^  eu  i7â2,  le  {eure  E0kin0eorps,  jious  uoi»  trouvons 
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dans  robligatioo  de  le  sobsdtiier  à  celai  à'ÀMHûhfUê  que 
Lamark  ne  lui  a  imposé  qu'en  1801. 

Toutes  les  espèces  de  ce  genre  sont  des  terrains  créucés  , 
mais  se  trouvent  dans  deux  étages  :  une  dans  le  17*  étage 
néocomien  et  les  autres  dans  le  22*  étage  sénonien  • 

En  dehors  des  espèces  que  nous  figurons  ici,  M.  Rœmer  a 
mentionné  les  Ananekjrtes  spaiangiformis^  analis  et  latissi^ 
ma.lLe  premier  nous  paraît  être  le  même  que  notre  Epiaster 

aquitanicuê.  Le  second  est  le   Cardiaster  pilula;  pour  le 

troisième ,  nous  doutons  aussi  qu*il  puisse  rentrer  dans  ce 
genre. 

N«  2101.  Eghinogorys  GRiJAN DS,  d'Orb.»  1853. 

PI.  835. 

DysatUr  hemùphœricui^  Albin  Gras,  i848.  Oursins  foss.de 
risère,  p.  66,  pi.  5,  fig.  1-3. 

AnanchyteihBmisphœrieu$^hXb\Tk  Gras,  1852.0ur8ins  Foss. 
de  risère,  p.  34,  vfi  53  (non  Brongniart,  1822  ;  non  Agassiz, 
1836). 

Dimensions.  Longueur  totale ,  37  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  92  centièmes;  hautettr,63  centièaies. 

CoqtêiUê  elliptique ,  hémisphérique ,  un  peu  élargie  et 
obtuse  en  avant,  peu  rétrécie  et  arrondie  en  arrière^  dont  la 
hauteur  est  des  63  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  environ  aux  deux  cinquièmes  anté- 
rieurs. Dê$$u8  offrant  une  courbe  hémisphérique  régulière» 
dont  le  sommet  est  au  milieu  ;  le  pourtour  très-arrondi^  est 
presque  à  la  base.  Dêtaous  très-concave,'8urtout  autour  de  la 
bouche  et  de  celle-ci  vers  les  régions  postérieures  médio- 
latérales  ;  car  le  milieu  postérieur  est  légèrement  convexe. 
Bûuehê  ovale  transversalement ,  placée  au  tiers  antérieur. 
Jnuê  rond,  terminal,  placé  à  la  région  infra-marginale,  jâm- 
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huUcrêê  non  visibles  (sur  réchantillon  type),  mais  par  la  dis- 
position des  plaques  ambalacraires,  on  voit  que  les  ambula- 
cres  convergent  vers  le  sommet  sans  se  rencontrer,  mais  aussi 
sans  former  deux  centres  bien  dictincls. 

Rapports  et  diffireneea.  La  forme  déprimée  de  cette  espèce, 
et  son  ensemble  hémisphérique  régulier,  suffisent  bien  pour 
la  distinguer  des  autres.  M.  Albin  Gras,  dans  son  intéres- 
sant travail  sur  les  Échinoides  du  département  de  Tlsére,  a 
d'abord  décrit  cette  espèce  comme  un  Djsaêter;  mais  ensuite 
il  le  place  dans  le  genre  qui  nous  occupe  sous  le  nom 
é^ Jnancfy-ieê  hemiiphœricus.  Sans  pouvoir  dire   avec  cer- 
luude  auxquels   des  deux  genres  elle  doit  appartenir,  ik 
cause  de  son  mauvais  état  de  conservation ,  nous  penchons 
cependant  à  croire,  par  la  place  de  Tanus,  par  le  manque  de 
sillon  antérieur  et  par  le  rapprochement  des  ambulacres  au 
sommet>  qu'elle  doit  plutôt  appartenir  an  genre  Echinocorys. 
Hais  alors,  comme  le  nom  d'Hemisphcericusnéié  employé  dès 
lS36par  M.  Brongniart,  et  en  1822  par  M.  Agassiz,  pour  une 
aotre  espèce,  nous  nous  trouvons  forcé  de  lui  imposer  une 
aotre  dénomination  spécifique,  et  nous  la  dédions  à  M.  Qras, 

Localité.  M.  Albin  Gras  croit  qu'elle  dépend  du  17*  étage 
oéocomien.  11  Ta  recueilli  aux  environs  du  Fu,  près  le  village 
de  Montaud,  non  loin  de  Grenoble  (Isère). 

Explication  des  figures.  PI.  83ô,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessous;  fig*  2,  la  même,  en  dessus; 
%.  3,  profil  longitudinal;  fig.  A 9  profil  iran&veraal,  vu  du 
eôté  de  la  bouche  ;•  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  c6té  de 
Taous.  De  la  collection  de  M.  Albin  Gras,  à  Grenoble. 
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N*  2109.  EdsiNOGORTs  vcLGARis,  Breyiiins,  173t. 

'PI.  804;  805,  806  et  808,  fig.  1-3. 

Eehinocorys  vuîgaris^  Breyil«,  1732.  ^Jm.^  P*  68»  pi.  3, 
fig.  2. 

Klein,  1734.  Ech.,  p.  62,  pi.  6,  fig.  A  ;  pi.  8,  fig.  F. 

Echinocorytea  ovatus^  Leske^  1778.  Apud  Kleio,  p.  178, 
179,  pi.  53,  fig.  3  ;  pi.  42,  fig.  4,  5. 

E.scuiatuê^  Leske,  1778.  Id.  p.  175,  176,  pi.  42,  fig.  4; 
pi.  15,  fig.  A,  B. 
.,  E.  minor.  (pars),  Leske,  1778.  Id.,  p.  183,  pi.  J7,  fig.  a,  b. 

E.  pustuloêus^  Leske,  1778.  Id.,  p.  180,  pL  16,  fig.  a,  b. 

Echinuê  ovat us,  Gme\in^  1789.  Syst.,  p.  3185. 

Eckinus  scutatus,  Gmelin,  1789.  Id.,  p.  3184. 

£.  pustulosus^  Gmelin,  1789.  Id.,  p.  3185. 

Ananchites  ovatusj  Lam.,  1801.  Syst.,  p.  348. 

Eehinocorys  acutatus^  Parkinson,  1811.  Org.  rem.,  III,  pi. 

2,  fig.  4. 

EohinUesursinus^  Schlotheini,|1813.  In  Jahrb.,  p.  110. 

Ananchj-êes  ovtUa,  Lamarck^  1816.  An.  s.  vert.,  3,  p.  25, 
n^"  1.  Encycl.,  pi.  154,  fig.  13. 

A.striata^  Lamarck,  1816.  Id.,  p.  25,  o^t.  Eocyc).,  pi. 
454,  fig.  11, 12, 13,  14,  15,  16, 17. 

A.gibba^  Lamarck,  1816. Id.,  p.  25,  n«  3. 

A.  puêiulosa^  Lamarck,  1816,  ti?  4  (le  moule). 

Ananchyiêê  ovaia^  Defraace,  1816.  Dict.,  2,  supp.  p.  40. 

A.  cortfui^a ,  Defraoce ,  1816.  Id.^  p.  4,  (qob  Lamarck, 
1816). 

A.  rusiicay  Defrance^  1816.  Id.,  p.  41. 

J.  oarinaia,  Defrance,  1816.  Id.,  p.  41. 

Echinites  scutatus  (major  et  minor)y  Schlotb.»  1820.  Pe- 
tref.,  l,p.  309. 


Echinocorjrs  ova$u$,  Maotell.1821  Géol.iPWii.,  UI,p.  201. 
Ananehiteêhemispkarioa,  Broiïgpiart,J8W.  Epv.  de  Paris, 
p.  390,  pi.  6, 6g.  8  (moule  intérieur). 

jinanchjrtes  ovaia,  Brongniart,  1822.  Env.  de  Paris,  p.  16 
et  300,  pi.  ô,  fig.  7. 

«.,  DesIoDg.,  1824.  Encycl.,  2,  p.  ôl. 

-i.  9«&fr4i ,  DeakmgGhamps,  1824.  Eucycl.,  2,  p.  62. 

il.  ««riola,. DesloDgch.,  1824.  Eucyel.,  2,  p.  62. 

A.  pusiulosa,  DesloDgch.,  1824.  Eacyçl.,  2,  p.  62. 

A.  ovata.  Desnoyers,  1825.  Mém.  sur  le  Cotentio,  p.  27. 

A.  ovaiuê,  Goldf.,  182»,  Petref.,  1,  p.  145,  pi.  44,  fig.  1. 

À.  conoideuê^  Goldf.,  1829.  Id.,  p.  146,  pi.  44,  fig.  2. 

A.  tUUiius^  Goldf.,  1829.  Id.,  p.  146,  pi. 44,  Hg.  3. 

A,ovatus^  Hartmann^  1830,  Wurtemberg,  p.  48,  n°  6. 
A.  ovata,  striata,  pbba  et  pustutosa^  Blainville,  1834.  Ma- 
ûoeld'Act.  p.  187. 

A,  ovata,  gihbaet  hemisphœriea  y  Agassiz^  1836.  Prod., 
p.  iô. 

A.  ttriatay  Grateloup,  1836.  Mém.  sur  les  Ours,  de  Dax, 
p.  60,  pi.  2,  fig.  9. 

A.  pa«/t*/o«a, Grateloup,  1836.  Id.,  p.  63,  pi.  2,  fig.  10, 11 
(moule). 

A.  conùidea^  Grateloup,  1836.  Id.,  p.  63,  pi.  2,  fig.  8. 

A.  ovata,  conoidea^  striata^  gihba  et  pusiulosa^  des  Mou- 
lins, 1837.  Études  sur  les  Écfaioides,  p.  368-372,  n**  1,  2,  3, 
4  et  5. 

A.  ovata,  Agassiz,  1889.  Échinides  suisses,  p.  30,  pL  IV, 
%.  4-6. 

A.  ovata,  carinata  et  Conica^  Agassiz,  1840.  Calai,  neoc, 
p.  2. 

A.  conoidea^  gibbdy  ovalta,  pustiilosA  et  «^Wii^a,  Edwards, 
1840.  Éd.  de  Lam.,  3,  p.  316  et  317. 
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J.ovata,  Rœoier,  18&I.  Kreide,  p.  35. 

J.  ovaia.  GeinUz,  i842.  Char.  Kreide,  p.  91. 

A.  conaideuêy  oifatus  et  êiriaiuê^  Morris,  1843.  Gat.  briC, 
p.  48. 

J.  avaia,  E.  Sismonda,  1843.  Mém.  géo-zool.,  p.  13. 

A.eonoideaii%pustuloêafi9Llu\lOflSii6.1Aém.géog.j  p.  124. 

A.  ovaia^  $iri€Ua,  gibba^  /mslu/oM,  Grovem  et  eoftioa^  Agas- 
fliz  et  Desor,  1847.  Prod.  syst.,  p.  136  et  136.  Modèles, 
Q.  11,  Q.  «7,  T.  1,  14,  15,  T.  2,  16,  M.  24,  R.  66,  R.  91, 
M.  1,  P.  93. 

J.  opata^  gibba^  êirtaia^  Grav§$ii  et  coniea^  d^Orb.  1817. 
Prod.  2,  p.  268  et  269  ^  étage  22%  n**  1147, 1148, 1149,  «150 
et  1164  (d'après  M.  Agassiz). 

A.  eonina^  Albin  Gras,  1848.  Descript.  des  Ours,  de  l'bére, 
p.  66. 
Dimenêiûns.  Longaeur  totale,  jusqu'à  10  centimètres. 

Par  rapport  à  la  loDgaear  :     Largeur.    Centièmes.    Hauteur.    Centièmes. 

Yar.  Otata  70  id.  68  id. 

Var.  Gibba  86  id.  73  id. 

Yar.  Graves!!  80  .       id.  86  id. 

Yar.  Gonica  84  id.  93  id. 

CoquUle  très-variable  dans  sa  forme,  et  surtout  daos  sa 
hauteur  relative,  généralement  ovale,  arrondie  en  avaui,  un 
peu  rëlrécie  et  presque  acuminée  en  arrière,  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  un  peu  en  avant  de  la  moitié,  tou- 
jours  formée  de  plaques  lisses  non  conve&es.  Desiuj  très- 
convexe,  formant  une  courbe  plus  ou  moins  régulière,  dont 
la  plus  grande  hauteur  est  un  peu  en  avant  de  la  moitié,  ou  ; 
se  trouve  le  sommet  ambulacraire.  Le  pourtour,  tout  à  h\^ 

à  la  base,  est  obtus,  mais  avec  une  tendance  à  former  ua  i 

,1 

angle.  Souvent  un  léger  angle  à  la  région  iaierambulacraire  i 
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postérieure.  Dessous  plan  ou  même  concave,  seulement  re- 
levé sur  ses  bords  et  au  milieu  de  la  région  médiane  posté- 
rieure  ;  on  remarque  sur  cette  dernière  partie  des  indices  de 
protubérances  alternes.  La  partie  la  plus  eicavée  est  autour 
de  la  bouche.  Bouche  transversale,  à  lèvre  postérieure  sail- 
lante, placée  en  avant  du  quart  de  la  longueur.  Anusosdl^  à 
bords  relevés  et  saillants,  placé  sur  le  bord  postérieur,  mais 
tout  à  fait  inférieur,  sans  area.  Amhulacres  très- visibles 
partout  et  absolument  semblables  les  uns  aux  autres,  tous 
formés  de  zones  porifères  égales,  dont  les  porej  également 
égaux  sont  ovales  ;  d'abord  par  paires  presque  transversales 
près  du  sommet,  mais  ensuite  par  piiires,  très  obliques,  en 
sens  mverse  à  chaque  iovlq.  Appareil   génital   très-pro- 
noncé. Seulement  les  plaques  ocellaires  sont  plus  petites  que 
Ui  plaques  génitales.  On  voit  parfaitement  les  quatre  pores 
fj^énitaux  et  les  cinq  pores  ocellaires.  Tubercules  égaux,  éga- 
lement espacés  partout,  au  milieu  de  granules  égaux,  espacés 
et  saillants. 

Rapports  et  différâmes.  Sa  forme  ovale,  sa  grande  hauteur 
la  distingue  bien  de  l'espèce  précédente.  C'est  du  reste  Tes- 
péce  la  plus  commune  et  la  plus  connue. 

Observations.  On  voit  par  la  synonymie  que  nous  avons 
réuni  sous  un  seul  nom  spécifique  les  Ananchytes  hemisphc- 
riea  de  Btongniart  ;  ovata^  striata^  gibha^  et  pustulosa  de  La- 
marck;  carinata  eirustica  de  Defrance,  conoideus  de  Gold- 
fass;  Gravesii  et  conica  d'Âgassiz.  En  effet,  quand  on  analyse 
les  caractères  de  ces  variétés,  on  reconnaît  que  toutes  les  par. 
ties  essentielles  telles  qu'appareil  génîial,  appareil  ocellaîre, 
les  ambulacres,  les  zones  et  (es  porcs  ambulacraires,  la  bou- 
che, l'anus,  les  tubercules  et  les  granules,  sont  absolument 
identiques.  On  reconnaît  encore  que  tous  ces  noms  d'espèces 
tîc  sont  appliqués  t\\\h  doS  différenécs  cle  lar};enr,  de  !bn- 
VI.  â 
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gueur,  et  surtout  de  hauteur  des  individus^  sans  qtt*il  soit 
possible  ()ans  les  échantillQns  d'établir  une  limite  entre  eux; 
tandis  qu'on  trouve^  sans  exception,  tous  les  passages  d'une 
forme  à  une  autre  et  cela  dans  les  ëchantillons  d'une  niême 
couche  et  d'un  même  lieu.  En  résunié,  après  avoir  cherché 
vainement  des  caractères  réels,  tranchés,  nous  avons  dû  nous 
déterminer  à  réunir  toutes  ces  espèces  des  auteurs  dans  une 

• 

seule,  caractéristique  de  la  craie  blanche  ou  étage  sénonien. 

HUtoive.  Le  plus  ancien  nom  donné  à  cette  espèce  est 
certainement  celui  d^Echnocorj-ê  vulgaris,  que  Breynius  lui 
a  imposé  en  1732.  Le  nom  d'Ovatus  donné  par  Leske  en 
1778,  est  moins  ancien.  I^ous  ne  parlons  pas  des  quatorse  au- 
tres noms  spécifiques  imposés  successivement  à  cette  espèce 
par  les  auteurs  et  qu'on  trouvera  à  la  synonymie,  puisque 
tous  sont  donnés  postérieurement  aux  deux  premiers  que 
nous  venons  de  citer. 

Localité.  C'est  peut-être  de  toutes  les  espèces  la  plus  ca- 
ractéristique du  22"  étage  sénonien  ou  de  la  craie  blanche 
de  toute  l'Europe.  On  la  trouve  dans  le  bassin  anglo- parisien^ 
en  France,  à  Meudon  (Seine-et-Oise)  ;  h  Beauvais,  à  Notre* 
Dame-de-Thil,  au  Menil-Saint  Firmin,  à  Abbemont,  à  Méru, 
à  Pouilly(Oise);  àLouviers(Eure);  à  Villeneuve-I' Archevêque, 
à  Sens,  à  Ghamy  (Yonne)  ;  à  Rouen ,  à  Fëcamp ,  à  Étretat,  à 
Dieppe  (Seine- Inférieure)  ;  à  Abbeville  (Somme);  à  Reims,  à 
Eperney,  à  Chavot,  à  Gui,  à  Césane  (Marne)  ;  à  Orglande  ,  à 
Picanville  (Manche)  ;  à  Provins  (Seine-et-Marne)  ;  à  Montri- 
char^  à  Blois  (Loir-et-Cher.  En  Belgique,  à  Giply,  près  de 
Mons  \  aux  environs  de  Maestrich  et  d'Aix-la-Chapelle.  En 
Angleterre^  dans  le  Sussex,  à  bewes,à  Whitelands,  à  Danes's- 
Dike,  àDerry,  à  Autrim,  à  Brighton. 

Dans  le  bassin  pyrénéen,  à  Royan,  à  Mescbers ,  à  Talmont^ 
à  Mortagne  (Charente*Ioférieure)  ;  à  Daz,  à  Tercis,  à  Rivière 
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(Landes)  ;  aux  environs  de  Lanqoais,  de  Périgueux  (Dordo- 
gne)  ;  aux  environs  d*Aach  (Gers) ,  M.  Tabbé  Dopuis  ;  au- 
dessonsde  Tétage  suessonien»  entre  Biaritz  et  Bidart  (Basses- 
Pyrénées,  M.  KoecUin* 

Dans  le  bassin  méditerranéen  ,  à  Soulage ,  à  Songraîgn€, 
aux  bains  de  Rennes(Aude);attx  Ferrée  (Var)  ;  à  Saint- André- 
de-Heauille  (Basses-Alpes)  ;  à  la  Rucbère,aox  Essart-Rocher, 
près  Cbartronsette  (Isère);  en  Suisse,  à  Mutterschwarden 
(Berne);  9ux  environs  de  Nice;  à  Mouvantes  (Viceniin);  à 
Magne,  eBVirons  de  Scbio  (de  Zigno). 

On  le  trouve  encore  à  Haldem,  enWestpbalie;  en  Russie, 
sur  le  Sinobirsk  et  le  Volga  ;  en  Scanie,  en  Suède. 

EgpUcaiion  des  figurée.  PI.  804,  fig.  1 ,  variété  régtdière, 
^ue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même,  en  dessous  ;  fig.  3,  un  tuber- 
cule grossi;  fig*  4,  profil  du  même.  ^  PI.  805,  fig.  i,  profil 
deïOvaiuê^  fig.  2,  profil  de  la  variété  élevée;  fig.  3,  profit 
de  la  variété  bossue  ;  fig.  4  et  5,  tubercules,  grossis,  d*après 
H.  Forbes;  fig.  6, appareil  génital,  d'après  M.  Forbes.— <PI. 
806,  fig.  1,  moule  siliéeux,  vu  en  dessus  ;  fig.  2,  le  même,  de 
profil  ;  fig.  3,  le  même  ,  en  dessous  ;  fig.  4  et  6,  plaques  am« 
balacraires  et  interambulacraires,  grossies,  d'après  M.  For- 
bes.  —  PL  808,  fig.  i,  appareil  génital  dessiné  par  nous, 
a-a,  plaqnes  ocellaires;  b-b ,  plaques  génitales  avec  leurs 
pores  ;  fig.  2 ,  plaques  ambnlacraires,  grossie»,  prises  près 
dâ  sommet  ;  fig.  3,  tubercule  inférieur ,  grossi.  De  notre 
collection. 

If •  2102.   ECHINOCORTS   TUBERGDLATUS  ,  d'Orb.,   i853. 

PL  807. 

Ananchyteê  tubereulata ,  Defrance ,  1816.  Dict.  des  SC. 
nat.,3,  sup.,  p.  41,  n»  S. 
ii»9  Agassiz,  1836.  Cat.  syst.,  P*  2t 
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Id,,  Des  MouiiaSf  1837.  Études  sur  les  Ëchinides,  p.  374 
(exclus,  sy  non.). 

/«{.,  Edwards,  1840.  Édit.  de  Lam.,  3,  p.  320  (exclus, 
syuon.) 

Id.  Agassîz,  1840.  Gat  neocom.,  p.  2. 

Id.y  Agassiz  et  Desor,  1847.  Catalogue  raisounéi  p.  136. 
Modèles,  n»  12,  13,  S.64,  T..9. 

ii.,  tf Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  268.  Étage  22%  n*  1151. 

Dimen$ion$.  Longueur  totale,  52  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  ;  largeur ,  85  centièmes;  hauteur,  79  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale^  très-élevée,  presque  conique»  formée  d'an 
test  très-épais ,  dont  toutes  les  plaques  sont  très^convexes, 
ce  qui  donne  un  aspect  tout  singulier  à  Tensemble  ;  elle  est 
plus  large  et  plus  arrondie  en  avant ,  rétrécie  et  acuminée 
eo  arrière  \  son  grand  diamètre  transversal  est  aux  deux 
cinquièmes  antérieurs.  2)eMu«  très-convexe,  conique,  dont  la 
plus  grande  hauteur  est  au  sommet  ambulacraire  placé  à  peu 
près  au  milieu;  le  pourtour,  très-arrondi,  se  trouve  à  la 
base.  La  région  interambulacraire  impaire  forme  comme  une 
sorte  de  carène  obtuse.  De$8ou$  plat ,  avec  line  légère  saillie 
à  la  région  médiane  postérieure.  Bouche  transversale,  oblon- 
gue ,  placée  au  quart  antérieur  de  la  longueur  dans  une  dé- 
pression. ilnu«  oval,  infiramarginal,  entouré  de  bords  sail- 
lants. Ambulacree  très-distincts  partout,  formés  de  zones 
égales,  chacune  de  deux  pores  oblongs,  placés  en  chevrons 
brisés,  et  d'autant  plus  éloignés  les  uns  des  autres ,  qu'ils 
approchent  davantage  de  la  base.  Les  tubereuleë  sont  rares 
et  très-petits. 

Rapports  et  différences.  Avec  la  même  forme  que  VEehiM* 
corys  vulgaris ,  cette  espèce  s'en  distingue  de  suite  par  la 
grande  épaisseur  du  test,  et  surtout  par  la  grande  convexité 
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de  toutes  les  plaques  composantes ,  ce  qui  produit  comme 
Taspect  de  pavés  usés. 

Localiié.  Elle  n'a  encore  été  recueil!  e  que  dans  le  22e  étage 
séoo&ien  ou  craie  blanche  de  Tltalie,  ou  scaglia^  du  Vicentin 
de  Padoue.  (M.  de  Zigno),  Monte  di  Hagre  (M.  Agassiz). 

Explication  des  figures.  PL  807,  fig.  1,  coquille  de  gran«- 
deur  naturelle,  Tue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même,  vue  en  des- 
sous; fig.  3,  profil  longitudinal  ;  fig.  d,  profil  transversal  du 
c(té  de  la  bouche  ;  fig.  5,  profil  transversal ,  vu  du  côté  de 
ranas.  De  notre  collection. 

H<'2i03.  EcHiifOGORYS  PAPiLLOsns  ,  d'Orb.,  1853. 

PI.  808,  fig,  4-6. 

Cuisis  galeola  ,  sp.  1.  Papillosa,  Klein,  1734.  GalL,  §  67, 
p.  82.  PU  16,  fig.  G. 

EcKinocofyiee  minor  (pars) ,  Yar.  1 ,  Papillosa ,  Leske , 
1778.  Ap.  Klein,  p.  183,  pi.  16,  C,  D. 

Echinas  minor ^  Var,  a,  papillosus.  Gmelin,  1789.  Syst.  nat. , 

p.  3186. 
Ananchyieê  semi-globus^  Lamarck,  1816.  An.  s.  vert.  3 , 

p.  27,  n*  40. 
Ânanohytes  corculum^  Goldf.,  1629«  Pclrif.  Germ.,  p.  147. 

PI.  45,  fig.  2. 
Ananchj-tes  minor,  Blainville  ,  1834.  Man.  d'act.,  p.  187. 
jinanchyUs  crassissima,  Agass.,  1836.  Gat.  syst.,  p.  2* 
A.  oorculum,  Grateloup,  1836.  Mém.  sur  les  Ours,  de  Dax, 

0*  11,  p.  65. 
J.  eoreulum.  Des  Moulins,  1837.  Élud.  sur  les  Échin., 

p.  376,  n*  9. 

A.  semiglûbus.  Des  Moulins  ,  1837.  Id. ,  p.  37 'i,  n*  8. 

A.semiglohus,   Edwards,    1840.  Éd.  de  Lamarck,  3, 
p.  319. 
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A.  c<9fcu/u«»y  Edwarcbi  4840.  Éd.  de  Lan).,  t.  3,  p.  321. 

A.  eorenlupiy  Rœsier,  lS4i.  Kreide,  p.  36,  B''  3. 

A.  êemiglabus ,  Âg^ss.  et  Pesor,  1847.GataK  rais.,  p.  136. 

M,  d'Orb.i  1847.  Prpd.,  2,  p.  268.  Étage.2»,  ii»  1162. 

Nous  avons  coosçrvé^  cette  espèce  d'après  l'aiitorité  de 
MM.  Agassiz  etDesor;  mais  nous  avouerons  que  noas  ne  lui 
avons  reconnu  aucun  caractère  tranché  qui  puisse  la  distin- 
guer nettement  de  VEchinoeprys  vulgarisa,  MM.  Agassiz  et 
Desor  disent  qu'elle  est  surbaissée,  et  plus  on  moins  dépri- 
mée à  la  face  inférieure.  Ces  deu^i;  caractères  se  trouvent  à 
un  haut  degré  dans  plusieurs  échantillons  que  nous  avons 
observés  et  qui  du  reste  ont  tous  les  caractères  de  VE.  vul- 
ffaris.  Nous  croyons  donc  en  dernière  analyse  que  cette  es- 
pèce est  pour  nous  très-problématique,  et  qu'elle  devra 
probablement  rentrer  dans  les  nombreuses  variétés  de  forme 

de  r£.  vulgaria. 

Localité,  Dans  le  22«  étage  sénonien  on  de  la  craie  blanche  ; 
d'après  MM.  Agassiz  et  Desor,  de  Picanville  (Manche)  ;  de 
Tercis  (Landes)  ;  de  Giply  (Belgique);  des  sables  de  Stada  et 
du  Jutland  (Suède) ,  absolument  les  mêmes  lieux  que  VE. 
vulgaris,  ce  qui  confirmerait  encore  Topinion  émise  ci- 
dessus. 

Ewplication  des  figures.  PL  808,  fig.  4,  coquille,  vue  en- 
dessus  ;  fig.  5 ,  la  même  ^  en  dessous  ;  fig.  6 ,  la  même  »  de 
profil. 

N''  2104.  ËGHINOGORTS  8ULGATU8,  d*Orb.,  1853. 

Pl.  809. 

Ananehytes  sulcatus^  Goldf. ,  1829.  Petrif.  GerPt»  p.  145.  ^ 
Pl.  45^  fig.  1  (exclus,  syn.). 
Id.^  Agassiz,  1836.  Cat.  syst.,  p.  2. 

Jd.,  Agassiz,  1840.  Cat.  neocomt,  p.  Z.] 
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Id.f  Roemer,  iS41.  Nordd  Kreide^  p.  35. 
li.j  Âgassiz  et  Desor,  18&7.  Cat  raisonné,  p.  136. 
Éd.,  d'Orb.i  1847.  Prod.  l, p.  268.  Étage  2Î%  û-  115S. 
Gè  que  nous  avons  dit  à  Tespèce  précédente  peut  se  dire 
de  celle-ci.  Tont  en  la  reproduisant  comme  espèée,  nous  ne 
Im  trouvons  pas  assez  de  caractères  distinctifs  pour  i*en  sé- 
parer, La  forme  est  Identique  à  la  forme  de  YE.  vuIgarU , 
et  le]  seul  caractère  différentiel  indiqué  par  MM.  Agassiz 
et  Desor,  est  la  légère  convexité  des  plaques  ou  assules.  Il 
reste  it  savoir  s!  cette  convelité  dépend  d'un  caractère  spéci- 
fique où  d'une  simple  monstruosité.  Ce  qui  nous  porterait  à 
\e  penser,  c'est  que  l'échantinoii  figuré  par  Goldfuss  est 
làdîqaé  comme  de  Maestrich ,  et  que  les  échantillons  que 
0008  avons  pu  voir  de  cette  localité ,  sont  de  véritables  E. 
vulgiirià.  Après  ces  doutes,  nous  devons  attendre  pour  nous 
proDoncer,  que  mm  ayons  vu  plusieurs  exemplaires  du  type 
%iré  par  Goldfuss. 
XùcMUi.  Su  22*  étage  sénoniën  de  Maestrich. 
EàplîcaHoh  des  figures.  PL  809,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2 ,  la  même,  vue  en  des- 
sous ;  fig.  3,  la  même,  vue  de  préBI  dans  le  sens  longitndî- 
nal.'Gépies  des  figures  données  par  Goldfuss.jj 

Genre  Holaster  ,  Agassiz ,  1836. 

SpaiênguB  àuctorum.   Genres  HBmipnmiêiei  et  HolasUr 

(pÉlrs),  Agassiz. 

Appareil  génital  très-altongé,'  dans  le  sens  longitudinal , 
cette  disposition  dépend  des  plaques  ocellaires  paires  anté- 
rieures,  qid  se  placent  sur  la  môme  ligne  et  de  manière  à 
séiflrér  eiitiêreméht  lés  pteqnes  génitales  antérieures  des 
p6s(ériéiire8.  Quatre  porw  ^/nitew  sur  ces  plaques,  formant 
^nlK  euxlin  ensemble  oblong.  Plaques  ocellaires  au  nombre 
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de  cinq  :  une  impaire  antérieure,  dçux  intermédiaires  anté- 
rieures ,  et  deux  postérieures  terminales ,  toutes  avec  leur 
pore  oceïlaire,  correspondant  à  l'extrémité  de  chaque  ambu- 
lacre.  Bouche  ovale  transversalement,  placée  en  dessous, et 
en  avant.  Anus  postérieur  terminai  ou  supra-marginal,  placé 
à  Textrémité  supérieure  d'une  aire  anale.  AmlmUu:rn  con* 
vergents  sans  se  rencontrer,  et  marqués  seulement  près  du 
sommet,  en  s'effaçant  vers  le  bord.  L'ambulacrê  impair  gé- 
néralement dans  un  sillon  et  composé  de  pores  simples  dif- 
férents des  autres  ;  les  amhulaeres  pain  à  fleur  de  test,  for- 
més presque  toujours  de  zones  inégales  et  de  pores  non  con« 
jugués  inégaux  entre  eux;  point  de  fasdoles.  Tubercules 
crénelés  autour,  égaux  ou  inégaux.  Coquille  ovale  on  cor* 
diforme ,  plus  ou  moins  renflée  ou  déprimée. 

Observations.  M.  Agassiz  a  cru  devoir  en  séparer  son  genre 
Hemipneustes;  mais  quand  nous  analysons  les  caractères  de 
ce  genre,  nous  n'en  trouvons  pas  un  seul  distinctif  qui  puisse 
réloigner  des  JBolaiier  du  même  auteur  :  méoie  appareil 
génital ,  mêmes  pores  génitaux  et  pores  ocellaires  ;la  boache 
à  la  même  place  et  de  même  forme  ;  Tanns,  dans  une  posi- 
tion identique»  dans  Taire  anale  ;  également  point  de  fasciole, 
une  forme  générale  analogue,  de  même  un  sillon  pour  Tam- 
bulacre  impair,  et  cet  ambulacre  impair  différent  des  autres. 
Après  ces  rapports ,  il  reste  une  différence  plutôt  apparente 
que  réelle ,  qui  consiste  dans  Tinégalité  des  zones  porifères, 
plus  larges  à  la  zone  postérieure  ;  mais  ce  caractère  même 
existe  aussi  chez  presque  tous  les  Holaster^  car  il  est  très*mar- 

que  chez  lesH.planus^  marginalis^  nodulosuSy  Treoensis^sub- 
globosus ,  suborbicularis  ^  lavis  et  Peremii^  etc.  Seulement  il 

est  plus  visible  sur  V Hemipneusies  que  chez  les  autres,  parce 
que  Tespèce  est  plus  grosse*  Nous  pouvons  même  dire  que 
nous  n'avons  trouvé  les  d^ux  zones  [égales  et  les  pores  de 
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chaque  zone  égaux  à  ceux  des  H.  L'Hariyi  et  GrasantéS. 
Il  faudrait  donc ,  pour  conserver  les  deux  genres  deH.  Agas- 
siz,  ne  placer  dans  le  genre  Hoioêter  que  ces  deux  dernières 
espèces  et  toutes  les  autres  dans  son  genre  Hemifmeuêtes. 
Cependant,  comme  il  y  a  dans  les  espèces  citées  tous  les  in- 
termédiaires ,  de  zones  presque  égales  et  de  zones  très-iné* 
gales^  il  ne  resterait  en  mérité  qu'un  caractère  sans  limites  et 
sans  aucune  valeur.  Nous  en  concluons  que  ces  deux  genres 
doiveat  être  réunis  en  un  seul  auquel  nous  conservons  te 

Dom  de  Bolasfer. 

Rapports  et  différences.  Voisin,  par  la  place  et  la  forme  de 
Vappareil  génital ,  du  genre  Eckinocorys ,  il  s^en  distingue 
neilement  par  son  sillon  antérieur,  où  est  placé  Tambulacre 
impair,  et  par  son  anus  supra-marginal ,  au  lieu  d'être  infra- 
marginal.  Il  se  distingue  des  Cariioêter  par  le  manque  de 
iascioles. 
On  a  cité  une  espèce  dans  les  terrains  jurassiques  ;  mais , 

comme  celle*  ci  nous  paraît  être  la  même  que  VH.  UUardji^ 

avec  lequel  ilous  ne  trouvons  aucune  différence ,  nous  pour- 
*  rions  croire  que  cette  espèce  est  encore  des  terrains  crétacés. 

Il  résulterait  de  ce  fait ,  que  toutes  les  espèces  du  genre  Ho^ 

Ittiier  seraient  des  terrains  crétacés. 
Voici  la  liste  des  espèces  de  ce  genre  que  nous  n'avons 

pas  pu  obtenir  en  France* 
Espèces  nominales  du  genre  Hoîasier,  citées  en  i8&7,  dans 

le  Catalogue  raisonné  de  MM.  Agassiz  et  Desor ,  et  que  nos 

recherches  font  disparaître  des  listes  de  ce  genre. 
H.  truneatus^  Agassiz,  1847^  Cat.  raisonné  ,  p.  135.  Cette 

espèce  nous  parait  n'être  qu'une  variété  du  Cardi^ster  anan- 

chyiis  jeune.  Voyez  a*  2131. 
H.  bioarinaius,  Agassis,  1847.  Cat.  rais;,  p.  135.  C'est 

une  espèce  du  genre  Curdiasier.  Voyez  n**  2132.    } 
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H.  Italicui,  Agassizy  48^7.  Cat«  rais.,  p.  ISS.  C'est  une 
espèce  da  genre  Cariiasier.  Voyez  n°  2135. 

Holoêter  eordatus^  Agassiz,  Cat.,  p.  134.  Dubois  1836. 
Voyage  an  Caucase,  pi.  i,  fig.  2-4.  (Non  Cordatus^  Lam. 
1816.)  Le  nom  de  Cordatus  ayant  été  eniployé  dès  1816 
pour  une  espèce  du  genre  Holaster^  nous  avons  nommé 
l'espèce  H:  Gra$anus,  toy.  n""  2108. 

Holaster  einetiu,  Agass.  1847.  Cat.  rais.,  p.  133,  P.  88. 
Nous  avons  reconnu  sur  le  moule  que  nous  a  envoyé  M.  Cou- 
Ion,  que  cette  espèce  de  M.  Agassiz  est  la  même  que  le 
Cardiaster  ananohj^is^  voy .  n*  2131  •  \ 

Bolaster  placenta^  Agassiz  1847.  Cat.  rais.i  p.  133.  M.  2. 

D'après  le  moule  qui  nous  en  a  été  envoyé  par  M.  Conlon  \ 
nous  avons  cru  reconnaître  que  cette  espèce  de  H.  Agassiz 
n*est  autre  chose  qu'un  Eehinocoris  vulgarù^  déformé  psur 
la  pression  verticale^  voy.  n*  2101, 

Hùlmêter  granulotUÊf  Agassiz.  C'est  un  Cardiatîet^j  que  nous 
réunissons  au  Cardioêier  AnanekytU,  Voyez  n*  2131. 

B.  Granoughii^  Agassiz  et  Desor.  Cest,  d'après  M,  Forbes, 
une  espèce  du  genre  Cardiaster ,  qui  doit  porter  le  nom  de 
C.  Fossariuê.YoYez  n"  2128. 

H*  Cor-avium^  Agassiz  et  Desor.  Nous  nous  sommes  as- 
suré, sur  le  type  même  déposé  au  Muséum,  que  cette  espèce 
n'est  autre  que  le  moule  en  silex  de  Y  H.  sulghhotuê.  Voyez 
n»2H6. 

B.  earinatus ,  Agassiz  et  Desor.  Il  est  formé  du  type  de 
Lamarck  et  de  notre  synonymie.  Voyez  n^  211^.  H.  Agassiz 
y  rapporte  à  tort  son  H.  nodulotuê^  qui  n'est  antre  que  le 
Cardiaster  Ananehytis.  Voyez  n*  2131*  I 

J7.  SandoM^  Agassiz  et  Desor.  C'est  FA  oarinatuf^  d'Orb. 
Voyez  n^  2118- 

B.  natutusj  Agassiz  et  Désôr.  Espèce  basée  sur  nne  dé« 
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formation  que^  diaprés  les  étiquettes  de  la  main  de  M.  Âgas- 
siz,  nous  avons  reconnue  appartenir  »  en  partie  (ceux  des  col"- 
lections  de  MM.  Gailliaud  et  Albin  Gras)  à  VH.  earinaiuê 
(voyez  n''  2ii8),et  les  autres  (ceux  du  Muséum),  à  VS.  «ni- 
glohosus.  Voyez  n*"  2116. 

H^  iransversus^  Agassiz  et  Desor.  C'est  certainement  on 
exemplaire  du  H.  law^  déformé. 

H.  intermedius ,  Agassiz  et  Desor.  Cette  espèce  ne  nous 
paraît  pas  différer  de  YH.LHardyi^  et  tous  ne  balançons  pas 
à  les  réunir.  Voyez  n«  2105. 

H.  Pilula^  Agassiz  et  Desor.  Sous  ce  nom,  M.  Agassiz  réu- 
nit trois  espèces  bien  distinctes.  Sa  variété  maanma  n*est,  en 
effet,  d'après  le  type  de  notre  collection,  que  \H.  treoefuiê. 
Voyez  n^  2117.  La  variété  minima  renferme  deux  autres 
types  :  1»  ïananchyies  piluîa  de  Lamarck ,  qui  est  notre 
Cardiaster  pilula  (voyez  n^  2129),  et  2«  une  espèce  de 
même  taille,  très- différente,  que  nous  avons  nommée  H.  «a- 

nonensisy  voy*  n®  212&. 

HoîoBfer  ananchyti8yAg2L$s\z.  C'est  notre  Cardiaster  Anau" 
chy  lis.  Y  oyez  n*2131. 

Résumé  géologique  sur  les  Holasier^ 

Après  avoir  enlevé  du  genre  toutes  les  espèces  qui  dé« 
pendent  du  genre  Cardiaster^  il  nous  reste  encore  vingt^si» 
espèces  ainsi  réparties. 

Dans  l'étage  néocomien,  les  H.  iniermediusj  Agass.  C<h 
moiM,  d*Orb.  Campicheunus^  A'Orb.  GrasanuSf  d'Orb.,Di»<- 
boisanus^  d'Orb. 

Dans  rétage  Albien,  les  H.  lœvis,  Agassiz',  Perezii ,  Sis* 
monda.  Transversus^  Agass.  Inflatus^  d'Orb.  Amplus^  d*Orb. 
Latissimus^  Agass. 

Dans  le  20«  étage  :  cénomanien ,  les  H.  suborUcularis , 
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Agasft.  Suhglohoêui,  Agass.  Trccemis^  Leymerie.  Carinatui^ 
d'Orb.  Marginalisj  Âgass.  Cêtiomanensis^  d^Orb. 

Dans  le  21e  étage  :  tUFonien»  YH.  inieger^  Agass. 

Dans  le  22*  étage  :  sénonieo,  les  H.  striato-radiaiui,  d*Orb. 
Planuê^  Agass.  Senon$n»is,  Agass.  SêmUtriatus  y  d'Orb.  /n- 
dicw^  Forbes.  Cinctus^  Agass.  Amygdala^  Agass. 

On  voit,  en  résumé,  que  le  genre  Holaater  commence  à 
se  montrer  avec  Tétage  néocomien  des  terrains  crétacés ,  et 
s'éteint  dans  les  derniers  étages  de  ces  terrainsayant  toujours 
à  chaque  étage  montré  un  assez  grand  nombre  d^espèces. 

N*  2105.  HOLASTBR  iifTniiBDiuSy  Agassiz,  1836. 

PI.  810. 

Spatangus  iniermêHuê^  Munsterj,  1829,  Goldf. ,  p.  149, 
pi.  4«,  fig.  1. 

Holoêter  VHardyiy  Dubois,  1836.  Voyage  au  Caucase,  1. 1, 
6g.  8-10. 

Id.  Agassiz,  1836.  Cat.  syst.^  p.  i. 

Holasier  intermedius^  Agassiz,  1839.  Echin.  suisses  1,  p. 
19,  pi.  3,  fig.  6-8. 

Holaster  VHard/i,  Agzssïz^  1839.  Echin.  suisses,  1,  p.  12, 
pi.  2,  fig.  4-6. 

Id.  Agassiz,  1840.  Cat.  neocom.,  p.  1. 

Holaêier  VHardyi^  Agassiz  et  Desor,  1847.  Cat.  raisonné , 
p*  133. 

H.  iniermediuê,  Agassiz  et  Desor,  1847.  ^Id.f.  135  (mo- 
dèles 38,  Q.  40). 

Id.  d*Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  87.  Étage  17%  n^  466. 

DifMnêioni.  Longueur  totale,  35  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  de  95  à  102  centièmes  ;  épaisseur , 
58  à  60  centièmes. 

CoquUle  ronde  ou  ovale,  déprimée  ,  tronquée ,  et  un  peu 
sinueuse  en  avant  et  en  arrière,  dont  le  grand  diamètre  trans* 
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versai  est  presque  à  la  moitié  de  la  longueur.  Desmts  arrondi 
en  avant  jusqu'à  la  fin  de  Tambulacre  impair ,  peu  convexe, 
mais  un  peu  caréné  de  ce  point  jusqu'à  Taire  anale  tron- 
quée obliquement.  La  plus  grande  épaisseur  est  au  sommet 
ambulacraire,  placé  un  peu  plus  en  avant,  qu'en  arrière.  Le 
pourtour  est  arrondi,  placé  près  de  la  base, J  surtout  sur  la 
région  .anale.  Dessous  peu  convexe,  presque  plat,  néanmoins 
un  peu  convexe  et  aDjguIeux  sur  la  région  médiane  posté? 
rieure,  oii  se  remarquent  six  à  sept  légères  protubérances  en 
sigzag.  De  chaque  côté  de  cette  partie  saillante,  est  une  dé- 
pression qui  part  de  la  bouche.  Les  bords  antérieurs  sont 
aiAssi  convexes.  S»//o/tambulacraire  impair,  large,  creusé  for- 
lemeniprès  de  la  bouche,  et  très-pronioacé  jusqu  aii  sommet. 
Bottckâ  petiie,  ovale  transversalement  placée  dans  un  eqfon- 
cemeot ,  vers  le  tiers  antérieur  de  la  longueur,  j^nus,  oval , 
très-comprimé,  placé  tout  entier  au-dessus  de  la  moitié  supé- 
rieure de  la  hauteur,  dans  une  aire  anale  très-peu  marquée, 
cependant  un  peu  creusée.  Amhulacres  droits  peu  écartés, 
distincts  sur  les  régions  supérieures.   Amhulacre  impair 
formé  de  zones  très-étroites,  composées  deporesK,  petits, 
ronds,  placés  de  chaque  cd(é  d'un  gros  tubercule  oblique» 
Ambuheres  pairs  f  droits,  dont  les  deux  zones  égales  en  lar- 
geur, sont  étroites,  formées  de  pores  ovales,  obliques  en  sens 
invers,  et  pourvus  d'un  tubercule  très-saillant  entre  les  deux. 
Appareil  oviductaî  ayant  des  pores  génitaux  peu  distants,  for- 
mant un  carré  oblong  et  obliques  entre  eux.  Tubercules  per- 
forés et  crénelés,  très-distants  les  uns  des  autres,  et  pr^que 
du  même  diamètre  en  dessus,  et  plus  gros  en  dessous,  seule- 
ment une  ligne  de  plus  petits  se  voit  en  dedans  des  pores  de 
Tambulacre  impair.  Les  granules  sont  espaces,  et  Ton  en  voit 
une  ligne  transverse  entre  les  pores  des  ambulacres  paires. . 
Observations.  Nous  avons  sous  les  yeux  un  grand  nombre 
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d'échantillons  de  cette  espèce  chez  lesquels  on  remarque, 
avec  les  mêmes  caractères  constants,  une  forme  un  peu  plus 
courte  et  plus  ronde  chez  quelques  individus,  et  une  plus  ou 
moins  grande  épaisseur,  mais  dans  des  limites  lrès-*restr  oin- 
tes. La  variété  de  cette  espèce  que  M.  Albin  Gras  indique  dans 
son  important  travail  sur  Tlsère,  est  certainement  une  espèce 
distincte,  que  nous  dédions  à  celui  qui  Ta  découverte.  VH. 
intermediusj  Âgassiz,  1839.  Échinides  suisses,  1,  p.  19,  pi. 
3,  fig.'  6*8,  nous  paraît  être  simplement  VH.  LHaràyi;  mais 
alors  le  nom  de  VHarâji  ne  peut  plus  être  conservé,  et  ce 
sera  VHobuter  intermedius.  Il  y  aurait  seulement  errent 
de  gisement. . 

Localité.  Cette  espèce  est,  en  France,  caractéristique  de 
l'étage  néocomien,  dans  ses  parties  néocomiennes  proprement 
dites.  On  Pa  recueillie  :  dans  le  bassin  anglo-parisien,  à  Saint- 
Sauveur,  aux  Saints-en-Puysaie ,  àFonteâoy,  à  Auxerre  à 
Gurgy  (Tonne)  ;  à  Yandeuvre,  à  Marolle  (Aube)  ;  à  Saint- 
Dizter,  à  Yassy,  à  Bettancourt-Ia-Ferrée ,  à  Baudrecourt 
(Haute-Marne);  dans  le  bassin  méditerranéen,  à  Nozeroy 
(Jura);  à  Mortean  (Doubs);  à  Neuchâtel  (Suisse);  à  Sainte- 
Croix ,  canton  de  Yaud  (M.  Campiche)  ;  en  Angleterre ,  à 
Brunswick  (M.  d'Archiac). 

ExpUcaîion  des  figures.  PL  810,  fig.  1>  coquille  de  gran«- 
deur  naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal  ;  fig.  4 ,  profil  transversal ,  vu  du  côté  de  la 
bouché;  fig.  5,  le  même,  du  côté  anal  ;  fig.  6,  une  échantil* 
Ion  pour  montrer  la  disposition  des  plaques  ,  vu  en  dessus  ; 
fig.  7,  le  même,  vu  de  profil;  fig.  8,  disposition  des  ambula- 
cres  et  des  pores  génitaux  grossis  ;  fig.  9,  une  partie  de 
Tambulacre  pair  grossi;  fig.  10^  une  partie  de  Tambulacre 
impair  grossi  ;  fig.  11 ,  un  tubercule  grossi  De  noire  cd^ 
6iMi<ni« 
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N*  2100.  HoLABTBR  Gomcus,  d*0rb.9 1863. 

PL  811,  fig.  1-4. 

Dimensions.  Longueur  totale,  35  millimètres.  Par  rapport 
à[  la  longueur  :  largeur,  92  centièmes  ;  hauteur,  61  cen- 
tièmes. 

Tout  en  ayant  figuré  comme  espèce  distincte,  sous  le  nom 
à'H.  conicus^  réchantillon  qui  nous  occupe ,  nous  craignons 
que  ce  ne  soit  une  monstruosité  de  Y  H.  LHardji.  En  effet , 
même  forme  au  pourtour,  en  dessous ,  et  dans  les  détails  de 
tubercules  et  d'ambulacres  ;  mais  avec  tous  ces  caractères 
identiques,  les  différences  suivantes  se  font  remarquer  :  une 
forme  bien  plus  élevée ,  conique  lorsqu'on  la  regarde  en 

aiant,et  bien  distincte ,  par  ces  caractères,  de  tous  les 

écbaotilions  du  VHrdyi  que  nous  connaissons.  S'il  se  ren- 
contre^ d*autres  échantillons  identiques,  Tespèce  sera  cons* 
tatée  ;  mais  si  celui  que  nous  décrivons  ici  reste  seul  dans  la 
science,  il  faudra  peut-être  le  considérer  comme  une  mons- 
truosité de  r  H.  VHardyi. 

Localité.  Dans  Tétage  néocomien  inférieur,  oii  il  a  été  dé- 
couvert aux  environs  de  Sainte-Croix ,  canton  de  Yaud 
(Suisse),  par  M.  Campiche. 

Explication  de»  figures.  PU  811^  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle ,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal  \  fig.  4,  profil  transversal ,  vu  du  côté  de  la 
bouche.  De  la  collection  de  M.  Campiche. 

N*  2107.  HoLASrn  GAMPiCHBAifUS»  d'Orb. ,  1863. 

PI.  811,  fig.  5-11. 

Dimensions.  Longueur  totale,  19  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  80  centièmes  5  hauteur,  B8  cen- 
tièmes. 
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Coquille  obloDÇue ,  gibbease ,  déprimée  ,  très-écbancrée 
en  avant,  rétrécie  et  ironquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  est 
des  58  centièmes  de  la  longuear,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  en  avant  de  la  moitié.  Dessus  remarquable 
par  cinq  sillons  prononcés ,  et  par  l'ensemble  gibbeux ,  ar- 
rondi et  surbaissé  en  avant  ;  en  arrière  du  sommet  ambula- 
craire,se  voit  une  bosse  où  se  trouve  la  plus  grande  épaisseur, 
de  là  s'abaissaut  en  s^infléchissant  jusqu^au-dessus  de  Tannsoù 
se  trouve  une  seconde  bosse.  Le  sommet  ambulacraire  est 
très  en  avant,  et  le  pourtour,  obtus,  est  plus  saillant  près  de 
la  base.  Les  assules  on  plaques  sont  convexes  en  arrière. 
Dessous^  avec  la  continuité  des  cinq  sillons  supérieurs,  très- 
évidé  au  inilieu  et  très-relevé  à  sa  région  médiane  postérieure 
et  sur  les  cAtés  antérieurs.  Cinq  sillons  ambulaeraires  creusés, 
mais  Vimpair  large^  très-profond,  se  continue  jusqu'au  som- 
met. Bouche  ovale,  transverse,  placée  plus  en  arrière  que  le 
tiers  antérieur.  Anus  très-grand,  ovale  longitudinalement , 
placé  très-haut  près  du  sommet  de  la  bosse  postérieure  et  très- 
distant  du  dessous.  Ambulaeres  très-prononcés  ;  Vambulacre 
impair  large,  droit.  Les  ambulaeres  impairs  sinueux,  simples, 
formés  de  sones  étroites  séparées,  composées  de  petits  pores 
ronds  ,  égaux ,  séparés  par  un  tubercule  saillant.  Appareil 
oviducial  comme  bosselé.  Tubercules  rares,  mais  égaux  par- 
tout. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  très*remarquable 
et  forme  exception  dans  le  genre,  par  les  cinq  sillons  pro- 
noncés et  assez  profonds ,  qu'on  ne  trouve  dans  aucun  autre 
Holasier.  Cependant  les  ambulaeres  sont  entièrement  ceux 
de  ce  genre ,  et  nous  ne  croyons  pas  qu'on  puisse  le  placer 
ailleurs.  Indépendamment  de  ses  sillons,  cette  espèce  se  dis- 
tingue encore  de  toutes  les  autres  par  ses  gibbosités  et  sa 
forme« 
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Localité,  M.  Campiche,  à  qui  la  science  doit  tant  de  recher- 
ches intéressantes,  l'a  recueilli  à  Sainte-Croix, canton  de  Vand 
(Suisse),  dans  le  !?•  étage  néocomien,  à  sa  partie  moyenne. 

Explication  de$  figures.  PL  81!,  ûg.  6,  coquille  de  gran- 
deur naturelle;  6g.  6,  la  même,  grossie,  vue  en  dessus; 
fig.  7,  dessous;  fig.  8,  profil  longitudinal  ;  fig.  9,  profil  trans- 
versal ,  vu  du  côié  de  la  bouche  ;  fig.  JO,  le  même  do  côté 
de  l'anus;  fig.  il,  partie  d'un  ambulacre  pair,  grossi,  poor 
montrer  la  forme  des  pores  ambnlacraires.  De  la  collection 
de  M.  Campiche. 

N"»  2108.  HoLASTBR  Ghasanus,  d'Orb. ,  1853. 

PI.  823. 

Rshêter  cordatus^  Dubois  1836.  Voy.  au  Caucase,  pi.  1, 
fig*  ^-^  (Non  Lamarck,  Si  16.  ) 

B.  eordaiua^  Agass.  1847.  Cat.  rais.,  p.  134. 

/</.,  d'Orb.  1847.  Prodrome,  2,  p.  87.  Étage  17%  n*4e7. 

Holasler  LHardyt^  Albin  Gras,  1848.  Oursins  de  l'Isère , 
p.  62  (non  L'Hardvi,  Dubois). 

Id.  Albin  Gras,  1852.  Fossiles  de  l'Isère,  p.  26,  n»  49. 

Dimentionê,  Longueur  totale,  35  millimètres,  par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  98  à  lOi  centièmes.  Hantear,73  cen- 
tièmes. 

Coquille  ronde,  renflée,  à  peine  évidée  en  avant ,  tronquée 
ea  arrière ,  dont  la  hauteur  est  des  73  centièmes  de  la  Ion* 
guenr,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  un  peu  en 
ayant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Deetus  très-convexe,  ar- 
rondi en  avant,  et  en  dessus ,  sans  carène  postérieure  ;  mais 
très-relevé  en  arrière  jusqu'àj'aire  anale,  tronquée  vertkale- 
ment.  La  plus  grande  hautétir  est  en  arrière  du  sommet  am- 
balacraire  ;  ce  dernier  placé  lui-même  plus  en  arrière  que  la 
moitié  de  la  longueur.  Le  pourtour  arrondi  a  sa  plus  grande 
tonvexiié  assez  près  de  la  base.  Deisous  pvt^sque  plau^  à 
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peine  coQTexe  sur  la  région  médiane  postérieure»  et  sur  les 
régions  latérales  antérieures.  Sillon  ambulacraire  impair  à 
peine  indiqué  en  avants  et  presque  superficiel  près  du  som- 
met. Bouche  ovale,  transverse»  placée  vers  le  tiers  antérieur. 
jinuê  oval,  comprimé,  placé  très-près  du  dessus  dans  une 
large  aire  plane  non  circonscrite.  Ambulaeres  très-écartés 
sur  la  ligne  médiane,  peu  distincts ,  aux  parties  supérieures 
seulement.  Amhulacre  impair  à  peine  visible,  tant  ses  pores 
sont  petits.  Ambulaeres  pairs  très  distincts  ,  un  peu  arqués, 
formés  de  zones  porifèra  simples,  très-étroites^  égales,  com- 
posées de  pores  ovales  par  paires  obliques  en  sens  inverse  à 
chaque  zone,  et  très-espaces  partout.  Ceux  inférieurs  diver** 
gent  autour  de  la  bouche,  jippareil  génital  très- allongé  et 
formant  une  ligne  très-longue.  Tubercules  petits  rapprochés. 

Rapports  ei  différences.  Celte  espèce,  regardée  comme  une 
variété  de  VH.  VHardjriy  par  M.  Desor,  a  été  décrite  comme 
telle  par  M.  Gras.  Cependant ,  ce  paléontologiste  pensait 
qu'on  devrait  en  faire  une  espèce  distincte,  décision  que 
nous  avons  dû  prendre  en  voyant  que  les  types  commaniqués 
par  M.  Gras  se  distinguent  de  VB.  L'Hardji  par  une  plus 
grande  hauteur,  par  la  région  postérieure  du  dessus  sans 
carène ,  par  Taréa  anale  coupée  verticalement ,  par  sa  plus 
grande  hauteur  en  arrière  du  sommet ,  par  le  sommet  plus 
en  arrière,  par  Tanus  placé  plus  haut ,  par  l'appareil  génital 
plus  allongé ,  et  les  ambulaeres  pairs  plus  distants ,  par  des 
zones  porifères  plus  étroites,  et  formées  de  pores  infiniment 
plus  petits  et  plus  écartés.  La  communication  d'un  moule 
de  CB.  cordaius  de  M.Dub(iS*nous  Ta  fait  reconnaître  pour 
la  même  espèce. 

Localité.  Recueilli  par  M.  Albin  Gras ,  au  Fontanil  (Isère), 
dans  le  17*  étage  néocomien;  par  M.  Kœchlin^  à  Angles 
(Basses- Alpes)  \  par  M.  Dubois  dans  le  Caucase. 


EspHcaiion  des  /Igures.  PI.  823.  fig/1,  coqyille  de  graa. 
deur  naturelle,  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil  lon- 
gitudinal ;  fig.  4,  profil  transversal ,  vu  du  o6té  de  la  bouche; 
fig.  6,  le  môme,  vu  du  côté  opposé  ;  fig.  6,  appareil  génital ,' 
grossi  ;  fig.  7,  une  partie  de  Tambuiaore  pair,  grossie.  De  la 
collection  de  M.  Albin  Gra». 

N^  2109.  HoLASTBR  LiBvis,  Agassiz.    ; 

PI.  812. 
Spatungus  lavis.  De  LttC.  M*,  collection. 

W.,  Bronguiart,  1822.  Environs  de  Paris,  p.  97  et  399  pi 
9,  fig.  12. 

H.^Deslongchamps,  4824.  Encydl.,  2,  p. 689,  n»  83. 
W.,  Defrance,  1827.  Dict,  des  se.  nat.,  L,  p.  96. 
//,,  de  Blainville,  1834.  Aciinol.,  p,  186. 

Hoiaiterlœv%8,Ag2^mz,  1836.  Mém.delaSoc.deNeueh., 
v.  4,  p.  183.  Prod.,  p.  46. 

iS;ioitt«7tr«  tet?«,  Des  Moulins,  4837.  Études  sur  les  Échin., 
p.  406. 

Hohsier  suborbicidarU,  Agassi»^  1839.  Échin.  soi».  (Par- 
tîe),  pi.  3,  fig  14-13  (non  Bnsngniart,  1823).  , 

Holaster  few»,  Agassiz,  4839.  Echin.  suiss.,  p.  17,  pi.  3, 
fig.  1-3. 

W.,  Edvrards,  1840.  Édit.  de  Lamarck,  3,  p.  334,  n»6. 

Id.,  Rœmer,  4844.  Kreide,  p.  34. 

/<{.,  Agassiz,  1847«  Gâtai,  raisonné^  p.  135.  Modèles  27. 31, 
P.  79. 

W.,';d'Orb.,  1847.  Prod,,  2,  p.  141;  étage,  19,  n*307. 

M.,  Albin  Gras,  Descr.  des  Ours,  de  Tlsère,  p.  63. 

W.,  Albin  Gras,  1852.  Foss.  de  l'Isère,  p.  40,  n».  36. 

DifUBTisiom.  Longueur  totale,  43  millimètres*  Par  rapport 
à  la  longueur: 
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Individu  jeune.  Largeur,  9!  cent.  Épaiss.,  65  ceuiièmes. 

Individu  adulte.  Largeur,  92    »  »        65       » 

Coquille  un  peu  plus  longue  que  large ,  ovale,  plus  ou 
moins  bombée,  suivant  Tàge,  élargie  et  sinueuse  en  avant, 
rétrécie  et.obtuse  en  arrière,donl  la  hauteur  varie  des  55  aux 
65  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand  diamètre 
transversal  est  aux  2  cinquièmes  antérieurs.  Deisu$  lissë^ 
bombé  également  partout,  d'avant  en  arrière,  seulement  ob- 
tus ou  légèrement  écbancré  pour  Taire  anale.  La  partie  la 
plus  convexe  correspond  au  sommet  ambulacraire ,  et  se 
trouve  un  peu  en  avant  de  la  moitié  antérieure.  Le  pourtour, 
anguleux  quoique  obtus,  est  à  la  base.  Dessous  presque  plan, 
peu  creusé  autour  de  la  bouche,  et  à  peine  un  peu  plus  con- 
vexe sur  la  région  médiane  postérieure,  où  Ton  remarque 
quelques  saillies  coniques  en  zigzag.  Sillon  ambulacraire 
impair  creusé  seulement  en  avant,  mais  presque  nul  ailleurs. 
Bouche  ovale  transversalement,  un  peu  tronquée  eA  arrière 
du  quart  de  la  longueur.  j4nus  oval  longitudinalement, 
acuminé  en  haut  et  en  bas,  placé  sous  une  légère  saillie  au 
sommet  d'une  aire  anale  triangulaire  peu  creusée.  Ambulacre 
impair  à  peine  marqué.  Ahulacres  pairs  visibles  seulement 
près  du  sommet.  Les  pores  sont  ovales,  un  peu  transverses. 
Tubercules  très-petits.  écartés,  ce  qui  fait  paraître  la  surface 
comme  étant  lisse  et  polie.  Nous  avons  cru  remarquer  qit^il 
y  avait  de  plus  quelques  tubercules  plus  gros,  mais  très- 
rares,  sur  les  pièces  interambuiacraires  latérales,  et  sur  une 
seule  ligne  irrégulière.  Les  granules  sont  si  petits  que  Tin- 
tervalle  des  tubercules  parait  lisse. 

Observations.  Gomme  nous  l'avons  déjà  dit,  on  voit  une 
diflerence  produite  par  Tâge.  Les  individus  jeunes  sont  plus 
déprimés,  leur  pourtour  est  plus  anguleux,  et  le  dessous  plus 
platj  sf  ules  différences  que  nous  ayons  pu  remarquer^ 
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Rapporté  et  différences.  Cette  espèce  a  beaucoup  de  rap- 
ports avec  les  H.  carinatus  et  marginalUi  mais  elle  se  dis- 
tingue  de  la  première  par  sa  forme  plus  courte,  par  sa  sur- 
face supérieure  lisse,  en  apparence,  par  son  pourtour  plus 
anguleuiL,  et  par  une  seule  rangée  de  plus  gros  tubercules 
sur  les  cAtés.  Elle  se  distingue  de  VH.  marginalis  par  sa 
forme  plus  ovale,  par  une  plus  grande  longueur,  par  son 
pourtour  plus  caréné,  et  enfin  par  son  aspect  lisse  en  dessus, 
caractères  qui  ,ne  se  montrent  jamais  dans  les  deux  espèces 
avec  lesquelles  nous  les  avons  comparées. 

Histoire.  Cette  espèce  a  peu  fait  commettre  d'erreurs  ; 
seulement  elle  a  été  figurée  jeune  comme  H.  lavis^  et  adulte 
sous  le  nom  de  Suhorhicularis^  par  M.  Agassiz  dans  ses  Échi- 
Bides  solsses  ;  mais  ce  savant  a  lui-même  rectifié  cette  er- 
reur dans  son  Catalogue  raisonné ,  fait  en  commun  avec 
M.  Desor. 

Localité.  Elle  est  caractéristique  de  notre  \9^  étage  albien, 
ou  du  gault  et  du  grès  vert  des  auteurs.  On  la  trouve  dans  le 
bassin  anglo-parisien ,  à  Saint-Aubin  (Oise);  dans  le  bassin 
méditerranéen,  à  Escragnolle  (Var)  ;  à  Vouvray  et  à  la  pcrîe 
dn  Rhône  (Ain)  ;  à  Cluse,  au  Reposoir,  à  la  nnontngne  des  Fis 
(Savoie)  ;  au  Saxonet ,  à  S|iinte-Croix ,  canton  de  Vaud 
(Suisse)  ;  aux  environs  de  Nice  (Agassiz). 

Explication  des  figures.  PI.  812,  fig.  1,  individu  adulte,  vu 
en  dessus;  fig.  2,  le  même,  en  dessous;  fig.  3,  profil  lonj^i- 
tndinal  ;  fig.  4,  profil  transversal  du  côté  de  la  bouche  ;  fig. 
5,  le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  6,  jeune  individu  avec 
des  plaques,  vu  en  dessus;  fig.  7,  le  même,  dans  son  profil 
longitudinal  ;  fig.  8,  plaques  inieranfibulacraiies  pour  mon- 
trer l'accroissement  sur  les  faces  supérieures  et  inforienres 
a  aj  et  sur  les  faces  latérales  b  b.  De  notre  collection. 


86  PAliONTOLOGIE  FRANÇAISE. 

N""  2110.  HoLASTEft  Pbabzii,  E.  Sismonda,  1843. 

PI.  813,  fig.  1-7, 

HoîasUr  PêfêMii^  E.  Sismonda^  1843.  Mém.  Ech.  Nizza., 
p.  ll,pK  4,  fig.  13. 

/df.,  Agaasiz  et Desor,  1847.  Gâtai,  rais.,  p.  135. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  141  ;  éuge  19,  n^"  S06'. 

Id.,  Albin  Gras,  4848.  Oars.  foss.  de  l'Isère,  p.  62,  nP  3. 

HolastêT  bisuhaiuê,  Alb»  Gras,  1848.  Id.,  p*  62,  pi  4, 
fig.  7,  8. 

Jd.j  Albin  Gras,  4852.  Foss.  de  Ffsère,  p.  40;  étage  49, 
n«  36. 

Dimensions.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  bautenr,  60  cen- 
tièmes. 

Coquille  un  peu  plus  longue  que  large,  cordiforme,  très- 
sinueuse  en  avant,  rétrécie  en  arrière,  tronquée  à  son  eitré- 
mile  postérieure,où  se  voit  un  second  sinus. Sa  hauteur  est  des 
60  centièmes,  et  son  grand  diamètre  transversal,des  90  cen- 
tièmes de  la  longueur,  est  aux  deux  cinquièmes  antérieurs. 
Dessus  peu  convexe,  arrondi  et  très-oblus  en  avant,  formant 
une  courbe  peu  convexe  jusqu'à  la  région  anale,  où  se  trouve 
une  troncature  obtuse.  La  partie  la  plus  haute  est  au  tiers 
postérieur,  bien  en  arrière  du  sommet  ambulacraire,  qui  se 
trouve  en  avant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Le  pourtour, 
très  obtus  et  arrondi,  est  près  de  la  base.  Dessous  peu  con- 
vexe, très-creusé  en  avant  et  sur  les  côtés  de  la  bouche, 
relevé  au  milieu  de  la  région  postérieure  médiane^  où  se  re- 
marquent quelques  saillies  alternes.  Sillon  ambulacraire  m- 
pair  très-creusé  en  partant  de  la  bouche  et  en  avant,  un  peu 
moins  quoique  très-sensible  jusqu'au  sommet  ambulacraire. 
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Bouche  ovale,  transversalement  placée  en  avant  da  tiers 
antérieur  de  la  longueur.  Anus  oval  longitudinalement , 
placé  assez  près  du  bord  inférieur  dans  une  aire  creusée  en 
sillon ,  qui  s'étend  jusqu^en  dessous.  Amhulaerei  visibles, 
surtout  au  sommet,  et  s'effaçant  ensuite.  Vamhulaere  impair 
a  des  pores  très-petits.  Les  amhulacreê  pairs  ont  des  zones 
inégales  :  la  plus  grande  en  arrière  ;  celle-ci  a  des  porsê 
transverses,  ovales ,  séparés  par  un  tubercule.  Une  rangée 
transversale  de  granules  surmonte  chaque  paire  de  pores. 
Tikhercules  égaux,  épars  partout  en  dessus,  excepté  de  cha- 
que côté  de  Vambulàcre  impair,  où  Ton  remarque  une  rangée 
de  plus  gros  tubercules,  il  y  en  a  aussi  de  plus  petits  au  mi- 
lieu de  Tambulacre  impair.  Les  granules  sont  très-gros  ec 

trës-espacés. 

Rapports  et  différences. Celte  espèce  se  trouve  souvent  avec 
VH.  lœvis,  dont  elle  a  la  taille  ;  mais  elle  s'en  distingue  bien 
nettement,  par  sa  forme  plus  large  en  avantj  plus  déprimée , 
par  son  sillon  de  Taire  anale ,  par  le  sillon  antérieur  plus 
profond  et  marqué  partout,  par  sa  grande  épaisseur  en  ar- 
rière du  sommet,  par  son  pourtour  arrondi,  par  son  dessous 
bien  plas  creusé  autour  de  la  bouche,  enfin  par  ses  tuber- 
cules bien  différents,  ainsi  que  ses  granules  plus  gros.  Ce 
soot  en  effet  deux  espèces  bien  caractérisées. 

Histoire.  M.  Eugène  Sismonda  Ta  décrite  et  figurée  en  1843 
sous  le  nom  d'K.  Perexii^  et  citée  ensuite  dans  le  Catalogue 
raisonné  de  MM.  Agassiz  et  Desor.  Il  paraîtrait  que  M.  Albin 
Gi9s  ne  possédait  pas  des  échantillons  de  cette  espèce  ^yec 
la  détermination  exacte  ;  car,  la  croyant  nouvefle,  il  l'a  nom- 
mée H.  bisulcatus.  Nous  avons  sous  les  yeux  un  grand  nom-* 
bre  d'échantillons  du  Peresii  et  du  Bisulcattss^  et  nous 
pouvons  affirmer  qu'ils  appartiennent  à  une  seule  et  même 
espèce^  à  laquelle  le  nom  de  Peresii  devra  rester  comme  le 
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plus  ancien.  M.  Forbes  considère  un  Cardtaslerà'kngXeievre 
comme  le  même  que  le  bUulcaiut  de  M.  Gras.  Gomme  nous 
possédons  de  très-bons  exemplaires  de  cette  espèce ,  nous . 
pouvons  aflirmer  que  c'est  bien  un  Hola$ter  et  n<m  un  Car^ 
diasier» 

LoûoHié.  Jusqu'à  présentcette  espèce,  propre  an  19*  étage 
albien,  est  restreînie  au  bassin  méditerranéen..  Elle  a  été  re- 
cueillie par  nous  à  Clar  près  d'Escragnolle ,  et  à  Saint-Pont 
(VaO^par  M.Albin  Gras,  aux  Hameaux  des  Prés  et  des  Côies 
dans  la  vallée  de  Rancurel ,  et  au  Ravis ,  près  de  Grenoble 
(Isère).  MU.  CaiUiaud  etSismonda  Tont  rencontrée  aux  envi- 
rons de  Nice. 

Explication  des  figurée.  PL  813,  fig.  1,  coquille  de  gran« 
deur  naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  la  même,  endossons; 
fig.  3  ,  profil  longitudinal  ;  fig.  4 ,  profil  transversal ,  vu  du 
côté  de  la  bouche  ;  fig.  ô,  le  même»  vu  du  côté  de  Tanus  ; 
fig.  6,  une  zone  grossie  des  ambulacres  pairs  antérieurs; 
fig.  7,  un  tubercule  et  des  granules  grossis.  Le  tubercule 
devrait  être  crénelé.  De  notre  collection. 

N«  2111.  HoLASTBR  TRAHSvjiRSirs«  Agassiz,  1839. 

PI.  813,  fig.  8-9. 

Itolasier  transpersus^  Agassiz,  1839.  Echin.  suiss.  l,p.  18, 
pi.  3,  fig.  4,  5. 

Id.^  Agassiz  et  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  135.  Modèles, 
n*  26. 
,  Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  141  ;  étage  19-,  n*  307'. 

M»  Agassiz,  tout  en  décrivant  cette  espèce  comme  nou- 
velle, ne  paraît  pas  être  certain  que  ce  ne  soit  une  défor- 
mation de  VH.  suborbieularis.  Or  ,  il  est  à  remarquer  que  le 
Suborbieulairis  des  Echinides  suisses ,  dont  ce  savant  parle , 
a  été  plus  tard  reconnu  par  lui  comme  étant  VH,  ItevU. 
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H.  Âgassiz  n'en  comiait  qu^un  seul  exemplaire»  recueilli  par 
H.  Studer  à  la  Montagne  des  Fis,  en  Savoie.  Cette  indication 
et  risolement  de  cet  échantillon  nous  portent  à  croire  que  ce 
n'est  qu'une  déformation  par  la  pression  latérale  d'avant  en 
en  arrière  de  VU.  lœvis^  si  commun  à  la  montagne  [des  Fis> 
où  beaucoup  de  fossiles  sont  déformés.  Nous  Tavons  donné 
ici  seulement  ponr  compléter  les  renseignements  sur  les 
Echinoldes,  et  en  attendant  de  nouveaux  renseignements.  Le 
moule  que  nous  avons  vu  au  Muséum  nous  confirme  que  l'iST. 
traruvenus  n'est  qu'une  déformation  de  VH»  iœviâ. 

Esplicaiion  dêi  figuru.  Pi.  813,  fig.  8,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  9,  la  même,  vue  de  profil. 
Copie  des  figures  données  par  M.  Agassiz. 

N«  21 12,  fiOLASTBA  iHFLATUS,  d*Orb.,  1847. 

PI.  814,  fig.  1-5. 

Holatter  inflatus^  Desor ,  4847.  Catal.  raisonné,  p.  134. 

Dimenêiom.  Longueur  totale,  28  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur ,  99  centièmes  ;  hauteur ,  77  ean^ 
tièmes. 

Coquille  presque  ronde,  tronquée  obtusement  en  avant; 
très- bombée,  à  peine  un  peu  rétfécie  en  arrière  ;  sa  hauteur 
a  les  77  centièmes  de  sa  longueur,  et  son  grand  diamètre  trans- 
versal est  en  avant  de  la  moitié.  DêSêUM  arrondi  et  convexe 
partout,  sans  sillon  ambulacraire  ni  aréa  anale.  La  partie  la 
plus  haute  e^t  an  tiers  en  arrière  et  loin  du  sommet , 
qui  lui,  est  placé  au  tiers  antérieur.  La  convexité  du 
pourtour,  par  suite  du  renflement  de  toutes  les  parties,  est 
presque  au  milieu  de  la  hauteur.  Deuauê  convexe  partout, 
même  autour  de  la  bouche.  Bouche  ovale  transversalement 
placée  au  tiers  antérieur.  Anus  rond,  placé  plus  en  dessus 
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que  près  de  la  face  inférieure.  Amhulacret  très-marqués, 
s'élargissant  beaucoup  sur  la  convexité  du  pourtour,  et  dont 
les  plaques  sont  larges. 

Rapports  et  diffirenceê.  Sa  forme  arrondie ,  son  manque 
de  sillon  antérieur  suffisent  pour  distinguer  parfaitement 
cette  espèce  remarquable,  la  plus  convexe  de  toutes  et  celte 
dpnt  le  sommet  est  le  plus  antérieur. 

Histoire  et  looaliti.  Nous  possédons  le  type ,  que  nous 
ayions  nommé  inflatus,  et  que  nous  avons  prêté  à  M.  Desor 
sous  ce  nom,  afin  qu'il  le  mentionne  dans  son  catalogue.  Les 
exemplaires  du  Muséum  ont  été  recueillis  par  M.  Tamiral 
de  Hell,  au  Sénégal,  et  le  nôtre  nous  a  été  donné  par  M.  Petit 
de  la  Soussaye ,  comme  ayant  été  recueilli  par  un  officier 
de  marine,  au  Cap- Vert.  Ayant  reçu  du  Sénégal  Vjtm^ 
manites  infiatnf  bi^  oac^i^jérifiée,  nous  pensons  que  cet 
HoUuter  se  trouve  avec  elle  dans  notre  i9«  étage  albien. 

Esplieation  des  figures.  Pl.  814,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
tlongitudinal  ;  fig.  A ,  profil  transversal ,  v|i  du  côté  d^  la 
bouche  ;  iig.  5,  le  même,  vu  dii  côté  de  T^vs*  Se  notre  coit- 
lection. 

N*  %113.  floLASi^  AHPLUS,  d*Orb'f  i9&3. 

PI.  836. 

DimensioiM.  Largeur,  61  millimètres.  Par  rapport  à  la 
largeur  :  longueur,  92  centièmes;  hauteur,  48 centièmes. , 

*       t  •  •  • 

Coquille  subcirculaire,  un  peu  plus  large  que  longue,  très- 
déprimée ,  échancrée  en  avant ,  rétrécie  et  tronquée  en  ar- 
rière, dont  la  hauteur  est  des  48  centièmes  de  la  largeur,  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu.  Dessus  con- 

J  1  • 

vexe ,  formant  une  courbe  régulière  d'avant  en  arrière.  jus« 
qu'à  l'aire  anale^qui  est  tronquée  obliquement.Le  sommet  am- 
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bnlacraire  correspond  à  la  plus  grande  hauteur  et  te  trouve 
à  peu  près  an  milieu.  Le  pourtour ,  lëgèrement  caréné  «t 
flexueux,  est  à  la  base.  Dénotés  presque  plan,  excavé  aises 
fortement  autour  de  la  bouche,  mais  convexe,  en  toit>  sur- 
baissé  à  la  région  médiane  postérieure.  Sillon  ambulaoraire 
impair  assez  large ,  droit ,  creusé  également  partout  de  la 
bouche  au  sommet.  Bouche  trans verse,  ob!oftgue,  tronquée 
en  arrière,  pourvue  d'une  lèvre  en  avant,  et  placée  aux  deux- 
seplièmes  antérieurs  de  la  longueur.  Anus  oval,  longitudi- 
nal, placé  à  la  partie  supérieure  d'une  aréa  anale  creusée  et 
triangulaire,  assez  loin  du  bord  antérieur.  Ambulaerês  viSH 
b\es  seulement  près  du  sommet.  Ambulaere  impair^  à  zones 
ëcunées,  très-étroites,  formées  dé  deux  pores  obliques ,  se* 
parés  par  un  tubercule  oblong.  Amhulacres  pairs  légèrement 
arqnés,  formés  de  bandes  étroites  presque  égales  en  largeur 
et  composées  de  pores  égaux ,  oblongs ,  transverses  Ott  un 
peu  obliques. 

Rapports  et  différences.  Par  sa  largeur,  cette  espèce  se 
distingue  de  toutes  les  autres  de  Tetage  aibien.  Sa  grande 
largeur  la  rapproche  de  VH.  latissimus;  mais  elle  s'en  dis*^ 
tingue  par  sa  forme  plus  arrondie,  moins  large  en  avant,  par 
son  pourtour  anguleux  au  lieu  d'être  rond ,  par  son  dessous 
plus  plat,  et  par  les  zones  de  ses  ambulacres  pairs  ,  égales 
en  largeur. 

Localité.  Elle  est  propre  au  i9*  étage  aibien  de  Grand- 
Pré  (Ârdennes) ,  où  elle  parait  être  rare.  Nous  en  devons  la 
connaissance  à  Fobligeance  de  M.  Valenciennes»  Nous  V%^ 
vons  recueillie  au  Havre,  dans  le  même  étage. 

Explication  des  figures.  PI.  836,  fig.  4,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  ^,  profil 
longitudinal  *,  fig.  4,  profil  transversal  du  côté  de  la  bouche  ; 
fig.  S,  le  même,  du  cAtédel-anus;  fig. "6,  une  partie 4e 
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l'ambalacre  impair,  grossi  ;  fig.  7,  une  partie  de  Tambolacre 
pttr  antérieor,  grossi.  De  la  collection  zooiogique  du  Mu« 
séum  et  de  notre  collection. 

V  2114.  HoLASTBR  LATissuiuSi  Agassiz,  1840. 

PI.  837  et  838. 

Holoêier  latisêimmj  Agassîz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  2. 

Jd,,  Agasaiz,  1847.  Cat.  raisonné,  p.  133. 

/d.,  d*Orb.,  1847.  Prodrome,  2»  p.  177.  Étage  20«,  q'G30. 

Dimensions»  Largeur,  68  millim.Par  rapport  à  la  largeur  : 
longueur,  94  centièmes  ;  hauteur,  50  centièmes. 

CequilU  cordiforme,  plus  large  que  longue,  très-déprimée, 
très-élargie  et  échancrée  en  avant,  très-rétrécie  et  presque 
acuminee  en  arrière,doat  la  hauteur  est  des  50  centièmes  de 
la  largeur,  et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal  est 
bien  en  avant  de  la  moitié.  Dessus  peu  convexe,  arrondi  en 
avant,  de  là  en  pente  déclive  jusqu'au  sommet  placé  un  peu 
en  avant  de  la  moitié  ;  de  ce  point  une  pente  douce  règne 
jusqu'à  Taire  anale  très-écbancrée,  et  coupé  en  partie  ren- 
trante. La  convexité  du  pourtour  est  arrondie  et  placée  près 
de  la  base.  Dessous  peu  convexe ,  excavé  seulement  très- 
près  de  la  bouche  ;  le  reste  montre  une  légère  saillie  à  la 
partie  médiane  postérieure,  où  se  remarquent  quelques  pro- 
tubérances alternes,  et  sur  les  côtés  de  la  région  antérieure. 
SMon  ambulaeraire  impair^  large,  profond  et  prononcé  de  la 
bouche  au  sommet.  Bouche  transverse,  oblongue,  placée  au 
quart  antérieur.  Anus  longitudinal ,  oval ,  placé ,  loin  do 
bord,  au  sommet  d'une  double  aréa  assez  creusée ,  l'interne 
oblongue.  Ambulaores  visibles  seulement  près  du  sommet 
Ambuhore  imp^r  formé  de  pores  très-petits.  Ambulocrss 
pairs  droits,  composés  de  zones  inégales ,  une  plus  larges  en 
arrière ,  toutes  deux  formées  de  pores  égaux»  allongési  obli- 
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ques  en  sens  inverse.  Une  ligne  de  tubercules  plus  gros  que  les 
autres  se  voit  sur  les  bords  du  sillon  antériear  et  en  dessous. 
Les  autres  tubercules  du  dessus  sont  petits  et  égaux.  Les  li- 
gnes rayonnantes  de  points  de  jonction  des  plaques  sont 
légèrement  convexes. 

Rapports  et  diffirenees.  Voisine  par  sa  forme  de  VH,  am^ 
plus,  cette  espèce  s'en  distingue  nettement  par  son  ensemble 
cordiforme j  élargi  en  avant^par  son  pourtour  arrondi,  par  son 
dessous  plus  convexe ,  et  par  les  zones  des  ambulacres  pairs 
très-inégales  en  largeur. 

Localité.  M.  Agassiz  l'indique  comme  du  gauit  du  Havre. 
Nous  le  possédons  de  Tétage  albien  de  Segneley ,  où  il  a  été 
recueilli  par  M.  Ricordeau.  U  se  trouve  aussi  au  Havre  et  à 
Grsnd-^Pré  (Meuse)  dans  le  même  étage. 

EgpHeaticn  des  figures.  PL  837,  fig.  I  «  coquille  de  gran- 
deur naturelle  ,  vue  en  dessus;  fig.  2»  dessous.  —  PL  83tt, 
fig.  1,  profil  longitudinal;  %•  2,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  la  bouche  ;  fig.  3,  le  même,  vu  du  côié  de  Tanus;  fig.  4, 
zones  porifères  de  rambuiacre  pair  antérieur.  De  notre  col- 
lection. 

N«  2115.  HOLASTBR  SUBORBIGOLABIS,  Agaisiz,  4836. 

PI,  814,  fig.  6-7. —  PI.  815. 

Spskt9ngtu subofhicularis^litfv'àïiCQ^  1821,  Manuscrit. 
Spaiangusêuborhiculariê^^TOnffxv^vu  1822.  Descript.  géol. 
Paris,,  p.  84,  pi.  5,  fig.  5  CNon  Munster,  1829). 
U.  Deslongcbamps,  1824.  Encycl.,  t.  2,  p.  687,  n"  12. 
7<i.Defruocet  1827,  Dicl.,  art  Spatangus^  t.  60,  p.  95. 
Spatangus  suborhiculariSf  Blaioville ,  1834.  Man.  d*actin., 

p.  .204. 

Bolagter  êuborbieiiliirisj  Agussiz,  1836.  ProJ.  duncMnoii., 

P*  16. 
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Spatan^uâ  suborbieularis^  Des  Moulias,  1837.  Etudes  sur 
les  ÉchÎD.,  p.  AOO,  n""  39. 

Holaster  êuborbieularù ,  Agass. ,  i839.  Echia.  suisses,  d, 
p.  21«  (Exclus,  fig.  et  Loc.) 

Holoiier  suborbicularUy  Edwards»  1840.  Ëdit.  de  Lamarck, 
t.  3,  p.  334^  n«  6. 
Id.  Morris,  Gat.  brit.,  p.  64. 

Jd.  E.  SisinoDda,*lS4S.  Mém.  géoL-zool.  Bchîn.,  p.  8. 

Id.  Agassiz  et  Desor,  1847.  GataL  raisonné,  p.  133. 

Id.  d'Orb.,  1847.  Prodr.  2,  p.  177.  Étage  20s  n«  638- 

Dimetisions.  Longueur  totale,  69  millim.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  93  centièmes ,  hauteur  ;  54  centièmes. 

Coquille  ovale ,  cordifornie  ,  très-déprimée ,  pitis  longue 
que  large ,  dont  la  hauteur  est  des  S4  centièmes  de  la  Ion-* 
gueur,  élargie  et  fortement  échancréè  en  avant,  peu  retrécie 
et  tronquée  en  arrière.  Dessus  arrondi  en  avant,  et  de  là 
formant  une  courbe  peu  convexe,  mais  régulière,  jusqu'à  Ta- 
nus,  puis  tronqué  et  évidé  pour  Taire  anale.Lesondmet  aïkibu- 
lacraire  est  un  peu  en  arrière  des  â  cinquièmes  antérîetirs, 
tandis  que  la  plus  grande  épaisseur  est  au  tiers  postérieur. 
Le  pourtour  est  très- convexe,  arrondi ,  presque  inférieur  en 
avant,  mais  au  milieu  de  la  hauteur  en  arrière ,  pur  suite  de 
la  forte  saillie  inférieure.  Dessous  trèsexcavé  en  avant  et  de 
chaque  côté  de  la  bouche,  très-convexe  aux  côtés  antérieurs, 
et  surtout  à  la  partie  médiane  postérieure,  relevée  en  toit 
caréné,  et  où  se  remarquent  4  protubérances  alternes.  Sillon 
ambulacraire  impair^  Is^rge,  très -creusé  près  de  lafoouehe,  et 
se  continuant  sansinterruption  jusqu'au  sommetambulacraire, 
circonscrit  de  chaque  côté  par  une  saillie  du  test.  Bouche 
transversale,  arrondie  en  avant,  tronquée  en  arrière^  placée 
dans  une  grande  dépression ,  au  tiers  antérieur  de  la  lon- 
gueur, ^n»'  oval ,  longitudinalement  acumioé  aux  deux 
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extrémités ,  placé  à  la  partie  supérieure  d^une  aire  anale , 
creusée  et  oblongae ,  très-pronoucée.  Ambuiaore$^  YÎsibles 
seulement  près  du  sommet,  et  s'effaçant  ensuite.  Ambulacrê 
impair j  à  zones  très  écartées,  peu  visibles, formées  de  pores 
très-petits ,  séparés  par  un  tubercule.  Ambulacres  pairs , 
droits,  formés  de  zones  inégales,  une  plus  grande  en  arrière, 
une  plus  étroite  en  ayant ,  tontes  deux  formées  de  pores  di- 
yergents,  transverses,  ayant  la  forme  d*une  larme.  Les  d'eux 
rangées  sont  égales  à  la  zone  antérieure,  très -inégales  à  la 
zone  postérieure,où  les  plus  grands  pores  sont  en  arrière.  Ta- 
hereuleâ  petits,  égaux,  espacés  également  partout;  on  rpoiar- 
qae  seulement  de  chaque  côté  de  Tambulacre  impair  une 
série  de  plus  gros.  Les  granules  sont  très-ptetits  et  espacés. 
RofpwrtB  et  différenees.  Getle  espèce^  confondue  le  pl\is 
souvent,  par  les  auteurs,  avec  Y  H.  earinatus,  s'en  distingue 
oeitément ,  de  toutes  les  manières.  ÏD^abord  par  sa  forme 
tronquée  en  arrière ,  par  sa  plus  grande  épaisseur  à'û  tiers 
postérieur,  au  lieu  d'être  au  sommet  ambulacraire,  parïa  con- 
vexité de  son  pourtour ,  très-arrondi  et  non  à  la  base ,  aux 
régions  postérieures,  où  elles  sont,  au  contraire,  {Presque  à  la 
moitié  de  la  hauteur  -,  par  son  dessous  largement  ci'eosé  en 
avant  et  autour  de  la  boucbe  ,  et  très-convexe  sur  les  C0té8 
antérieurs,  très-convexe,  et  en  toit,  saillant  au  milieu  en  ar- 
rière; par  son  sillon  ambulacraire  impair  prolongé  jusqu'au 
sommet ,  par  sa  bouche  plus  en  arrière ,  par  son  ahre  arrale 
pins  oblongue,  par  ses  anîibulacres  droits,  par  lés  pores  de  la 
zone  porifère  postérieure  des  ambulacres  pairs,  très-inégaux 
en  grosseur  et  en  longueur ,  enfin  par  les  tubercules  égaiïx , 
et  non  de  deux  sortes.  Il  est  impossible  du  reste,  quand  on  a 
vu  ces  deux  espèces  comparativement ,  de  pouvoir  les  con* 

fondre. 
Histoire.  Parfaitement  figurée  par  M.  Brongoiart  éù  tS22. 
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Cette  espèce  a  été  mécoDnue  par  beaucoup  d'auteurs.  Le 
comte  Munster^  dans  Goldfuss,  donne  en  effet,  sous  le  même 
nonii  le  jeune  du  Cardiaater  Jnanchytis^  qui  ne  lui  ressemble 
pas  du  tout.  D'un  autre  côté,  M.  Âgassiz,  dans  ses  Echinidet 
suisses^  tout  en  citant  comme  type  Tespèce  de  M.  Brongniart, 
figure,  sous  le  nom  de  YH,  tuhorhicuîaris,  un  exemplaire  de 
ÏH.  lœfnê.  Dans  ce  même  ouvrage ,  il  donne  aussi,  comme 
synonyme  YAnanehjrtiscarinata  de  Lamarck,  qu^il  place  en- 
core comme  synonyme  du  Dy$aster  carinatus^  p.  4.  Dans  son 
Catalogue  raisonné  en  iS47,  publié  avec  M.  Desor,  M.  Âgasslz, 
place  VAnanckyieê  carùiata ,  comme  Holaster  et  comme 
espèce  distincte.  A  son  B,  iuborbioularis ,  il  réunit  à  tort 
comme  synonyme  le  Sp<Uangu$  nodulosus  de  Goldfuss,  dotit 
Doas  venons  de  signaler  les  différences,  et  que  nous  conser- 
vons sous  le  nom  d*JÏ.  oarinatus;  il  y  place  encore  le  Spa- 
tangui  planuê  de  Mantel,  dont  il  fait  en  même  temps  une 
espèce  bien  distincte  dans  le  même  Catalogue.  Nous  nous 
sommes  assuré  que  les  deux  dernières  espèces  sont  tout  à  fait 
dàSérenXe^deVH.auborbieulariMf  comme  on  pourra  en  juger 
par  nos  descriptions  et  nos  figures.  Il  résulte  de  ce  qui  pré- 
cède que  le  type  du  Suborbicularis  de  Brongniart  doit  seul 
conserver  ce  nom,  et  que  c'est  une  espèce  parfaitement  dis- 
tincte et  bien  caractéi*isée.  M.  Forbes  (Geological  Survey). 
Dec.  &»  regarde  VB.  Iuborbio^laris  comme  un  Cardiasier  ; 
mais  nous  pouvons  affirmer  qu'il  ne  parle  pas  du  véritable 
type,  qui  est  bien  un  Holaster  sans  aucun  doute ,  et  non  un 
Cmrdimitm'.  Il  parait  confondre»  comme  M.  Agassiz,  plusieurs 
espèces  sous  ce  nom. 

LocalUé.  Cette  espèce  est  spéciale  et  bien  caractéristique 
dû  notre  20*  étage  cénomanien.  Nous  l'avons  recueillie  dans 
la  craie  chloritée  de  Yillers-sur-Mer  ei  de  Ilonfleur  (Calva- 
dos) ;  dan?  la  craie  chloritée  du  cnp  la  Hcvc,  près  du  Havre 


XBRBAINS  CRéTACiSs.  97 

(Seine-Ioférieure) ,  et  dans  les  grès  jaunes  du  mômiî  âge,  à 
rile  d'Aix  (Charente-Inférieure).  M.  Raulin  Ta  rencontrée 
dans  les  grès  à  GrandrPré  ( Ardennes) . 

Explication  des  figures.  Pi.  814,  fig.  6,  profil  transversal 
de  grandeur  naturelle,  vu  du  c6té  de  la  bouche  ;  fig.  7,  le 
même,  vu  du  cAté  de  Tanus.  PI.  8i5,  fig.  J,  coquille  vue  en 
dessus  (les  ambnlacres  pairs  sont  trop  prolongés  ,  ainsi  que 
dans  la  fig.  3);  fig.  2,  la  même,  vue  en  dessous;  fig.  3,  la 
même,  vue  de  profil  dans  le  sens  longitudinal;  fig.  4  ,  une 
partie  grossie  des  ambulacres  pairs  postérieurs  presque 
égaux  ;  fig.  5 ,  quelques  plaques  grossies  pour  montrer  la 
position  des  tubereules  et  des  granules.  De  notre  collection . 

M*  2116.  HoLASTBR  SUBOLOBOSUS,  Agassiz,  1836. 

PI.  816. 

Spatanguê  iuhglobosuê^  Leske,  1778.  Kleinii  Echinod., 
n«  SI,  p.  240,  pi.  64,  fig.  2-3. 

Echinus  8uhgloboaus^  Gmelin,  1789.  Syst.  nat.,  p.  5198, 
n*96. 

Spaiangus  iubglohoêus  fLtktnsLVck^  1816.  An.  s.  vert.  3, 
p.  33,  n*  17  (exclus.  Loc). 

AnanchyteM  oor-avium^  Lamarck,  1816.  An.  sans  vert.  3  p. 
27. 

Encycl.  niéthod.  PI.  157,  fig.  7-8  (copie  de  Leske). 

Id.,  Deslongchamps,  1824.  Encycl.  2,  p.  689,  n«  19. 

Ananekytes cor-avium^  Deslongch.  Encycl.  2,  p.  64.  ; 

Spatangus subglobosuSf  Defrance,  i8'î7.  Dict.  des  sc.nat.^ 
t.  50,  p.  94. 

W.,  Goldefus^. ,  1829.  Pelrif.  germ.,  p.  148,  pi.  45, 

fig.  4. 

W.,  Blainvîlle,  18W.  Man.  d'aclin.,  p.  20'4. 
Holoêter  êuhglobosus^  Anrasslz,  1836.  Prod.,  p.  16  ott  183. 
VI.  »         7 
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Spatangus  subglohosfta^  Des  Monlins,  1837.  EludeH  sur  let 

Ech.,  p.  398,  n»  38. 

Spaiangus  cor~avium,  Des  Moulins^  1847.  td^,  p.  412. 

Bolaster  sulglobosus,  Agassiz ,  1839.  Echin.  suis&es  I, 
p.  13,  pi.  2,  fig.  79. 

Holasier  altus,  Agassiz,  «839.  M.  1,  p.  20,  pi.  3,  fi^.  9^10. 

Id.,  Agassiz,  1840,  Gat.  neoc,  p.  1. 

Spatangui  subgîobo&us^  Edwards,  1840.  Édition  de  Lâ- 
marck  3,  p.  330,  n»  t7. 

Ananohytes  cor^avium ^  Edwards,  1840.  Id,  3,  ()•  319, 
nMl. 

Holaster  suhgîoboéus^  Edwards,  1840.  Édit.  de  Làkn.  3, 
p.  333,  D*  1. 

Id.^  Rœmer,  1841.  Kreid,  p.  34» 

Ananchytes  spatang'iformisy  Rœmer,  1841.  Kreid.,  p.  35, 
pi.  6,  fig.  19. 

Holaster  subgloboaus^  Sismonda,  1843.  Mém.  géo-zool* 
Echin.,  p.  5. 

Id. ,  Morris,  48^i3.  Gat.  brit.,  p.  54. 

Id.^  Agassiz,  1847.  Gâtai,  raisonné,  p.  133*  Modèles  Q  22, 
Q  23,  Q  43,  P  99,  S  100. 

H.  naiutus  (pars],  Agassiz  et  Desor,  1847,  Gâtai,  rais., 
p.  134. 

H.  cor-avium^  Agassiz  et  Desor.  1847,  Gâtai,  rais.,  p.  13&. 

H.  subglobosus,  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p,  200  ;  étage  2i», 
n**  221  (erreur  d'étage). 

Id.^  Albin  Gras,  1852.  Gatalogue,  p.  42,  n»  21  ? 

Ananchytes  [Holaster)  suhglobosusy  Forbcs ,  185"2.  Géolo- 
gical  Survey,  déc.  4,  pi.  7. 

Dimensions.  Longueur  totale ,  48  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  100  centièmes  \  hauteur ,  78  cen- 
tièmes. 
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Coquille  presque  circulaire ,  très-renflëe ,  aussi  large  que 
longue  »  dont  la  hauteur  est  des  78  centièmes  de  la  longueur, 
élargie  et  un  peu  sinueuse  en  avant,  un  peu  rétrécie  et  un  peu 
acaminée  en  arrière.  D«mu«  très-con  vexe,arrondi  partout,niais 
un  peu  tronqué,  en  arrière,  par  Taire  anale  \  le  sommet  ambula- 
craire,  placé  un  peu  plus  en  avant  qu'en  arrière,  est  en  même 
temps  la  partie  la  plus  haute.  Le  pourtour  est  très-convexe, 
arrondi  et  placé  au-dessus  du  tiers  inférieur  de  la  huuteur 
totale.  Les  plaqués  ,  à  leur  point  de  jonction ,  représentent 
quelquefois  autant  de  rayons  légèrement  en  relief.  Dessout 
très-coûvete  partout,  mais  un  peu  plus  sur  la  région  médiane 
postérieure ,  sans  ttiontrer  de  dépressions  latéralement  à  la 
hoVi^he.SilloHambulaof  aire  impair,  large,  peu  profond,  com- 
mençant à  h  bouche,  où  il  est  assez  excavé,  puis  s*effaçant 
peu  à  peu  sans  cependant  cesser  d'être  visible  jusqu'au 
sominéU  On  remarque  en  dehors  de  celni-cî  une  ligne  de 
légères  protubérances  sur  le  milieu  des  plaques  intérambu- 
lacraires  antérieures  internes.  Bouche  très-petite,  ovale  trans- 
versalement, à  bord  postérieur  saillant,  placée  un  peu  en 
avant  du  quart  de  la  loQgueur.^/t£i«  oval,  longitudinal,  acu- 
miné  à  ses  extrémités,  placé  presque  au  milieu  delà  hauteur, 
au  sommet  d'une  aire  anale  oblongue  et  presque  lancéolée, 
très  -  superficiellement  creusée.   Jmbulacres  très-visibles, 
étroits  ;  ambulacre  impair ,à  zones  porifères  très-étroites,cba- 
cune  formée  de  deux  petits  pores  obliques  rapprochés,  entre 
lesquels  est  un  tubercule.  Les  ambulacres pairs  droits,  arqués, 
formée  de  zones  inégales,  Vantérieure  plus  petite.  Toutes  les 
deulL  formées  de  pores  inégaux  :  un  peu  plus  long  en  arrière, 
et  un  presque  rond  et  tout  en  avant  j  à  Tambulacre  antérieur. 
Tubercules  égaux,  petits,  également  espacés  au  milieu  de 

ffranules  espacés. 

Rapports  et  différenees^L^  forme  presque  ronde,  le  dessus , 
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et  le  dessous  bombés»  ainsi  que  les  protubérances  latérales  au 
sillon  impair,  sont  autant  de  caractères  qui  distinguent  net- 
tement cette  espèce  de  toutes  les  autres;  aussi  a-t-elle  été 
lodjours  reconnue  par  les  auteurs.  Seulement  une  déforma- 
tion avait  amené  M.  Agassiz  à  en-faire  une  espèce  sous  le 
nom<ÏH.  altas;  mais,  dans  son  Catalogue  raisonné,  cet  au* 
teur  la  réunit  comme  variété  au  Subgloho$u$. 

Htatoire.  Ayant  obtenu  de  M.  Valenciennes  de  pouvoir 
étudier  les  types  cités  par  M.  Agassiz ,  nous  avons  reconnu 
que  Vjénanchjrtes  cor-avium^  de  Lamarck,  qui  a  servi  à  for- 
mer Y  H.  oor-avium  de  IVf .  Agassiz,  n*était  autre  qu'un  moule 
intérieur  ciliceux  del*^.  suhglohosui  ,  et  que  dès  lors  le  cor- 
avium  était  à  supprimer  des  catalogues.  Nous  avons  encore 
reconnu  que  Y  H.  nasutus^  étiqueté  au  Muséum  par  M.  Agas- 
siz, était  encore  VH.  subglobosus  ayant  subi  une  déformation 
par  la  pression  latérale.  Ces  deux  espèces  sont  donc  à  sup- 
primer entièrement. 

Localité.  Cette  espèce  est  encore  caractéristique  du  20^ 
étage  cënomanien  ou  craie  chloritée.  Il  se  trouve  à  Rouen ,  à 
Fëramp^  au  Havre  dans  la  couche  remaniée  à  Tétat  fossilede 
la  montagne  Sainte-Catherine  (Seine-Inférieure) ,  à  Sainte- 
Parre  et  à  Laubrosel,  près  de  Troyes(Aube),  avec  Ty/mifiom- 
t^s  Rliotomagensis  ;  à  Pourrain,  à  Seigneley  (Yonne)  ;  à  San- 
cerve  (Cher);  à  Cassis  (Bouches-du-Rhône);  à  Bîdart ,  prés 
(lo  Biarritz  (Basses-Pyrénées),  M.  d'Archiac;  à  Villers-sur- 
Mer  (Calvados)  ;  au  Vit,  près  de  Castellane  (Basses- Alpes)  ;  à 
VAIouette,  près  de  la  Trinité  et  des  environs  de  la  Palarea, 
comté  de  Nice  (M.  Cailliaud);  M.  Sluder  Ta  recueillie  à 
Schrailen,  dans  TOberland  bernois,  etfà  Neueneck,  dans  la 
chaîne  du  Sintis  ;  Goldfuss  l'indique  à  Quedl^nburg  ;  M.  Mor- 
ris  à  Dorking,  à  Maidstone  (Sussex). 

Explication,  des  figures.  Pi.  616 ,  fig.    1  ^  exemplaire  de 
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grandeur  naturelle,  \u  en  dessus;  fig.  2,  le  même,  vu  eu 
dessous  ;  fig.  3,  profil  lougitudiual  ;  fig.  & ,  profil  transversal 
du  côté  de  la  bouche  ;  fig.  5,  le  même,  vu  du  côté  de  Tanùs; 
fig.  6  ,  appareil  génital  grossi  ;  fig.  7 ,  une  partie  d'un  des 
ambulacres  pairs  grossie  ;  fig.  8,  quelques  plaques  interum- 
bulacraires  grossies  pour  montrer  les  tubercules.  De  noire 
collection. 

N«>  2117.  HoLASTM  Trickhsis,  Leymerie,  1842. 

Pi.  817. 

Hoîaster  Trecemiê ^  Leymerie ,  1842.  Méœ,  de  la, Soc. 
géol,  6,  p.  2,  pi.  2,  fi{î.  1. 

i(i.,^Agassiz ,  1847.  Calai,  rais.  /p.  134.  (Exclus*  loca- 
lité.) 

Holaêier  pillula  (  var.  isaxima),  Agassrz  et  Desor,  1847. 
Cat.  rais.,  p.  135/modèles  T  52.  (Exclus,  var.  minim.). 

Holasier  Trecensis^  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  269;  étage 
22',  Lo  1161?  (Erreur  d'étage,  d'après  M.  Agassîz.) 

Dimensions.  Lougueur  totale,  57  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  86  centièmes;  épaisseur,  65  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  cordiforme,  très-bombée,  plus  longue  que 
large  ,  élargie  et  sinueuse  en  avant ,  acuminëe  en  arrière  ; 
dont  la  hauteur  a  les  65  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  un  peu  en  avant  de  la  moitié 
de  la  longueur.  Dessus  très-bombé ,  montrant  une  courbe 
régulière  de  la  base  antérieure  jusqu'à  la  saillie  anguleuse 
de  Taire  anale  très-échancrée.  La  partie  la  plus  haute  cor- 
respond au  sommet  ambulacraire,  placé  un  peu  en  avant  du 
milieu  de  la  longueur.  Le  pourtour  est  assez  anguleux, 
placé  tout  5  fait  à  fa  base.  Dessous  enlièrem^nii  plat,  avec 
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une  très-légère  saillie  à  la  partie  médiane  postérieure  ^  où 
Ton  remarque  sept  protubérances  alternes  peu  prononcées  ; 
une  partie  est  un  peu  creusée  en  avant  et  sur  les  côtés  de  la 
bouche.  Sillon  antérieur  droit  à  peine  creusé  près  de  la 
bouche  et  au  bord ,  mais  s^effaçant  entièrement  ensuite,  bien 
avant  d'arriver  au  sommet.  Bouche  grande,  ovale  transver- 
salement, un  peu  évidée  en  arrière ,  placée  aux  deux  septiè- 
mes antérieurs  de  la  longueur,  jénus  oval  longitudinale- 
ment ,  placé  sous  une  saillie  anguleuse  de  la  région  médiane 
postérieure ,  très  près  du  bord ,  dans  une  aire  anale  trian- 
gulaire assez  excavée.  Amhulacres  droits,  visibles  seule- 
ment près  du  sommet.  Amhulacre  impair  peu  visible.  Amhu^ 
lacres  pairs  écartés ,  formés  de  zones  porifères  inégales ,  la 
plus  petite  en  avant  ^  et  la  plus  large  en  arrière,  formées  de 
porcê  oblongs,  transverses.  Tubercules.  Autant  que  nous 
,  pouvons  en  juger  par  quelques  tubercules  restés  intacts ,  il 
y  aurait  deux  sortes  de  tubercules  :  les  uns,  trè^>gros,  rares, 
et  les  autres  beaucoup  plus  petits^  répanduai  partout.  Les 

granule^  SOdt  très  petits. 

Rappports  et  différences.  Cette  espèce  a  les  plus  grands 
rapports  avec  VH.  carinatus^  do.nt  elle  a  la  forme  et  les  tu- 
bercules inégaux,  et  nous  n'aurions  même  pas  balancé  à  la 
réunira  cette  espèce  »  comme  variété  bombée,  si,  indépen- 
damment de  cette  bien  plus  grande  hauteur  proportionnelle, 
nous  n'avions  pas  trouvé  quelques  autres  caractères,  différen- 
tiels. En  effet ,  elle  en  diffère  encore  par  son  pourtour  plus 
anguleux  et  plus  inférieur,  par  son  dessous  plus  plat  et  plus 
creusé  autour  de  la  bouche ,  par  son  anus  placé  plus  près 
du  bord  inférieur ,  dans  une  aire  anale  plus  courte  et  plus 
large,  et  enfin  par  ses  pores  placés  transversalement  à  cha- 
que zone  porifère,  et  non  obliquement. 

histoire.  Cette  espèce  a  ét'^  assez  bien  figurée  en  1842  par 
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M.  Leymerie.  En  1847,  MM.  Âgassiz  et  Desor  la  citent  comme 
espèce  distincte  dans  leur  Catalogue  raisonné,  mais  en  Tin- 
diquant  à  tort  comme  de  la  craie  blanche  et  la  rapprochant 
de  VH.  ;^«fn*/,q[U'ils  regardent  comme  pouvant  être  une  va- 
riété du  Trecensia.  Dans  ce    même  Catalogue  ,  ils  mention- 
nent un  exemplaire  de  notre  collection ,  coqime  une  variété 
masima  de  YHolaster  pî^n/a.Nous  avons  reproduit,  sur  Thu- 
torîtë  de  MM.  Agassiz  et  De$or ,  dans  notre  Prodrome  ,  ces 
mêmes  classements  fautifs.  En  effets  çn  lisant  la  description 
donnée  par  M,  Leymerie»  nous  avons  reconnu  que  Te^pèce 
D  est  pas  de  la  craie  blanche  y  mais  Vy^n  de  Sainte-Parre 
et  de  notre  20'   tage  cénonumien.  Lorsque  nous  avons  com« 
paré  les  échantillons  entre  eux ,  nous  avons  également  re- 
connu que  la  var.  massima  de  VHolfuter  pilula  de  MM.  Agas- 
siz  el  Desor ,  dont  le  type  est  dans  notre  collection  ,  n'est 
autre  chose  que  VH,  Trecentis  de  Leymerie,  mieux  carac- 
térisé, qui  n'est  pas  1^  Pilula ,  dont  il  diffère  même  généri* 
quement ,  mais  n'est  pas  non  plus  VH.  planm^  qui  ne  peut  en 
aucune  manière  être  confondu  avec  VH,  Trecensis ^dowi  il  est 
très-di£[érent ,  comme  oq  pourra  en  juger  par  nos  descriptions 
et  nos  figures. 

Ioca/t7e.Dans  le20«  étage  céuomanien,oii  M,  Leymerie  Ta 
recueillie  àSainte-Parre,près  de  Troyes  (Aube);  nous  l'avons 
rencontrée  dans  les  couches  cénomaniennes  remaniées ,  à  la 
montagne  Sainte-Catherine,  à  Rouen  (^Seine-Inférieure),  avec 
V Ammonites  Rhotomagensis  ;  et  enfin  M.  Campiche  l'a  égale- 
ment fiécou verte  dani&  la  craie  chloritée  des  environs  de  Mainte- 
Croix,  dans  le  canton  de  Vaud  (Suisse).  C'est  à  tort  que 
MM*  Agassiz  et  Desor  Tindiquent  dans  la  craie  blanche, 

Esplicaiion  des  figures.  PI.  817,  fig.  4,  coquille  de  gran- 
deur naturelle»  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même,  en  dessous  ; 
fig.  3,  la  même,  de  profil ,  dans  le  sens  jongiludinal;  fig.  4, 
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profil  transversal ,  du  cAté  de  la  bouche;  fig.  S,  le  même, 
du  côte  de  ranus.  De  notre  collection. 

a*  2148.  HoLlSTiR CARiHATCS,  d'Orb.,1853  (oonAgass.)* 

PI.  818. 

jénanchjriêê  earinmia^  Lamarck,  1816.  Ad«  8aD8  vert.,  3,  p. 
26,  n"*  6.  (Exclus,  syo.) 

Spaiangus  noduhsus^  Goldfuss,  1829.  Petref.,  p.  149,  pi. 
45,  fig.6  (non  Noduloius^  Âga88iz,  1836). 

Ananohytes  earitiaia^  DesloDgcbamps,  1834.  Encycl.,  t.  2, 
p.  63  (d*après  Lamarck). 

Eolaster  SandoM^  Dobois,  1836.  Voy.  au  Caucase,  pK  1, 
6g.lM3. 

M,  Agassiz,  1836.  Gâtai,  syst.,  p.  1. 

Spaianyuê  fiodulosuêt  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les 
Ech.,  p.  410,  n«  61.  (Exclus,  syn.) 

Holasier  Sandos^  Agassiz,  1839.  Ecb.  suisses,  î,  p.  11, 
pi.  2,  t.  11-13. 

Id.y  Agassiz,  1840.  Gat.  neoc.,  p.  1. 

Holaiter  nodulosuê  ^  Edwards  1840.  Édît.  de  Latt.,  3, 
p.  336. 

Ananchiteê  cartnafa,  Edwards,  1840.  Id.,  3,  p.  318.  (Ex- 
clus, syn.) 

A/.,  Rœmer,  1841.  Kreid,  p.  34. 

/i.,  Horris,  1843.  Gat.  brit.  foss.,  p.  54. 

Bohsier  Sandoz^  Morris,  1843.  Cal.  brit.  foss.,  p.  54, 

Holasier  Sandos^  Sismonda,  1843.  Mém.  géo-zool.  Echiu., 
p.  7. 

Holasier  suhorbieularis  (pars),  Agassiz  et  Desof,  1847. 
Cat.  rais.,  pi.  16,  fig.  3  (non  Brongnian,  1821). 

Holasier  carinatus  (pars) ,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Cat. 
vm  ,  p.  134  (seulement  syn.  de  Lamarck). 
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Holasier  Sandozy  Agassiz  et  DeScr,  â547.  Cat.  raisonné, 
p.  134. 

HoloèUr  nasuius  (pars),  Agassiz  etDesor,  1847.  Cat.  ra»., 
p.  i34.  (Exemplaires  déformés  par  la  pression  latérale.) 
Modèles,  n«  M  8,  P  87,  P  4  00,  P  75. 

Holasier  SandoSy  d'Orb.,  4847.  Prod.  2,  p.  177  ;  étage  U», 
n*  6!!7  (d'après  Agassiz). 

Holasternasuiug,  d^Orb.,  1847.  Prod.,  2,  177;  étage 20*, 
n*  628  (d'après  Agassiz). 

Holoêter  suborhieuUiriêj  Albin  Gras,  1852.  Fossiles  de  TÏ- 
sère,  p.  42,  n^  22. 
Dimensions.  Longueur,  55  millimètres.  Par  rapport  à  la 

longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hanteur,  56  centièmes. 
Cûijuille  pics  Ion;;ue  que  large  ;  sa  banteur  étant  presque 

h  moilfé  de  la  longueur,  ayant  son  plus  grand  diamètre  vers 
les  deux  cinquièmes  antérieurs  ;  dès  lors  ovale,  élargie  en 
avant ,  rétrécie  et  un  peu  acuminée  en  arriére,  fortement 
échancrée  en  avant  par  le  sillon  ambulacraire  impair.  Dessus 
bombé,  formant  une  courbe  régulière  d'avant  en  arrière ,  la 
partie  la  plus  convexe  correspondant  au  sommet  ambula- 
craire, arrondie  quoique  un  peu  anguleuse  au  pourionr. 
Dessous  presque  plan,  à  peine  un  peu  convexe  sur  la  région 
médiane  postérieure,  assez  creusée  en  avant  transversale- 
ment sur  les  côtés  de  la  boucbe,  et  par  la  continuation  du 
sillon  ambulacraire.  Siihn  ambulacraire  impair  assez  pro- 
fondément creusé  en  avant,  près  du  bord,  mais  s'effaçant  à 
peu  de  distance  de  ce  bord,  sans  se  prolonger  jusqu'au  som- 
met. Bouche  ovàie  transversalement,  un  peu  tronquée  en 
arrière,  placée  dans  un  enfoncement  à  plus  du  quart  anté- 
rieur de  la  longueur,  jénus  oval  longitudiiialement  acu- 
miné  en  haut,  obtus  en  bas,  placé  sous  une  légère  saillie 
sapérseure)  aune  assez  grande  distance  du  dessous,  h  la 
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parlie  supérieure  d'une  aire  anale,  comprimée,  triaugubdre, 
nn  peu  creusée ,  qui  se  continue  en  s'élargîssant  jusqu'au 
bQr4  ÎQférimir.  4mh^4^r0  impair,  visible  seulemeut  près  du 
MMBPiet.  JmMwreê  p^ir$  UQ  peu  flexu^ux  près  du  sommet, 
surtout  les  antérieurs.  Le$*om$  porifèr0$  sont  inégales,  les 
,  postérieures  plus  larges  que  les  anires,  Pare^  en  Urmes^  de 
mêmes  formes  aux  deux  côtés  de  chaque  zone,  seulement 
abaque  pore  ci^uiie  paire  est  obliqua  dans  uu  sens  opposé  à 
l'autre  :  Tun  dirigé  yers  le  bord  aDtérieur^  l'autre  vers  le 
|)ord  postérieur.  Tubercules  de  deux  sortes  :  les  uns  très- 
gros,  disposés  presque  par  rayons  sur  les  aires  inurambulS' 
çraires  prinoipaiepieBt ;  les  autres,  le  tiers  des  premiers, 
et  espacés  comoie  d*ordiaaire.  Las  grAUtUê*  qui  les  séji»- 
F9nt,  très^uombreux,  disposés  presque  sur  des  lignes  trsns- 
verses* 

Mappartê  u  différ$nce$.  Yoîsiaet  par  sa  forme  générale,  de 
Vff.  êuborbiculariê^  avec  lequel  celle-ci  a  souvent  été  coo-* 
foi^due,  elle  s'en  distingue  cependant  très-uettement  pv 
beaucoup  de  caractères  :  d'abord  par  uae  moioa  grande  dé- 
pression» par  ^es  bords  plus  anguleux»  par  ses  tubercules 
ÎQ^dQX  de  deux  grandeurs  ^  par  son  sillon  ambulacraire 
moias  profoad  el  moios  prolongé ,  et  enfin  par  ^le  de^ovs 
presque  pldu ,  sans  cet^  s$ûUie  remarquable  4e  la  région 
médiane  postérieure  qui  deiine^la  plus  gravide  bauteuc  en 
arrière  du  sommet  ambulaeraire  che^  le  H.  iuborbicuiariâ, 

Hiiêcire,  Peu  d'espèces  ont  ofiTert  plus  de  méprises  que 
celle-ci.  RedieyabLe  à  l'obligeance  de  M.  YalencieiuKS^  de 
pouvoir  étudier  le»  types  de  Lamarck  déposés  au  Muséum 
d'histoire  naturelle  de  Paris^  nous  avons  reçoonu  le  type  w' 
conservé  de  cette  espèce  dans  i'Jnanohyie$  catinaia  de  c^C 
auteur,  cité  eu  1816  dans  ses  Animaux  sans  vertèbres.  Msus 
Lamarck  y  a  rapporté  k  tort  la  synonymie  du  Spatangu»  ca- 
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rifuUus  de  Leske,  qui  est  un  CoUj-rites^  et  ceU,  aucun  auteur 

ne  remoptant  à  la  source,  devait  plus  tard  deveoir  une  source 

d'erreurs.  En  effet,  les  compilateurs,  tels  que  MM,  Deslong- 

charops  et  antres,  répétèrent  les  mêmes  synonymies  et  les 

mêmes  erreurs.  Pour  Goldfuss,  en  1829,  il  se  basa  sur  cette 

synonymie  de  Lamarck,  et  appela  Spatangus  carinatus  un 

CoUyritesy  taudis  qu'un  échantillon  parfaitement  conservé  de 

notre  espèce  fut  figuré  par  lui  sous  le  nom  de  Spatangus 

noduloMus.  Son  dessin  montre  parfaitement  les  tubercules 

inégaux ,  et  son  texte  indique  comme  localité  notre  étage 

cénomanien.  £n  1836,  M.  Dubois  décrivit  l'espèce  qui  nous 

occupe  et  la  figura  sous  le  nom  d'Hotasier  Sandoz.  La  même 

annte  ^  H.    Agassiz  adoptait   ce  même  nom ,  tandis  que 

rexcellente  figure  donnée  par  Goldfuss  était  rapportée  par 

loi  à  VH.  subir bicularis^  espèce  toute  différente.  Il  donnait 

déplus,  sous  le  nom  de  H,  nodulosus  (déjà  employé  par 

Goldfuss  et  appartenant  à  une  autre  espèce),  le  jeune  de 

notre  Cardia$ter  ananchytis  (n*  2431).  De  ï^ Ananch^tis  cari" 

natus  de  Lamarck,  comme  Goldfuss,  il  le  rapportait  à  un  de 
ses  Dyèasier,  M.  Des  Moulins  a  cité  aussi  le  Spatangug  ngâw 
losua  comme  espèce,  en  y  ajoutant  la  fausse  synopymie  de 
M.  Agassiz,  en  mêlant  Tespèce  qui  nous  occupe  au  Cardiaster 
ananchftis^  voy.  notre  a**  2131,  tandis  qu'à  tort  de  VAna^' 
cfytes  oarinata  de  Lamarck  »  coaime  M.  Goldfuss  ,  comme 
U.  Agassiz,  et  ensuite  tous  les  autres  qui  Tont  suivi,  il  le 
porte  à  son  genre  CoU/rites  {DysaMter^  Agassiz). 

ËQ  1847,  dans  le  Catalogue  raisonné  de  MM.  Agassiz  et 
Desor«  nous  trouvons  VH,  carinatus  cité  à  la  fin  comme . 
syQonynaie  de  VAnanch/tes  oarinata  de  Lamarck, tandis qu*iU 
y  placent  comme  espèce  VH.  nodulosus,  qui  n'est  pas  celui 
de  Goldfuss^  mais  bien  notre  Cardiaster  ananck^rfis^  en 
indiquant    beaucoup  de  fausses  localités.  Par  le  fait,  VH\ 
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carinatuê  de  M.  Agassiz  D'est  plus  celui  de  Lamarck,  ou  du 
moins  n^eo  forme  qu'une  petite  partie.  Quant  an  Nodtdosut 
de  Goldfuss,  qui  est  bien  celte  espèce,  ils  le  mettent  comme 
synonyme  de  VH.  suborhieularis  (voy.  n®  2116),  qui,  comme 
nous  Tavons  reconnu ,  en  diffère  complètement.  Ils  citent 
encore  la  même  espèce  sous  le  nom  de  H,  Sandoz  lors- 
qu'elle n'est  pas  déformée  ;  sous  celui  de  J7.  nasutus  (i), 
lorsqu'elle  a  subi  une  pression  latérale,  comme  nous  avons 
pu  nous  en  assurer  par  des  échantillons  de  notre  collection  et 
de  celles  de  MH.  Albin  Gras  et  Cailliaud,  déterminés  par  cet 
auteur.  Nous  avons  également  reconnu  par  cet  examen  des 
types  déterminés  par  MM.  Âgassiz  etDesor,  qu'en  effet  pres- 
que tous  les  B.  êulorbicuîaris  des  diverses  collections  et  les 
modèles  M  8,  P  87,  P  100,  P  75,  donnés  comnie  Suborbicu- 
îariê^  dépendent  de  Tespèce  que  nous  décrivons  ici ,  et  non 
du  véritable  type  du  Suborbicularis  figuré  en  1822  par 
M.  Brongniart.  Pour  nous,  le  nom  de  Carinatuê  étant  le  plus 
ancien,  nous  le  restituons  à  l'espèce,  en  la  plaçant  daus  le 
genre  Holasier,  où  elle  doit  rester. 

Lociditis  certaineê.  Elle  est  Caractéristique ,  sll  en  fut 
jamais,  de  notre  20*  étage  cénomanien.  Nous  Tavons,  en  effet, 
dans  le  bassin  anglo-parisien,de  Saint-FIorentin,deSeigneley, 
de  Toucy  (Yonne),  par  MM.  Ricordean,  Cotteau  et  Salomon; 
de  Villers  (Calvados);  deOacé  (Orne)  ;  de  Sancerre  (Cher); 
de  Grez  (Sanhc)  ;  de  Saint-Maur,  près  de  Saumur  (Maioe-el- 
Loire),  M.d'Archîac-,  de  Rouen,  dans  la  coucbe  remaniée  de 
Saînie-Caiherîne ,  du  cap  La  Hève,  près  du  Havre  (Seine- 
Inférieure)  ;  de  Vierson  (Loiret),  par  nous.  Dans  le  bassin 
pyrénéen  de  Tlle  d'Aix  ;  de  Belair,  près  de  Rochefori  (Cha- 
rente-Inférieure), M.  d'Arcbiac.  Dans  le  bassin  médiierra- 

(1)  M,  Albin  Gras  a  le  premier  pensé  k  la  réunion,  en  une  seule  es- 
pèce^  des  //.  Sandcx,  marginalis  et  nasutus. 
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.  néeo,  du  ravin  de  la  Fauge,  près  de  Villard-de-LaDs  (Isère) 
par  MM.  Albio  Gras  et  Berthelot  ;  de  Bedouio,  au  pied  dn 
Yentottx  (Yaucluse}  ;  de  la  Malle  (Var),  par  M.  Kœchlin.  Elle 
se  trouve  encore  en  Westphalie,  à  Essen-sur-le-Rubr;  en  An- 
gleterre, à  Lyme-Regis ,  à  Warminster  ;  à  la  Palarea,  près 
lie  Nice,  par  M«  Gailliaud. 

Explication  de$  figures.  Pi.  818 ,  fig.  i,  échantillon  de 
grandeur  naturelle,  vu  en  dessus  ;)  fig.  2,  le  même,  du  c6té 
opposé;  fig.  3f  le  même,  vu  de  profil  sur  le  côté;  fig.  4,  va 
de  profil  en  avant  ;  fig.  6,  vu  de  profil  en  arrière  ;  fig.  6,  une 
des  zones  porifères,  grossie  ;  fig.  7,  une  assule  latérale  , 
grossie  pour  montrer  la  différence  de  grosseur  des  tubercu* 
\es. De  notre  collection  (13  exemplaires). 

m*  2119.  HOLASTBR  HARGiiiALift,  Agassiz,  1836. 

PI.  819,  fig.  1-6. 

ffolmter  marginalis^  Agassiz,  1836.  Gâtai,  syst.,  p.  I. 

/</.,  Agassiz,  1840.  Gat.  neoc,  p.  1. 

/i.,  Agassiz  et  Desor,  i847*  Gat^  rais.,  p.  134  (pars). 

Id.,  d'Orb. ,  1847.  Prodrome,  2,  p.  177  ;  étage  20%  n»  629. 

Dimênâions.  Longueur,  30  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  100  centièmes  ;  hauteur^  55  centièmes. 

Coquilie  aussi  loDgue  que  1arge,'la  moitié  aussi  haute  que 
longue,  ayaut  son  plus  grand  diamètre  transversal  presque  an 
milieu,  presque  ronde,  seulement  un  peu  rétrécie  en  arrière, 
pea  écbancrée  en  avant,  pour  le  sinus  ambulacraire  impair. 
Dessus  assez  régulièrement  bombé,  le  point  le  plus  convexe 
correspondant  au  sommet  ambulacraire,  pourtour  tout  à  fait 
inférieur,  assez  fortement  caréné.  Dessous  plan,  peu  convexe 
snrla  région  médiane  postérieure,  assez  creusé  autour  delà 
région  buccale,  la  dépression  communiquant  avec  le  sillon 
ambulacraire  impair.  Sillon  ambulacraire  impair^  creusé 
fortement  en  avant,  et  jusqu'auprès  du  sommet  an)bulacraire« 
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Bouehê  ovale,  transverse,  placée  à  moins  du  quart  antérieur 
de  la  longueur.  Anuê  ovale,  allongé,  acuminé  à  ses  extrémi- 
/éS)  placé  sous  une  légère  saillie  supérieure,  et  ayant  un 
léger  sillon  an-dessous.  Afnhutacre  impair  apparent  au  som- 
met* Les  ambutacreê  impain  très*BexueuX  et  co&ime  coudés 
près  du  sommet,  formés  de  zones  poriFèreâ  inégales,  les  plus 
grandes  étant  en  arrière.  Ses  pores  sont  ovales,  transverses. 
Tubercules.  Ils  paraissent  être,  cotnme  chez  le  VH.  nùdulotuê, 
de  deui  sortes  :  de  très-gros,  rares  presque  par  lignes 
rayonnantes,  et  d'autres  infiniment  plus  petits. 
'  RnpporU  et  différences.  Tout  en  décrivant  ici  cette  espèce 
comme  distincte,  d'après  l'autorité  de  M.  Agassiz,  nous 
pourrions  craindre  qu'elle  ne  soit  une  déformation,  par 
suite  d'ù&e  pression  Verticale  de  VU.  tatinatus^  dont  elle  a 
beaucoup  des  caractères,  et  surtout  celui  des  tubercules  de 
deux  sortes,  Mous  ne  Taurions  même  considérée  que  comtne 
variété,  si  nous  n'avions  eu  cinq  exemplaires  provenant  de  la 
Provence»  tous  ayantlaméme  taille,  et  les  caractères  différen- 
tiels suivants  :  une  plus  grande  largeur  relative^  une  fortte 
plus  arrondie,  le  pourtour  caréné,  le  sHIon  ambulaeraire  im- 
pair plus  prolongé  vers  le  sommet^  la  bouche  plus  en  anière, 
des  pores  ambulacraires  moins  allongés,  et lambulacre pair 
antérieur  beaucoup  plus  flexueux  et  comme  coudé. 

Localité.  Les  seuls  exemplaires  bien  caractérisés  sodt  du 
30*  étage  cénomaniende  Bédouin  ^  près  du  Venteux  (Vau- 
cluse).  Les  autres  localités  de  M.  Agassiz  ne  sont  pas  cer- 
taines. 

Espliemtion  des  figures.  Pl.  8i9,  fig.  I,  dessus  de  gfraodeur 
naturelle  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil  ;  fig.  4,  profil  du 
côté  de  la  bouche;  fig.  5,  profil  du  côté  de  Tanus  ;  fig*  ^i 
détails  d'un  ambulacruire  pair;  a,  zone  antérieure;  h)  ^one 
postérieure. 


nRHAims  CidlhrÂGid.  lit 

N^"  2120.  HOLASTER  CBNOMANBifSis,  d'Orb.,  1853. 

t 

PI.  819,  Bg.  7-ri. 

Dimensions.  Longueur,  li  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  85  centiètneê  ;  épaisseur,  75  centièmes. 
Coquille  plus  longue  que  large  ;  sa  hauteur  étant  les  trois 
quarts  de  la  longueur,  son  plus  grand  diamètre  transTérsàl 
étant  un  peu  en  avant  de  la  moitié;  sa  formé  est  ovale,  un  peu' 
rétrécie  en  arrière ,  sinueuse  en  avant  Jhnuj  s*életatit' 
promptement  aux  extrémités,  laissant  une  courbe  peu  arquée 
aa  milieu.  La  partie  la  plus  convexe  est  en  arrière  du  som- 
met ambulacraire  ;  la  région  anale  étant  haute  et  tronquée 
obliquement  ;  le  pourtour  est  trèsHX)nvexe,  arrondi.  De$êou$ 
fortemeot  convexe  en  arrière,  avec  une  légère  dépression 
aotoor  de  la  bouche  et  en  avant.  Sillon  amlulacraire  impair 
trés^large,  non  interrompu  de  la  bouche  au  sommet.  Bouck$ 
ovale,  transversalement  placée  au  tiers  antérieur.  Anus  très-  ' 
grand,  ovale  longitudinalei!dent,  acuminé  à  ses  extrémités, 
placé  très-loin  du  bord  inférieur,  à  la  partie  supérieure 
d'une  facette  plane.  Ambulacres  peu  visibles.  Tubércùleê 
égaux  en  grosseur,'  excepté  quelqqes-uns  plus  gros  placés 
de  chaque  côté  du  sillon  antérieur. 

Rapporté  et  différeneee.  Nous  trouvons  avec  cette  espèce, 
écrites  de  la  main  de  M. Agassiz,deux  étiquettes;  Tune  porte  : 
tipèce  nouvelle  ,  et  l'autre  H.  noduloiuB,  Il  serait  possible 
qieles  échantillons  ne  fussent  que  de  jeunes  individus; 
mais,  dans  aucun  cas,  ils  ne  pourraient  être  les  jeunes  de 
ÏH.  carinatus,  dont  ils  diffèrent  surtout  par  la  grande  con- 
vexité inférieure  ;  Tun  semble  infiniment  plus  bombé,  et  les 
tubercules  sont  égaux.  11  se  rapproche  de  1'^..  suhotbicu^ 
larû  par  sa  plus  grande  hauteur  en  arrière  du  sommet  ;  ce- 
petidant  la  grande  épaisseur  de  l'espèce^  Tanus  très-éloigné 
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du  bord  ioféneori  et  beaucoup  d'autres  caractères  de  détails 
que  les  dessins  feront  ressortir,  nous  empêchent  de  le  rap- 
procher de  cette  espèce.  Nous  le  regardons  donc  comme 
Que  espèce  nouvelle. 

Localité.  Dans  le  20*  étage  cénomanien  du  Man^  (Sarthe). 

Esflication  des  figurée  PI.  819,  fig.  7,  grandeur  naturelle; 
fig.  8,  dessus  grossi  ;  fig.  9,  dessons  grossi  ;  fig.  10,  la  même 
coquille,  de  profil  ;  fig.  il,  profil  antérieur;  fig.  12«  profil 
postérieur.  De  la  collection  du  Muséuod. 

N*  2121.  HoLASTER  iifTBGBa,  Agsssiz,  1840. 

PI.  861. 

# 

Holoiier  inieger^  Agassiz,  18&7.  Cat.  rais.,  p.  i3&. 

Dimêniionê.  Largeur,  82  millimètres. 

CofuiUe  ovale,  plus  longue  que  large,  déprimée,  un  peu 
élargie  et  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  tronquée  en  arrière. 
Dessus  s*élevant  en  pente  déclive  jusqu'au  sommet  conique, 
placé  beaucoup  plus  en  avant  qu'en  arrière,  et  de  là  en  cod- 
vexité  peu  grande  jusqu*au  bord  postérieur.  Le  pourtour  est 
renflé  ;  et  s'il  est  décrit  comme  étant  tranchant  par  M.  Agas- 
siZi  c'est  que  cet  auteur  n'avait  pas  reconnu  les  brisures  qui 
rendent  ce  bord  tranchant.  Dessous  peu  convexe.  Sillon  an- 
térieur marqué  au  bord,  mais  s*effaçant  vers  le  sommet. 
Bouche  placée  au  sixième  antérieur.  Amhulacres  pairs  iné- 
gaux, superficiels,  l'antérieur  pourvu  de  zones  arquées,  iné- 
gales :  la  plus  large  en  arrière,  toutes  deux  pourvues  de 
pores  oblongTi,  presque  égaux.  Tubercules  petits,  rares. 

Rapports  et  différences.  Nous  ne  connaissons  de  cette  es- 
pèce que  la  description  donnée  par  M*  Agassi2,  et  se  rédui- 
sant à  ce  qui  suit  :  grande  espèce  dilatée  ^  à  peu  près  aussi 
large  que  longue^  à  bords  tranchants^  et  le  moule  en  plâtre. 

Pour  U  description,  elle  est  Complètement  fausse;  car  la 
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coquille  a  un  sinus  antérieur,  elle  est  pluslon[;ue  que  large, 
et  son  bord  n^esl  pas  tranchant.  Le  moute  nous  a  permis  d^en 
faire  seulement  une  description  incomplète.  C*est  une  espèce 
qui  paraît  voisine  du  Suhorbiculariêj  mais  plus  conique. 

Localité,  M.  Agassiz  l'indique  de  la  craie  à  bippurites  des 
Bains  de  Rennes  (Aude),  que  nons  rapportons  au  21*  étage 
turonien. 

Espiieaiion  des  figurée,  PI.  851,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  la  même,  de  profil, 
dans  le  sens  longitudinal. 

N*  2122.  HoLASTBB  sniATO-RADiATCS,  d*Orb«,  1853. 

PL  802,  803. 

1L\ein,  173&.Natural.  disp.  Echin.,§  101,p.l04,pl.l4,fig.A. 

Knorr,  1768.  Pétrif.,  p.  11.  Walch.,  Decc,  p.  182,  pi.  E, 
JV,no41.fig.l,2. 

Spatangns  striaio-radiatuêf  Leske,  1778.  Kleinii  Echia«, 
n'78,  p.  234,  pi.  25. 

EchinocoruM  soutatuSy  Scbrœter,  1784.  Einl.,  t.  4,  p.  41, 

pi.  l,fig.  1. 
Eehinuê  radiai uê ,  Gmelin,  1789.  Syst.  nat. ,  p.  3197, 

W  92. 

/^.,  Faujas,  1799.  Hist.  de  la  mont.  Saint-Pierre,  p.  168, 
pi.  29,  fig.  1,2.  Encycl.,  pi.  156,  fig.  9,  10. 

Spaiangu»  radiatus^  Parkinson,  1811.  Organ.  rem.,  3,  p. 
3t),  pi.  3,  fig.  ^,  5. 

Echinites  câ/ia/tou/altf«,Scblotbeim,  1813.  In  min.  Tasebb., 

TU,  p.  110. 
Spaiangus  radiat*^f  liamarck,  1816,  An.  S.  vert.,  p.  33. 

Eacycl.,pl.  156,  fiff^»^^ 

Echinites  radiatuê,  Schloth.,  1820,  1,  p.  309. 
Spaiangus  radiatuâ^  DesloDgcb.,  1824.  Encyc,  2,  p.  690. 

it^M  Defrancei  1827.  Dict.,  l.  60,  p.  94, 

tl.  S 
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Id.^  Goldfttss.,  1829.  Petref.,  1,  p.  150,  pi.  46,  fig.  3. 

Bemipneuii$9  radiatu»^  Agassiz,  1S36.  MéiD.  de  Neacb.,  ft, 
p.  203. 

Spatanguê  radiatuêj  Des  Moul.»  1837.  Éludes  sur  ks  £ch., 
p.  400,  No  40, 

Hemipneusies  radiatui^  Agassiz  et  Desor,  1847.  Catal.  rai- 
sonné p.  137.  (Modèles  S  96,  Q  6,  Q  9.) 

Hemipneustes  radiatuê^A'QTh.^  1847.  ProdrOOie,  2,  p.  268; 

étage  22%  n«  1146  (d*après  Agassiz). 

Dimension»^  Longueur  totale ,  jnsqu^à  110  millioièlres. 
Par  rapport  à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur, 
69  centièmes. 

Coquille  ovale,  très  haute,  plus  longue  que  large,  dont 
la  hauteur  est  des  69  centièmes  de  la  longueur,  sinueuse  en 
avant,  légèrement  tronquée  en  arrière  par  Faire  anale.  De»» 
suê  très-convexe,  relevé  presque  perpendiculairement  en 
avant ,  jusqu'au  tiers  antérieur  où  se  trouve  la  plus  grande 
hauteur,  puis  de  là  en  pente  légèrement  convexe  jusqu'à 
l'aréa  anale  qui  est  échancrée.  Le  sommet  ambulacraire  bien 
en  arrière  du  point  le  plus  haut,  est  vers  la  moitié  de  la  Ion- 
gueur.  Le  pourtour,  légèrement  caréné  quoique  obtus,  a  sa 
grande  convexité  à  la  base.  Deêsous  plat,  seulement  excavé 
autour  de  la  bouche,  et  un  peu  convexe  en  toit,  à  la  région 
médiane  postérieure,  où  sont  marquées  de  légères  protubé- 
rances alternes  au  nombre  de  sept.  Sillon  ambulaoram 
impair  étroit,  assez  profondéflteat  creusé  de  la  bouche  jus- 
qu'au sommet.  Bouche  transversale,  bilobée,  placée  au  quart 
antérieur.  4nu9  oval,  lojtgitudififtlemy t ,  supra -margiBal, 
placé  à  la  partie  supérieure  d'une  qji^  anale,  courte,  trian- 
gulaire, profondément  creusé  et  formant  une  grande  écban- 
crure  dans  le  bord  inférieur.  An^ukêcres  très«-vîsibles«  ^^'' 
lulacn  impair ^  lormé  de  très-étfpîtes  zones  composées  da 
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petits  pores  simples.  Amhulacres  pairs,  très -larges  et 
flexoeQX,  formés  de  deux  zones  très*inégales  :  l*UDe  posté- 
rieure, large;  Tautre  antérieure,  étroite.  La  postérieure, 
formée  de  pores  inégaux ,  de  pores  allongés  en  arrière,  et 
d«  por^  Qourts  et  ovales  en  avant.  La  eone  antérièinre  est 
formée  de  petits  pores  ovales  autei  iaégaux»  Tubsreules  petits 
et  égaux,  couverts  de  granules  petits  et  écartéSi  L'appili*eil 
génital  comme  dans  le  genre. 

Rapporté  9t  diffirenoes.  Cette  espèce,  voisine  pa^  sa  bàu« 
teur  de  ÏH.  treoensiê ,  s'ea  distingue  par  son  sillon  plus 
étroit  et  plus  circonscrit,  par  ses  ambulacres  pairs  formés  de 
zones  plus  ifiégales.  Comme  nooft  Tavons  dît  au  genre,  cette 
espèce  ne  constitue  pas  une  coupe  différente  comme 
M.  Àgassiz  Tavait  pensé,  mais  bieu  une  simple  espèee  dans 
le  genre  Holaster^  dont  elle  a  tous  les  caractères. 

Histoire.  Le  nom  le  plus  anciennement  iioposé  ji  eeiie  es 
pèce  est  celui  de  Striato-radiatus^  donné  par  Leske  en  I7T8 
Gmelin  en  1789  le  réduisit  au  nom  de  Radiaius^  adopté  eO'* 
salle  par  tous  les  auteurs,  excepté  par  Scblotbeim,  qui  avait 
l'habitude  de  tout  cbanger.  Kous  lui  restituonâ^  doue  sm 
nom  spécifique  le  plus  ancien.  Classée  dans  las  SpMésmgtsê 
par  Leske,  Parkinson»  Lamarck,  Des  Moulins,  alla  avait  aewi 
de  type  au  genre  Hemipneusêu  de  M.  Agaisiz.  Koas  la 
croyons  un  véritable  Holaster, 

Localité.  Daos  la  22''  étage  sénoniea  ou  de  la  araia  btaa-» 
che  :  des  environs  de  Lanquais  (Dprdpgoe)  Mu  Des  Moulim  ( 
de  Maesiricb. 

Explication  de$  figufts.V\M%  fig«  i»  aoqiiâlle  dografideer 
naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2^  la  même,  vue  en  daisouSé 
fig.  3  et  4,  détails  des  tubercules i  pi*  803,  fig.  3,  proâHan^ 
giiudinal  \  Sg.  4,  profil  aatérieur  \  fig.  &>  pia^fued  géoiiaiaa 

« 

grossies.  Pe  ma  collection. 
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JN""  2123.  UOLASTKK  PtANDSf  AgaSSÎZ. 

PL  su: 

S/^alan^iM  p/ant*f ,  Maatell.  1822»  Géol.  Susses,  p.  192, 
pi.  17,  fig.  9  et  2i  (non  Pbill.  1836). 

Id.  Fleming,  brit.  anim.,  p.  481. 

Id.y  Blainv.  183&,  Zooph.,  p.  186. 

Holaster  planuê^  Agassiz,  1836.  Prod.  1,  p.  183. 

Spatanffuê  planiu^  Desmoulins,  4837.  Études  sar  les  Ëch.| 
p.  &iO ,  n^"  58. 

Holasier  planuê ,  Edwards,  1840.  Ed.  de  Lamarck,  3,  p. 
335. 

Id.  Morris,  i843.  Gat.  brit.  foss.,  p.  54. 

Id.  Agassîz  et  Desor,  1847.  Gâtai,  raisonna,  p.  135. 

Id.  d'Orb.,  4847.  Prod.  2,  p.  269.Éiage  22%  n»  1462. 

iHfiMnêions,  Longueur,  49  millimètres  ;  par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur  90 centièmes;  hauteur,  75  centièmes. 

Coquille  plus  longue  que  large,  dont  la  hauteur  est  des  trois 
quarts  de  la  longueur,  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  vers  les  deux  cinquièmes  antérieurs,ovale,  seulement  un 
peu  sinueuse  en  avant,  et  peu  acuminée  en  arrière.  Dessui 
très-bombé,  formant  dans  sa  courbe  d*avant  en  arrière  plus 
de  la  moitié  d'un  cercle  ;  la  partie  la  plus  convexe  corres- 
pond au  sommet  ambulacraire  ;  le  pourtour  plus  bombé  vers 
la  moitié  de  la  hauteur,  mais  arrondi ,  à  peine  un  peu  angu- 
leux au  pourtour  inférieur.  Dessous  presque  plan,  légère- 
ment convexe,  sur  la  ligne  médiane  sur  les  trois  quarts  pos- 
térieurs, peu  creusé  en  avant  sur  les  côtés  de  la  bouche  seu- 
lement.  Sillon  ambulacraire  impair  trés-peu  prononcé  en 

partant  de  la  bouche,  mais  «'effaçant  bientôt  sur  la  moitié  de 
sa  longueur  sans  atteindre  le  sommet.ff9tic^9  ovale  transver* 
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salement,  placée  au  premier  cinquième  antérieur  de  la  ion- 
gaeur  totale.  Jnus  oval ,  un  peu  lancéolé  longitudinalemenl 
placé  sans  aréa  spéciale,  sur  la  convexité  postérieure  assez 
loin  du  bord  inférieur.  AmbuUcre  impair  a  peine  visible  an 
sommet*  Ambulacrêt  paire$  droits  très-écartés  «  visibles  près 
da  sommet,  mais  s'effaçant  bien  prompteroent.  Les  xonespo^ 
fifireê  sont  inégales  surtout  à  Fambulacre  antérieur.  Les 
pores  de  forme  allongée,  en  lames  obliques,  en  sens  inverse, 
sont  inégaux  aux  zones  ;  les  pores  antérieurs  étant  plus  petits. 
Tubercules  rares ,  petits ,  inégaux  sur  certaines  parties  et 
entoures  de  granules  souvent  par  zones  transverses. 

Rapparié  et  différences,  Voidine,  par  son  épaisseur,  de 
¥H.  Trecenns  et  Pillula  ,  elle  diffère  de  la  première  par  sa 
forme  plus  arrondie,  plus  .convexe,  beaucoup  moins  plate 
en  dessoi^s,  moins  anguleuse  au  pourtour;  elle  s'en  distingue 
encore  par  une  série  de  saillies  un  peu  coniques  de  chaque 
côté  du  sillon  ambulacraire  impair,  caractère  que  nous  ne 
retrouvons  que  chez  Vif.  subglobosns.  Elle  diffère  de  Y  H, 
pillula,  par  la  présence  du  sillon  ambulacraire  impair,  et  par 
sa  taille. 

Histoire.  Décrite  et  figurée  par  Mantell,  en  IS22,  sous  le 
nom  de  Spatangus planus^  M.  Phillips  a,  eni835,  figuré  sous 
le  même  nom  une  espèce  bien  distincte ,  qui  n'a  pas  du  tout 
le  même  aspect.  D'après  la  figure  donnée  par  M.  Mantell , 
M.  Agassiza  placé,  avec  raison,  Tespèce  dans  le  genre  Ho^ 
laster^  sans  qu'il  la  connût  en  nature.  Pour  M.  Morris,  il 
réunit,  à  tort,  sous  le  même  nom  que  l'espèce  de  Mantell, 
le  Spatangus  planus  de  M.  Phillips ,  qui  est  infiniment  plus 
déprimé.  En  48i7,  dans  son  Catalogue  raisonné.  M.  Agassiz 
cite  cette  espèce  deux  fois  :  la  première  comme  synonyme 
de  YH.  êuborbictêlaris  (p.  133) ,  avec  lequel  elle  n^a  pas  de 
rapports  et  comme  espèce  spéciale  (p.  135).  Elle  ne  se  iiouvt» 
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pas  dans  le  tiiéme  étùge  que  VU.  Trecensit,  que  M.  Agassiz 
(p.  135)  regarde  encore  comme  en  étant  peut-être  unç  va- 
rtété. 

LôcnUt^.  Nous  l'avons  recueilli  dans  le  ^2«  ëtajnre  sénonien 
oti  eraie  blanche,  à  Fécamp  (Seine-inférieure);  M.  Gotteau 
Ta  rencontré  auprès  de  Sens  (Yonne)  dans  le  même  étage, 
et  c'est  aussi  dans  l^s  mêmes  zones  stratigraphiqaes  que 
M.  Mantell  Ta  découvert  à  Lewes  ,  dans  le  Sussex  (Angle- 
terre). 

Eafplîcaiion  des  figures,  PI.  821,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  la  même,  vne  ep  des- 
âouâ ;  fig.  3,  la  même,  de  profil^  dans  le  sens  longitu<)inal  ; 
fiç.  4,  la  même^  de  profil,  dans  le  sens  transyersal^  vue  du 
côté  de  la  bouche;  fig.  5,  la  même,  vue  du  côté  de  Taiyu^; 
fig.  6,  quelques  pores,  grossis^  de  la  zone  ambulacraîre pos- 
térieure ;  fig.  7 ,  une  pièce  inl^rambulacraire ,  grossie  av«c 
ses  tubercules;  de  notre  collection;  fig.  8^  moule  UméfU^f» 
De  la  collection  de  M*  C^tteaa. 

N^  2124.  HoLASTBR  sENONENSis,  d'Orb.,  1853. 

PI.  822.; 

Holaiter  pilula  (par^)  ^  Agassiz  et  Djesor ,  1847.  Gat'  rai» 
sonné,  p..  135.  Modèles,  Q  4. 

AnanQhsXte$  (Bohfter)  fUuhi^V^i^  Fopheft,  i8$S.  Mém. 
géoL,  Sapyey,  déc.  4,  pi.  8,  fig.  1-16  {EobinM  ^.  «.  9% 

Dimensions.  LoogueAir ,  1^  milUiiiètces.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  8ô  «e^tiêfostes  ;  faauleur,  70  eentième^. 

Cequilh  cordifftrjne,  botnbée,  un  peu  tronquée  en  avant, 
aeimiBée  en  arrière,  plus  longue  que  large,  dont  la  haatear 
est  des  70  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand  diainè- 
ire  uansversal  est  aux  deux  sixièiies  antérieurs.  J)«w««  IWM»- 


é»«rroiidi  etenpeBtedéeHfeeaavaiit  èten  artière,et  formant 
une  courbe  non  interroBpiie  an  «iHieu,  ofa  le  sommet  ambu- 
la«rtîre  eal  à  la  partie  la  plus  ëlerée ,  placé  à  égale  distance 
des  êxtréHiités.  Le  peortoiir  très-marqué  par  un  angle  obtus 
tootàfaità  la  base.  Dessous  fA^n  partout,  avec  une  légère 
défNressîoB  de  ebaque  c6té  de  la  région  médiane  postérieure, 
à  peîee  plut  élevé  que  le  reste.  Sillon  amhuîacraire  impair 
presqae  nul,  à  peine  indiqué  près  de  la  bouche.  Bouche  ovale 
transversalement,  placée  A  un  peu  moins  dn  cinquième  anté- 
rieur de  la  longueur.  ^ntt«oval,  comprimé,  placé  au-dessous 
d'une  saillie  rostrale ,  mais  sans  aire  anale.  Dans  les  échan- 
iWloDS  bien  complets  il  y  a  une  série  irès-eompliquée  de  pe- 
ûies  pièces  qui  garnissent   Touvertore  anale.   Ambulacres 

peu  disiincls^  forq^és  de  pores  ronds,  obliques  et  très-espaces 
les  ans  des  autres,  ce  qui  rend  les  zones  indistinctes.  Les 
plaques  sont  larges,  non  concaves,  Vappareil  oviduoimi^  très- 
allpugé  et  étroit,  les  plaques  génitales  très-^igné^s  les  unes 
des  autres»  Tubercules  peu  élpvéS)  pett  visibles.  Point  d'appa** 
rence  de  f  asciole* 

Rapports  et  diffèrenoes.  Cette  espèce  a  été  oonfondue  avec 
le  Cardiaster  piMa  par  MM.  Agassiz  et  Forbes  ;  nova  avons 
reconnu  qu'elle  en  diffère,  noa^seideinent  cwime  espèce, 
mais  encore  comme  genre.  Nous  n'avons  pas,  en  efat,  pu 
retrouver  de  fasciole  dans  celle-ci ,  tandis  qu'elle  est  très-^ 
marquée  dans  l'autre  ;  elle  s'en  distingue  encore  ppr  beau- 
coup d'autres  caractères  de  moindre  valeur  :  par  son  en- 
semble aeumiaé  en  arrière,  par  moins  de  hauteur,  par  son 
grand  diamèire  transversal  plus  antérieur,  par  son  aire  anale 
plus  courte ,  moins  haute,  par  le  dessous  plan  au  lieu  d'être 
bombé,  par  le  pourtour  plus  anf|[ulri]x,  par  la  bouche  plus 
ora!e ,  par  l';)nus  plac^  plus  bas  et  pur  ses  plaques  non  con- 
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caves.  La  disunce  des  pores  ambolacraires  Téloigiie  de  VU» 
pUm$ê^  avec  lequel  elle  a  des  rapports  de  forme. 

HUioire.  M.  Agassîz  Ta  dëlermioée  soss  le  Dom  d^HoUêier 
piMa  dans  notre  collection ,  n'ayant  pas  yu  le  fasdole  da 
Téritabie/»/»^  de  Lamarck,  et  n'ayant  peut-être  pas  remar- 
que  le  dessous  plat  de  celui-ci  quand  celui  de  Vautre  est 
convexe,  comme  Ta  indiqué  Lamarck  positivement.  M.  For- 
bes,  dans  son  excellent  travail  sur  les  oursins,  a  aussi  figuré 
comme  pilula  Tespèce  qui  nous  occupe;  aussi  la  classe-t-il 
dans  le  genre  HolaêUr  et  non  dans  son  genre  CardioMter^  où 
le  véritable  pUula  doit  être  placé. 

LocalUé.  Elle  est  spéciale  au  22*  étage  sénonien  ou  craie 
blanche.  Nous  Tavons  recueillie  aux  environsde  Sens(Yonne). 
M.  Forbes  l'indique  dans  le  même  étage  dans  le  Kent  et  le 
Siissex,  en  Angleterre. 

Emplicikiion  de»  figure».  PI.  822 ,  fig.  i ,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie»  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  la  même, 
vue  en  dessous;  fig.  4,  la  même,  de  profil,  dans  le  sens  lon- 
gitudinal ;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche; 
fig.  6,  le  même,  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  7,  appareil  ovidoc- 
tal,  grossi;  fig.  8,  anus  avec  les  pores  ambulacraires  qui 
Tentourent  ;  fig.  9,  petites  plaques  qui  tapissent  l'ouverture 
anale  ;  fig.  10,  plaques^  grossies;  a,  plaques  ambulacraires; 
h^  plaques  interambulacraires  ;  fig.  il,  moule  intérieur.  De 
notre  collection. 

N«  2125.  flOLASTBR  SBMISTMATOS,  d'Orb.^  1853. 
^  PI.  852  et  pi.  853. 

Tcxtt$i9r  semiêtriatttf^  Defor,  1847.  Calai,  rais.,  p.  131. 
Dimevsions,  Longueur  totale,  70  millimèlres.  Par  rapport 
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il  la  longueur  :  largeur ,  90  ceniièmes  ;  hauteur ,  81  cea- 

tièmes. 

CoqMU  ovale ,  très-déprimée ,  presque  scotifonne ,  pins 
longue  que  large ,  dont  la  hauteur  a  les  31  centièmes  de  la 
longueur  ;  élargie  et  très-sinueuse  en  avant ,  très-rétrécie 
et  encore  sinueuse  en  arrière.  La  plus  grande  largeur  est 
en  avant.  Deuu$  peu  convexe ,  très^peu  conique,  arrondi  en 
avant,  de  là  en  pente  déclive  jusqu'au  sommet,  placé  un  peu 
plu  en  avant  qu'en  arrière,  et  en  pente  de  nouveau  de  ce 
point  jusqu'à  Tanus  placé  dans  une  troncature.  Le  pourtour 
est  arrondi  quoique  très-étroit ,  par  suite  de  la  grande  dé- 
pression de  l'ensemble.  De$êou9  très*plat,  même  un  peu 
concave  au  milieu.  Sillon  antérieur  peu  profond  près  du 
sommet,  mais  très-creusé  en  avant.  Bouché  antérieure.  Anuê 
large^  oval  transversalement,  placé  dans  un  sinus,  jinibula^ 
cfis  visibles  partout.  Amhulacre  impair  placé  dans  le  sillon 
formé  de  zones  très-étroites  composées  de  paires  très-petites, 
obliques,  de  pores  ronds,  séparés  par  un  tubercule.  Amhu^ 
laereêpaka  inégaux,  Tantérieur  le  plus  grand.  Les  deux  se 
composent  de  zones  très-inégales  :  l'antérieure  est  étroite , 
formée  de  petits  pores  ovales,  transverses  et  un  peu  obliques. 
La  zone  postérieore  a  deux  branchies  très-inégales,  conju- 
gnées  entre  elles  :  Tantérieure  étroite  est  formée  de  pores 
petits,  simples,  ovales  ;  la  postérienre  est  très-large,  compo- 
sée de  pores  obliques,  longs,  en  fente  transverse,  élargie  en 
dehors.  Les  tubercules  sont  rares  et  petits ,  seulement  un 
peu  rapprochés  en  avant  en  dessous. 

Rapporte  et  différences.  Cette  espèce  a  été  indiquée  par 
M.  Desor,  sous  le  nom  de  Towaster  eemiêttiatue;  ayant  pu 
obtenir  de  Textréme  complaisance  de  M.  Graves  la  commu- 
nication du  type,  il  nous  a  été  facile  de  reconnaître,  an  pre- 
mier aperçu,  que,  d'après  la  disposition  des  plaques  génitales, 
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re«|»^ce  déjH9pi)  da  genre  Hohitêr  ,  n  non  des  3Wafi#r  de 
M..  Agassîz,  qui  sont  les  Echinospataguê  de  .Breynius.  ?foii8 
la  f eftimops  donc  à  foa  TéiriUiUe  genre.  EtLe  est  très-Toiskie 
de  VH.  Mi^«^r,  par  san  ea^iaUe,  mais  plus  dépriméei  h 
avep  des  zones  porifères  iafiaimeat  plus  inégales.  . 

Lo0qlùé.  De  Bél^usae  (ûordogne).  Geriainement  dans  la 
craie  snp^rijsure  marneuse  dépendant  du  23*  étage  se» 
nomien. 

Esplieatiqn  4e$  fis^ttreM.  PI.  ââ2,  fig.  i,  coqpille  de  gra»* 
deor  naturelle I  vue  en  dessus;  fig.  2,  la  même,  endessoua* 
—PI.  8S3,  fig.  1,  profil  longitudinal  ;  fifjf.  2,  profil  tranav49raai« 
du  côté  de  la  bopphe  ;  fig.  3,  le  même»  du  edié  de  Taous } 
fig.  4,  une  partie  grossie  de  Tambulacre  impair  ;  fig.  6,  am* 
bulacre  pair  antérieur ,  grossi.  De  la  oolleotion  de  la  ville  dm 
Beauvais  (Oise). 

ISfo  2126.  HOLASTER  INDIGUS,  Forbes,  1846. 
PI.  905,  fig.  1,  2. 

Hfflafier  lndieu0,  Fopbes,  1846.  Trst)S,  géol.  Soe*  L.^  vd* 
7,  p.  159,  pi.  19,  fig.  4« 

/f^.  Aga^siz  pt  Des.»  1847.  Cu^U  vm*y  p-  133. 

«.  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2»  p.  3e9.  Étage  23%  n?  H57. 

I)im^nnoi^9.  Longueur  totale,  30  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  t  largeur,  95  centièmes;  hauteur ,  64  oen^ 
ti^ipes. 

Ç(^^Uh  plus  longme  que  lar^e ,  cordi^me ,  élargie  et 
sinueuse  en  avant ,  acuminée  et  obtuse  en  amère ,  dont  la 
hftu^eur  a  l«s  64  centièmes  de  la  longueur ,  et  dont  la  gfande 
largeur  transversale  se  trouve  au  tiers  antérieur.  Z)^s«#t  ar-* 
rondi  eaavant^ets'élevaot  en  are  régulier  jusqu'en  arrière  da 
sonimei  où  se  trouve  la  partie  la  plus  haute,  et  s-abaisse  veiv 
Turéa  unaje  (ranquéeobiiquen^ent  et  même  excavée.  Le  sooh 


uidl  est  Mcantrique  en  avaot  ;  le  poortour  très-convexe.  Dtf#* 
4###UB  peu  e(MiveKt.t$fllon  antérieur  assez  large  et  profond, 
$9  «^minoalU  en  somnel  à  la  bouche.  Ambulaetê  impair  pins 
étroit  que  l^a  antres,  placé  dans  un  sillon.  Ambulaores  pairs 
à  soMs  pofifères  étroites,  fermées  de  pores  simples. 

MopfmrU  9t  diffUremeeê.  Cette  espèce  nottS  montre  le  profil 
bngiliidinal  de  VU.  $ubghho$uê  i  mais  elle  est  pins  longue  et 
bifin  {rfoe  aonminée  en  arrière. 

lacmlUé^  Aui  environs  de  Pondichéry ,  avec  des  fossiles 
que  nés  rechercbes  rapportent  à  l'étage  sénonien  ou  à  la 
oraie  blanche* 

Esplicaiion  dé$  figures.  PI.  905^  fig.  ^,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  S,  la  même,  de  profil. 
Copie  des  figures  données  par  H.  Forbes. 

Q eQirç  Ca«j>U8Tjs)i ,  Forbes,  1860. 

SpaianfUê  auctOTUm,  Holaster  (pars),  Agassiz  ,  1S36,  /n- 
iufUuter^  Bopch&rds. 

Jppareii  génital ,  comme  chez  les  autres  genres  de  la  fa- 
mille, et  notamment  comme  chez  les  Eehinooory*  et  les  JTb- 
lojter.  Bouche  ovale  ,  transversale ,  subbilabiée ,  placée  en 
dessous  à  la  partie  antérieure.  Jnus  oval,  supra-marginai, 
placé  souvent  dans  une  aire  anale.  Ambulaeres  convergents 
sans  se  r^9Conlr9r;  Vat^bf^facre  ip^pqjr  génir^litw^ni  placé 
dans  un  sillon,  et  composé  de  zones  étroites  et  de  pores  tout 
différents  de  ceux  desambulacres  pairs.Les  ambulacreepain^ 
superficiels,  formés  4^ottrs  de  zones  inégales  en  largeur, 
e^  ekaque  20110  le  plus  souvent  formée  de  pores  aussi  iné- 
gaux entre  eux.  Un  fasciole  forme  une  bande  transversale 
sous  Taiius ,  et  se  continue  plus  ou  moins  sur  les  côiés.  Tu- 
bercules crénelés  autour ,  égaux  ou  inégaux.  Coquille  plus 
ou'^moins  cordiforme,  oWongue  ou  inégultère. 
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Rapports  et  différencêi.  Par  ce  qui  précède,  on  voit  que  le 
geore  Cardiasitr  a  tous  les  caractères  des  Holasier  ,  dont  il 
ue  se  distingue  réeliement  que  par  la  présence  d*an  fasciole 
soos  Taous,  et  sur  les  côtés  postérieurs  de  la  coquille. 

Histoire.  Confondu  avecles  UoiatUr^  que  M.  Agasrâ  re- 
gardait comme  privé  de  fasciole,  ce  genre  en  a  été,  en  1850, 
séparé  par  M.  Forbes  suus  le  nom  de  Cardiaetor.  Ce  savant 
a,  en  effet,découvert  sur  quelques  espèces,  un  fasciole  très- 
pronoocé ,  que  nous  avons  observé  également  sur  les  espèces 
décrites  par  lui  et  sur  plusieurs  antres  espèces  nouvelles , 
que  noas  décrirons  ci-après.  Le  même  genre  a.  été  établi  par 
M.  BorcbardSy  sous  le  nom  A'InêufiaBîer^  nous  ne  savons  pas 
s'il  a  raniériorité  sur  M.  Forbes. 

Voici  le  nom  des  espèces  qui  se  trouvent  en  dèliors  de  no- 
tre travail. 

Cardiaêter  escentrieusy  Forbes,  1851.  Geol.  Survey  of  ihe 
United  King,  déc.  4.  PI.  19,  fig.  i-18,  étage  22%  du  Norfolk. 

Cardiaêter  roetratuê^  Forbos  ,  4852  ,  loe,  cit. ,  déc  A.  Fi* 
10,  fig.  19-24,  du  2f  étage,  de  R^^nt  et  du  Norfolk. 

Cardiaster  prgmeuêy  Forbes,  Aon.  nort.  hist.»  2*sér.,  vol. 
6,  p.  4^4,  du  22*  étage  de  White. 

Cardiaêter  Benetediiy  Forbes,  1852.  Geol.  Survey,  déc.  4. 
Peut-être  de  Tétage  néocomien* 

N*  2128.  Cardiaster  fossarius  ,  Forbes,  1852. 

PI.  820. 

Spaianguê  fosearime^  Mis.  Beiiett.  Gat.,  p.  7. 

Bolaster  Greenougkii ,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Ca(.  rais., 
p.  133. 

Cardiatter  fossariue^  Forbes,  1852.  Géol.  Survey,  Dec,  4. 

Dimemione.  Largeur  totale ,  52  millim.  Par  rapport  à  h 
longueur  :  largeur,  100  ceniiètnes  ;  épaisseur,  65 leniième». 
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Coi^Ule  aussi  longue  qoe  large ,  doot  la  hauteur  a  les  65 
centièmes  de  la  lougueur,  et  dent  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  presque  au  tiers  antérieur ,  ensemble  cordîforme» 
très-profondément  échancré  en  avant ,  très-rétréci  en  ar- 
rière. Deuuê  s^élevant  promptement  en  avant  et  en  arrière, 
gibbeuse  en  avant ,  relevée  en  arrière  avec  une  courbe  in- 
infléchie  en  dessus.  La  partie  la  plus  haute  est  en  avant  du 
sommet  ambnlacraire  ;  partie  antérieure  obliqne,  partie  pos- 
térieore  tronquée  et  très-élevée.  Le  pourtour  convexe,  mais 
légèrement  anguleux.  D9â$ou$  convexe  et  anguleux ,  en  toit 
en  arrière ,  creuse  seulement  autour  de  la  bouche.  Sillon 
amlmlaer€tire  impair  très-large ,  très-profond ,  anguleux  sur 
les  cbiés,  où  il  est  fortement  limité  par  une  sorte  de  carène  ; 

il  se  prolonge  jusqu'à  la  bouche  d'un  côté ,  jusqu'au  sommet 

de  l'antre.  Bouche  ovale,  transverse,  placée  au  quart  anté-* 
rieur  de  la  longueur.  Anus  oval  ^  placé  assez  loin  du  bord 
inférieur,  sur  une  partie  tronquée.  Ambulaeres  pair»  droits» 
Ne  connaissant  que  le  moule  intérieur,  nous  ne  pouvons  rien 
dire  des  pores ,  ni  des  tubercules. 

lli^?ports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  facilement 
des  suivantes  par  son  large  et  profond  sillon ,  par  sa  plus 
grande  épaisseur  en  avant  du  sommet  ambulacraire,  par  Té- 
lëyation  de  sa  région  médiane  postérieure  en  dessus ,  et  par 
son  peu  de  largeur  postérieure.  Nous  ne  la  plaçons  dans  le 
genre  Cardiaster  que  d'après  l'autorité  de  M.  Forbes,  car 
nous  n'en  connaissons  que  le  moule  intérieur. 

Localité.  M.tjreenough  a  envoyé  cette  espèce  au  Muséum , 
il  Ta  recueillie  à  Warminster  et  à  Blackdown ,  Wiltshire,  en 
Angleterre ,  dans  un  grès  qui  dépend  certainement  de  noire 
20*  étage  cénomanien.  C'est  a  tort  que  MM.  Agassiz  et  Desor 
la  disent  du  gaolt. 

Mfpj^mtion  dos  figurée,  PU  830,  Sg.  1,  moule  intérieur 
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de  grandeur  natupelliç,  vu  eu  dessus;  fi^.  2,  le  vieille,  vu  en 
dessous  ;  fig.  3,  profil  lougitadinal  ;  fig.  4,  profil  tranivinal) 
du  côié  de  la  bouche  ;  fig.  5,  profil  iraBSTers«l|  du  c6téde 
Tanus.  Ck)UeçiioQ  du  Muséum. 

N*  1229.  GAàDiA$tBRt>iLOLA,  d'Orb.,  )â53. 

Pi.  824. 

JnènehytBê  pUklay  Lamti^k,  lSi6.  kû.  »ati$  ieti.^  s,  p. 
J7,  no  H.' 

SpatangHS  prunella^  MfllfiiH j  !92ii  Gëol.  6f  $US&eJî,  p.  i$3, 
pi.  i  fig.  23  et  24. 

Ananahj'ieê  pUutë^  DèSlODgChampd ,  18i4.  KHcpl  fflélfa., 
2,  p«  64,  n»  11. 

NucleaHht^ofavium^  Glitufio  f6f^.  Saggio  de  zotil., p.  ii6, 

PI.  3  fig.  04 

Spaianffiê  pilula,  Des  MottHits,  1837.  Étttddssûr  les  Ëcbifl., 
p.  486,  D»  60. 

jlnanûhyritêênaliSf  IRœOièr,  1841.  Kreidë^  p.  35,  fl^5,  pf 
6,  fig.  a  8. 

Hoiaêur  pilûla^  Agassi2  et  Desor,  1847.  Gâtai,  raisooné, 
p«  139.  i^Excluâ.  Var,  maxima.) 

là.,  d'Orb.,  1847.  Pfod.,  %  p.  2(W;  étàgé 25^  m  1166. 

Jinànchjtei  [Holaèter)  pilula  (pars)^  Forbes,  18$2.  MetD* 
geol.  Survey  Dec,  4,  pi.  8,  fig.  5-9.  (Exclus,  fig.  1-4, 6, 7, 8, 
44-17.) 

Dimensions  :  longueur^  17  millim.  Par  rapport  à  la  l^Q' 
gueur  :  largeur,  90  centièoies  ;  bauieur  85  ceatième3« 

Coquille  ovaie,  très-bombée,  un  peu  coniquei  ^rapqu^^  ^^ 
avant,  acuminée  et  obtuse  eu  arrière^  uu  peu  plus  ioogi^  4^^ 
large,  dont  la  hauteur  est  des  85  centièmes  de  la  lo^go^'*': 
et  doui  U  grand  diamèHre  iransve rsal  est  aut  deux  eii<)>ri^ 
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mes  antérieurs*  Beiaus  très-bombé,  reteré  d'une  manière 

abrupte  en  avant  jfisqii^à  la  fin  de  Tanbiriaere  impair  ;  puis, 

presque  au  même  niveau,  jusqu'aux  ambuberes  pairs  postée 

rieurs,  ce  qui  place  la  plus  grande  hauteur  au  sommet  mah 

balacraire,  puis  en  pente  douce  jusqu'à  la  saillie  de  l'anas,  et 

de  là  évidé  par  Taire  anale  ;  le  pourtour  est  plus  bombé  et 

obtus  vers  sa  base.  Dessous  convexe  partout,  un  peu  angu-* 

leux  sur  la  ligne  médiane»  sans  partie  concave  autour  de  la 

bouche.  Sillon  amhulacraire  impair  à  peine  sensible  en  avant 

de  la  bouche,  et  nul  ailleurs.  Bouoho  petite^  presque  ronde, 

placée  au  quart  antérieur  de  la  longueur.  Anus  peu  compriméf 

formant  un  ovale  presque  rond»  placé  vers  la  moitié  de  la 

kuieur,  avec  une  aréa  plane  ou  à  peine  bombée»  sans  sillon. 

Ambuiacres  peu  distincts,  perdus  entre  les  tubercules,  tous 

formés  de  pores  éloignés  les  uns  des  autres,  ronds  et  obti-* 

qaes  en  sens  inverse.  Les  pores  inférieure  sont  en  demi-l»oe^ 

avec  un  tubercule  entre  deux.  Les  pièces  en  tusuies  sont 

grandes ,  hexagones  et  convexes  à  leur  pourtour,  ce  qui 

forme  sur  la  coquille  comme  des  rayons  divergents,  du 

sommet  au  bord.  Tubercules  nombreux  partout,  même  eo 

dessous,  sur  les  côtés ,  au  milieu  de  granules  élevés»  fW« 

cioles  faisant  le  tour  de  la  coquille,  presque  sur  Taaibiltfs, 

sinueuses,  surtout  sous  Tanus. 

RapporU  et  différonûes.  Bombée  comme  VHoldsiér  pianuêf 
ceue  espèce  s'en  distingue  nettement  par  sa  forme  plus 
élevée,  plus  ovale,  convexe  an  lieu  d'être  plaife  en  dessous, 
par  son  maoQue  presque  complet  de  sinus  ambulacrarire 
impair,  p«r  ses  tubercules  partout,  par  ses  assoies  relevés 
%\k  pourtour,  el  eo&n  par  des  zones  dont  les  pores  sont  rtocNr 
et  très-réloigttés  les  nui  des  auDres* 

Hùiourç.  Indiquée  plutôt  qpe  décriie  pa^i^  Lsmafdt,  eià 
l&i§,  sous  le  nom  à^A^Htmehjrtes  pUuta^  mais  afvèD  nuf  s^M 


n 
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très -caractéristique  :  êubtus  convexiutmda.  Elle  fut  citée  sons 
te  méoie  nom  par  M.  Desloncbainps.  M.  Das  Moulins  I*a  clas* 
sée  dans  le  genre  Spatangut.  Pour  M.  Rœmer,  ne  pouvant 
la  reconnaître  dans  rindication  si  imparfaite  de  Lamarck,  il 
la  nomma  Ananchyte»  analiê.  M.  Agassiz,  n^ayant  pas  vu  la 
fasciole ,  crut  qa^elle  dépendait  de  son  genre  Holaster^  et 
l'y  classa  sous  le  nom  de  Pilula.  Ce  savant,  dans  son  Cata- 
logue raùonné^  p,  135,  cite  comme  f^ar.maaima  un  échan^ 
lilion  de  Tétage  cénomanien  de  Rouen,  de  notre  collection, 
qu'il  rapporte  à  la  même  espèce.  Nous  nous  sommes  assuré 
que  cet  échantillon  n'est  autre  que  VHolaster  Trecen$i$y  qui 
n'a  d'autres  rapports  avec  celle-ci,  que  l'épaisseur;  car  il 
s'en  distingue  par  son  dessous  plan,  par  la  place  inférieure 
de  son  anus,  le  rapprochement  de  ses  pores,  son  manque  de 
fasciole  et  beaucoup  d'autres  caractères  que  l'analyse  dé- 
montre, aussi  bien  que  le  dessin  que  nous  en  donnons.  Noos 
avons  reconnu  encore  que,  sous  le  nom  de  Pt/u/a»  M.  Agas- 
siz  a  confondu ,  dans  notre  collection^  deux  espèces  dépen- 
dantes de  deux  genres  différents  :  celle  qui  nous  occupe, 
qui  dépend  du  genre  Cardioêter^  et  une  autre  de  même  taille 
que  nous  décrirons  sous  le  nom  d'BolasterSenonensis  et  dont 
nous  Indiquerons  les  différences  à  son  genre.  M.  Forbes  a  fait 
de  même;  car  ses  figures,  sous  le  nom  de  Pilula^  ne  repré- 
sentent pas  celle-ci,  mais  bien  notre  Hoiaater  Senonensis^  donc 
le  dessous  est  plan,  et  qui  nous  parait  manquer  de  fasciole 
et  dépendre  du  genre  Holaster. 

Localité.  Celte  espèce  est  spéciale  au  22«  étage  sénonien 
ou  cra;e  blanche,  et  paraît  partout  la  caractériser.  Nous  en 
connaissons  de  Meudon»  près  de  Paris  ;  de  Sens,  de  Joigoy 
(Tenue) ^  d.'  Beauvais  (Oise);  de  Saintes  (Gharente-Infë* 
rieure)  oit  &1M.  Cotteau ,  Rœmer  et  nous  Tayons  recueillie. 
fille  a  été  citée  à  Peine,  à  Yseburg,  pré»  de  Savovret 
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M.  ForbesTiDdiquedansle  Susses,  et  à  Kent,  en  Angleierre. 
EMplication  des  figure».  Pi.  824,  fi;y.  I,  grandeur  naturelle; 
fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  la  même,  en 
dessous  ;  fig.  4,  profil  dans  le  sens  longitudinal;  fig.  5,  profil 
dans  le  sens  transversal,  du  c6té  de  la  bouche;  fig.  6,  même 
profil ,  du  côté  de  l'hnus  ;  fig.  7,  quelques  plaques  ambula- 
craires  impaires,  grossies;  fig.  8,  une  plaque  interambula- 
craire,  grossie;  fig.  9,  fasciole grossi;  fig.  10,  pores ambula- 
craires  de  la  face  inférieure;  fig,  H,  moule  intérieur  grossi, 
vu  en  dessus  \  fig.  12,  le  même,  vu  en  dessous.  De  notre  col- 
lection. 

N»2I30.  Cardiastir  BouR6BOtSAHU8,d*Orb.,  1853. 

PL  825. 

DimmsionB.  Longueur  totale,  32  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hauteur,  62  centièmes. 

Coquille  ovale ,  déprimée  ,  obtusément  tronquée  ,  en 
avant,  un  peu  rétrécie  et  largement  obtuse  en  arriè- 
re, beaucoup  pins  longue  que  large,  dont  la  hauteur  n*est 
que  des  62  ceniièmesde  la  longueur,  et  dont  le  grand  dia- 
mètre transversal  est  au  tiers  antérieur.  Dessus  peu  convexe, 
arrondi  et  très-obtus  en  avant  du  côté  du  sillon,  jusqu'à  la 
moitié  de  la  longueur  de  Tambulacre,  puis  de  là  commence 
une  courbe  pou  convexe,  à  peine  arquée,  qui  occupe  toutes 
les  partie ^  supérieures  et  qui  s* élève  un  peu  jusqu^au -dessus 
de  Tanus,  et  de  là  descend  presque  perpendiculairement, 
mais  en  courbe  peu  sensible  jusqu'au  pourtour.  Le  pourtour 
a  sa  grande  convexité  très-arrondie  vers  le  quart  inférieur 
de  la  hauteur.  La  plus  grande  hauteur  est  au  sixième  de  la 
longueur^  près  de  Tanus  et^bien  en  arrière  du  sommet  am- 
bulacraire  placé  environ  au  tiers  antérieur.  Les  plaques  ou 

ajsulos   inierantbulacraires  sont   concaves  e\  relevées  sur 
VL  9 
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leurs  bords,  ce  qtii  produit  un  effet  remarquable.  Dettout 
légèrement  convexe,  plus  cooxexe  sur  la  région  médiane 
postérieure  ;  une  légère  dépression  se  voit  de  chaque  cAté  de 
cette  dernière  partie  en  parlant  de  la  bouche  ;  en  avant  de 

celle-ci  est  un  fort  sillon.  Sillon  ambulacraire  impair^  très- 
creusé  en  avant  de  la  bouche  jusqu'à  son  tiers  inférieur.  De  là 
il  s'efface  sans  se  continuer  jusqu'au  sommet.  Bouche  ovale, 
transversale,  simple,  placée  aux  deux  huitièmes  antérieurs 
de  la  longueur.  Anut  grand,  ovale,  comprimé,  placé  tout 
entier  au-dessus  de  la  moitié  supérieure  de  la  hauteur,  avec 
une  aire  ambulacraire  à  peine  marquée.  Jmbulacrei  trés- 
séparés  par  tta  long  appareil  ovidoetal,  droits,  visibles  par- 
tout en  dessus,  formés  par  des  paires  de  »one$  porifèret  de 
même  largeur,  composés  de  pores  ronds,  rapprochés,  obli- 
ques en  sens  inverse  dans  les  deux  zones.  Vambulacre 
impair  est  remarquable  par  ses  pores  petits,  ronds,  très* 
obliques,  séparés  par  une  petite  côte  et  par  Tespace  ovale, 
lisse  et  un  peu  excavé ,  qui  les  entoure.  Tubercules  ^nom- 
breux,  rapprochés,  égaux,  excepté  de  chaque  côté  da 
sillon  ambulacraire,  où  ils  sont  plus  gros  ;  ils  couvrent  même 
les  plaques  ambulacraires.  Les  granules  sont  assez  prononcés. 
Nous  avons  reconnu,  au  pourtour,  un  fatciole  qui  entoure  la 
base  à  sa  convexité  externe,  en  passant  sous  Taons.  Vappa- 
^eil  oviductal^  très-allongé.  Les  irout  ocellaires  sont  au  som- 
met de  chaque  ambulacre,  et  très-distants.  Le  premier  an- 
térieur, impair,  forme  un  triangle  avec  les  deux  premiers 
pores  génitaux  ;  les  deux  autres  paires  sont  placés  un  pea 
plus  près  de  la  ligne  médiane  que  les  pores  génitaux,  qai 
sont  très-éloignés  les  uns  des  autres  dans  le  sens  longi- 
tudinal. •      • 

Rapports  et  différences.  La  forme  allongée  de  celte  espèce 
la  rapproche  un  peu  du  Cardlastc'  zignodanus^  mais  sa  dé* 
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pre«llo&  ^sérale  Ten  dislin^e  deitemént.  Nous  ne  pouvons 
même  la  rapprocher  d^aacune  autre  par  ïtiUe  de  éon  allon- 
gement, de  Bon  sillon  ambulacraire  imt>àfr  nul  en  dessus,  et 
de  tous  ses  autres  caractères. 

LocaiM.  Elle  caractérise  lé  22*  étage  sënonien  ou  craie 
blanche  des  environs  de  la  Loire.  Elle  a  été  découverte  pair 
H.  Bourgeois,  zélé  {][éologue,  aut  Essards  (Loir-et'^Cher)  ;  et 
j)ar  nous,  à  Saint-Christophe  (Indre-et-Loire),  où  elle  est 
rare. 

Explication  dêê  figurée,  Pt.  825,  flg.  1,  coquille  de  grân- 

denr  naturelle^  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  vue  en  dessous  ;  fig. 
Zy  vue  de  profil  dans  le  sens  longitudinal;  fig.  4,  profil  tfans- 
venail,  vu  du  côté  de  la  bouche  ;  fig.  5,  profil  transversal, 
vu  da  côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  appareil  oviductal  grossi  : 
«,  plaques  ocellaires ;  b^  plaques  génitales;  fig.  7^  une  partie 
de  Tambulacre  impair,  grossie,  avec  ses  pores;  fig.  6,  Une 
partie  d'un  des  ambulacres  pairs>  grossie;  fig.  9,  une  plaque 
ihterambulacraire  grossie,  avec  ses  tubercules;  fig.  10, 

fasciole  grossi.  De  notre  collection. 

•  < 

N»  2131.  Gaboustik  ANARCHTTis,  d'Orb.,  lS5i. 

Sptktanf/tiê  ananehj-tiê  ,  Leske  1778.  Kleinii  echinodt,  n^ 
82,  p.  243,  pi.  53,.fig.  12. 
Echinus  ananchyiis  t  GmeMUy  1789,  édit.  de  Linn«,  p. 

3199,  u?  97. 

Ananchftei  cordata,  Lamarck,  18i6.  An.  s.  vert.  3,  p.  26, 
a»  8.  Encycl.,  pi.  157,  fig.  9, 10  (non  Dubois,  1836). 

/rf.,Deslongchamps,  1824.  Encycl.  2,  p.  63,  n«8. 

SpfHamguêgranulQêuSy  Goldf.  1829.  Peirif»,  p,  148,  pi.  45, 
fig.  3.  (AduU.) 
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Spaianguê  Muharbietdariê^  GoldfU88|  1829,  M,  p.  148,  pt. 

&5,  fig.  5.  (JoD.  non  Broogniart,  4821). 

Spatangus  iruneatui,  Gotdf.  1829*.  Id.,  p.  152,  pK  &7, 
fig[.  1.  (Juo.) 

Spaiangus  eoriiformùj  Woodward,  1833,  Géol.  norf., 
p.  50,  pi.  5,  fig.  6. 

Spatangui  cori2(i<««,  Blaioville,  1834.  Man.  d*AcUD.,p.^  3. 

HolastBT  granuhêus^  Agassiz,   1836.  Prod.«  p.  16  (ood 
Goldfuss,  1829). 

Holaster  truncatus^  Agassîz,  1836,  p.  16* 

jinanchyteê  cinctus  et  fimbritUus,    Mort,,  1824,  syn»,  p. 
78,  pi.  3,  fig.  19,  20.  (Voir  nos  numéros  2f  38,  2139.) 

Spatangus  granulosui^  Des  Moulios.  1837 .  Études,  p.  410, 
n«60. 

Spatangus  truneatus^  Des  Moulins,  1837. Et., p.  398,  n<^  37. 

Spatanguê  ananchj-iis  ,  Des  Moulios ,   1837.  Id.,  p.  406, 
D*49. 

Hoîaster  œqualiê^  Portlock.  GeoL  rep.  Londonderry,  p- 
355.  pi.  17. 

Holaêtsr  granulotus^  £dwards,  1840.  Ëdit.  de  Lam.  3,  p. 
334,  n*  7. 

/^..  Geinitz,  1842.  Char.  Kreid.,  p.  91. 

Id.  Agassiz  et  Desor,  1847.  Gâtai,  raisonné,  p.  133. 

Hoîaster  ananchj-tes,  Agassîz  et  Desor,  1847.  /</.,  p.  133. 

Holaêier  truneaius^  Agassiz,  1847.  Id.^  p.  135. 

Hulastsr  einctus^  Agassiz,  1847.  Id.^  p.  133, 

Hohstsf  ananchj-iis^  d'Orb,,  1847.  Prod.  2,  p.  269,  étage 
22-,  n*  1155. 

Holaêtêr  granulosus,  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  269,  étage 
22%  n*  1156. 

Cardiasi9r  cordiformisy  Forbes,  1850,  Ann.  nat.  hist»  2' 
série,  vol.  6,  p.  443. 
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Cardiaster  granulosus^  Forbes,  1852.  Geol.  Surwey.Dec. 
k,  pi.  9. 

/>»»ttffiWofi«. Longueur  totale,  fiO  millimètres.  Par  rapport 
i  la  longueur  :  largeur,  92  centièmes  ;  hauteur  d'un  adulte , 
70  centièmes,  d'un  jeune  de  la  longueur  de  28  millimètres , 
54  centièmes. 

Coquilh  cordiforme,  plus  ou  moins  haute  suivant  Tâge , 
fortement  écbancrée  et  large  en  avant;  réirécie,  plus  ou 
moins  obtuse  ou  légèrement  anguleuse  en  arrière,  de  très* 
peu  plus  longue  que  large,  dont  la  hauteur  chez  les  adultes 
est  des  70  centièmes  de  la  hauteur,  mais  chez  les  jeunes 
ceue  épaisseur  descend  jusqu'à  $4  centièmes.  Le  grand  dia« 
mètre  transversal  est  un  peu  en  avant  de  la  moitié  de  la  Ion* 
gaeor.  Dessus  très-convexe,  arrondi  en  avant  et  en  arrière, 
caQfexe  au  milieu  »  où  est  placé  le  sommet  ambulacraire ,  en 
arrière  une  troncature  droite  ou  évidée  pour  Taire  anale.  Le 
pourtour  obtus  se  trouve  presque  à  la  base,  il  en  résulte  pour 
le  profil  transversal  une  forme  assez  conique»  car  la  région 
postérieure  en  dessus  est  relevée  et  carénée  chez  les  adultes, 
mais  non  chez  les  jeunes.  Dessotu  peu  convexe ,  cependant 
plas  élevé  et  un  peu  anguleux  sur  la  région  médiane  posté- 
rienre  et  à  peine  creusé  sur  les  côtés,  mais  très  fortement 
en  avant  de  la  bouche.  Sillon  ambulacraire  impair  fortement 
creusé  sur  toute  la  longueur  de  l'ambulacre  jusqu'au  sommet 
mais  plus  encore  en  avant,  où  de  forts  angles  le  circonscri- 
vent latéralement.  BoucHb  ovale  transversalement,  un  peu 
saillante  en  arrière,placée  aux  deux  neuvièmes  antérieurs  de 
la  longueur.  Anut  oval,  grand,  placé  dans  une  aire  anale 
triangulaire,  très- bas  près  du  dessous.  Ambulaere  impair 
très-remarquable  ;  en  effet,  ses  pores  sont  dans  des  fossettes 
lancéolées,  et  ont  une  côte  oblique  entre  les  deux,  jâmbula- 
cres  pairj  très-larges,  visibles  seulement  auprès  du  sommet, 
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fgripéa  dtponegpmrifères  très-inégales  en  larffeur,  Japluslâr- 
ge  étaDt;eD  arrière  ;  ]es  pores  soniaussi'irès-înégaux,lesplii8 
grands  en  arrièrt,  tous  allongés  tn  forme  de  larmes.  Tén- 
çniM  irès^iQaraciéristîqiies  dans  cette  espèce.  On  en  voit 
^ffectiftmeBt  de  bien  pins  gros  que  les  autres  in? âHables 
dans  leur  position  ;  une  ligne  de  ces  plus  gros  tubercules  «e 
remorque  ittP  la  ligne  nriédiane  postérimire  aux  ambuUcres 
pairs,  quatre  ou  cinq  autour  de  Tappareil  oviductal,  et  ufie 
Kgoe  en  dehors  du  sillon  intérieur.  Le  reste  de  la  coquille 
a  des  tubercules  égaux,  infiniment  pluB>etits,  asseï  rappro- 
chés, eBtre  lesquels  sont  des  |fraiiM/«f  saillants  et  nombreux. 
Le  sUloo  offre  eiieore  une  particularité  caraotéristiqne,  c'est 
d^avolr  tout  le  milieu,  d'un  bout  à  Tautre,  sans  aucuns  (uber- 
cules,  et  dfec  seulement  des  granules  égfaux.  Une  li/^nd 
trsBSvene  de  granules  au-dessus  des  pores  des  ambolafres 
pairs.  Les  pores  génitaux  sont  irès-prononcés  entre  le  soto- 
met  des  ambulacres.  Le  /•sdolê^  très-marqué,  passe  sont 
l'anus  et  se  oontioue  sur  les  o6tés,  à  la  partie  convexe  du 
pourtour.  i 

Oiiëp^atiom.  La  hauteur  est  surtout  très-variable  dans 
cette  espèce,  puisque  la  forme  conique  élevée  n'existe  que 
cbex  les  très^vieux  individus,  tandis  que  tons  les  jeunes 
sont  infiniment  plus  déprimés.  La  troncature  de  Taire  anale 
varie  aussi.  Les  déformations  dues  à  la  fossilisation  sont  aussi 
fréquentes.  Les  jeunes  sont  aussi  plus  étroits  et  un  peu 
triangulaires. 

Rappùth  et  éifiteneeB.  Un  caractère  invariable  suivant 
rftge  et  les  déformations ,  est  surtout  celui  des  gros  tuber- 
cules régulièrement  disposés,ainsi  que  le  sillon  ambuiacraire 
Impair  avec  des  granules  seulement  sans  tubercules  au  milieu; 
caractère  que  nous  ne  retrouvons  que  chez  le  Cardiaêtet  Co^' 
teauanus^  dont    les  formes  et  la  h'auteur  sont  très  diff<^ 
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reois.  Cette  espèce,  par  ses  anbulacres  très-larges ,  se 
rapproche  le  plus  des  toi^astt r.  La  grsode  saillie  des  eôtés 
de  son  silloo  antérieur  coivinaDoe  à  iDontrer  ua  caractère 
sio0ulier  qui  se  développe  encore  davantage  dans  les  deux 
espèces  qui  suivent.  • 

Loeaiiéé.  Elle  caractérise  le  32*  étage  sénonien  ou  de  la 

craie  blanche  ;  nous  en  avons  vu  un  assez  gr»nd  nombre 

provenant  deCiply  (Belgique),où  M.  de  Koniock  Ta  recueillie^ 

Elle  a  été  indiquée  à  Maêstrich'par  Goldfuss ,  mais  jusqu'à 

présent  nous  n^en  connaissons  aucun  exemplaire  de  cette 

localité.  En  France  M.  Bourgeois  Ta  rencontrée  dans  le  dé- 

parlement  de  iojr-set-Cher,  et  nous  Tavons  encore  recueillie 

aux  eaviroos  ^e  fours  et  à  Saint-Cbristophe  (lodre-et-Loire); 

H.  Des  Moulîos  l'indique  à  Lauquais  (Dordogne) ,  et  M.  Hé- 

bârtl'a  également  recueillie  à  Meudon,  près  de  Paris,  dans  la 

craie  blanche.  M.  Forbes  la  signale  à  Harfordbridge ,  à 

Swassham  et  Thetford,  et  à  liOndonderry,  en  Angleterre. 

flûtaire.  Le&ke,  en  1778,  a  figuré,  sous  le  nom  de  Sf^ian» 
gus  arMnehj-tis^  uo  moule  intérieur  dans  lequel  nous  retroi^ 
voi)$  tous  les  caractères  de  l'espèce,  et  non  une  espèce  dis- 
tiacte  comme  quelques  auteurs  Toat  pessé.Ge  moule,  d*après 
le  dessin,  montre,  en  effet,  le  large  sinus,  et  absolument  les 
caractères  d'un  individu  d'âge  moyen«  Nous  croyons  donc , 
daDs  le  but  de  faire  disparaître  une  espèce  incertaine  dans 
les  catalogues,  devoir  prendre  ce  nom,  le  plus  ancien,  pour 
notre  espèce.  Voici  maintenant  ce  qu*en  ont  fait  les  auteurs: 
Gmelin,  en  1789 ,  dans  sa  compilation  rappelle,  Echinus 
saasié^ytM,  d'après  Leske.  Lsmarck  en  1815,  d*après  sa  sf- 
nooymie  et  ses  caractères,  adopterait  Tespèce  de  Leske  i 
mais  en  changeant  le  nom  en  Ananchyteê  cordaia{i).^n  lais- 
Ci)  Le  nom  de  Corâata  ayant  dès  1816,  été  employé  par  Lamarck 
pour  un  Holasîer  bien  caractérisé,  le  même  nom  ne  peut  plus  être 
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sani  de  c6(é  les  simples  compilatenrs  nous  voyons  Goldfuss , 
en  4829,  publier  Tadulle  sous  le  nom  de  Spatanguê  granuto- 
sus^  elle  jeune  sous  ceux  de  S.  êuborbieutaris  et  Sp.  trunca- 
ita^  dont  le  premier  nom  appartient  à  une  espèce  très-diffé- 
rente.  En  4836,  M.  Âgassîz  fit  de  la  première  son  HolasUr 
granulosus  et  de  la  dernière  son  H,  iruncaius,  M.  Des  Mou- 
linSy  en  1837,  conserve  les  Spatanguê  granulosus^  truneatus 
et  ananchytië ,  tout  en  rapportant  à  toit,  ainsi  que  M.  Ed- 
wards en  1840,  le  Spatangus  suborbicularU  de  Goldfuss  au 
Suborineulatië  de  Brongniart  et  Defrance,  qui  en  est  très- 
différent.  M.  Aga&siz,  en  4847,  conserve  les  H,  ananehftû 
iiuftcaius  et  grauutoêus^  tandis  que  le  S.  suborbicularis  est 
rapporté  par  lui  comme  synonyme  de  son  H.  earinattu^  qai, 
par  les  localités  qu*il  indique  à  cette  espèce ,  ne  peut  être  la 
nîéme.  Nous  croyons  devoir  revenir  au  noai  le  plus  ancien, 
et  placer  les  auti  es  en  synonymie ,  tout  en  la  classant  dans 
le  genre  Cardiaster  de  M.  Forbes. 

Explication  des  figures,  PL  826,  fig.  1,  coquille  adulte  de 
grandeur  naturelle  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même  en  dessous; 
fig.  3 ,  profil  longiludinal  de  la  même  ;  fig.  4,  profil  longito- 
dinal  d'un  jeune;  fig.  ô,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la 
bouche,  d'un  individu  adulte  ;  fig.  6,  le  même  du  c6téde  Ta- 
nus;  fig.  7,  une  partie? grossie  de  Tambulacre  impair  ;  fig* 
8,une  partie  grossie  del'ambulacre  pair  antérieur;  fig.9,  une 
plaque  interambulacraire  grossie;  fig.iO^un  tubercule  grossi, 
fig.  il,  fasciole.De  notre  collection. 

conservé  à  une  espèce  distincte.  Gela  nous  force  à  changer  le  non 
d'H.  eordatut,  donné  en  1836,  par  M.  Dubois,  en  celui  ds  HoktUr 
DuboiMonut,  Voj.  Agast.,  Gat.  rais.,  p.  134. 
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V^  213%.  CABDIA8TIR  BIGARI1IATU8,  d'Orb.,  4S53. 

PI.  827  et  pi.  828. 

Holaster  bicarinatus^  Agassiz^  1840.  Cal.  syst.,  p.  1. 

Id.^  Agasi>iz,  i847.  Cal.  rais.,  p.  135. 

Jd.,  d*Orb.,  1847.  Prodrom.  2,  p.  177.  Étage  20,  n*  632 
(d'après  M.  Agassiz). 

Dimenêions,  LoDgueur  totaliB,  79  millimètres  ;  par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  60  cea- 
tièmes. 

Coquille  cordiforme,  aussi  longue  que  large,  élargie  et 
fortement  échancrée  en  avant ,  rétrécie  et  un  peu  acumiuée 
eu  arrière  où  l'anus  vient  faire  une  légère  échancrure ,  dont 
la  hauteur  est  des  60  ceniièmes  de  la  longueur ,  et  dont  le 
;rand  diamètre  transversal  est  un  peu  en  avant  de  la  moitié. 
Dejius  très-convexe ,  caréné  au  milieu  pc^slërieur  ;  en  avant 
commence  une  courbe  arrondie  qui  se  continue  jusqu'au 
sommet  ;  puis  de  là,  peu  arquée  jusqu'à  Taréa  anale  qui  est 
très-échancrée.  Le  sommet  ambulacraire  est  presque  au  mi« 
lieu,  tandis  que  la  plus  grande  hauteur  est  en  avant,  et  formée 
par  la  saillie  supérieure  des  forts  bourrelets  de  Tambulacre 
impair.  La  partie  saillante  du  pourtour  est  anguleuse  quoique 
obtuse.  JJesêoui  presque  plan ,  seulement  convexe  en  toit 
surbaissé  à  la  région  médiane  postérieure,  où  se  voient 
quelques  protubérances  en  zigz^g.Sillon  ambulacraire  impair 
peu  large,  mais  très-profond  sur  toute  la  longueur  et  bordé 
d'un  très-fort  bourrelet  de  chaque  côté.  Bouche  traosverse^ 
placée  en  avant  du  quart  antérieur.  Anus  ovale,  acuminéen 
haut  et  en  bas,  placé  loin  du  bord  inférieur,  dans  une  aréa  pro- 
fonde, étroite  et  lancéolée.  Ambulaeres  prononcés  seulement 
près  du  sommet,  s'effaçant  vers  le  bord.  Jmbulacra  impair 
formé  de  pores  très-petite.  Ambuiaores  pain  larges,  formés 
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de  ftonet  f^ri/ires  larges,  trèe-ipégole»  6o  largeur»  la  plas 
large  en  arrière,  composées  de  par 6$  allongés  transverses, 
droits  et  inégaux.  Tubercules,  nous  en  avons  remarqué  quel- 
ques gros  de  chaque  côté  du  sillon  »  mats  Tusure  de  Téchan- 
tillon  ne  nous  a  pas  permis  d'en  voir  ailleurs. 

Rapports  e$  différences.  Très-voislne  de  forme  du  C  anan' 
ehytiê^  il  s'en  distingue,  au  moins  à  cet  âge,  par  plus  de  lar- 
geur, par  son  ëchancrure  postérieure,  par  sa  grande  hauteur 
en  avant  du  sommet ,  par  son  pourtour  plus  anguleux ,  par 
son  sillon  ambulacraire  plus  étroit  et  fortement  limité  par  des 
bourrelets,  et  enfin  par  ses  pores  ambuiacraires  non  obli- 
ques. Malgré  ces  différences ,  il  serait  néanmoins  très-possi- 
ble que  Téchantlllon  qui  a  servi  de  type  à  M.  Agassiz  ,  ne 
fût  que  l'adulte  du  C.  ananchjtis.  Dans  tous  les  cas,  c'est 
certainement  un  Cardiaster  et  non  un  vrai  Holaster. 

Localité.  M.  Agassiz  l'indique  à  la  fols  du  Havre  et  de  Ci- 
ply.  Gomme  le  Havre  est  cénomanlen  et  Giply  sénonien,  ëvi- 
demmeni  l'une  des  deux  localités  est  fautive.  Nous  la  croyons 
seulement  de  Giply,  et  du  22*  étage  sénonien.  Le  moule  en 
plâtre  nous  a  été  communiqué  par  M.  Valenciennes. 

Eûpplication  des  figures.  Pi.  827,  fig.  1,  coquille  de  gran»* 
deur  naturelle,  vue  en  dessus*,  fig.  2,  dessous;  fig.  3^  profil 
longitudinal  ;  fig.  4 ,  profil  transversal ,  vu  du  cAté  de  la 
bouche  ;  fig.  5,  le  même,  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  les  deux 
Bones  de  l'ambulacre  pair  grossies.  De  la  collection  zoologi* 
que  du  Muséum.  , 

r^'2133.  Gardustek  LiGEaiENSis,d*Orb.,  1S53. 

PI.  829, 

Dimensions.  Longueur  totale ,  31  millimètres;  par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  84  centièmes;  hauteur,  60 cen- 
tièmes. 


CoqiUlt^oblcmgw^irés-dépv'méey  échaacréeea  avaod  uoa- 
quée  et  évidee  Qo  arrière^  beaucoup  plus  iopgae  que  largiç, 
dont  la  bauteur  i^'est  que  des  60  ceuiièmes  de  la  loogeur,  et 
doDi  1q  grand  diaiuèlre  traq^ver^ai  est  aux  deux  cinquièmes 
antérieurs  de  la  lopgueur.  Desius  p^u  convexe,  très-obtus  et 
i^^roodi  en  av^ott  peu  convexe  au  milieu  où  une  courbe  à 
grand  rayon  se  continue  jusqu'au-dessus  de  Tanus^  où 
commence  uoe  troncature  évidée.  Le  pouriouri  très-^^obtus , 
se  trouve  a«sez  près  du  tiers  inférieur*  La  plus  grande  hau- 
teur est  au  sommet  ambulacraire  placé  aux  deux  cinquième^ 
antérieurs.  DBi$ou9  copvei^e  en  toit  à  la  région  médiane  po^^- 
térieure,  légèren^ent  creusé  dje  chaque  Qà[é  près  de  la  bou- 
che. Villon  ambulacraire  impair  fortement  creusé  en  avaqt 

4e  la  bouche,  ipoins  profoud  en  dessus,  sap^  pqurtant  cesser 
(i'étt'ç  sensible  jusqu'au  sopimçt.  BçHoke  f^vale,  trauiverse , 
nn  peu  tronquée  en  arrière,  placée  vers  le  quart  intérieur, 
Ànui  OYpU  plï^cé  daps  une  aire  anale  large  e^  a$se«  creufée 
très-près  du  dessus.  Ambulaore  impair  (rèa^pméi  formé  di) 
pores  trè§*i)etits y  rapprochés^  obliques,  séparé»  par  une 
céte  oblique*  Chaque  paire  de  pores  sa  trouve  daps  une  dé- 
pression lançéplée  oblique,  dont  la  pointe  est  externe,  ^m-^ 
buherei  pair* ,  visibles  ^epleineni  près  du  somipet ,  formés 
par  des  ipane«/7on/^r^4  liigèremept  inégales,  la  plus  grande 
étant  postérieure,  composées  de  pores  eji  feptes  allongées 
obliques,  très-propopcées,  Tuberei^hê  petits  pprtout,  ^xçppté 
sur  les  côtes  de  Fambulacre  impair,  où  ils  sont  très*gro|  et 
forment  une  bordure  irès-marquëe.  Nous  avpns  cru  aperce- 
voir les  restes  d'un  fasciole  qui  passerait  sous  Tanus  et  sur 
les  côtés  de  la  coquilleo 

Rapports  et  différsnéeê,  Nous  trouvons  cette  espèce  dans 
la  collection  du  Muséum,  avec  une  étiquette  écrite  de  la  maip 
de  M.  Agassiz,  portant  le  nom  d'Holaster  êuborbicularis , 
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▼ar.  Obhngtts.  Il  noas  est  impossible  d'adopter  cette  déier- 
minatioD,  Tespèce  nous  paraissant  différer  complétemt m  par 
ses  caractères,  et  étant  d*ailieurs  d'un  étage  géoio{];ique  dif- 
fëreai  de  VOrhicularu.  Elle  s*en  distingue,  en  effet,  par  sa 
forme  infiniment  plus  allongée ,  évidée  sur  les  côtes  ,  non 
creusée  en  dessous ,  à  profil  longitudinal  tout  différent ,  à 
profil  transversal  bien  plus  épais  ;  enfin ,  nous  n'y  voyons 
aucun  motif  d*y  réunir  cette  espèce.  Elle  est  pour  nous  plus 
voisine  du  Cardiasier  Bourgeoitanuê ,  par  sa  forme  et  quel- 
ques-uns de  ses  détails  ;  néanmoins  elle  s*en  distingue  par 
son  aire  anale,  par  la  place  de  la  convexité  au  sommet  arn* 
bulacraire ,  par  le  sillon  ambulucraire  impair  creusé  partout, 
par  ses  ambulacres  non  visibles  partout,  et  enfin  par  ses  pores 
ambulacraire9  en  fente  au  lieu  d'être  ronds.  Il  est  bien  plus 
déprimé  et  plus  étroit  que  Y  H,  truncatus ,  avec  lequel  il  a 
des  rapports. 

Localité,  Elle  est  propre  au  22*  étage  sénoaien  des  envi« 
rons  de  Tours  (Indre-et-Loire). 

Explication  dêê  figurés,  PI.  829,  fig.  1,  grandeur  naturelle  ; 
fig«  2,  coquille  grossie,  vue  eu  dessus;  fig.  3 ,  la  même,  en 
debsous  ;  fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  la  bouche  ;  fig.  6,  le  môma,  vu  du  côté  de  Ta- 
nus  ;  fig.  7,  une  partie  de  Tambulacre  impair  grossie,  a  çores, 
5  gros  tubercules ,  c  petits  tubercules;  fig.  6^  une  partie 
groissie  d'un  ambulacre  impair  antérieur.  De  la  collection  du 
Muséum. 

N*  213â.  Gabdiastie  Cotteacands,  d'Orb.,  1853. 

PL  830. 

Dimenêions.  Longueur  totale,  4i  millimètres.  Par  rapport 
a  la  longueur  :  largeur,  89  centièmes;  hauteur,  60  ceo<' 
tièm€>i 
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Coquille  cofdîForme ,  déprimée ,  plus  loogne  que  large , 
très-élargie  et  écfaancrée  fortement  en  avant  ;  rëtrécie  et  an 
peu  échancrée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  60  centièmes 
de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  en 
avant  du  tiers  antérieur.  Dessus  peu  convexe,  relevé  et  comme 
gibbeux  en  avant,  presque  horizontal  en  dessus,pnis  arrondi 
etévidé  en  arrière  par  Taréa  anale  «  La  plus  grande  hauteur 
est  au  tiers  antérieur,  en  avant  du  sommet  ambolacraire  ;  la 
partie  la  plus  convexe  du  pourtour  est  arrondie  et  près  de 
la  base.  Dessous  un  peu  convexe,  surtoutà  la  région  médiane, 
en  toit  très-surbaissé  ,  sur  laquelle  sont  plusieurs  protubé- 
rances en  zigzag.  Sillon  ambulacraîre  impair  large,  très- 
creuse  en  partant  de  la  bouche  et  s*élevant  jusqu^au  sommet 
en  étant  bordé  d*un  très-fort  bourrelet,  saillant  au-dessus  de 
ia  sarface  environnante.  Bouche  ovale,  iransverse,  placée  en 
avant  du  quart  antérieur  de  la  longueur.   j4nuê  oval ,  com- 
primé, acuminé  à  ses  extrémités,  placé  loi,n  du  bord  inférieur, 
au  sommet  d'une  aréa  assez  distincte.  Amhulaores  visibles 
seulement  près  du  sommet.  Amhulaeres  pairs  formés  par  des 
zones  très-inrgales  :  une  ligne  double  plus  largeen  arrière, 
composée  de  pores  également  inégaux,  les  postérieurs  très- 
allongés  et  les  plus  grands ,  tous  deux  presque  transverses , 
pourvus  au-dessus,  d'une  ligne  transverse  de  granules.  La 
zone  antérieure  composée  de  pores  presque  égaux.  Tu- 
hercules  petits,  égaux,  épars  au  milieu  de  fins  granules.  Le 
fasdole  passe  au-dessous  de  l'anus  et  se  continue  à  une 
grande  distance  des  deux  c6tés. 

Rapports  et  différenoes,  La  forme  déprimée  et  les  forts 
bourrelets  qui  circonscrivent  le  sillon  ambulacraire  impair, 
suflisent  pour  bien  distinguer  cette  espèce  des  autres;  elle 
est  voisine,  mais  plus  déprimée  que  le  C.  trunoatue. 

Localité.  Elle  a  été  découverte  par  M.  Cotteaa  dans  le 
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12*  étage  sénoolen  ou  de  la  craie  blanche  de  Dieppe  (Seine- 
tnfétiemé) ,  où  elle  Iparatt  très-rare.  Nous  doas  empressons 
de  la  dédier  à  H.  Cotteaa  comme  un  témoignage  de  recôn-* 
nâissatice  pour  ses  importautes  communicatioDS. 
'  La  collection  géologique  du  Muséum  la  possède  de  Booen 
(Seine-Inférieure).  M.D'Archiac,  des  environs  de  Viersoo. 

Explication  des  figures,  PI.  830,  fig.  I,  coc{utlle  de  gran- 
deur  naturelle,  Vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même,  vue  eu  des- 
sous ;  fig.  3,  profil  longitudinal  ;  fig.  d,  profil  transversal ,  vtl 
du  doté  de  la  bouche  ;  fig.  5,  le  même,  vu  db  cAté  de  ranus; 
fig;  6,  une  partie  de  Tambulacré  pair  antérieur  grossi ,  ùion- 
trant  :  a,  la  petite  zone  antérieure  ;  i^ ,  la  grande  zone  pori- 
fèré  postérieure  ;  fig.  Y,  fasdole  grossie  a,  avec  les  tuber- 
cules qui  le  circonscrivent.  De  la  collection  de  M.  Cotteau. 

N""  2135«  Gardiaster  Itaucus  ,  d*0rb.9 1853. 

PI.  831. 

Bolaster  ïtalicus,  Agassiz,  18&0.  Cat.  syst.,  p.  1. 

/d.,  Âgassiz  et  Desor,  1847.  Catalogue  raisonné,  p.  13^* 
Modèles,  P  81,  S  62. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prdd.,  2,  p.  269.  Étage  Ï2«,  n*  269. 

Dimenêions.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  65  cen- 
tièmes. 

Cogfui//e  un  peu  triangulaire ,  conique ,  haute,  bien  plus 
longue  que  large,  très- élargie  et  profondement  échancrée 
en  avant,  très-rétrécie  et  tronquée  en  arrière ,  dont  la  hau- 
teur a  les  65  centimètres  de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand 
diamètre  transversal  est  ati  quart  antérieur.  Destut  trèâ- 
convexe,  un  peu  conique,  arrondi  à  la  base  en  avaat^de 
là  s'élevant  en  ligne  oblique  jusqu'au  sommet  et  en  métfe 
temps  le  point  de  plus  grande  hauteur  placé  au  tiers  t»t** 
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fieur^  et  de  ce  point  en  pente  oblique  jusqu'à  i'aréa  anale 
presque  verticale  et  écbancrée.  Le  pourlour  est  arrondi  et 
montre  sa  plus  grande  convexité  inférieure.  Deuotu  peu 
convexei  mais  également  parlout.  Sillon  antérieur,  large  et 
profond  en  avant ,  mais  s'effaçant  avant  d'avoir  atteint  le 
sommet*  Bouche  transverse  $  ovale ,  placée  en  avant  du  tiers 
antérieur  de  la  longueur.  Anuê  oval,  longitudinalement, 
placé  vers  la  moitié  de  la  hauteur,  à  Textrémité  supérieure 
d'une  aréa  assez  profondément  creusée*  Amhulaereê  peu 
visibles^  superficiels.  Ambulacraires  pair$  formés  de  zones 
étroites,  composées  de  pores  simples  par  paires  obliques. 

Rapports  et  différences.  La  forme  toute  particulière  de 
cette  espèce,  qui  fait  pour  ainsi  dire  le  passage  des  espèces 
élevées  aux  espèces  déprimées ,  suffît  pour  la  faire  recon- 
naître. 

LoealUi.  Dans  le  22«  étage  sénoaien  ou  de  la  craie  blan- 
che, représentée  par  la  scaglia,  dans  le  Yicentin,  et  près  de 
Padoue,  où  M.  de  Zigno  Ta  découverte. 

EMpHcation  des  fi^tures.  PI.  83i,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle ,  vue  en  dessus  \  fig»  2,  la  même  en  dessous  ; 
%•  S,  profil  loogitudinal  -,  fig.  4,  profil  transversal  vu  du  côté 
de  la  bouche  ;  fig,  $,  le  même,  vu  du  côté  de  Tanus*  De  notre 
coUectioB. 

N*  2136.  Cardustbr  Hagbnowi,  d'Orb.,  18^3. 

Pl.  832,  fig.  1-7. 

JntufloMUr  Hagenowi ,  Borchards  (communiqué  par  M.  de 

Hagenovir). 

Dimensions.  Longueur  totale^  35  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur ,  65  centièmes  ;  hauteur ,  80  cen- 
tièmes. 

Coquille  comprimée^  très-haute,  infiniment  plus  longue 
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qae  large,  élargie  et  profondément  échaocrée  en  avant,  acu- 
minée  et  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  SO  cen- 
tièmes de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand  diamètre  iraos- 
▼ersal  est  vers  le  tiers  antérieur.  Deêsuê  trés-élevé,  formant  un 
angle  à  c6tés  inégaux;  il  s'élève  verticalement  en  une  ligne 
un  peu  convexe  en  avant.  Jusqu'au  sommet,  puis  de  là 
descend  en  dôme  anguleux  en  ligne  droite  déclive,  jusqu'à 
Taire  anale»  coupée  verricalement.  La  plus  grande  hauteur 
est  au  sommet  du  sillon  antérieur.  La  partie  la  plus  convexe 
du  pourtour»  très>arronâie,  est  presque  au  tiers  inférieur  de 
la  hauteur.  Deuous  très-convexe ,  un  peu  anguleux,  en  toit 
sur  la  ligne  médiane.  Sillon  ambuiacraire  tiiipair  étroit,  très- 
profond,  commençant  à  la  base  et  se  continuant  jusqu'au 
sommet.  Bouche  petite,  placée  à  la  fin  du  siJloa,  vers  le  tiers 
de  la  longueur.  Anus  oval,  placé  au  sommet  d'une  aire 
anale  triangulaire  plane,  très-loin  du  bord  inférieur.  Ambu- 
lacres  et  tubercules  inconnus. 

Rapporté  et  différences.  Celte  espèce ,  modelée  en  cire, 
nous  a  été  donnée  par  M.  de  Hagenow  en  1851,  sous  le  noia 
d'Inêuflaster  Hagenowi^  Borchards,  sans  autre  indication  de 
publication.  Elle  est  voisine  d'une  partie  des  figures  données 
sous  le  nom  de  Cardiaster  par  M.  Forbes  ;  mais  elle  paraît 
s'en  distinguer  par  son  aire  anale  très-anguleuse  et  prolonr 
gée  en  arrière. 

Localité,  Étage  sénonien  ou  craie  blanche  d'Allemagne. 

Explication  des  figurée.  PI.  832,  fig.  1,  coquiUe,  vue  en 
dessus ;fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil  longitudinal;  fig^*  ^^ 
profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche;  fig.  5,  le  même,  du 
côté  de  l'anus.  De  notre  collection. 
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K*"  2137.  Gardustbr  ZiGNOAifUS,  d'Orb.,  1853. 

PI.  832,  fig.  8-13. 

Dimensions.  Longueur  totale,  26  millimètres.  Par  rapport 
è  la  longueur  :  largeur,  75  centièmes  ;  hauteur,  75  cen- 
tièmes. 

Coquille  oblongue,  très-bombée,  tronquée  et  sinueuse  en 
avaot,  très  rélrécie  et  obtuse  en  arrière ,  d'un  quart  plus 
longue  que  large,  dont  la  hauteur  est  des  75  centièmes,  ou 
d'un  quart  de  moins  seulement  que  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur  de  la  lon- 
gueur. Dessus  très^élévé,  tronqué  presque  verticalement  en 
avant,  ensuite  formant  presque  une  ligne  droite  anguleuse 
en  toit  en  dessus,  prolongé  jusqu^à  Taire  anale  coupée  obli- 
quement, mais  plane  sans  sillon  ;  la  plus  grande  hauteur  est 
placée  bien  en  arrière  du  sommet  ambulacraire  ;  pourtour 
arrondi,  offrant  son  grand  diamètre  presque  au  milieu  de  la 
hautenr.  Dessous  presque  aussi  convexe  que  le  dessus,  éga- 
lement UB  peu  anguleux  en  toit  sur  la  ligne  médiane,  mai3  un 
peu  moins  sensible  qu*en  dessus,  avec  une  très-légère  dépres- 
sion aux  côtés  de  la  bouche  ,  mais  avec  un  fort  sillon  en 
avant  de  celle-ci.  Sillon  ambulacraire  impair   très-large, 
fortement   creusé  de   la  bouche  jusqu'à  une  petite  dis- 
tance du  sommet,  où  il  s'arrête  brusquement  et  disparaît. 
Bouche  petite,  ronde,  presque  verticale,  dans  une  dépres- 
sion, et  placée  au  cinquième  antérieur  de  la  longueur.  Anus 
oval,  placé  presque  en  dessus,  tout  près  de  la  partie  supé- 
rienre,  son  aréa  est  plane,  oblique  en  dessus,  non  circonscrite. 
Ambulacres  peu  distinct^j^u^oins  sur  Téchantillon  que  nous 
avons  étudié).  Son  sommet  excentrique  est  au  cinquième  an- 
térieur. Tubcrcul-s  gros,  nombreux  et  rapproches  en  dessus 

et  en  dessous;  ils  forment  dessous,  sur  la  ligne  médiane, 
VI.  10 
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une  bande  étroite.  Nous  la  plaçons  dans  le  genre  Cardiatkr^ 
d'après  la  forme  ;  car  nous  n'avons  pu  voir  le  fasciole,  par 
suite  de  la  mauvaise  peoservatioa  de  TéchanUllon. 

Rappo^fs  et  4iffàr»nçef.  GeUe  ^spèce  se  distipgliQ  4P  ^^^^^ 
celles  qui  précéc|eQ(  pi^f  §a  fopqae  plus  allongée,  par  s^  fupe 
antérieure  tronquée,  par  sa  grande  épaisseur,  par  sQit  poor- 
|our  pre9(|ug  411  mijieii  4^  h  b^u(«9r,  el  p;ir  spn  4BQi  placé 
très-jiaut. 

Localité,  ^^  de  Zigno,  h  qt|i  la  sc|ei|ce  dcijt  de  si  boaDi 
tr^vau)L  géplQçiqiies,  l'a  recueillie  daqs  \^  ^î"  ét^e  mo- 
ni^n  o^  craie  bl§qc|i§  (le§  pevirqns  f}e  PMoiiei  4jw«  l«  Vi- 

centin. 

»  »■»  ♦ 

Explication  des  figures.  PK  822,  fig.  6,  Coquille  (le  gfjui- 
deur  patureil^  ;  fig.  7, 1^  même,  grossie^  vue  en  dessus;  fig. 
8,  la  même,  viie  en  d^s^pii^;  (ig.  9,  profil  iongitndioiili 
fig.  10,  profil  tran^vérs^il,  vu  du  côté  de  la  boucbe;  fig*  i^; 
le  nién^e,  v)i  du  côt^  de  Ymm^  Qe  potre  collection. 

N*  2138.  CARDiASTER  F1MBRIAT08,  d'Orb.,  1854. 

PI.  905,  fig.  3. 

Auanchytes  fimbriatus^  MoftQi),  1834.  3yQPpsi8  C|^(<i  P* 

78,  pU  3,  fig.  20. 

Id.^  American  jour».,  vol.  XVI[I»  pi  3,  fig.  9. 
Holaster  fimbriatus^  Aça§siz9  1847.  Gat.  rai|;pnqé|  p^  i4'* 
Jd.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  269  j  étage  %%%  p\«65f 
Dimensions.  Longueur  toiale»  31  millimètres*  Par  rapppi'^ 

à  la  longueur  ;  largeur,  85  centièmes. 

Cogui/ie  ovale,  cordiforme,  plus  longue  quq  large,  pour^ne 

d'un  fort  sillon  antérieur  qui|é9l^cre  )e  ppprlQMF)  ^^^^^^^ 
en  avant,  acuminée  en  arrière,  dessus  convexis.  4^iH^^^ 
divergents  étroits.  On  remarque  en  dessus,  p^rallèlepieni 
aux  zones  des  ambulacres,  quelques  lignes  ppnctuees? 
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rayoiiiiii!i|es.  C'e$t  tout  cç  que  nous  pouvoQi  dire  d(»  CQtte 
espèf^d,  qu«  uQus  ne  cousaidsouç  que  ()'aprà«  la  figure  in- 
çomplèl^  donnée  par  M.  Morton. 

R^ppQfU  et  différences,  La  forme,  la  largeur  du  çilloR,  nom 
portent  à  croire  que  cette  espèce  est  la  même  que  le  Car^ 
iiaêt0r  ^pamhjrtù;  les  rayons  ue  sont  probablement  que 
les  séparations  des  séries  de  plaques. 

iQçttliiè^  Dana  ratage  ^^uouieo  dp  ^ew  J^rs^y  (États** 

Unis). 

Explication  des  figures»  PI.  905,  fîg.  3,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  copiée  d'après  M.  Morton. 

N«  2139.  Gardiastbr  gingtos,  d'Orb.,  ISS4. 

PI.  905^  fig.  4. 

Jmançlirieê  otii«m<,  Uorton,  1934«  Syp.  crét*  gf.f  p.  78» 
pi.  3,  Bg.  20. 
Id.^  Meftoo.  Amerioan  journ.,  voK  Xyill,  pi.  37» 

H^lm(er  Qineti^j  Agassiz,  i840.Cat.  syst.»  p*  1. 

!«{.}  Agassix,  1847<.  Cat.  rais.,  p.  133. 

Un  d'Orb.,  i847.  Prod.,  2,  p.  269;  étage  22%  n''  115S. 

Ceitg  eapèce  pourrait  bien  être  la  même  quci  la  préçé^ 
dente  dans  nu  autre  ét$it  de  çonseryaiioa^  G*e&|  pourquoi 
BOUS  en  doanpos  la  figure  d'aprèa  M.  Morton*  EUe  se  trouire, 
avec  la  préeédente,  ((ans  Tétage  ^énoaien  de  New^Jerseyi 
aux  États-Uni»^ 

Ri^9^  giolagique  sur  le4  i^pèpeê  dç  CêtfK^ttU^. 

Nous  avons  étudié  comparativement  12  espèqea  dan^  Ine 
terrains  crétacés,  et  M.  Forbea  en  indique  quatre  d^  plus. 
Yqilji  donQ  un  genre  iuconqu  il  y  9  danx  an»,  qui  reufcirine 
aujourd'hui  16  espèces ,  toiites  apéeiales  aux  terrains  or^ 
iaoés.  Nous  trouvons: 

Dan^  rëtagenéocomien  :1e  Ç»  tlmtedis. 
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Dans  le  20*  étage  cénomanien  :  le  C,  fossarim^  Forbes. 
Dans  le  22*  étage  sénonien  :  les  C.  pilula^  Bourgêoùanut^ 

ananchytis ,  hicarinatus ,  liyeriensii ,  Cotteauanus^  Italicuêj 
Hagenowi ,  Zignoanus  ,  fimbriatus  ,  einctuê ,  exoenirieuM^ 
rostratusy  eipygmœut. 

Ainsi  le  maximum  de  développement  spécifique  serait  avec 
IVtage  sénonien,  qui  serait  en  même  temps  le  dernier  règne 
du  genre  ;  car,  jusqu'à  présent,  il  n'a  pas  passé  cet  étage. 

2*  Famille  des  Spatangidées,  d'Orbigny. 

Appareil  génital  et  appareil  ocellaire,  formant  au  sommet 
un  groupe  arrondi  ,  composés  au  centre  de  quatre  pièces 
génitales  en  contact  entre  elles,  dont  une  plus  grande,  à  droite 
en  avant,  porte  la  plaque  polypiforme  ;  toutes  sont  percées 
d'une  ouverture  génitale.  Plaques  ocellaires  placées  autour 
dans  rintervalle  des  pièces  génitales,  savoir  :  en  avant,  une 
plaque  triangulaire;  sur  les  côtés,  une  plaque  entre  les  pla- 
ques génitales  ;  et  enfin  en  arrière ,  deux  plaques  ocellaires 
accolées  ensemble  ;  en  tout ,  cinq  pourvues  de  pores  ocel- 
laires. Celte  réunion  de  l'appareil  détermine  le  rassemble- 
ment du  sommet  ambulacraire.  Point  de  plaque  complémen- 
taire non  perforée  entre  les  quatre  plaques  génitales.  Lesam* 
Jbulacres  sont  péialo'ides.  Bouche  bilabiée  ou  subanguleuse. 
Anuê  postérieur.  Des  cinq  ambulacres,  Taniérieur  est  toujours 
très-différent  des  autres  par  sa  forme  et  ses  pores.  Des  tu- 
bercules perforés ,  des  granules ,  souvent  des  fascioles.  Le 
test  généralement  mince. 

Rapporté  et  différences.  Cette  famille  se  distingue  nette- 
ment de  la  précédente  par  son  appareil  génital  et  ocellaire , 
formant  un  cercle  au  sommet,  et  des  suivantes,  par  le  man- 
que de  plaque  complémentaire  non  perforée  entre  les  quatre 
plaques  génitales  perforées  ;  par  les  ambulacres  plus  li- 
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mités,  plus  pétaloîdes,  dont  l*aD(ériour  est  toujours  différent 
des  autres,  et  par  la  bouche  toujours  placée  en  avant. 

Toutes  les  espèces  de  la  famille  sont  jusqu'à  présent  spé- 
ciales aux  terrains  crétacés  et  tertiaires. 

Dans  cette  famille,  M.  Agassiz  forme  un  grand  nombre  de 
genres ,  en  partant  de  caractères  de  diverses  valeurs.  Il  se 
sert  : 

\o  De  la  forme  de  la  bouche  ; 

V  De  la  forme  et  de  la  disposflion  des  ambulacres; 

3<>  Du  nombre  et  de  la  formo  des  fascioles  ; 

4*^  De  la  différence  de  grosseur  des  tubercules. 

îïous  nous  servirons  aussi  de  ces  caractères. 

À.  Bouche  pentagonale  non  bilabiée ,  am- 
bulacres non  pétaloîdes. 
H.  Des  pores    ordinaires   seulement  à 
Tambulacre  împarr. 

b.  Deux  sortes  de  pores  à  Tambulacre 
impair, 
i.  Des  pores  ordinaires  et  des  pores 

accessoires. 
2.  Des  pores  ordinaires  et  des  pores 
intermédiaires. 

B.  Bouche  bilabiée ,    ambulacres   péta- 
loîdes. 

a.  Ambulacres  réguliers  pétaloîdes» 

1.  Sans  fasciole. 

2.  Avec  fasciole. 
<  y.  Un  seul  fasciole. 

*  Fasciole  sous-anal. 

X.  Sans  plus  gros  tubercule  en 

dessus.  MLruUrZ 


Echinospatagus, 


He  ter  aster. 


Enailaster, 


Epiasier, 


.  « 
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XX.  Avec  de  plus  gros  tubercules 
en  de88UF|  Spatangus, 

^  ^  Fasciole   autour   des  ambu- 
lacres. 

X»  Fasciole  péripétale. 
o.  Fasciole  simple.  HetniuMiet. 

0  o.  Fiisciole  avec  une  branche 
sous-anale. 

!  Quatre  rangées  de  pores 
aux  ambulacres. 
m.  Sillon   antérieur  non 
très*excavé,  tubercules 
rares  épars  en  dessus.    Peria^er, 
m  m.  Sillon  antérieur  très- 
profond  ,      tubercules 
très-nombreux  et.  rap- 

proclésda  dessus:  Schizaster.  , 

!  1  Deux  rangées  de  pores 
aux  ambulacres.  Agassizia. 

X  X.    Fasci'ile   latéral    passant 
sur  l^anus ,  des  tubercules  ex- 
ceptionnels. Macropnèustes, 
y  y.    Plusieurs  fascioles  distincts. 

*  Un   fasciole  péripétale  et"  un 

fasciole   latéral.  .  Perioosmus. 

*  *  Un  fasciote  pérîpétaffcf  et  un 
fasciole  sous>anal. 

X.  Fasciole  péripétale  en  de- 
hors des  arabulacrds.  * 
0.  Point  de  gros  ttiberéules 

en  dedans  du  fasciole.        SrîÉsus, 
0  0.  De  gros  tubercules  eû 


Breynià, 


Amphidetua, 
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dedans  du  fasciole.  Plagidttomus.  ) 

X  t.  Fasciolé  pléripétale  cou- 
pant \êi  dhabdkcreâ.  Guaîteria. 
6.  àmbtitàcreà  in'égtftiërs ,  iiôn 
pétaloidës. 

1.  TMè  fasdidteâ  :  tlnt^ëripâ- 
tsttè,  tin  sdtts  att£lt,;et  an  mé- 
aian. 
2;  IJèut  faibiôtes:  fait   Sous- 
atiàl  et  un  médian. 
y.  Sads  gros  tfabëfôulëà 
exceptionnels|en  des- 
sui. 

^  y.  Avec  die  gtos  tiiber- 
cules  exceptionnels  en 
dessus.  LoveniaZ 

tienre  Ëghinospatagus  ,  Breynius,  1732. 

Eehinoêpkimfui  (pars)^  Breytiius,  1733,  Spaîahgui  (pars), 
KleiOf  1734)  Lamttrck,  T^àasiêr  (pars)^  Âgaftsis,  1840. 

Caraeièret^Âppareil  génital  elocellaire  comme  dans  les  au- 
tres genres  de  la  famille,c*est-à-dire  €omt)Osé  de  quatre  pla^ 
ques  géttitalea  perforées  en  contac^au  centré  du  sommét^dont 
la  plaque  antérieilre  drUle,  plusgraildë  que  les  liUtris ,  porte 
ea  arrière  une  protubérance  madrdporifbrfne.  Bov^thé  penta- 
gone f  traDStersal^  )  non  labiée  ^  placée  en  dessous  en  avant. 
AnA9  ovai)  supra -œargiilàl,  souvent  placé  au  sommet  d'une 
aire  anale,  peu  distincte.  Ambulp^èr^B  siibpétaloïdes,  plus  ott 
moins  larges,  in^auft;  Vnmhulaere  «m^etr^généraleibent  placé 
dans  uÉ  sillon  ^  et  eoait>osé  dô  pores  différenta  de  eebx  des 
autres  aiilbtlloores,  mois  par  paires  régulières  uniformes  ax 
ïoaeSi  et  sans  pore&  aecessoireS)  ili  iépeodams  de  eette  paire. 
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Les  amhulacreê  pain  superficiels,  ou  placés  dans  une  légère 
dépression,  sont  inégaux^  les  aniérieurs  les  plus  longs,  tous 
subpétaloîdes,ou  au  moins  de  deux  sortes  dans  leur  longueur; 
près  du  sommet,  ils  sont  formés  de  zones  larges,  inégales,  la 
plus  large  en  arrière ,  les  pores  dans  cette  partie  sont  aussi 
inégaux,  car  chaque  zone  montre  des  pores  allongés  plus 
longs  en  dehors  de  chaque  ambulacre  et  de  plus  petits  en 
dedans.  L*en$emble  de  cette  partie  plus  large  des  ambula- 
cres  s^achève  insensiblement ,  et  alors  de  petits  pores  sim- 
ples, par  paires  élonguées,  les  remplacent  et  se  continuent 
jusqu'à  la  bouche.  Point  de  faaciole.  Tubercules  rares,  espa- 
cés, crénelés  et  souvent  scrobiculés,  généralement  inégaux , 
quelques-uns  plus  gros  se  montrant  près  du  sommet  ou  en 
dessous  en  avant  de  la  bouche.  Coquille  mince ,  cordiforme 
ou  oblongue. 

Rapports  et  différences»  Manquant  de  fasciole,  comme  les 
deux  genres  suivants ,  calui-ci  s'en  distingue  nettement  par 
son  ambulacre  impair ,  uniforme,  c'est-à-dire  formé  seule- 
ment de  pores  ordinaires  uniformes ,  sans  avoir  de  pores  ac- 
cessoires ,  ni  de  pores  intermédiaires  différents  des  autres» 
Histoire.  La  première  espèce  du  genre  fignrée  par  les  au- 
teurs, Ta  été,  par  Breynius,  en  17^2  ,  sous  le  nom  d'Echi' 
nospaiagus  cordiformis  ;  espèce  placée  dans  le  genre  Spa^ 
iangus  de  Klein  en  i734,  et  par  Leske  et  Lamarck  en  1801. 
M.  Agassiz^  en  divisant  le  genre  iSpaia/i^u<  des  auteurs,  Ta 
classé  en  1836  dans  son  nouveau  genre  Holaster  ;  mais  en 
1840,  en  démembrant  son  genre  Holaster^  il  Ta  placée  dans 
son  genre  Toxaster.  Quand  nous  reconnaissons  que  M.  Agas- 
sîz,  avec  justice,  est  revenu  à  tous  les  noms  de  genres  établis 
avant  lui  et  ti^op  négligés  par  Lamarck,  nous  sommes  étonnés, 
comme  nousl'avons  diéjà  dit  dans  rbtstorique  des  Échinoides, 
de  voir  qu*il  ait  oublié  [entièrement  le  f^enre  Echtnospaia$u$ 
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de  Breyaios.  Pour  nous ,  un  nom  géoérique ,  primitif,  bien 
établi,  quand  bien  même  on  le  diviserait  cent  fois,  ne  doit  ja- 
mais disparaître  de  la  science.  Il  doit  toujours  au  contraire^ 
se  retrouver  dans  les  coupes  nouvelles.  C'est  ce  principe 
d*antériorité  et  de  justice  qui  nous  fait  revenir  aujourd'hui 
an  nom  d'Echinospatagus  de  Breynius,  avec  d* autant  plus  de 
raison,  que  la  première  espèce  connue  du  genre  y  était  éta- 
blie par  son  créateur.  A  Tavenir ,  le  nom  d'Echinoêpataguê 
devra  donc  remplacer  celui  de  TowaHery  imposé,  plus  d'un 
siècle  après,  par  H.  Agassiz. 

Espèces  du  genre  Tosasterde  M.  Agassiz.  EchinospaiaguM 
deBreynius,  qui,  d'après  nos  nouvelles  recherches,  doivent 
appartenir  à  d'autres  genres. 

TùsaUer  ohlongus,  Agassiz.  Cette  espèce  est  le  type  de  no- 
tre nouveau  genre  Heteraiteu  Voyez  Heteratter  oblongus^ 
n*  2151. 

Towaiter  semùtriatusj  Desor.  Nous  avons  reconnu,  par  la 
disposition  des  plaques  génitales  et  ocellaires ,  que  cette  es- 
pèce doit  appartenir  au  genre  Holaêur.  Yoy.  U.  Semistrith 
/»#,  d'Orb.,  n-2125. 

Toœaster  Couloni,  Agassiz.  C'est  une  espèce  du  genre  He- 
t$ra$ter,  Voy.  H.  Couloni,  d'Orb.,  n»2!52. 

Toxaster  Fiieœnsiê,  Sismonda  et  Agassiz.  Nous  croyons  que 
cette  espèce  doit  être  réunie  à  VEchinospatagui  cordiformû 
Breynius.  Voyez  n^2141. 

N«  2140.  Eghinospatagcs  granosus,  d'Orb.,  1853. 

PI.  839. 

Dimensêonê.  Longueur  totale,  23  millimètres.  Par  rappori 
à  la  longueur  :  largeur ,  88  centièmes  ;  épaisseur ,  64  cen* 
tièmes. 

Coquille  ovale,  obl^gue,  déprimée,  bien  plus  longue  que 
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large  »  très-éiftrgie  et  un  peu  sinueuse  en  avant ,  rétrédé  et 
obtusëment  tronquëe  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  6& 
centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  au  tiers  antérieur.  Dê$iuè  p^u  ëônvêxe,-  offrant 
utié  tourbe  régulière  en  tf tatit  jusqu'au  soltanet ,  ptiis  pres- 
que hdrizdutal  bu  à  peltte  àrqbé  en  arrière  jttsqu'à  Ts^ëft 
auËle,  qui  est  oblique  et  tronquée  èbliquëttieiit.  La  phtf 
grainde hauteur  eht  au  Sommet,  vers  lé  nillieb  de  là  loilgtieiir; 
Le  pourte^ur  est  très-arrendi,  et  au  quart  lùfëMèitr.  Deèèoui 
uniformément  convexe,  cependailt  un  ^eil  pldS  sUi^  Isi  tëgiM 
médiane  posiërieiiré,  où  seYenâarquèfit  Mt  proliibértiticâ  peu 
sensibles,  et  sur  les  régions  latérales  antérieures.  SUlori  «m- 

bulacraire  impair^  large  ,  peu  profl^d  ,  et  visiblé  jdsqtl'Sltt 

,  somiUet.  Bàubhè  un  peu  perifagoiie,  placée  au  tiers  aJftéHeur. 
jinuè  ôval ,  loiigitndinalement ,  aôuminé  à  ses  extféfMtés  j 
placé  plus  près  du  dessus  que  du  dessous,  sans  aire  pfi>n6n« 
céé:  Ambulacrèif  ti-èé-éiroils,- pétt  ûéHû^Ux.  JntbklncTè  hn- 

pùif'  étroit,  fôrifië  de  tônèè  inégales^  rèprésentatit entre  éflfé» 
nh  bbètron  brisé,  (a  plù^  lalrge  eitèrUè ,  lès  deux  eompoâéejl 
de  pores  en  larmes ,  dont  la  pointe  est  eU  dedans.  Àéihutâ' 
créé  pairs;  presque  drblts ,  étrbits  ;  fàtinê  de  zôiieS  inégales, 
la  plus  large  en  arrière.  Chaque  zone  a  deiil  branche^  iné- 
gales ,  iihe  branche  postérieure  de  là  26ne  antérieure  é$t  [Mus 
éirbite,  tandis  que  e'est  là  branché  antérieure  à  la  itfiïe  ploS- 
térieure.  Les  pores  sont  arqués  et  allongés ,  Sëpîihés  Toa  de 
l'autre  par  un  tubercule  oblong  qui  forme  une  espèce  de 
crête  qui  sépare  les  deux  branches  entre  elles  ;  on  remarque 
de  plus  des  tubercules  en  lignes  entre  les  pores.  Vambula* 
ère  pair  poStérienr  û  \H  mêmèS  détails.  Les  iuberàtdes 
sont  petits  et  espacés  partout  j  excepté  en  avant  ^  oit  iM  ^ni 
infiniment  plus  gros,  et  montrent  une  ligne  en  dedsma  d^ 
rdttibiilacre  IHipatr. 
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Rapporté  et  diférèneêê.  Cette  espèce»  facile  à  confondre 

par  la  forme  et  les  ambulacres  avec  les  jeunes  de  VE,  eor^ 

iformiB  ,  B^en  distiogoe  bien  nettement ,  par  ses  bien  plus 

gros  tubercules  sur  toute  la  région  antérieure  ,  et  par  ceux 

qui  sont  en  dëdsins  dO  rambtilâcfi*e  impair. 

loealiié.  M.  Gampiche  l'a  rencontré  i  Saidte-Groin  ,  can- 
ton de  Taiid,  à  la  ^arlie  M  plus  infërieare  du  I7«  éihge  néo- 
comieo ,  reposant  sur  les  terrains  jurassiques. 

È:tpiiëaiiéH  êeé  figùtés^s  PI.  889,  fig.  i,  grandeuf  naturelle; 
fig.  2 ,  coquille  grossie ,  vue  en  dessus  ;  fig.  S ,  dessous  ; 
iig.  4  ,  pt&6\  loiigHudinsil  ;  fig.  5 ,  profil  traHSTé^rsal  du  €ôté 
de  la  bouche  ;  fig.  6 ,  le  même ,  du  côté  dé  Tàiius.  ;  fig  1^ , 
aidbttteorëa  grud^k^  a,  ftfiibiilbOfte  iMpair;  h^  atnbulabre  pair 
antérieur;  c^  ambulacre  pair  postérieur  ;  «?,  appâfrèil  gétfi- 
tal  i  fig;  8,  zdâe  postérlëiife  de  rafhbtilaefè  pûW  sltiiérieur 
p!us  grossi  ;  fig.  9  ,  les  gros  tubercules  antéHéurs  grossie. 
Dèiibtfdcbliedtîon. 

« 

fi"  2Uî.  fccHiNbsPATÀGUs  coRDiroàMis,  fercynius,  lt^32. 

PL  8^0. 

Echinoêpatagus  cordiformis^  Bre^nids,  4732,  Ech.,  p.  61, 
p).  »,  fi^îf.  3,  4. 

Echïnui  comflàfialusf  Gmelih,  f7H9,  Sjsl.  nat.*^  p.  3498 
(Exclus  syn.), 

Spaiangui  tetuius^  barri. ^  1816,  An.  san^  vert.  3,  p.  33, 
h^  16. 

Echinus  qURt-timiut^  Sèhtôih.,  I8*10<  Pëlrif. 

Evhin^is  qffutèrtidtusj  Sch!utkf.«,  ië^t.  Tàsob. 

SpfilangUi  fBluiuà,^  D;  siffftgèhamfys  ,  4824.  Efiejel.  1,  p. 
689,  »♦  18; 

!li,  Defrîifice,'  1827.  Diei.  des  so.  ^a^,  t.  ÔO,  p.  94. 

SptiangHs  Hëi^timi,  Defr.i*ice.  Id.,  t.  50,  p.  87. 
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Spatangns  rctusuM,  Goldfuss,  1829.  PeCref. ,  p.  140,  n'»  6, 
pi.  A6,  fig.  2. 

Spaîangvê  complanatuê,  de  BlaÎDville,  IS34.  Man.d'actio., 
p.  485. 

Holaster  eotnplanatui,  AgBsiiz ,  1S36.  Trodrome.  Mém. 
de  la  Soc.  de  Neuch.,  p.  133. 

Id.y  Âgassiz,  1836.  Notice  sur  les  fossiles  crétacés,  p.  128, 
pi.  14,  fig.  1. 

Spatanguê  reiusùs^  Des  Moulios,  1837.  Étude  sur  les Éch.', 

p.  408,  n»  54. 

Holaster  cemplanatus^  Agassiz,  1839.  Écbio.  suiss.,  p.  14, 

pl.i,  fiff.  10-12. 

Spatangus  retu9u$^  Edwards,  1840.  Éd.  de  Lamarck,  t.  3, 
p.  16,  ii«  16. 

TojBaster  Nieœnsi;  E.  Sismonda  ;  1843.  Ech.  Nizza,  p.  19, 
pl.  1,  fig.  6-8. 

Tosastêr  complanaius^E.  Sismonda,  18^3. Ëc.  Nizza,p.  i8. 

Toû^asies  iVftc<sf«i< ,  Âgassiz  et  Desor,  1847.  Gat.  rais. , 

p.  13. 

To:paster  complanatus  ,  Agass.  et  Desor ,  1847.  Gat.  rais., 
p.  131,  pl.  16,  fig.  4,  modèles  87. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88.  Éiage  17%  n*  470. 

Id.y  Albin  Gras,  1848.  Ours.  foss.  de  llsère,  p.  58,  n"  2. 
Foss.  de  risère,  p.  27,  n°  51. 

To9aster  ovheiformis ,  Albin  Gras ,  1848.  Ours.  fess.  de 
risère,  p.  57,  pl.  3,  fig.  19-20. 

Tosaster  laiuSy  Colteau,  1853.  Manuscrit.  (Ëcb.  déformé.) 

Dimensionê.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur:  largeur,  100  centièmes;  hauteur,  60  cen- 
tièmes. Les  jeunes  sont  plus  allongés  et  plus  déprimés. 

Coquille  déprimée,  gibbeuse,  aussi  longue  que  large,  pres- 
<iu(^  polygone  au  pourtour,  fortement  sinueuse  en  avaiït,  re- 
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trécie  et  largement  tronquée  en  arrière ,  dont  la  hauteur 
égale  les  60  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  dia- 
mètre transversal  est  un  peu  en  avant  de  la  moitié.  Dessus 
assez  convexe,  en  pente  prolongée,  on  peu  convexe  en  avant, 
en  pente  très-courte  en  arrière  ;  jusqu'à  Taréa  anale  trou* 
quée  perpendiculairement.  Sommet  un  peu  concave,  placé 
très  en  arrière  ;  la  partie  la  plus  haute  se  trouve  encore  plus 
en  arrière  que  le  sommet.  Le  pourtour  est  très-arrondî. 
Dessous  peu  convexe,  mais  plus  sur  la  régiou  médiane  pos- 
térieure ,  un  peu  en  toit,  où  se  voient  en  arrière  cinq  ou 
six  protubérances  peu  saillantes.  Sillon  ambulaeraire  impair 
large,  très-profonfl  et  creusé  de  la  bouche  jusqu'au  sommet. 
Bouche  pentagonale,  placée  vers  le  tiers  antérieur  de  la  lon- 
gueur. Anus  oval  longiludinalement ,  placé  assez  près  du 
dessus,  au  sommet  d'une  aréa  peu  marquée,  à  la  base  de 
laquelle  se  voient  cependant  quelques  prottbérances  laté- 
rales. Afkbulacres  très-visibles  partout  en  dessus.  Amhula' 
cre  impair  large,  formé  de  zones  larges,  dont  les  deux  bran- 
ches sont  inégales  ;  une  plus  large  externe  ,  toutes  deux 
formées  de  pores  allongés ,  rapprochés,  séparés  par  un  tu- 
bercule. Entre  chaque  pore  se  voit  une  rangée  de  granu- 
les. Les  ambulacres  pairs  sont  larges,  très-flexueux ,  légère- 
ment creusés,  la  paire  postérieure  bien  plus  courte  que 
l'autre.  Les  zones  sont  un  peu  inégales  :  la  plus  large  en 
arrière.  Chaque  zone  a  des  branches   formées  de  pores 
allongés,  obliques,  inégaux  en  longueur,  les  plus  longs  en 
dehors  de  chaque  zone,  les  plus  petits  en  dedans.  Une  ligne 
de  granules  transverse  occupe  Tintervalle  des  pores.  Les 
tubercules    sont  larges ,    entourés  d'un    scrobicule ,    très- 
inégaux;  les  plus  gros  sont  près  du  sommet  et  à  la  région 
infra-antérieure.  On  voit  des  tubercules  sur  toute  la  lon- 
gueur, entre  les  7ones  des  ambulacres  pairs.   Les  granu- 
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hs  6QRt  m\\9^ls  e\  peu  rapprochés  les  iid»  (ifs  autres, 
04Mf«ii<tqnf .  (.e^  jeqpeu  spDt  ^Rfinmepl;  ply«  o4))QDgs^  non 
gibbeuKI  H  »v§D  dQ^  «mbu^qr^  mom  t^e%^e^Xf  lifurs  tu- 
bercul^i  #001  ;msiii  plus  égauiL  et  moios  scpobioiilës,  On 
serait  tenté  d'eg  foire  Due  espèce  distincte  ù  VoQ  n'avait  pas 
lOMft  i0#  pa§sag^a.  L'^sure  chez  |§s  fti)okfl#  ffut  diip^n^Ure 
fap)lement  les  grfWDJes  de«  amb^lacres.  i 

Ruppori^  9*  4ifférençfi§,  4  .réta(  adiille^  la  foripe  gibbeuse» 
les  fimbulacres  ftexueun  ^t  leur»  détails  distiqgnepi  bi«D  eette 
espace  de  VE,  grano^u*  ;  mail ,  jeune,  elle  9  avec  elle  les 
plus  grands  rapports  de  forme  et  d'ambnlaoret;  elle  ne  s'en 
distingua  que  par  le  manque,  ii  la  partie  antérieure,  do  pins 
gros  tubercules. 

Hiti4fife.Bm  fignréeoj)  i7339S0ttft|9  nom  d'£e&iiia«/)4èifii« 
MrdifnTm*s  par  Qr^yntua,  cette  espace,  oenfeàdoe  avee  plu- 
sieurs autres,  a  été  i^ité^  par  Gmelin  e^  i7a9,soiis  le  nom  d'£- 
ehinm  çomplmaàns.Uàmhrç}^,en  i&16,ra  nofliinée  Sfii^angns 

rftM4m,  Tous  les  auteiifa  qui  ont  suivi  aveuglement  Lamarck 
ont  conservé  ce  dernier  nom.  M.  Agassiz,  en  1836,  revint  au 
nom  imposé  par  Grpelin ,  en  la  plaçant  dans  son  genre  Aa 
i#iler,  qu'il  démembra  plus  tard  pour  en  retirer  ses  Tim^^ 
<«r;  mais,  tout  en  citant  lui?mômei  dans  ses  Échinides  suis- 
ses, le  premier  nom  (ï ^ehiuQMpQfagui  eordiformiê^  il  ne  le 
f^nserve  paf  à  l'efipèce.  (1  y  joipt  encore  commo  synonyme 
le  ^paiangHs  f^pgiUqM^Ji  de  Phillips,  qui  est  bi^ti  différent. 
Dan^  ^on  catalogue  en  im^  il  regarde  le  T.  tfiçcw^m  d^ 
M.  Sismonda  comipe  espèce  distinçtei  ^prèa  avoir  disputé 
tous  les  syuonymtss  et  les  caractères  de  Teq^oe,  noua  revc* 
nous,  en  jusûce,  au  premier  nom  spécifique  que  Breynius  a 
donné  en  i732,  et  nous  croyons  devoir  réunir  à  Tesp^ee  lf|S  7. 
fiiccMftm  de  M.  Sismonda,  le  T,  ouneifarmis^e  M.Gras,  et 
le  T.  laiui  de  ai*  Cotieau.  Ce  dernier  nous  parait  6tre  un 
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adulte  de  grande  taille ,  déformé  dans  la  fossilisation  par  la 
pression  verticale. 

Localité.  Cette  espèce,  très-commane,  est  caractéristique, 
s'il  en  fut  jamais,  du  17^  étage  néocomioDy  daps  la  partie  in- 
férienre  ou  néocomien  proprement  dit.  Nous  Tavons  recueilli 
on  obtenu  de  tous  les  points  où  se  trouvent  ces  strates  géolo- 
giques :  dans  le  bassin  anglo*parisien,àGhaource,àThiefirain, 
à  Yandœuvre  (Aube)  ;  à  Auxerre,  à  Saint-Georges,  à  Ville- 
Fargeau,  à  Saint-Sauveur,  aux  Saints*0n-Pui$aye  (Yoane) ,  à 
Saim-Disier,  àBettancourt-ia-Fftrrée,  à  Vassy  (Hau)e-Marne); 
à  Sancerre  (Cher)  ;  à  Dampierre  (Nièvre)  ;  par  MU.  Cotteau , 
Ricordeau  et  par  nous.  En  Angleterre,  à  Brunswick. 

Dans  le  bassin  méditerranéen;  à  Morteau,  au  flussey 
(Donbs)  ;  à  Noseroy  (Jujra)  ;  à  Saint-Martin-du-Fontanil,  près 
de  Gi^^noble  (Isère)  \  aux  Ànglis,  à  Gaussols(Var)  ;  k  Védéen- 
nés,  à  Barème,  aux  environs  de  Gastellane  (Basses-Alpes)  ; 
i  Bernas,  au  Tbeil  (Ardèche)  ;  à  la  Gluze,  à  Narbonne  (Aude); 
àMartigues,^à  Orgon(Bouches-du-Rh6ne)  ;  à  Cbarise,  près  de 
Nantua  (Ain)  ;  en  Suisse,  à  Hauterive,  à  Greîssîer,  à  Neucba- 
tel  ;  à  Sainte-Groix,  canton  de  Vaud  ;  dans  les  Alpes,  à  Daer- 
linger,  dans  TAvare-Alp,  au  Lohner,  à  Strunneck,  près  de 
Schrattenberg  ;  au  Salère  ;  dans  la  chaîne  du  Sentis,  près  de 
Ghambéry  ;  au^Hills  (Hanovre). 

Explication  des  figures,  PI.  840,  fig.  1,  jeune  individu  de 
grandeur  naturelle  -,  fig.  2,  adulte  également  de  grandeur 
naturelle,  vu  en  dessus;  fig.  8,  dessous;  fig.  4,  profil  longi- 
tudinal; fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la  bouche  ; 
fig.  6,  le  même,  du  c6té  opposé  ;  fig.  7,  ensemble  du  sommet 
et  des  ambulacres  grossis  ;  a,  ambulacre  impair  ;  h^  ambula- 
cre  pair  ;  c,  appareil  génital  ;  fig.  8,  un  tubercule  grossi.  De 
notre  collection* 
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N*  2142.  ËGHIROSPATAGUSGIBBUgfd'Orb.,  1853. 

PL  841. 

ToxasUr  gibhuê^  Agassiz  etOespr,  1847.  GauK  rais., 
p.  132. 

Id.^  Albin  Gras,  1848.  Ours.  foss.  de  Tlsère.  p.  58,  n»  3. 

/i.,  d'Orb.  1847.  ProJ.,  2,  p.  87  ;  étage  17%  n»  468. 

Id.,  Albin  Gras,  1852,  Foss.  de  l'Isère,  p.  !^6,  n*  50? 

DifMn$%on$.  Longueur  totale,  38  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  100  centièmes;  hauteur,  72  cen- 
tièmes. 

Coquille  très-haute,  gibbeuse,  aussi  large  qne  longue,  uo 
peu  polygone,  largement  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  tron- 
quée en  arrière,  dont  la  hauteur  égale  les  72  centièmes  de 
la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est^au  tiers 
antérieur.  On  remarque  des  indices  de  protubérances  laté- 
rales. Deauê  très -convexe,  s*élevant  de  suite  en  décrivant 
une  courbe,  jusqu'au  sommet,  et  de  là  s'abaissant  avec  la 
même  courbe  jusqu  a  rejoindre  Taréa  anale,  tronquée  obli- 
quement. Sommet  placé  en  avant  du  centre.  Le  pourtour  est 
arronJi,  mais  près  de  la  base.  Desêouê  presque  plan,  et  même 
évidé  au  milieu,  transversalement.  Sillon  ambulacraire  im^ 
pair  large»  assez  profond  en  avant  t  mais  s'effaçant  en  ap- 
prochant du  sommet.  Bouche  pentagonale,  placée  en  avant 
du  tiers  antérieur.  Jnui  oval,  oblong,  placé  vers  la  moitié 
de  la  hauteur,  dans  une  aréa  lancéolée,  circonscrite  de  lé- 
gères protubérances  alternes.  Tous  les  ambulacres  placés 
dans  une  légère  dépression  uniforme,  et  visibles  partout. 
Ambulacre  infipair  large^  formé  de  zones  étroites,  dont  les 
deux  branches  sont  égales,  formées  de  pores  allongés,  droits, 
trans verses,  très- espacés.  On  voit  un  granule  sur  la  ligne 
médiane  dans  Tintervalle  des  pores.  Les  amlmlacree  pain 
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sont  larges,  les  antérieurs  sont  arqués,  formés  de  zones  iné- 
gales» la  plus  large  en  arrière,  celle-ci  composée  de  deux 
branches  inégales  :  Tune  plus  large  en  arrière»  formée  de 
pores  allongés.  La  zone  antérieure  a  des  pores  presque  égaux. 
Il  n'y  a  aucun  tubercule  entre  les  zones  des  ambulacrcs. 
Les  tubercules  sont  inégaux,  très-gros  dans  toutes  les  régions 
qui  avoisinent  le  sommet,- de  là  ils  diminuent  graduellement 
jusqu*au  pourtour.Les  scrobicules  de  ces  tubercules  sont  peu 
\isibles.  On  voit  encore  en  dessous,  mais  en  avant  seulement, 
de  plus  gros  tubercules.  Les  granules  sont  si  peiiis  qu'iU 

sont  à  peine  visibles  à  la  loupe. 
Rapporté  et  différences.  Cette  espèce,  voisine  de  YE.  cor' 

diformii,  s'en  distingue  bien  nettement  par  son  ensemble 

plus  haut,  convexe  uniformément;  par  son  sommet  en  avant  ; 

par  l'aréa  anale,[oblique,  et  avec  des  protubérances;  par  son 

■ 

sillon  non  creusé  au  sommet  ;  par  les  pores  de  Tambulacre 
impair  plus  espacés,  plus  égaux  ;  par  les  deux  zones  de  Tam- 
bulacre  pair  postérieur  égales  en  largeur  ;  par  ses  tuber- 
cules non  scrobiculésj;  et  enfin  par  le  manque  de  tubercules 
entre  les  zones  des  ambulacres. 

localité.  Dans  la  partie  inférieure  du  i7«  étage  néoco- 
mien,  mais  spécial  jusqu'ici  au  bassin  méditerranéen;  à  la 
montagne  de  Néron,  près  de  Grenoble  (Isère)  ;  M.  Gras,  aux 
environs  de  Castellane  (Basses-Alpes)  ;  à  Etçcragnolles ,  à 
Gaussols  iVar);  àMartigues  (Bouches-du-Rhône);auSîentis, 
canton  d* A ppenzell  (Suisse),  M.  Kœchlin. 

Explication  des  figures.   PI.   841,  fig.   1,  coquille  vue  en 

dessous;  fig.  2,  dessus;  fig.  3,  profil  longitudinal;  fig.  4, 

profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche;  fig,  5,  laméme^  du 

côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  détails  grossis  de  Tembulacre  impair  ; 

fig.  7,  détails  grossis    de  Tambulacre  pair  antérieur.  De 

notre  collection. 

VI.  •  Il 
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N*  2143.  Eghinospatagus  nbogouibnsis,  d*Orb.|  1853. 

PI.  842. 

Toaatter  Neocomiemi»^  Golteau,  1853.  Manuscrit. 

Dimenêions.  Longueur  totale,  41  milUipèlres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeuri  90  centiènies  ;  hauteur,  69  cen- 
tièmes. 

Coquille  presque  aussi  large  que  longue,  gibbeuse,  un  peu 
polygonale^  élargie  et  largement  sinueuse  en  avant,  rétrécie 
et  un  peu  sinueuse  en  arrière^  dont  la  hauteur  a  les  69  cen- 
tièmes de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur.  Dessus  arrondi  en  avant,  et  de  là  s'é- 
levant  en  pente  douce  jusqu'au  sommet  placé  un  peu  plus  en 
arrière  qu'en  avant.  La  plus  grande  hauteur  est  en  arrière  du 
sommet,  de  là  une  pente  déclive  droite  mène  jusqu'à  Taréa 
anale  en  pente  rapide.  Le  pourtour  est  arrondi  et  presque 
inférieur.  Dessous  presque  plan  ou  à  peine  convexe.  Sillon 
antérieur  large,  profond  et  également  creusé  jusqu'au  som- 
met. Bouche  ovale,  transverse,  placée  en  avant  du  tiers  an- 
térieur.  Anus  oval,  acuminé  en  arrière,  placé  vers  la  moitié 
de  la  hauteur  à  la  partie  supérieure  d'une  aréa  légèrement 
excavée.  Amhulacre  impair  large,  formé  de  zones  étroites, 
dont  les  deux  branches  sont  inégales  ;  une  plus  large  en  de- 
hors, toutes  deux  composées  de  pores  en  larmes  obliques 
comme  des  chevrons  brisés.  Amhulacres  pairs  superficiels, 
non  creusés,  flexueux,  larges,  formés  de  zones  inégales^  la 
plus  large  postérieure  ;  les  deux  zones  forment  des  branches 
inc{;ales,  la  plus  petite  en  dedans,  toutes  composées  de  pores 
peiiis ,  en  fente,  très  raprochës  et  transverses.  Il  y  a  des  tu- 
bercules au  milieu  de  chaque  ambulacre  pair.  Les  tuher^ 
oiéles  sont  presque  égaux  en  dessus,  tous  saiHants,  sans  scro- 
biciiles  marques  ;  on  voit  seulement  de  plus  gros  tubercules 
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scrobiculés  sur  toutes  les  régions  inférieures.  Les  granules 
sont  d'une  finesse  extrême. 

Rapports  et  différencéi.  Voisine,  par  sa  forme  élevée,  de 
VE.gibbuê^  cette  espèce  s'en  distingue  nettement  par  |son 
sinus  postérieur,  par  sa  hauteur  moins  grande,  par  son  des- 
sus non  également  convexe,  par  son  sommet  en  arrière,  par 
son  sillon  creusé  partout^  par  ses  ambulacres  pairs  superfi- 
ciels» par  ses  tubercules  entre  les  zones  des  ambulacres 
pairs,  et  enfin  par  ses  tubercules  non  inégaux  en  dessus. 

Localité.  M.  Gotteao  a  découvert  celte  belle  espèce  dans 
l'étage  néocomien  inférieur  des  environs  d'Âuxerre  (Yonne). 
M.  d'Arcbiac  Ta  aassi  rencontré  à  Sancerre  (Cher). 

Explication  des  figures.  PI.  842,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle ,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longiiudinal  ;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la  bou- 
che ;  fig.  5,  le  même,  vu  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  ambula- 
cres et  appareil  génital  grossis.  De  la  collection  de  M.  Got- 
teau. 

N«  2144.  ECHmosPATAGUS  RoULiKi,  d'Orb.,  1853. 

.  PI.  843,  fig.  i-8. 

Tosasier    Aoi^tVit, Agassiz,  1847.   Catalogue  raisonné, 

p.  131. 

Dimensions,  Longueur  totale,  28  millimètres.  Par  rap- 
porta la  longueur  :  largeur,  86  centièmes  ;  hauteur,  63  cen- 
tièmes. 

Coquille  ohhûQixe 9  déprimée,  plus  longue  que  large,  élar- 
gie et  très-sinueuse  en  avant ,  rélrécié  et  obtusement  tron- 
quée en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  63  centièmes  de  la 
largeur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
antérieur.  Dessus  arrondi  ai|X  extrémités,  en  pente  douce  du 
sommet  au  bord.  Le  sommet  placé  au  tiers  postérieur  est  en 
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même  temps  la  partie  la  plus  haute.  Le  pourtour  est  telle- 
ment arrondi  que  sa  plus  grande  convexité  est  presque  au 
milieu.  Desiouê  également  convexe  partout.  Sillon  large, 
peu  creusé,  surtout  près  du  sommet.  Bouche  pentagonale, 
petite,  placée  au  quart  antérieur.  Anus  oval,  placé  plus 
haut  que  la  moitié  de  l'épaisseur,  dans  une  aréa  à  peine  pro- 
noncée. Amhuhcre  impair  large,  dont  les  deux  zones  sont 
étroites,  formées  de  pores  allongés,  disposés  obliquement, 
inégaux,  les  plus  grands  en  dehors.  Ambulacres  pairs  super- 
ficiels, peu  flexueux,  larges,  dont  les  deux  zones  sont  très- 
inégales  ;  la  plus  large  en  arrière,  formée  de  pores  allongés, 
placés  en  chevrons  brisés  et  très-inégaux,  les  plus  grands  en 
dedans  de  chacune  des  deux  zones. 

Rapporté  et  différences.  Avec  la  même  forme  que  YH, 
oblongus^  cette  espèce  s'en  dislingue  bien  nettement  par  son 
ambulacre  impair  pourvu  de  pores  homogènes,  ainsi  que  par 
les  zones  moins  inégales  aux  ambulacres  pairs.  C'est  une 
bonne  espèce. 

Localité,  M.  Agassiz,  qui  le  cite  pour  la  première  fois, 
rindique  comme  des  terrains  crétacés  de  TAmérique  méri- 
dionale. Sans  autres  renseignements,  sa  forme  îious  la  fait 
classer  provisoirement,  en  attendant  d'autres  notions  plus 
précises,dans l'étage  néocomien,qui  se  trouve  bien  développé 
à  TAmérique  méridionale,  principalement  à  la  Nouvelle- 
Grenade. 

Explication  des  figures.  PI.  843,  (ig.  j,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  lamême 
vue  en  dessus;  fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  6,  profil  trans- 
versal, du  côté  de  la  bouche  ;  fig.  6,  le  même,  du  côté  de 
Fanus;  fig.  7,  pores  de  Tambulacre  impair,  grossi;  fig.  8^ 
une  partie  de  Tambulacre  pair,  grossi.  De  la  collection  zoo- 
logique du  Muséum.  Communiqué  par  M.  Yalenciennes. 
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N"  2145.  ECHiNOSPATAGUS  Yerrani,  d'Orb.,  1853. 

PI.  843,  fig.  9,  10 

Toœaster  Verrani,  E.  Sismonda,  1843.  Mém.  Echin.Nizza, 
p.  16,  pi.  1,  fig,  4,  5. 
Id.^  Agazzî  et  Desor,  1847.  Catalogue  raisonné,  p.  132. 

7J.,  d'Orb.,  1847.  Prodrome  de  Paléont.  strat.,  2,  p.  87; 
étage  17«,  n°  469. 

Dimensions.  Longueur  totale,  53  millimètres.  Par  rap* 
port  à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  54  cen- 
tièmes. 

Nous  ne  possédons  pas  cette  espèce,  aussi  devons-nous 
nous  en  rapporter  au  dessin  qu'en  a  donné  M.  £.  Sismonda. 
Elle  a  la  forme  et  surtout  le  profil  longitudinal  de  VH.  oblon- 
gu$.  M.  Agassiz  dit  qu'elle  en  diffère  par  ses  zones  porifères 
homogènes.  Ce  caractère  résulte-t<il  de  Tinspection  du  dessin 
de  M.  Sismonda,  ou  provient  il  de  Tinspection  directe?  En 
attendant,  nous  croyons  devoir  nous  borner  à  reproduire  le 
dessin  de  Ml  Sismonda  ;  car  cette  espèce  pourrait  bien  être 
seulement  une  variété ,  soit  de  VHeteraster  ohlongna  ,  soit 
de  VH.  Couloni ,  qui  ont  tous  deux  à  Tambulacre  impair 
des  zones  porifères  hétérogènes,  formées  de  trois  sortes  de 
pores. 

Localité.  Dans  de  17®  étage  néocomiende  Gastiglione,  près 
de  Nice. 

Esplïcation  des  figures.  Pi.  843,  fig.  9,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  Çg,  10,  la  même,  de  profil, 
dans  le  sens  longitudinal.  Copies  des  figures  données  par 
M.  Sismonda.  .  « 
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N*  2146.  ECKINOSPiTAGUa  siJBCYUNDMGQ^fd'Drb,,  i853« 

PI.  844. 

Holatter  êubyrUndriûuê,  Albin  Gras^  1848.  Ours.  foss.  de 
risère^  p.  63,  pi.  4,  fig.  7,  8. 

Id.  Albin  Gras,  1852.  Fo9si|e8  de  Tlsàre,  p.  35  ;  étage  18«, 
n*>6. 

Dimensions.  Longueur  totale,  29  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  88  centièmes; hauteur,  63  cen- 
tièmes. 

Coquille  oblongue,  bien  plus  longue  que  large,  élargie  et 
sipueuse  en  avant,  tres-rétrécie  et  obtuse  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  les  63  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  la  plus 
grande  largeur  transversale  est  au  tiers  antérieur.  Dessus 
arrondi  en  avant,  et  de  là  formant  une  courbe  à  grand  rayon, 
uniforme  jusqu'à  l^aréa  anale ,  coupée  presque  perpendicu- 
lairement. Sommet  placé  vers  le  milieu  de  la  longueur,  tan- 
dis que  la  plus  grande  hauteur  est  en  arrière  de  ce  point.  Le 
pourtour  est  arrondi,  et  sa  plus  grande  convexité  est  an 
quart  inférieur  de  la  hauteur.  Dessous  peu  convexe,  seule* 
ment  un  peu  relevé  en  toit  à  la  région  médiane  postérieure. 
Sillon  antérieur  étroit,  mais  prolongé,  sans  interruption,  de 
la  bouche  au  sommet.  Bouche  située  en  avant  du  tiers  anté- 
rieur, jinua  Qval  longitudinal ,  placé  au-dessus  de  la  moi- 
tié de  la  hauteur,  à  la  partie  supérieure  d'une  aréa  étroite 
et  un  peu  excavée.  Amhulacre  impair  étroit,  formé  de  zones 
très-droites,  composées   de   deux  branches  rapprochées, 
inégales,  que  forment  des  pores  oblongs,  inégaux,  les  plus 
grands  en  dehors,  placés  en  sautoir  Tun  par  rapport  à  Tautre. 
Les  ambulacres  pairp  sont  superficiels,  presque  droits,  for- 
més de  zones  très-étroites,  inégales,  la  plus  large  en  arrière, 
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tomes  cooiposëes  de  branches  inégales ,  la  plos  grande  en 
dehors ,  formée  de  pores  allongéi  «  ua  peu  ûbliquel  ed  sens 
inverse*  Il  parait  y  avoir  des  lubereides  assea  gros,  à  peti 
près  égaux. 

Rapparié  et  tUfférêmeeê.  Par  la  foroie  générale»  cette  espèce 
se  rapproche  de  \*E.  granoêuê}  mais  elle  est  plus  uniforme* 
ment  déprimée  et  non  gibbeuse,  à  ambulacres  plus  étroits. 
M.  Albin  Gras  Fa  décrite  sous  le  nom  i'Holaiter  Buhcylin^ 
driciêê  ;  mais  la  disposition  des  plaques  génitales  et  la  protu- 
bérance polypiforme  en  font  un  véritable  Eohinospatagui. 

LocalUé.  M.  Albin  Gras  Ta  découverte  dans  le  18*  étage 
aptien,  aux  Ravix,  près  de  Grenoble  (Isère)/; 

Explication  des  figures.  PI.  844,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3»  dessous  ; 
fig.  &,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté 
de  la  bouche  ;fig.  6,  laipêmef  du  côté  de  Tanus;  fig.  7,  am- 
bulacres grossis  ;  £r,  ambulacre  impair;  by  ambulacre  pair 
antérieur;  c,  ambulacre  postérieur  ;  c2,  appareil  génital.  De  la 
collection  de  M.  Albin  Gras. 

N*"  2147.  Eghinospatagus  ARGiLAGBUS,  d*Orb.  1853. 

PI.  845. 

Spatangus  argilaceuê^  Phillips,  1835.  Yorkshire,  pi.  42» 
fig.  4. 

Towaster  Ricordeanus y  Coiie^in,  1852  (Manuscrit). 

Dimensions.  Longueur  totale,  27  millimètres.  Par  rap- 
port  à  la  longueur  :  largeur,  97  centièmes  ;  hauteur  75  cen- 
tièmes. 

CoquUie  presque  aussi  large  que  longue,  gibbeuse,  déca- 
gone au  pourtour,  sinueuse  en  avant,  étroite  et  tronquée  en 
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arrière,  doM  la  hauteur  a  les  75  centièmes  de  la  longueur, 
et  dofit  le  grand  diamètre  transversal  est  un  peu  en  avant  de 
la  moitié.  D^uuê  très-convexe,  en  pente  oblique  en  avant, 
arrondi  au  sommet,  et  en  pente  de  nouveau  en  arrière  jus- 
qu'à Taréa  anale,  tronquée  obliquement.  Le  sommet  est  au 
milieu ,  mais  la  plus  grande  hauteur  est  un  peu  en  arrière. 
Le  pourtour  est  arrondi,  mais  ayant  son  plus  grand  diamètre 
près  de  la  base  ;  on  remarque  quelques  protubérances  laté- 
rales, postérieures^et  antérieures.  Dessous  peu  convexe,  va- 
lonné,  un  peo  plus  convexcaux  régions  médianes  postérieu- 
res et  latérales  inférieures  ;  on  y  remarque  encore  la  auite 
des  protubérances  indiquées.  Les  ambulacres  laissent  des 
parties  plus  lisses.  Sillon  antérieur  très-large,  assez  creusé 
partout.  Bouche  pentagonale  un  peu  transverse,  placée  en 
avant  du  tiers  antérieur  de  la  longueur.  Anus  oval  longi- 
tudinal, acuminé  en  avant ,  placé  en  dessus  de  la  moitié 
de  la  hauteur,  à  la  partie  supérieure  d*une  aréa  oblongué, 
un  peu  creusée.  Ambulacre  impair  large,  droit,  pouvu  près 
du  sommet  de  pores  ovales  rapprochés  Tun  de  Taulre  et  sé- 
parés par  une  protubérance  qui  les  unit.  Ambulacres  pairs 
superficiels,  peu  flexueux,  mais  subpétaloîdes ,  formés  de 
zones  inégales,  la  postérieure  plus  large,  quoique  toutes 
soient  relativement  étroites.  A  chaque  ambulacre  sont  des 
pores  allongés,  inégaux,  dont  les  plus  petits  sont  internes. 
On  voit  des  tubercules  au  milieu  de  chaque  ambulacre  et  des 
granules  entre  les  pores.  Les  tubercules  très-saillants,  petits 
et  espacés,  sont  presque  égaux  partout.  Les  granules  sont 
petits,  saillants  et  rapprochés.  Ses  baguettes  que  nous  pos- 
sédons en  grand  nombre  sur  un  échantillon,  sont  aciculées, 
lisses  et  flexueuses,  avec  la  surface  articulaire  crénelée. 

Rapports  et  différences.  Voisine  par  la  forme  de  YE.  gibus^ 
cette  espèce  est  plus  élevée  ;  elle  s'en  distingue  encore  net- 


TERBAINS  GRl^TAG]éS.  169 

tement  par  son  ambolacre  impair,  par  les  tubercules  am- 
bulacraires  latéraux,  et  par  beaucoup  d'aulres  détails.  Nous 
croyons  devoir  la  rapporter  au  Spatagus  argilaceus  de 
M.  Phillips,  qu'à  lort  M.  Agassiz  place  comme  synonyme  de 
l'£,  QurdiformU.  Reconnue  parfaitement  distincte  des  espèces 
de  }i,  Agassiz,  M.  Gotteau  Tavait  dédiée  à  M.  Ricordeau,  qui 
Ta  le  premier  découverte  en  France  *,  mais  le  nom  le  plus 
ancien  doit  être  ici  préféré. 

Localité.  MM.  Ricordeau  et  Gotteau  Tont  recueillie  à 
Gorgy  et  aux  environs  d'Auxerre  (Yonne),  dans  le  16*  étage 
aptien  le  mieux  caractérisé.  G'est  aussi  là  dans  Targile  du 
Speeton  que  M.  Phillips  l'a  observée.  M.  d'Archiac  Ta  ren- 
cc^trée  dans  Targile  aptienne  des  environs  d*Apt  (Yaucluse); 
et  M.  Tabbé  Barges  Ta  recueillie  à  la  Bedoule  (Bouche-  du- 
Rhône),  dans  le  même  étage,  ce  qui  confirme  encore  Tho- 
rizon  de  cette  espèce. 

Explication  des  figures.  PI.  845,  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
fig,  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous  ;  fig, 
4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal, du  côté  de  la 
bouche  ;  fig.  6,  le  même,  du  côté  de  Tanus;  fig.  7.  Ambula- 
cres  grossis  :  a,  ambulacre  impair  ;  b,  c,  ambulacres  pairs  ; 
d^  appareil  génital  et  ocellaire  ;  fig.  8 ,  pores  de  Tambula- 
cre  impair  -,  fig.  9,  porcs  des  ambulacres  pairs  ;  fig.  10,  un 
tubercule  supérieur;  fig.  li,  une  baguette  grossie  de  la 
région   supérieure.  De  notre  collection. 

N*  2148.  ECHIMOSPATAGUS  GoLLEGNii,  d'Orb.,  18S3. 

PI.  846. 

To»atier  Collegnii,  £.  Sismonda,  1843.  Mém.  Échin.  foss. 
Niza,  p.  21,  t.  1,  fig.  9-11. 
Id.,  Agassiz,  1847.  Gâtai,  raisonné^  p.  132.  (Exclus.  Loc.) 
Id.,  d'Orbv  1847.  Prod.  2,  p.  141  ;  étage  19»,  n»  308. 
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TosaêUr  micrastêriformisj  Albin  GraSi  1848.  Oon.  foss. 
de  l'Isère,  p.  60,  pi.  4,  fig.  5»  6. 

Id.,  Aibio  Gras,  1852.  Foss.  de  ilsère,  p,  35;  ëuig«  IS", 
n»9. 

Dimemiofkê.  Longueur  tolale ,  43  millimàtres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  97  centièmes  ;  hauteur,  66  cen- 
tièmes. 

Coquille  presque  aussi  large  que  longue,  déprimée,  un  i>eu 
hexagone,  trèsélargie  et  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  tron- 
quée en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  66  centièmes  de  la 
longueur ,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  aux 
deux  cinquièmes  antérieurs.  Desêuê  élevé,  arrondi  en  avant, 
puis,  presque  au  même  niveau  sur  toute  la  surface  sopé^ 
rieure  jusqu'à  Taréa  anale  tronquée  obliquement,  une  saillie 
anguleuse  prononcée  se  trouve  entre  le  sommet  et  Tarés 
anale,  et  entre  chacun  des  ambulacres.  Sommet  presque 
au  milieu,  tandis  que  la  plus  grande  hauteur  est  un  peu 
en  arrière  de  ce  point.  Le  pourtour  très-arrondi  est  prés 
de  la  base.  Desious  presque  plan,  seulement  un  peu  convexe 
à  la  région  médiane  postérieure.  Sillon  antérieur  large, 
évasé,  non  interrompu  de  la  bouche  au  sommet.  Bouche  sub- 
pentagonale,  transverse,  placée  un  peu  en  avant  du  tiers 
antérieur  de  la  longueur.  Anus  oval  longitudinal,  placé 
près  du  dessus ,  à  Textrémité  supérieure  d*une  area 
p\2îïie.  Ambulaore  impair  placé  dans  le  sillon  impair  assez 
large,  formé  de  deux  zoneê  étroites,  écartées,  chacune  com- 
posée de  branches  rapprochées,  de  pores  espacés,  oblongs, 
inégaux  et  obliques ,  le  plus  grand  en  dehors.  Amhulacreê 
paire  très-flexueux ,  placés  chacun  dans  une  dépression  peu 
profonde  ;  ils  sont  larges,  le  postérieur  très-court,  subpéta^ 
loldes,  tous  les  deux  formés  de  sonu  très*peu  inégale»,  la 
plus  large  postérieure,  chacune  formée  de  zone»  aussi  un 
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peu  inégales,  de  pores  alloogés  et  un  peu  obliques,  dont  les 
plus  longs  sont  en  dehors  de  chaque  ambulacre,  et  les  plus 
courts  en  dedans.  On  voit  quelques  tubercules  au  milieu  des 
ambulacres.  Les  tubercules  sont  petits ,  à  peu  près  égaux 
partout* 

Rapports  et  différences.  Ses  ambulacres  pairs^  placés  dans 
un  sillon,  rapprochent'cette  espèce  de  VE.  gibbus^  mais  elle 
s'en  distingue  par  sa  forme  moins  élevée,  par  ses  tubercules 
sur  les  ambulacres,  et  son  ambulacre  impair  bien  plus  étroit. 
Il  est  évident,  pour  nous,  que  le  Tosaster  miorasteriformis 
de  M.  Gras  n'est  que  le  T.  Collegnii  de  M.  Sismonda ,  et 
nous  réunissons  ces  deux  espèces. 

Localité.  M.  Agasstz  l'indique  dans  le  gault  ou  19*  étage 
albien;  c'est  aussi  là  que  M.  Lory  la  signale;  mais  M.  Albin 
Gras  pense  qu'elle  appartient  au  IS*  étage  aptien.  Nous  ne 
saurions  nous  prononcer  à  ce  sujet,  cependant  nous  la 
croyons  aptienne.  £lle  a  été  recueillie  aux  Ravix,  au  Rimet, 
près  de  Grenoble  (Isère);  auTheil,  près  la  Motte-Chalançon 
(Drôme),  par  M.Albin  Gras;  aux  environs  de  Nice ,  par 
M.  Sismonda. 

Explication  des  figures.  Pi.  846,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal  ;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la 
bouche  ;  fig.  5,  le  nîéme,  vu  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  ambu- 
lacres grossis.  De  notre  collection. 

N«  2149.  ECHINOSPATAGUS  INFLATUS,  d'Orb.,  1854. 

PI.  814.,  fig.  1-5.  PL  903. 

Holasterinflatusy  Desor,  1847.  Catal.  rais.,  p.  134. 
Id.,  d'Orb.  1853.  Voy.  plus  haut,  p.  89.  N^  2112.  et  PI. 
814,  fig.  1-5. 
Dimensions.  Longueur  totale,  2S  millimètres»  Par  rapport 
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à  la  longueur  ;  largeur,  99  centièmes;  hauteur,  77  cen- 
tièmes. 

Coquille  presque  ronde,  tronquée  oblusément  en  avant, 
très-bombée,  à  peine  un  peu  réirécie  en  arrière,  sa  hauteur 
a  les  77  centièmes  de  sa  longueur,  et  son  grand  diamètre 
transversal  est  en  avant  de  la  moitié.  Dessus  arrondi  et  con- 
vexe partout,  sans  sillon  ambuiacraire  ni  aréa  anale.  La 
partie  la  plus  haute  est  tout  à  fait  au  tiers  en  arrière,  et  loin 
du  sommet  qui  lui,  est  placé  au  tiers  antérieur.  La  convexité 
du  pourtour,  par  suite  du  renflement  de  toutes  les  parties, 
est  presque  au  milieu  de  la  hauteur.  Dessom  convexe  par- 
tout,méme  autour  de  la  boixche. Bouche  pentagone,  transver- 
salement placée  au  tiers  antérieur.  Anus  rond,  placé  plus  ea 
dessus  que  près  de  la  face  inférieure.  Amhulacres  très-mar- 
qués, s*élargissant  beaucoup  sur  la  convexité  du  pourtour,et 
dont  les  plaques  sont  larges.  Amhulacre  impair,  sans  sillon, 
large,  droit  pourvu  de  paires  de  pores  ronds,  espacés,  mais 
égaux  entre  eux.  .^ m Wacre^  /'atr^,  larges,  droits,  superfi- 
ciels; formés  de  zones  égales  en  largeur,  composées  de  pores 
ovales  en  sautoir,  et  par  paires  très-éloignées.  Les  tuber- 
cules sont  gros,  saillants  partout,  et  très-espaces». 

Rapports  et  différences.  Par  son  manque  complet  de  sil- 
lon impair,  par  sa  forme  arrondie  et  globuleuse,  cette  espèce 
se  distingue  bien  nettement  de  toutes  les  autres. 

Histoire.  D*après  M.  Agassiz,  nous  avons  donné,  p.  89, 
celte  espèce  au  genre  Holaster;  mais,  aujourd'hui,  ayant 
pu  nous  procurer  un  échantillon  bien  complet,  nous  avons 
reconnu  que  les  pièces  ocellaires  et  génitales,  loin  d'éire 
sur  la  même  ligne,  formaient  un  cercle  au  sommet.  11  n'était 
plus  possible,  dès  lors,  de  la  laisser  dans  le  genre  Holaster, 
car  ses  caractères  étaient  ceux  du  genre  Eckinospatagus^  où 
nous  le  plaçons  définitivement. 


TERRAINS  CRIÎTACÉS.  173 

0 

Localité.  Du  cap  Vert  et  du  Sénégal,  avec  V Ammonites 
inflatitsj  et  dès  lors  de  l'étage  albien. 

Explication  des  figures.  PI.  814;  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  tranversal,  vu  du  côté  delà  bou- 
che; fig.  5,  le  même,  vu  du  côté  de  l'anus.  PL  903,  fig.    1, 

> 

coquille  grossie,  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longiiudinal  ;  fig.  4,  profil  transversa!,  du  cô!é  de  la  bouche  ; 
fig.  5,1e  même,  du  côté  opposé  ;  fig.  6,  profil  d'un  exem- 
plaire remarquable;  fig.  7,  ambulacres  grossis;  fig.  8,  arn- 
bulacre  pair  antérieur,  grossi  ;  fig.  9,  porcs  de  Tambulacre 
impair,  grossis.  De  notre  collection. 

N»  2150.  ËGHiNOsPATAGUS,  Breyniusanus,  d'Orb.,  4854. 

PI.  904. 

Dimensions.  Longueur  totale,  27  millimètres.  Par  rapport 

à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  70  cen- 
tièmes. 

Coquille  plus  longue  que  large,  cordiforme,  assez  renflée, 
très-élargie  et  peu  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  obtuse  rn 
arrière,  dont  la  hauteur  a  les  70  centièmes  de  la  longueur, 
et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur. 
Dessus  convexe,  déprimé  et  arrondi  en  avant,  puis  s'élevant 
en  pente  déclive,  jusque  bien  en  arrière  du  sommet  où  se 
trouve  la  plus  grande  hauteur  ;  de  là  une  courbe  courte  s'a- 
baisse jusqu'à  Taréa  anale,  coupée  verticalement.  Sommet 
placé  en  arrière  du  milieu  ;  le  pourtour  arrondi  offre  sa  plus 
grande  convexité  vers  sa  base.  Dessous  creusé  autour  de  la 
bouche,  un  peu  convexe  par  la  région  médiane  postérieure. 
Sillon  antérieur  assez  profond,  surtout  au  sommet.  Bouche 
transverse,  placée  aux  quatre  cinquièmes  antérieurs.  Anus 
oval  longitudinal^  placé  près  du  dessus  à  Textrémité  supé- 
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rieure  d*uQe  aréa  à  peine  marqaée.  AmbultMtfre  impair 
dans  le  sillon^  formé  de  pores  ovales  par  paires  éloignées. 
jémbulacres  pairs  très-inégaux,  un  pen  flexueux,  presque 
superficiels,  ils  sont  étroits,  formés  :  les  postérieurs  de  zones 
égales,  les  aotérieurs  de  zones  très-inégales,  la  plas  large 
externe,  formée  de  pores  oblongs,  égaux,  transverses.  La 
plus  étroite  formée  de  pores  ronds  égaux.  Les  tubercules 
sont  petits  et  très^inégaux. 

Rapports  et  différences.  Voisine  de  forme  extérieure  de  VE. 
CoUegnii^  cette  espèce  s'en  distingue  bien  nettement  par  sa 
coquille  non  truiiquée  en  arrière  (quand  on  la  voit  en  dessus), 
en  pente  très-rapide  d^irrière  en  avant,  par  son  aréa  anale 
coupée  verticalement  et  plus  haute,  par  son  ambulacre  im- 
pair avec  des  pores  plus  écartés,  et  plus  ronds,  par  ses  am- 
bulacres  pairs,  dont  les  zones  sont  irès-inégales^  et  les  pores 
de  la  zone  interne. très-différents.  M.  Agassiz  avait  écrit  de 
sa  main  le  nom  de  Tosasier  Raulini^  sur  le  carton  de  cette 
espèce.  Mais  il  a  donné  ce  nom  à  une  espèce  toute  diffé- 
rente dans  son  catalogue  raisonné.  (Voyez  n?  2144.)  Nous  le 
dédions  au  créateur  du  genre. 

Localité.  M.  Raulin  a  découvert  celte  espèce  dans  le  Ganlt, 
ou  étage  albien  de  Vouziers  (Meuse). 

EûBplicatiofh  des  figures.  Pi.  904,  fig.  i,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  des- 
sous ;  fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  du 
côté  de  la  bouche  ;  fig.  6,  le  même,  du  côté  opposé  ;  fig.  7; 
ambulacres  grossis;  fig.  8,  pores  de  Tambulacre  impair 
grossis.  De  la  collection  de  M.  Raulin. 

Résumé  géologique  sur  les  Echinospatagus, 

Après  les  réductions  que  nos  recherches  ont  fait  subir  au 
genre,  nous  avons  encore  onze  espèces  ainsi  réparties. 
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Dans  le  17*^  étage  :  Néocomicien,  six  eâpèeesj  les  E.  gra- 
nosuêj  d'Orb.,  cordiformis^  Breynius,  gihhut^  d*Orb.,  Neo- 
coffiMfiitf,  d*Orb.,  RouUnij  d'Orb.,  et  Verani^  d'Orb. 

Dans  le  18«  étage  :  Aptieo,  troU  espèces^  les  E.  sube^len* 
dricus^  d'Orb.,  atgilaceus^  d'Orb.,  et  Collegniiy  d'Orb. 

Dans  le  i9«  étage  albien,  deux  espèees^  VE.  Brez-ntuBanus, 
d'Orb.,  et  inflaiusy  d'Orb. 

Il  résulte  de  ce  que  nous  connaissons  aujourd'hui  :  l^  qac 
le  genre  est  spécial  aux  terrains  crétacés,  dont  iln*a  occupé 
que  les  trois  étages  inférieurs  ;  2«  que  les  espèces  ont  com- 
mencé à  leur  maximum  spécifique  avec  l'étage  néocomien, 
qu'elles  ont  diminué  de  moitié  dans  Tétagc  apiien,  pour  ne 
plus  montrer  que  deux  espèces  dans  l'étage  albien,  où  elles 
ODt  cessé  d'exister.  C'est  encore  un  des  nombreux  faits  qui 
démonireot  la  localisation  des  formes  animales  dans  les  âges 
du  monde. 

Geore  Hbterastbr,  d'Orb.,  1853. 

Spaiangui  (pars),  Brongniart.  Toaaster  (pars) ,  Agassiz , 
!840. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocdlaire,  comme  chez  les 
autres  genres  de  la  famille,  et  surtout  comme  chez  les  Echi- 
nospatagus.  Bouche  pentagonale ,  non  labiée.  Anus  oval, 
supra-marginal.  Ambulacrea  subpétaloldes  inégaux.  Vam* 
hulacre  impair ,  placé  dans  un  léger  sillon  ,  se  compose  de 
trois  sortes  de  pores;  de  pores  simples  internes,  petits;  de 
pores  externes  allongés  transverses,  et  entre  ceux-ci  de  pores 
accessoires  intercalés  et  alternant  avec  les  autres  à  des  dis- 
taoces  irrégulières  et  dépendant  de  plaques  spéciales  inter- 
calées qui  réunissent  les  pores  internes  et  ceux-ci.  Les  am- 
hulacres  pairs  sont  presque  superficiels  ou  à  peine  excavés, 
très-inégaux ,  les  antérieurs  les  plus  longs ,  tous  subpéialoï- 
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(les.  Ils  sont  formés  de  zones  inégales:  Tune  poslérieure, 
large  ;  l'autre  antérieure,  étroite.  À  chaque  zojie ,  la  rangée 
interne  est  formée  de  pores  simples.  La  rangée  externe  de 
pores  plus  grands,  généralement  transverses.  En  dehors  de 
la  partie  pétaloide  des  ambulacres,  il  n'y  a  plus  que  de  petits 
pores  simples,  fohi  de  fascioU.  Tubercules  rares,  espacés, 
inégaux,  crénelés  et  souvent  scrobiculés.  Coquille  mince, 
cordiforme,  ovale  et  déprimée. 

Rapporta  et  différences.  Avec  tous  les  principaux  caraT;- 
tères  extérieurs  des  Echinospatagus  ,  celui-ci  s*en  distin- 
gue nettement  par  trois  sortes  de  pores  au  lieu  de  deux  i 
l'ambulacre  impair,  c'est-à-dire  de  pores  internes  et  exter- 
nes à  chaque  zone,  et  de  plus  de  pores  intermédiaires  inter- 
calés entre  ceux-ci ,  et  motivant  des  plaques  spéciales  pla- 
cées entre  les  plaques  ordinaires. 

Les  deux  seules  espèces  conitues  sont  de  la  région  urgo" 
nienne  supérieure,  du  i7«  étage  néocomien.  Toutes  les  deux 
ont  été  décrites  par  M.  Agassiz  comme  des  Taxait er.  Il  est 
bien  singulier  que  cet  auteur,  pas  plus  que  tous  ceux  qui  ant 

parlé  de  ces  deux  espèces  ,  n'aient  pas  aperçu  les  pores  si 
disparates  de  Tambulacre  impair. 

N«  2151.  Hbtbrastër  odlongus,  d'Orb.,  d853. 

PL  &'i7. 

Spatangus  oblongus^  Deluc,  inanuscrit. 

Spaiangus  ohionguiy  Brongniart,  4821.  Ann.  des  mines, 
p.  655,  pi.  7,  fig.  A,B,G. 

Towaster  oblongus,  A{;assiz,  1847.  Gâtai,  rais.,  p.  131. 

Id.  Albin  Gras,  1848.  Descrip.  des  Ech.  de  risère,p.59, 
n*»4. 

Id.  d'Orb.,  Prod.,  2,  p.  141.  Étage  19«,  n»  311.  (D'après 
Agassiz.) 
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Id.  Albin  Gras,  1852.  Foss.  de  l'Isère,  p.  32.  18*  Étage, 

no  38, 

nimensions.  Longueur  totale,  43  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  82  centièmes;  hauteur,  58  cen- 
tièmes. 

Coquille  oblongue,  beaucoup  plus  longue  que  large,  élar- 
gie et  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  tronquée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  aies  58  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  vers  le  tiers  antérieur.  Dessus 
peu  convexe,  arrondi  en  avant  de  la  pente  jusqu'au  sommet , 
placé  au  tiers  postérieur  qui  est  en  même  temps  la  partie  la 
plus  haute,  xle  ce  point  en  pente  peu  arquée  jusqu'à  Taréa 
anale  tronquée  verticalement,  le  pourtour  est  arrondi  et  offre 
sa  plas  grande  convexité  presque  au  milieu  de  la  hauteur. 
Dessous  convexe  également  partout.  Sillon  antérieur  large 
et  profond,  commençant  à  la  bouche  et  finissant  au  sommet. 
Bouche  pentagone,  placée  au  quart  antérieur.  Anus  oval 
transversalement,  placé  au-dessus  de  la  moitié  de  la  hauteur, 
à  la  partie  supérieure  d'une  aréa  peu  prononcée  ,  plane. 
Ambulacre  impair^  placé  dans  le  sillon  antérieur  ;  sa  forme 
est  presque  pétaloide,  élargie  au  milieu  et  atténué  à  son  ex- 
trémité, formé  de  deux  larges  zones  réirécies  à  leur  extré- 
mité f  composées  chacune  de  branches  inégales  :  une  large, 
externe; une  étroite,  interne;  la  branche  interne  formée  de 
petits  pores  transverses  égaux.  La  branche  externe  large  , 
composée  de  deux  sortes  de  pores  :  de  pores  allongés,  obli- 
ques, externes,  rapprochés,  et  ^d'autres  pores  accessoires  , 
plus  rares,  placés  entre  ces  deux  séries.  Amhulacres  pairs 
trèS'flexueux  ,  formés  de  zones  très-inégales ,  représentant 
chacune  un  sillon  excave  et  flexueux.  La  zone  postérieure  est 
très-large,  composée  de  branches  très-inégales  :  une  posté- 
rieure, large,  formée  de  pores  allongés,  obliques,  très-rap- 
VI.  12 
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proches,  uno  branche  antérieure  étroite ,  formée  de  pores 
oblongs ,  obliques.  La  branche  antérieure  est  très-étroite, 
formée  de  deux  branches  inégales  de  porea  oblongs,  trans- 
verses. L'intervalle  compris  entre  les  deux  zones  est  en  relief 
et  porte  des  tubercules.  Les  tubercules  sontpetits, uniformes, 
partout  en  dessus  ;  ils  sont  seulement  un  peu  plus  gros  en 
avant ,  en  dessous.  Les  granules  sont  très-petits,  générale- 
ment par  lignes  transverses. 

Rapporté  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de  la 
suivante  par  sa  forme  plus  allongée,  plus  oblongue  ;  par  les 
zones  porifères  de  ses  ambulacres  pairs  excavées,  et  Fin- 
tervalle  en  relief,  et  par  son  ensemble  plus  déprimé.  Il 
paraît  que  ce  singulier  caractère  des  trois  sortes  de  pores  à 
Tambulacre  impair  avait  échappé  à  M.  Agassiz  ;  car  il  n'en 
parle  nulle  part  dans  ses  ouvrages,  pas  plus  à  cette  espère 
qu*à  la  suivante,  qu'il  décrit  longuement.  M.  Albin  Gras, 
ordinairement  si  exact,  n'en  fait  pas  non  plus  mention.  Nous 
sommes  donc  le  premier  à  signaler  ce  singulier  caractère. 

Localité,  M.  Agassiz  s'est  complètement  trompé  pour  Té- 
tage  de  cette  espèce.  llTindique  à  tort,  dans  son  catalogue, 
comme  appartenant  au  Gault  (notre  19^  étage  :  Albien).  Nous 
en  rapportant  à  lui,  nous  avons  également  placé  l'espèce 
dans  ce  même  étage,  tandis  que  les  observations  directes  de 
MM.  Albin  Gras,  Pictet  et  Lory,  le  placent,  et  cela  avec 
la  dernière  certitude,  dans  la  région  supérieure  de  Tétage 
néocomien,  contenant  la  Caprotina  Lonsdalii  et  Ammonia^ 
que  nous  en  avons  séparée  sous  le  nom  de  sous-étage  Urgo- 
nien.  Elle  a  été  recueillie  au  Rimet  de  Rencurel,  à  la  Grande- 
Chartreuse  (porte  dite  de  TOEillet)  (Isère),  par  M.  Albin 
Gras;  à  la  perte  du  Rhône  (Ain),  par  M.  Pictet  ;  à  Sainte- 
Croix,  canton  de  Vaud,  par  M.  Campiche.  Dans  les  Alpes 
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d'Âppenzel,   de  Saint-Gall,  de  Walchner,  de  Reasteiner. 
M.  Albert  Gaudry  Ta  rapporté  du  mont  Liban. 

Explication  des  figures.  Pi.  847,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur nalurelle  en  dessus;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil  lon- 
gitudinal ;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  rie  la  bouche; 
fig.  5,  le  même  du  côté  de  Tanus;  lig.  (S,  sommet  amhula- 
craire  grossi  ;  a  ambulacre  impair;  bh  nmbulacres  pairs;  g 
appareil  génital  et  ocellaire.  De  notre  collection. 

Ro  2152.  Ubtbbastbb  Gouloni,  dOrb.,  48(53. 

Pi.  848. 

Eolaster  Coulonij  Agassiz,  1839.  Echin.  Suisses,  p.  22. 
Pl.4,fig.  9-10.« 

Toxaster  Coulonij  Agassiz  et  Desor,  1847.  Cutal.  rai- 
sonné, p.  132. 

Id,,  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  88.  Etage  17%  n°  471. 

T.Bertheloti,  Albia  Gras,  1848.  Ours,    foss.de  Tlsère, 

p.  60.  PI.  4,  fig.  3-4. 
M,  Albin  Gras,  1852.  Fossiles  de  Tlsère,  p.  35.  Et;igel8% 

n«  8. 
Dimensions.  Longueur  totale,  38  millimètres.  Par  rapport 

à  laloDgeur  :  largeur,  92  centièmes,  hauteur,  65ceniièmes. 

Coquille  ovale,  plus  longue  que  large,  élargie  et  sinueuse 
en  avant,  rétrécie  et  arrondie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a 
les  65  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  presque  à  la  moitié  de  la  longueur.  Demis 
très-convexe,  arrondi  en  avani,  en  arc  peu  convexe  ;  de  là 
jusqu'au  sommet  placé  un  peu  en  arrière  de  la  moitié,  à  la 
partie  la  plus  haute  ;  en  arc  peu  convexe  du  sommet  jusqu'à 
Taréa  anale,  tronquée  perpendiculairement.  Le  pourtour  est  ar-» 
rondi;  mais  sa  convexité  est  au  tiers  inférieur  de  sa  hauteur. 
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Dessous  presque  plat,  un  peu  convexe  à  la  région  médiane  po- 
stérieure et  aux  régionslatéralesantérieures.^t//on  antérieur, 
large,  peu  profond,  non  interrompu  de  la  bouche  au  sommet. 
Bouché  pentagone,  plus  large  que  haute,  placée  en  avant  du 
tiers  antérieur  de  la  longueur.  Anus  oval,  iongitudinalenieot 
placé  vers  la  moitié  de  la  hauteur.  Ambulacre  impair  droit, 
placé  dans  le  sillon,  allongé,  un  peu  élargi  au  milieu,  ré- 
tréci en  avant  et  en  arrière,  formé  de  deux  zones  égales, 
allongées,  composées  chacune  d*une  branche  interne,  for- 
mée de /!7or«<  simples^  d'une  branche  externe  que  forment  des 
pores  linéaires,  obliques,  et  dans  Tintervalle  de  ceux-ci, 
des  pores  accessoires^  également  étroits,  et  comme  in- 
terposés entre  les  autres.  Les  amhtdacres  pairs  sont  très- 
larges,  très-flexueux  ,  subpétaloïdes,  superficiels,  formés 
de  zones  inégales,  une  grande  en  arrière,  une  petite  en 
avant.  La  zone  postérieure  a  une  branche  postérieure 
large ,  formée  de  pores  allongés-linéaires,  et  une  bran- 
che interne  formée  de  pores  simples.  La  zone  antérieure 
plus  petite  a  les  grands  pores  en  avant,   et  les  petits  in-* 

ternes  et  postérieurs.  Des  tubercules  se  voient  entre  les 
zones  des  ambulacres.  Les  tubercules  qui  couvrent  la  co- 
quille sont  généralement  petits.  Ils  deviennent  plus  gros  à  la 
partie  inférieure  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Voisine  de  la  précédente,  celte 
espèce  s'en  distingue  par  sa  forme  ovale,  plus  haute,  dont 
le  pourtour  est  plus  infi^rieur;  par  son  sommet  moins  en  ar« 
rièrcy  par  sa  grande  largeur  transversale  plus  en  arrière,  par 
son  dessous  moins  convexe,  par  son  anus  longitudinal,  au 
lieu  d'être  transversal,  par  ses  ambulacres  pairs  superficiels, 
ei  enfin  par  les  zones  ambulacraires  moins  inégales  en  lar- 
geur. M.  Agassiz,  dans  les  figures  qu'il  en  donne,  n'a  pas 
Kguré,  ni  décrit  les  pores  accessoires  de  Tambulacre  impair. 
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C'est    évidemment  le  T.   Bertkeloii ,  de  M.   Albin  Gras. 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  jusqu'à  présent  au  sous- 
éiage  urgonien  ou  néocomien  supérieur.  Elle  a  été  recueillie 
à  Morteau  (Doubs) ,  par  M.  Garteron  ;  à  Chesery  (Ain),  par 
M.  Pictet  ;  M.  Agassiz  Tindique  encore  à  Lasarraz  du  Mor- 
mont  (canioa  de  Vaud),  à  Saint- Jean-de*Gouz  (Ghambêry); 
M.Albin  Gras^  au  Rimet  (Isère);  M.  KœcUin,  au  Soentis, 
canton  d'Appenzell  (Suisse). 

ExpHcaùoA  des  figures.  Pi.  848,  fig.  1 ,  ooqullle,  TUe  en 
dessus,  de  grandeur  naturelle  ;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
loD|;itudinal  ;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la 
bouche  ;  fig.  5,  le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  6,  ensem- 
ble du  sommet  grossi  :  a,  ambulacre  impair  ;  &,  ambulacres 
pairs;  c,  appareil  génital  et  ocellaire.  De  notre  collection. 

Genre  Enallasteb>  d'Orb.,  4853. 

Hemipneustes,  Forbes,  1852 (non  Agassiz,  1836).  Tomatter^ 
Rœmer,  1850  (non  Agassiz). 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire  comme  dans  les 
deux  genres  précédents,  avec  cette  différence,  au  moins  d'a- 
près les  figures  de  M.  Forbes,  qu*il  y  aurait  en  arrière  des 
quatre  plaques  génitales  une  plaque  complémentaire.  Bouche 
traosverse,  non  labiée  ;  anus  oval,  supra-marginal.  Amhu" 
lacres  subpétaloîdes  ,  inégaux.  V ambulacre  impair^  très- 
large,  placé  dans  un  sillon,eDtièrement  différent  des  autres  : 
ses  deux  branches  se  composent  de  pores  très-disparates  les 
uns  des  autres  ;  on  voit,  dans  une  succession  régulière,  alter- 
native, une  paire  de  pores  très-allongés,  transverses,  et  une 
paire  de  pores  simples,  très-petits,  et  cela  sur  toute  la  par- 
tie large  de  Tambuiacre  ;  le  reste  est  pourvu  de  pores  égaux. 
Les  ambulacres  pairs  superficiels,  très-inégaux  de  longueur, 
formés  de  zones  inégaleS}  la  plus  large  en  arrière.  Point  de 
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faêcioleê.  Tubercules  in'{]aux,  rares,  crénelés  et  sçrobiculés. 
Coquille  mince,  cordiforme,  déprimée. 

Rapport»  et  différenceg.  Avec  tons  les  cartctères  princi- 
paux des  Eohinospaiagus  et  des  Heierasier^  ce  genre  8*en 
distinf^iie  bien  nettement  par  son  ambulacre  impair.  Gelainsî, 
an  lieu  d'être  formé  de  pores  successifs  égaux ,  comme  chez 
le  premier,  ou  de  trois  sortes  de  pores  sur  trois  lignes  paral- 
lèles, comme  le  second,  a  des  pores  de  forme  très-disparate, 
alternant  les  uns  après  les  antres  sur  chacune  des  deux  zones 
porifères.  C'est  Tune  des  plus  singulières  conformations  de 
pores  que  nous  connaissions  chez  les  Échinoîdes. 

Des  deux  espèces  connues,  Tune  est  du  20*  étage  cénoma- 
nien.  Elle  a  été  décrite  et  figurée  par  M.  Forbes  soils  le  nom 
d'nemipneustes  ;  mais  ce  savant  n'avait  pas,  sans  doute,  pré- 
sents les  caractères  des  plaques  génitales  des  véritables  ffe- 
mipneustes  ^  lorsqu'il  y  a  rapporté  cette  espèce.  En  efFel,  les 
H'mijweusies  de  M.  Agassiz,  que  nous  réunissons  aux  Ho- 
laster,  ont  les  plaques  génitales  sur  une  seule  ligne  allongée, 
comme  dans  notre  famille  des  Collyriiidées,  tandis  que  l'es- 
poce  de  M.  Forbes  les  a  réunies  comme  chez  tous  les  Spa- 
tctngidœ.  Le  genre  est  donc  fautif  ;  mais  encore  la  disposi- 
tion de  l'ambulacre  impair  le  dislingue  de  tous  ceux  établis 
jusqu'à  présent,  et  nous  ne  balançons  pas  à  en  former  une 
coupe  générique  distincte,  d'autant  plus  qu'une  seconde  es- 
pèce,décrite  par  M.  Rœmer  sous  le  nom  de  Toxasier  Texams^ 
nous  a  offert  absolument  les  mêmes  caractères.  Nous  avons 
iJonc  deux  espèces  de  ce  nouveau  genre  Enallaater.  Si  la 
présence  d'un  lasciole  a  dû  autoriser  la  création  de  genres 
distincts,  tous  les  changements  qui  se  présentent  dans  la  dis- 
position des  ambulacres  ou  de  leurs  pores ,  doivent  mériter 
une  attention  plus  particulière,  attendu  qu'ils  tiennent  à  des 
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modifications  de  parties  plus  essentielles  de  Texistence  deç 

Êcbinoides. 

Le  genre  non-seulement  serait  propre  aux  terrains  créta- 
cés, mais  il  ne  montrerait  que  deux  espèces»  Tune  du  20'' 
étage  :  céaomanien,  l'autre  du  2%«  étage  :  sénonien  ou  de  la 
craie  blanche  du  Mexique. 

N<>  2153.  EHALLiLSTiR  Grbbnovii,  d'Orb.,  të&i. 

PI.  849. 

Hefnipneu8teêGreenovii,¥QvhGS^  1852.  Geological  Survey, 

Dec,  Ay  pl.  5» 

Dimensions,  Longueur  totale,  27 millimètres. 

Coquille  cordiforme,  aussi  longue  que  large,  élargie  et 
sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  tronquée  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  les  deux  tiers  de  la  longueur,  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  vers  le  tiers  postérieur.  Deamê  peu 
conYexe,arrondi  en  avant,et  de  ce  point  en  pente  douce  jus- 
qu'au delà  du  sommet, celui-ci  placé  au  trois  cinquièmes  pos- 
térieurs de  la  longueur.En  arrière  une  pente  déclive  conduit 
à  Taréa  anale  un  peu  excavée.  Le  pourtour  est  arrondi  et 
offre  la  plus  grande  convexité  près  du  bord  inférieur.  Dw- 
ious  peu  convexe,  mais  également.  Sillon  antérieur  large  et 
profond  creusé  jusqu'au  sommet,  fiowcfce  ovale  transversa- 
lement ou  mieux  rénilorme  ,  placée  au  quart  antérieur. 
Anus  oval,  longitudinal,  placé  un  peuplus.haut  que  la  moitié 
de  répaisseur,  dans  une  aréa  peu  prononcée.  Ambulacre 
impair  large,  subpétaloïde,  élargi  au  milieu,  rétréci  à  ses 
extrémités,  formé  de  deux  zones  égaies  en  largeur,  composé 
alternativement  de  paires  de  pores  très -grands,  allongés, 
transverses,  et  de  pores  très-petits,  simples.  Ambulacres 
pairs  tlexueux,  inégaux;  Tantérieur  plus  long,  formé  d'une 
zone  antérieure  de  pores  simples,  petits,  et  en  arrière^des 
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branches  inégales^  larges,  formées  de  pores  allongés,  Irans- 
verses.  Vamhulare  pair  postérieur  a  deux  zones  presque 
égales,  semblables  à  la  zone  postérieure  de  Tambulacre  an- 
térîenr.  L'intervalle  compris  entre  les  zones  a  des  tubercules. 
Les  tubercules  sont  crénelés,  très-inégaux  et  entourés  de 
serobieulei  et  de  granulée, 

LocalUé.  Elle  est  propre  aux  grès  de  Blackdown  du  De- 
voDshire  qui ,  pour  nous ,  dépendent  de  notre  20*  étage  ; 
cénomanien ,  et  a  été  découverte  par  M.  Forbes.  M.  d'Ar- 
chiac  l'y  a  également  recueillie. 

Nous  avons  dit ,  à  Thistorique  du  genre,  comment  cette 
espèce  n'est  pas  un  Hemipneustes ,  mais  bien  un  ;'genre 
disUoct. 

Esplieation  des  figures,  PI.  849,  fig.  i,  coquille,  vue  en 
dessus;  fig.  '2,  dessous;  fig.  3,  profil,  variété  renflée;  fig.  4, 
le  même,  vu  du  côté  de  Tanus;  fig.  5,  variété  déprimée; 
fig.  6,  ambulacre  grossi  :  a,  ambulacre impair;  6,  ambulacre 
pair  antérieur  ;  c,  postérieur;  fig.  7,  extrémité  externe  de 
Fambulacre  impair;  fig.  8,  partie  du  même,  grossie  ;  fig.  9, 
partie  de  l*ambulacre  pair  antérieur,  grossie  ;  fig.  10,  extré- 
mité externe  du  même,  grossie;  fig.  M,  12,  tubercules  et 
granules,  grossis.  Copies  des  figures  données  par  M.  Forbes. 

N*  2154.  Enallastbr  Texasds,  dOrb.,  1853. 

PI.  850. 

Toxastet  Texaeus^  F.  Rœmer. 

Dimensions.  Longueur  totale,  21  millimètres. 

Coquille  ovale,  cordiforme,  plus  longue  que  large,  élargie 
et  échancrée  en  avant ,  très-rétrécie  et  obtuse  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  un  peu  plus  de  la  moitié  de  la  longueur, 
et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  en  arrière  du  tiers 
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antérieiir.  I>e$aus  convexe,  arrondi  en  avant,  et  de  ce  point 
représentant  une  courbe  régulière  jusqu'en  arrière  où  se 
trouve  une  troncature  oblique.  Le  sommet  paraît  être  vers  ie 
milieu  de  la  longueur  où  est  le  point  le  plus  élevé.  Le 
pourtour  est  arrondi  et  placé  près  de  la  base.  De§êom9  ua 
peu  convexe  partout.  Sillon  antérieur  creusé  de  la  boiicbe 
au  sommet.  Bouche  ovale  transversalement ,  placée  environ 
au  quart  antérieur.  Anus  oval,  supra-marginal ,  placé  dans 
une  aréa  creusée.  Ambulacre  impair  très-large ,  subpéla- 
loîde ,  élargi  au  milieu ,  rétréci  ù  ses  extrémités.  L'alter- 
nance des  pores  offre  une  paire  de  pores  allongés ,  trans- 
verses, très* longs,  et  une  paire  de  petits  pores  ronds,  sim< 
pies,  séparés  par  un  tubercule.  Amhulacreê  /9atr5  antérieurs, 
très-flexueux ,  très-grands ,  formés  de  zones  très^inégales. 
Une  postérieure  très-large,composée  elle-même  de  pores  ai« 
ioDgés  en  arrière,  et  de  pores  courts  en  avant.  La  zone  an- 
térieure est  formée  de  deux  branches  de  pores  simples , 
égaux ,  obliques.  Vambulacre  postérieur  a  deux  zones  éga- 
les ,  formées  de  pores  oblongs ,  transverses.  Les  tubercules 
sont  rares,  la  coquille  mince,  fragile. 

Rapports  et  dijfféfences.  Cette  espèce  se  distingue  de  la  pré* 
cédente  par  sa  forme  plus  allongée,  moins  épaisse,  plus  ré  • 
trécie  en  arrière,  plus  anguleuse  en  avant,  par  un  tubercule 
saillant  entre  les  petits  pores  de  Tambulacre  impair,  par  ses 
ambulacres  pairs  différents,  etc.,  etc. 

Localité.  M.  F.  Rœmer  nous  a  communiqué  cette  char- 
mante espèce  sous  le  nom  de  Toxaster  Tesasus,  Nous  la 
classons ,  d'après  ses  caractères ,  dans  le  genre  Enallaster. 
Ce  savant  géologue  Ta  recueilli  à  Friedrichsburg  (Texas) , 
dans  la  craie  ,  que  nous  regardons  ,  d'oprès  ses  fossiles  et  la 
présence  de  VOstrea  vesicularis^  comme  dépendant  de  notre 
2V  étage  :  sénonien,  ou  de  la  craie  blanche. 
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Esplicaiion  deê  figures.  Pi.  850,  fig.  I,  graadear  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  la  même, 
eji  doMout  ;  fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  ô,  profil  transver- 
sal du  côté  de  la  bouche;  fig.  6,  les  ambulacres  grossis: 
«,  ambulacre  iaipair;  6,  ambulaere  pair  antérieur;  c,  ambn- 
laere  pair  postérieur  ;  fig.  7 ,  pores  de  Tanobulacre  întpair 
grosab.  De  noire  collection. 

Genre  Epiastbr,  d'Orb.,  1853. 

Sp^Unguê  (pars)  auctorum.  MicrûsUr  (pars),  Agassia, 

1830* 

Caracièrei,  Appareil  génital  et  ocellaire^  CODUne  dans  les 

autres  genres  de  la  famille,  4  plaques  génitales  perfcnréesen 
contact,  au  centre  du  sommet,  dont  la  plaque  génitale  anté- 
rieure droite  est  la  plus  grande ,  et  porte  en  arrière  une 
protubérance  maciréporiforme.  iSouc^obilabiée,  transversale, 
pourvue  inférieuremeat  d'une  lèvre  saillante  qui  rend  cette 
ouverture  comme  sinueuse  de  chaque  côté  ;  elle  est  placée 
(<n  dessous,  en  avant.  Anus  oval,  longitudinal,  supra- 
mar{]inal ,  souvent  placé  dans  une  aréa  assez  distincte,  ^m- 
hulacres  pétaloïdes,  inégaux.  Vambulicre  impair ,  placé  dans 
un  sillon,  composé  de  pores  différents  de  ceux  des  autres 
ambulacres^  m^tis  par  paires  régulières,  uniformes.  Ain&tt- 
lacres  pairs  placés  dans  des  sillons  plus  ou  moins  circon- 
scrits, toujours  inégaux,  les  antérieurs  les  plus  longs.  Ils 
sont  formés  de  zones  généralement  égales,  de  pores  allon- 
gés transverses.  Les  ambulacres  semblent  limités  à  la  dépres- 
sion qui  les  renferme  ;  mais  ils  se  continuent  extérieurement 
jusqu'à  la  bouche  par  des  pores  très  petits.  Point  de  fasciole. 
Tubercules  espacés ,  crénelés,  souvent  scrobiculés ,  inégaux. 
Coquille  mittce,  cordiforme. 
Rapports  et  différences.  Ce  genre  se  distingue  nettement 
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des  genres  précédents,  par  sa  bouche  bilabiée,  sioueiise  ;  par 
ses  ambulacres  pétalokies  ,  généralement  creusés  et  circon- 
scrits ;  par  les  zones  de  pores  égales  aux  ambulacres  pairs. 
Il  se  distingue  de  tous  les  genres  qui  suivent ,  dont  il  a  les 
ambulacres  et  la  bouche  bilabiée,  par  le  manque  complet 
de  fascîoie. 

Hiitoire.  M  Âgassiz,  en  4847,  en  limitant  son  genre  Jlft- 
croêter^  loi  assigne  pour  caractère  d'avoir  un  fasciole  boum^ 
anal.  M,  Âgassiz  a  en  effet  retrouvé  le  fosciole  sur  quelques- 
unes  des  espèces  qu'il  y  ploce  ;  mais  nous  avons  la  certitude 
qa'il  a  classé  encore  beaucoup  d'espèces  dans  son  genre , 
plutôt  d'après  la  forme  que  d'après  le  fascioie.Nous  avons  en 
effet  reconnu  que  son  Micraster  undulatua  n'avait  pas  de 
fasciole  sous*anal ,  mais  bien  un  double  fasciole  coQime  les 
Sehjrsaster ,  tandis  que  l'examen  minutieux  nous  a  démontré 
que  ses  Micraster  poljgonus^  irigonalis^  acutut^  dùtinetmt 
et  aquiianieuB  manquent  totalement  de  fasciole  sous-anal,  et 
même  d'aucun  fasciole.  Si,  comme  M.  Âgassiz,  l'on  attache 
une  valeur  g<  nërjque  à  la  présence,  à  la  forme  et  au  lieu 
qu'occupent  les  fasciojes  dans  cette  famille  ,  il  est  évident 
que  les  espèces  précédentes  et  plusieurs  autres  qui  aont 
toujours  dépourvues  de  ces  fascioles  ne  peuvent  plus  rester 
dans  le  genre,  Micraster  de  cet  auteur.  C'est  persuadé  de 
ce  fait,  que  nous  nous  trouvons  forcé,  de  séparer  du  genre 
Micratter  de  M.  Âgassiz  toutes  les  espèces  dépourvues  de 
fasciole ,  et  de  les  réunir  ici  souri  le  nom  générique  d'£>- 
piasier. 

Nous  connaissons  aujourd'hui  Ai^«<  espèces  toutes  spéciales 
aux  terrains  crétacés  :  une  au  IS*"  éiage  aptien  ,  une  au  19** 
étage  albien,  cinq  au  ^O""  étage  cénomanien ,  et  une  au  22^ 
étage  sénonien.  Ainsi  le  maximum  de  développement  spéci- 
uque  aurait  lieu  dans  le  20«  étage  cénomanien.  C'est  enoor 
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pour  ce  genre  un  fait  de  localisation  très-remarquable. 
No  2155.  Epiaster  polygonus,  d'Orb.,  1853. 

PI.  854. 

Micrasier  f>o/y^0nu«,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Calai,  rai- 
sonné, p.  130.  Modèles,  S.  59,  S.  67. 

Id.y  d'Orh.y  1847,  Prqd.,  2,  p.  141  ;  étage  ««,  n^SlO. 
(D'après  M.  Agassiz.) 

Dimensions.  Longueur  totale,  55  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  100  centièmes;  hauteur,  50 
centièmes. 

Coquille  cordiforme,  aussi  longue  que  large^  un  peu  po- 
lygone, élargie  et  échancrée  en  avant,  très-réirécie  et  obtuse 
en  arrière,  dopt  la  hauteur  a  la  moitié  de  la  longueur,  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  se  trouve  aux  deux  cio- 
quièmes  antérieurs.  Dessus  convexe,  arrondi  en  avant,  et  en 
courbe  surbaissée  de  là  jusqu'à  Taréa  anale,  tronquée  obli- 
quement. Le  sommet  est  un  peu  plus  en  avant  qu'en  arrière, 
et  forme  le  point  le  plus  élevé.  Le  pourtour  est  arrondi  et 
assez  loin  de  la  base.  Dessous  presque  plat,  un  peu  creusé 
autour  de  la  bouche,  et  plus  convexe  vers  la  région  médiane 
postérieure.  Sillon  antérieur  creusé  de  la  bouche  au  som- 
met, mais  un  peu  plus  large  en  avant.  Bouche  ordinaire  pla- 
cée en  avant  du  quart  de  la  longueur.  Amis  oval,  placé  à 
la  partie  supérieure  d'une  partie  creusée,  ovale.  Amhulaeret 
inégaux,  creusés  médiocrement.  Vambulacre  impair  a  des 
zones  assez  larges ,  formées  de  pores  allongés,  transverses, 
légèrement  inégaux.  Ambulacres  pairs  très-longs,  assez 
creusés,  droits,  les  antérieurs  d'un  tiers  plus  longs  que  les 
autres,  formés  de  zones  légèrement  inégales ,  la  plus  large 
postérieure,  à  peu  près  égale  à  l'espace  qui  sépare  les  deux, 
pourvus  de  pores  très-longs  en  fente  oblique,  inégaux,  les 


TERRAINS  CRÉTACÉS,  189 

plus  loDgs  en  dehors.  Tubercules  espacés,  inégaux.  Coquille 
peu  épaisse. 

Celle  espèce  montre  un  aspect  analogue  au  Slicraitcr 
cor  anguinum  ;  mais  son  pourlour  est  polygone ,  son  ensem- 
ble peu  déprimé. 

Localité.  Elle  est  propre  au  18*  étage  :  aptien.  Et  c'est  ù 
îorr  que  M.  Agassiz  l'a  donné  comme  du  19*  élage  a^bien.  A 
cet  égard,  il  ne  peut  y  avoir  de  doutes,  comme  Pont  re- 
connu tous  les  géologues  suisses.  Nous  la  connaissons  de  la 
perte  dn  Rhône  (Ain),  recueillie  par  MM.  Pictel  et  Kœchlin  ; 
deSainle-Croiîf,  canton  de  Vaud  (Suisse),  par  M.  Campiclie. 

'Explication  des  figures,  PI.  854,  fîg.  i,  dessus  de  gran- 
deur naturelle;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil  longitudinal; 
%•  4,  profil  transversal  ;  fig.  6,  le  même,  du  côté  de  Tanus; 
%.  6,  ambulacre  grossi  :  a,  ambiilacre  impair;  Z>,  c,  ambu- 
lacres pairs;  fig.  7,  panie  grossie  de  l'ambuïacre  impair; 
fig.  8,  partie  de  l'ambuïacre  pair,  grossie.  De  noire  collcc- 
lioo. 

No  2156.  Epiastbr  trigonalis,  d'Orb,,  1863. 

PI.  856. 

Micraster  trigonalis^  Desor  et  Agassiz,  1847.  Catal.  rais., 
p.  130.  Modèles  p.  90. 

M,  dOrb.,  1847.  Prod.  de  Pal.  slrat.,  2,  p.  141  ;  dage 
10e,  no  312. 

Dimenums.  Longueur  totale,  45  millimètres.  Par  rjp- 
port  à  la  longueur  :  largeur,  94  centièmes  ;  hauteur,  53  cen- 
tièmes. 

Coquille  cordiforme,  presque  trigone,  sans  angle,  à  sur- 
face unie,  un  peu  moins  large  que  longue,  irès-élargic  et 
échancrée  en  avant,  rélrécie  et  obtuse  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  les  53cpniièmes  de  la  longncnr,  el  donl  le  grand 
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diamèire  transversal  antériaur  se  trouve  vers  le  tiers  anté- 
rienr.  Desius  lisse^  uniformément  bombé,  arrondi  en  avant, 
très-surbaissé,  en  dessus,  et  encore  arrondi,  mais  un  peu 
plus  épais  en  arrière.  Le  sommet,  qui  est  un  peu  en  avant  de 
la  partie  la  plus  bombée,  est  antérieur.  Le  pourtour  est  très- 
arrondi,  et  sa  grande  convexité  est  au  tiers  de  la  liauteur. 
Desêous  peu  convexe,  mais  un  peu  plus  sur  la  région  médiane 
postérieure  et  sur  les  côtés  en  avant.  Sillon  antérieur  étroit 
et  très*peu  profond,  quoique  prononcé  de  ia  bouche  au 
sommet.  Bouche  ordinaire,  placée  en  avant  du  quart  de  la 
longueur.  Jnuê  oval,  placé  en  arrière,  sans  aréa,  au-dessus 
de  la  moitié  de  !a  hauteur  totale.  Ambulacre  impair  étroit  ;  les 
zones  sont  aussi  très-étroites ,  formées  9  sur  un  entourage 
spécial  de  deux  petits  pores  obliques,  inégaux,  ovaies  ou  en 
forme  de  larme.  Ambulacr es  pairs ^  presque  superficiels,  ou 
à  peine  déprimés,  inégaux  en  longueur,  Taniérieur  d'un  quart 
plus  large  que  le  postérieur,  formés  de  zones  légèrement' 
inégales,  ia  plus  large  en  arrière  ;  Tintervalle  entre  les  zones^ 
couvert  de  tubercules,  est  égal  en  largeur  à  la  plus  large 
zone. ^Les/90fej  sont  par  pairs  transverses,  très-longs,  à  peine 
séparés  l'un  de  l'autre,  circonscrits  d'une  rainure,  et  sur- 
montés d'une  rangée  de  granules.  Tubercules  petits,  espacés 
en  dessus,  un  peu  plus  gros  en  dessous,  surtout  en  avant. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  dislingue  de  toutes 
les  autres  par  ses  ambulacres  pairs  superficiels,  par  son 
sillon  peu  creusé,  par  son  ensemble  lisse  et  trigone.  C'est  un 
type  impossible  à  confondre. 

Localité.  Elle  est  propre  au  49«  étage  albien  ou  gault  ; 
Elle  s'est  rencontée  à  Escragnolles  (Var)  ,  et  à  Gérodot 
(A.nbe),  où  nous  l'avons  recueillie  ;  et  peut-être  à  Sainte- 
Croix,  canton  de  Vaud  (Suisse). 
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Erplicaiion  des  figures,  PL  855,  fig.  1,  dessus  de  graa*- 
deur  naturelle;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil  loogiiudioal; 
fig.  ày  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche  ;  fig«  5|  le 
même,  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  ambulacre  grossi  :  a,  am- 
bulacre  impair  ;  b,  c,  ambulacres  pairs  ;  fig.  7,  pores  de 
l'ambulacre  impair,  grossis  ;  fig.  8,  une  partie  de  Tambulacre 
pair,  grossie  pour  montrer  la  forme  des  pores.  De  notre  coh 
lection. 

N*»  2157.  EpUstbr  Koechlinands,  d'Orb.,  1853. 
PI.  856,  et  pi.  857,  fi^j.  1,2. 

Dimensions.  Longueur  totale,  80  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  épaisseur,  51  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  oblongue ,  un  peu  plus  large  et  sinueuse  en 
avant,rétrécie  et  larf^ement  tronquée  en  arrière,  dont  la  hau- 
teur est  des  51  centièmes  de  la  longueur  et  dont  la  plus  grande 
largeur  transverse  est  au  tiers  antérieur.  Dessus  peu  convexe 
et  uniformément  bombé,  arrondi  en  avant  et  à  peine  tron- 
qué en  arrière.  Le  sommet,  placé  à  la  partie  la  plus  convexe, 
est  aux  deux  cinquièmes  antérieurs  de  la  longueur.  Le  pour- 
tour offre  sa  convexité  presque  à  la  moitié  de  la  hauteur. 
Dessous  presque  aussi  bombé  que  le  dessus,  seulement  un 
peu  excavé  autour  de  la  bouche.  Sillon  peu  profond,  élargi 
en  avant.  Anus  supra*Iatéral  placé  au  sommet  de  la  tron- 
cature. Ambulacres  très-courts  et  placés  très  en  avant.  Am- 
bulacre impair  court,  formé  de  pores  ovales,  un  peu  ob- 
liques, ^mi&ii/acre^^am  à  peine  excavés,  presque  super- 
ficiels, inégaux  ,  Tantérieur  d'un  quart  plus  long ,  tous  les 
deux  droits,  divergents  avec  des  zones  un  peu  inégales ,  la 
plus  large  en  arrière,  mais  bien  moins  large  que  l'intervalle, 
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tOtties  formées  de  pores  ovales  iransverses  bien  distincts. 
Tubereuhs  inconnus. 

Rupporiê  et  différences.  Le  moule  de  cette  espèce,  que 
settl  nous  connaissons  ,  se  distingue  bien  nettement  de  tons 
les  antres  par  sa  taille ,  sa  forme  oblongue ,  ses  ambulacres 
courts  et  placés  très  en  avant,  et  par  ses  pores  oblongs.  C'est 
un  type  particulier. 

Localité.  Cette  magnifique  espèce ,  dont  nous  devons  la 
connaiftsance  à  la  complaisance  de  M.  Kœchlin ,  de  MuU 
house,  portail  pour  indication,  de  la  main  de  M.  Astier  :  En- 
virom  de  Cagiellane  (  Basses- Alpes  )  ,  névonomien?  avec  un 

point  de  doute.  Nous  ne  savons,  en  effet,  si  elle  est  de  l'étage 
néûconiîen  ou  du  20*  étage  ccnoraaaien,  qui ,  sur  ce  poiar, 
offrent  souvent  le  même  aspect  minéraloijique.  Cependant , 
comme  ce  genre  est  inconnu  à  Téiage  néocomîen  d'autres 
localités^  nous  pensons  qu'elle  est  plutôt  du  20"  étage  céno- 
manien. 

Explieatiûn  des  figures.  PI.  856  ,  fig.  4  ,  moule  intérieur, 
vu  en  dessus  ;  fig.  2,  le  même,  en  dessous;  fig.  3,  pores  de 
l'ambulacre  impair,  grossis  ;  fig.  4,  pores  de  rtimbulacre 
pair,  grossis.  —  Pi.  857,  fig.  1,  profil  longitudinal  du  moule; 
fig.  2,  profil  iransveïsal  du  côté  de  la  bouche.  De  la  collec- 
tion de  M.  Kœchlin. 

N°  -MoS.  EpiASTEnTOMiDUS;  d'Orb.,  4853. 
FI.  Sd7.  fig.  3.  -PI.  858  et  J859. 

Dimensions.  Lojigiicur  totale,  7G  niilliniclres.  Par  rapporl 
à  la  longueur  :  largeur,  08  cenlièmes;  hauteur ,  80  cent- 
tièmcs. 

Cociuille  cordiforme,  Irès-renflée,  plus  longue  que  large, 
élargie  et  sinueuse  en  avant ,  rélrécie  et  obtuse  en  arrière, 
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dont  h  bailleur  a  les  80  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
plus  grand  diamètre  transversal  est  en  arrière  du  tiers  de 
la  longueur.  Dêsmê  très-convexe ,  arrondi  aux  extrémités , 
mais  moins  convexe  à  la  partie  supérieure.  Le  sommet,  placé 
un  peo  plus  en  avant  qu'en  arrière,  est  en  même  temps  le 
pcrint  le  plus  convexe.  Le  pourtour  est  tellement  convexe 
que  la  plus  grande  saillie  se  trouve  à  moitié  de  la  hauteur. 
D0ês(mê  assez  convexe,  surtout  sur  la  région  médiane  posté- 
rieure. J}4>f«c&^  placée  dans  un  enfoncement  au  cinquième 
antérieur  de  la  longueur,  ^«twoval  placé  bien  au-dessus  de 
la  moitié  de  la  hauteur.  SUlon  étroit ,  mais  assez  profond , 
marqué  de  la  bouche  au  sommet.  Ambulaorês  pétaloides 
longs;  Vimpair  étroit,  pourvu  de  pores  iransverses,  allon- 
gés, ambalaeres  pairt  longs,  inégaux  ;  les  antérieurs  d'un 
tiers  plus  longs  que  les  postérieurs ,  tous  larges,  peu  pro- 
fonds, pourvus  de  zones  porifères,  larges,  égales,  chacune 
d'un  tiers  plus  large  que  l'intervalle  qui  les  sépare.  Les  po- 
res sont  lonjïs ,  transverses,  égaux;  ils  sont  séparés  par  un 
intenralle  rugueux,  qui  se  continue  sur  rintervallo  des  zones. 
Les  tubercules  en  dessous  sont  gros  et  scrobiculés. 

Rapports  et  différences.  La  grande  hauteurde  cette  espèce, 
son  ensemble  bombé  et  arrondi  à  ses  extrémités  ainsi  que 
les  détails  des  ambulacres,  suffisent  pour  qu'on  ne  puisse  la 
confondre  avec  aucune  autre. 

Histoire.  M.  Desor,  d'après  la  grande  épaisseur  de  cette 
espèce ,  Ta  placée  dans  son  genre  ffemiasier.  Gomme  nou&. 
n'avons  pas  reconnu  la  moindre  trace  de  fasciole  et  tous  ses 
autres  caractères  la  rapprochant  des  Epiaster,  nous  la  clas- 
sons dans  ce  dernier  genre. 

Localité.  Elle  est  propre  au  20«  étage  cénomanien  de  Ja- 
broo  (  Var) ,  où  elle  est  représentée  par  un  ejlcaire  bleuâtre 
compacte. 

VI.  ,, 
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EdPplicalion  deg  figures.  PL  857,  fig.  3,  profil  IratSVeritl  ^ 

VU  du  côië  de  l'anus.  —  PI.  8ô8,  fig.  1 ,  coquille  de  grandeur 
naiurelle,  vue  eu  dessus;  fig.  2,  dessous.  —  PI.  8&9,  fig«  I, 
profil  loiigitudinal  ;  fig.  2,  prufil  transversal  du  r46lé  de  U 
bouche  ;  fig.  3 ,  une  partie  des  ambulacres  pairs  grossie 
pour  montrer  les  pores.  De  notrç  collecUoa. 

N*  2iô9.  ËPUSTBR  GRASSISSIMUS,  d'Ork.,  1&S3;. 

PL  860. 

SptUangut  cra$9iêsimuêf  Defrauee»  1827.  Diot.  des  sorM- 
torelles,  t.  SO,  p.  96. 

Spatanguê  ofiutus^  Desbaye»,  1831.  Coq.  Garad»,  p.  385, 
pl.  11,  fig^  5y  6« 

5.  Crassis$inn0f  Blaiaville,  iS3A.  Man.  d^aet.,  p.  Ktt; 

S.  aornu^^  lies  Moulto,  1837.  Études  sur  les  Éebia.,  p. 
406.  (Exclus,  sya.) 
.S.  oroiainimMj  Des  Moulio»,  1837.  id.,  p.  39%;  d*  90. 
(Exclus,  sya.) 

MicrasUr  09uiu9^  Agassiz,  1840.  Gst.  sysC. ,  p.  2. 

Mi€r4ui9r aeuiii^^  Agassiz «C  Besor,  1847.  €at.  raison.,  p. 
129;  modèles  11, 10  À. 

Jrf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  177  ;  étage  20*,  n*  6iS. 

Dimensionâ*  Longueur  totale,  64  millimètres.  Par  rap- 
pf>ri  à  loogiieur  :  lasg^ttr,  M  eentîèAie^  ;  épaisseur;  63  cen« 
tièmes. 

Coquille  cordiforme ,  triangulaire,  un  peu  polygone  au 
pp$irtottr,  élargie  et  sinueuse  en  avant,  très-rétrécie,  très- 
prolongée .et  tronquée  ^'arrière,  dont  la  hauteur  a  les  63 
centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  bien  en  arrière  du  tiers  antérieur.  Destus  irès- 
contexe^  très^arrondi  en  avant,  de  là  s'élançant  en  courbe 
assez  réguliéare  jusqu'à  Taréa  anafe  qui  forme  une  penie 
inclinée,  évîdée  très-prolongée  en  talon  en  arrière.  On  re* 
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marque  d6  chaque  côté  des  régions  înterambolacraires,  des 
sériesd^Iégères  protubérances.  Le  sommet  est  bien  en  avnnt 
de  la  moitié,  tandis  que  le  point  le  plus  épais  est  en  arrière 
de  cette  partie.  Le  pourtour  arrondi,  convexe,  est  néanmoins 
prés  de  la  base.  Deê$ou$  presque  plan,  seulement  un  peu 
plus  renflé  à  la  partie  médiane  postérieure  et  sur  les  côtés  en 
avant.  Sillon  antérieur  large  et  profond.  Bouche  bîlabiée, 
placée  au  quart  antérieiir,  avec  des  dépressions  latérales. 
Anus  oval ,  placé  au  sommet  d*une  aréa  ovale^  allongée,  au- 
dessus  des  deux  tiers  supérieurs  de  cette  large  région  dé- 
clive si  caractéristique  de  cette  espèce.  AmbulMre  impair 
assez  large,  formé  de  deux  zones  trés*étroites  composées  de 
paires  de  pores  obliques  virgulatres  séparés  par  ull  tuber- 
cule, jérnlmiacres  pairs  inégaux,  ranlérieur  d'un  tiers  plus 
loog  que  le  postérieur,  tous  deux  larges ,  un    peu  arqués, 
profoadément  creusés,  formés  de  zones  porifères,  larges, 
peu  inégales,  dont  riotervalle  lisse  et  creusé  en  sillon,  est 
plus  large  que  Jes  zones.  Pores  aitongés,  acutninés,  trans- 
verses et  rapprochés.  Tubercules  crénelés,  espacés  et  petits 
ea  dessus  ;  beaucoup  plus  gros  en  dessus* 

^pporiê  et  diffirenoes,  La  grande  hauteur  déclive  de 
Taréa  anale ,  qui  forme,  un  long  prolongement  postérieur, 
suffit,  ainsi  que  la  profondeur  des  ambulacreset  la  dispo* 
silioQ  des  zones  porlféres ,  pour  caractériser  parfaitement 
cette  espèce. 

Histoire.  Â.ssezbien  indiquée  par  M.  Defrance,  en  1827, 
sous  le  nom  de  Spatangus  crassissimus ,  cette  espèce  a  néan- 
moins reçu  quatre  ans  plus  tard  de  M.  Desbayes  le  nom  de 
Spatangus  acuius.  M.  Des  Moulios  l'a  conservée  sous  ces 

deux  noms  comme  deux  espèces  difTtirenies.  En  1840  et 
1847,  M.  Agassiz,  en  la  classant  dans  son  genre  Micrastèr^ 

adopta  seulement  le  dernier  nom.  Comme  la  dénomination 
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impcséo.  par  M.  Defrance  a  quatre  ans  d\iTilëriori(é  sur 
Taolre,  noas  la  cooservons  Datarèllement  à  Tespèce. 
M.  AgassSz  ayant  donné  pour  caractère  ao  genre  Mtenuiw 
d'avoir  un  fasciole  anal,  cette  espèce  ne  peut  plos  y  rester, 
car  après  un  eiamen  ntinutieux  de  plus  de  douze  échantil- 
lons des  mieux  conserves,  nous  nous  sommes  parfaitement 
assuré  que  celte  espèce,  comme  les  précédentes,  manque  to- 
talement de  faciole,  et  qu'elle  ne  peut  dès  lors  rester  dans  le 
genre  Mierasfer, 

Loealiiè.  Elle  est  caractéristique  du  20*  étage  cénomanien 
ou  craie  cbloriiée.  Elle  a  été  recueillie  par  nous  à  Villers 
(Calvados);  au  Havre  (Selne-Iiiférieure)  ;  dans  la  plaine  au 
bas  de  Tourtenay  (Deux-Sèvres)  ;  M.  d'Archîac  Ta  rencon- 
trée à  Mortagne,  à  Gacé  (Orne);  à  Saint-Mans,  près  de  Sau- 
mur  (Maine-et-Loire). 

Expîieaiion  des  figures,  PI.  860,  fîg.  9,  coquille  un  peu 
réduite,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fîg.  3,  profil  iongi- 
tudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la  bouche; 
fig.  5 ,  la  même  »  du  cAté  de  Tanus  ;  fig.  6 ,  ambulacres 
grossis  :  a^  ambulacre  impair;  5,  ambnlacre  pair;  fig  7,  dé- 
tails grossis  de  Tambulacre  impair  ;  fig.  8,  détails  g^rossis  de 
Tambulacre  pair.  De  notre  collection. 

N*  2160.  Epiastbr  DisTiifCTUS,  d*Orb.,  1853. 

PI.  861. 

MkrÊsêêr  disUnciuêf  Âgassiz ,  1840.  Gaf«  syst.»  p*  2. 
/cf.,  Agassiz  et  Desor ,  1847.  Gâtai,  rais.,  p.  129.  Modèles 
P  76,  T  44. 

Jd.,  ddb.,  1847.  Prod.  de  pal.  siral.,  2,  p.  !77,  n*  634. 

J)ime%êiûn$.  Longueur  totale,  57  miUimètres.  Par  rapporta 

la  longueur  :  largeur,  98  centièmes  ;  hauteur,  65  centièmes. 

CequUU  cordiforme,  polygone  au  pourtour,  presque  aussi 
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large  que  longue ,  élargie  et  un  peu  sinueuse  en  ayant»  rë« 
trécie  et  tronquée  verticalement  en  arrière»  dont  la  hauteur 
a  les '65  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  dianaètre 
transversal  est  presque  à  la  moitié.  Dessus  très  convexe, 
arrondi  en  avant,  et  de  là  décrivant  une  courbe  régulière 
jusqu'à  Taréa  anale,  coupe'e  perpendiculairement.Le  sommet, 
placé  bien  plus  en  arrière  qu*en  avant,  n*est  pas  le  point  le 
plus  épais  »  qui  se  trouve  en  arrière.  La  partie  convexe  du 
pourtour  est  arrondie.  Dei$ou$  légèrement  convexe ,  surtout 
à  la  région  médiane  postérieure.  Bouche  placée  au  quart 
antérieur.  Jnuê  oval ,  placé  au  sommet  d^une  aréa  perpen- 
diculaire, légèrement  creusée,  au  tiers  supérieur  de  la  hau- 
teur totale.  Amhulacre  impair  placé  dans  un  sillon  peu 
creusé,  usais  élargi  en.  avaqt  ^  formé  de  zones  très- étroites , 
de  pores  simples  ovales  par  paires  obliques  »  réunies  par  un 
tubercule^  4''^**'^^'^'  P^^^  ^<^z  excavés,  divergents,  iné- 
gaux ;  les  antérieurs  d*uu  Uers  plus  longs  que  les  autres ,  et 
un  peu  arqués  ;  tous  formés  de  zones  presque  égales ,  aussi 
larges  que  leur  intervalle ,  formés  de  pores  allongés  irans* 
verses  et  par  paires  égales.  TubercuUs  petjts  et  rares  en 
dessous,  surtout  ea  avant. 
RapporU  et  différences.  Voisine  de  la  précédente  par  ses 

ambulacres  et  son  aspect,  cette  espèce  s'en  distingue  par  sa 
région  anale  j  coupée  verticalement  et  non  oblique. 

Localité.  Elle  est  spéciale  jusqu'à  présent  au  20*  étage  cë- 
nomaniea^Elle  a  été  recueillie  a«  port  des  Barque8(Chai«ni^ 
inférieure);  à  Villers  (Calvados);  auHftvte  par  nous  ;  à  Rouen 
(Seine-Inférieure),  par  M.  Hébert;  auprès  d'Aubenton 
(Aisne);  à  Sancerre  (Cher) ,  par  M.  dUrchiac  ;  dans  l<y  ravins 
de  la  Fauge,  près  de  Villars  de  Lans  (Isère),  far  M.  Albin 
Gras  ;  aux  environs  de  Sainte^Groix,  canton  de  Vaud  (Suisse), 
par  M.  Campiche;  à  Ségnelay  (Yonne)  par  M.  Ricordeau. 


ExpUiation  in  fibres.  PI.  S6!,  %.  4,  GoqtnHe  de  graft* 
deur  natarelle,  tue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal  ;  Sg.  4,  profit  transversal ,  vix  du  i-àii  de  la  bou- 
che ;  fig.  6,  le  même,  do  cdté  de  ianos  ;  fig.  6,  anbtthiéires 
grossis  :  a,  ambulacre  impair;  b,  c,  ambulacres  paîris  ;  fig.  7, 
partie  de  rambulacre  impair,  grossi  ;  fig.  8,  partie  grossie 
de  Tambalacre  pair  antérieur.  De  notre  collection. 

N*  2161.  Epiaster  varosbnsis,  d'Orb.,  1853. 

Pl.  862. 

Dim$fision8.  Longueur  totale»  30  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  i  largeur,  M  centièihes;  hauteur,  7B  cen- 
tièmes. 

C^qttUh  cordiforme,  très-renflée,  un  peu  moins  large  ^ûë 
longue,  élargie  et  «in  peu  éebaocrée  en  avant;  rftrédë  et 
Obtuse  en  arrièi*e,  dont  la  baureuf  a  tes'9S  éeiitièmès  de  b 
hmguenr,  et  d^Ut  le  grand  diamètre  tranàv'érsàl  e^  anix  dent 
cinquième  aatért^nrs.  Bëséa*  très-convexe ,  bombé;  txt^ 
rôndi  en  avant,  en  dôme  en  dessus^  et  un  peu  trouvé  î)èli- 
cfuemént  en  arrière,  où  Taréa  anale  peu  marquée  est  convexe. 
Le  sommet  est  un  peu  en  avant  de  la  makié ,  tandis  que  le 
point  ie  plus  haut  est  en  arrière*  Le  pourtour  offire  la  {rfus. 
grande  convextté  arrondie ,  près  de  la  base.  l^esBoUê  peu 
convexe,  mats  un  peu  plus  sur  la  région  médiane  postérieure. 
Bouche  pracée  aii  quait  antérieur.  AHus  oval ,  à  lu  partie 
supériénre  d^une  ai^a  pieu  ))i*onôneée,  ptaeée  bien  aa-<les8ns 
de  la  moitié  de  Tépaisseur.  Ambulacre  iihpûir  plaeé  tfaas  ua 
sillon  plus  large  que  profond,  foimé  de  deux  ixmes  étroites, 
composées  de  paires  obliques  de  pores  ovales  ,  éépaiéâ  par 
un  tubercule  oblique.  Ambulacres  pairs  (l^étalofdes ,  asi^2 
largement  creusés ,  inégaux,  les  antérieurs  d\in  tiers  plus 
long  que  les  postérieurs ,  formés  de  Êone6  un  peu  iné^les, 


la  plM  birge  en  ^urrière,  un  pê»  moîds  targe  que  rkiiervaUe 
qui  les  sépare»  ce«9pa«éf  de  paipea  de  pote*  aUoigéi»  inm* 
veraes  obliquement ,  doel  les  plus  longs  sont  en  dehocs.  2W- 
hereulês  rares  en  dessus ^  bien  plus  gros  en  dessous,  Sttriom 
en  avant.  « 

Rafportj  et  diffirtnces.  Cette  eapèee,  voisine  des  deux  pid- 
eédentes,  s'en  distingue  par  sa  forme  plus  renflée  et  par  su 
région  anale  convexe  et  déclive,  intermédiaire  entre  les  deux 
espèces  citées. 

Localité.  Elle  est  propre  au  20*  étage  céoomaniMi  de  la 
Malle  (Var>  où  nous  avons  recueilli  triMs  exemplaires. 

Egplictuion  dêê  figurés.  PI.  8$2,  fig*  1.,  grandeur  natu- 
rel\e  ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  la  même» 
en  dessous;  fig.  4,  profil  longitudinJAli  6g.  Ô,  profil  trans- 
versal ,  va  du  côté  de  la  bouche  }fig.  6,  le  méme>  vu  du  e6té 
de  Tanus;  fig.  7,  aimbulacres  grosais  :  a,  ambulaere  impair; 
h^  c,  ambulacres  pairs  ^  fig.  8,  pores  de  Tambulacre  imp^ûr» 
grossi  ;  fig.  9,  pores,  grossis  de  Tambulaere  pair  antérieur. 
De  notre  collection. 

K«>  2462.  Epiastxb  AQlTlTAmcos,  d'Orb.,  W53, 

PI.  863. 

Spatanguê  aquitanicu»  ,  Gralteloup,.  1836.  Siém.  sur  les 
oqrs.  foss.^  p.  74.  Pl.2,  fig.  17. 
Id.  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les  Ech.  p*  402. 
Ananehytes  êpatangi/hrmis^  Roemer,  1840.  Kreed.,  p.  36, 

PL  6,  fig.  19. 
Micrmster  aquitojsieus^  AgafSsix,  1847.  Cat.  rais.^  p.   130. 

Modèles  R  56,  T  4. 
W.,  d'Ofb.,  1847.  Prod.  2,  p.  329.  É^age  24%  n«  573 

(D'après  M.  Agassis). 
nimeima^^*  ï-O0g«€UP  tcrt^le^  W  millimè^es.  Par  rapport 
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à  la  loDg^or  :  larg^tur,  85  centièmes,  hauteur,  6S  centièmes. 
Lee  adultes  ootea  bauteur  jasifu'à  78  ceoiièmes. 

Cofui/Zs ovaie,  déprimée,  beaucoup  moins  largeqne  longue, 
élargie  et  obtuse  en  avant»  très-  retrécîe  et  un  peu  aouminée  en 
arrière,dont  la  hauteur  varie  des  58  i^Tfi  centièmes  de  la  lon- 
gueur, et  dont  le  grand  diamètre  antérieur  est  vers  le  tiers  de 
la  longwur.  I^^mim  convexe^  arrondi  en^vani ,  de  là  s'élevant 
jusqu'an  sommet  placé  antérieurement  à  ta  partie  la  plus 
convexe ,  et  de  là  s'abaissant  vers  la  région  anale ,  coupée 
obliquement  vers  le  desssous.  Le  pourtour  est  arrondi,  et  la 
convexité  pa^e  au-dessus  de  Tanus.  Desaouê^ea  convexe, 
un  peu  renflé  A  la  région  médiane  postérieure  ,  er  au 
pourtour  en  avant.  Bouche  étroite,  placée  vers  le  quart  delà 
longueur.  Anus  infra  marginal ,  oval ,  placé  au-dessous  de 
la  grande  convexité  du  pourtour  dans  une  area  peu  marquée 
au  tiers  inférieur  de  la  hauteur.  Point  de  sillon  antérieur. 
Ambulacr9  impair  non  pétsloide  ,  étroit ,  placé  dans  une  lé- 
gère  dépression  qui  ne  se  continue  pas  vers  le  bord*  Ses  zo- 
nes étroites  ont  des  pores  ovales ,  un  peu  ioégaux  par  paires 
obliques.  Ambulaeres  pairs^  non  pétaloides,  allongés,  pres- 
que ^aux ,  presque  superficiels ,  seulement  un  peu  creusés 
vers  le  sommet;  zones  inégales,  la  plus  grande  en  arrière ,  for- 
mée de  pores  inégaux,  allongés  en  dehors,  simplement  ovale 
en  dedans  et  conjugués.  Tai^ercu/e^f  petits  et  espacés  en  dessus, 
plus  gros  et  rapprochés  sur  la  région  postérieure  médiane  en 
dessous,  mais  plus  gros  encore  sur  les  régions  antérieures. 

AmpporiÉ  ëi  différences.  Cette  singulièreespèce  se  distingue 
de  toutes  les  autres  par  son  manque  de  sillon  antérieur,  par 
ses  ambulaeres  allongés  non  pétaloïdes  et  par  son  anus  itif  ra- 
marginal,  presque  comme  chez  les  aoanchytes..  C'est  sous 
tous  ces  rapports  une  espèce  tout  à  fait  anomale. 

ATtêfoertf,  Elle  a  été  décrite  pour  la  première  fois  par 
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M.  Gratteioapf  sous  le  nom  de  spatangus  aquitanieus.  Quatre 
ans  après,  M.  KOBmer  la  nommait  Ananchyten  êpaiangiformù^ 
ne  eonoaisêant  pas,  sans  doute,  le  mémoire  de  M.  Gratie- 
loop.  M.  Âgassîzen  1847,  en  a  fait  un  Micrasier ,  mais  le 
fMnqu9  oertùin  de  fasciole  sous-anal^  nous  l'a  feit  placer  dans 
notre  genre  Epiatter. 

Looaiiêé.  C'est  par  erreur,  que  M.  Agassiz  l'indique  dans 
Tétage  Dommtiliiique,  de  Laplante  Montfort  (Landes).  Cette 
espèce  se  irouve  en  effet  à  Laplante-Montforl ,  et  à  Tercîs 
(Landes),  mais  dans  le  2î«  étage  sénonien  avec  VEohinocoryê 
vulgarit  (ananchj^ifs  ovaia)  et  tous  lesaulres  fossiUs  de  cet 
éiage  que  nous  avons  recueillis.  C'est  en  suivant  M.  Agassiz 
que  nous  avons  commis  Terreur,  en  1847,  de  citer  celte  es- 
pèce ddûsie  24*  étage  suesaonim  ou  nummulitique.  M.  Rœ- 
mer  Ta  aussi  rencoutré  dans  le  22*  étage  sénonien  à  Coe^feld, 
eiàScblesien. 

Explicatién  des  figures.  PI.  86S,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même  vue  en  des- 
sous ;  fig.  3,  profil  longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal  du 
côté  de  la  bouche;  fig.  5,  le  même  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  5, 
au.t;Iacre  impair  grossi;  fig.  7,  ambulacre  pair,  antérieur 
grossi  ;  fig.  8,  profil  réduit  d'un  échantilk»  renflé.  De  notre 
oèllection. 

Genre  MiGRAST£R,^AgassiZ|  1836. 
^aiaugus  (pars)  auctorum.  Uieraster  (pars),  Agassiz. 

CarAQières»  Appareil  géniiai  et  oceliaire^y  comme  nofis  Vu* 
voBS  décm  à  la  famille,  et  comme  dans  le  genre  précédent. 
BamhcM^biée^  transversale,  si.iueuse,  pourvue  d'une  lèvre 
saiUame  en  dessous,  placée  en  dessous  et  en  avant.  Anu$ 
oval,  dans  te  sens  longiiadinai,  supra^marginal,  placé  au 
sommet  .posiérieur  de  Taréa  anale.  Âmbulaeree  péialoldtt 


f4. 
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inégaux,  \iamhulacre  impair  est  placé  dans  un  silloa  médian 
antérieur,  plus  ou  moi  as  excavé,  surtout  près  du  sommet, 
composé  de  pores  toujours  différents  de  ceux  des  autres 
ambulacres,  par  paires  uniformes.  Amhulacrës  pairs  pétaloi- 
des,  placés  dans  des- parties  excavées  plus  ou  moins  circons- 
crites» toujours  inégaux,  les  antérieurs  les  plus  longs,  tous 
fermés  de  zones  presque  égales,  de  pores  ovales  ou  oblongs 
transverses,  conjugués.  Au  delà  de  la  dépression  pétaloïde 
les  pores  sont  très-petits  et  à  peine  apparents.  Un  fa$oioîe 
sous-anal,  formant  une  sorte  d'anneau  placé  à  la  base  de 
l'extrémité  postérieure,  moitié  en  dessns  moite  en  dessous. 
TubereulesvLSsez  éloignés^  saillants  pourvus  de  c6tes  au  pour- 
tour du  bouton  articulaire,  d'une  dépression  autour  du  tu- 
bercule, et  de  granules  irréguliers.  Les  baguettes  sont  grêles, 
aiguës,  renflées  et  crénelées  à  leur  base  ;  elles  sont,  droites 
ou  arquées.  Coquille  cordiforme,  mince  et  fragile. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  avec  la  bouche  bi4abiée 
comme  dans  le  genre  précédent,  s'en  distingue  seulement 
par  la  présence  d'un  fasciole  annulaire  sous-anal.  Encore 
très-voisin  du  genre  Hemiaster^  il  s'en  distingue  par  son 
fosciole  sous-anal,  ei  le  manque  de  fasciole  ambulacraire. 

Histoire.  Gomme  nous  l'avons  dit  au  genre  Epiaster^  nous 
ne  conservons  dans  ce  genre  que  les  espèces  pourvues  du 
fasciole  annulaire  sous  anal,  et  nous  en  séparons  les  espèces 
qui  en  sont  dépourvues,  placées  à  tort  dans  le  genre  micras- 
ter  de  M.  Agassiz,  ainsi  que  d'autres  espèces  munies  de  fas- 
ciole péripétale. 

Ainsi  réduiti  le  genre  Micraster,  ne  nous  a  plus  offert  que 
six  espèces  ainsi  réparties.  Deux  dans  notre  2i«  étage  turo- 
nien,  les  iH.  Matheroni  et  Mickelini.  Quatre  dans  le  22*  étage 
sénonien  ou  de  la  craie  blanche  des  auteurs,  les  M.  Cor^an^ 
guinum^  Leskei^  lacpopormtX  integen  On  V0)t|  par  ce  qui  pré* 
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cède»  que  le  genre  Micraster  a  commencé  avec  Tétage  turo- 
nien,  et  a  montré  ses  dernières  espèces  et  son  maximum  avec 
Vêlage  sénonien.  Il  a  donc  une  localisation  très- remarquable 
puisqu'il  n'a  occupé  que  deux  des  étages  crétacés,  dans  les 
âges  du  monde. 

Les  espèces  suivantes  classées  dans  le  genre  Micraster  par 
MM.  Agassiz  et  Desor,  appartiennent  à  d'autres  genres,  ainsi 
que  nos  recherches,  nous  ont  fait  le  reconnaître. 

Le  M,  acvivSy  Agassiz,  est  notre  Epiatter  crassissimus. 
Voyez  n*  3159.  Il  manque  de  fasciole  sous-anal. 

Le  M.  diêtinctusy  Agassiz,  qui  manque  de  fasciole  sous* 
anal  est  notre  Epiatter  distinctus.  Voyez  n^  2i60. 

Le  M.  undidatuê^  Agassiz,  non-seulement  manque  de  fas- 
ciole anal,  mais  a  un  fasciole  péripétale,  et  un  fasciole  laté* 
rai.  lîous  en  avons  fait  notre  Periaster  undulatue.  Voyez 
0*2200. 

Le  M,  aquitanicue ,  Agassiz ,  manque  de  fasciole  sous- 
anal  et  devient  notre  Epioèter  aquitanicus.  Voyez  n^  2162. 

Le  M.  irigonalie^  Desor,  n'a  pas  de  fasciole  sous-anal  et  a 
été  classé  par  nous  sous  le  nom  d'Epiasier  trigonalis.  Voyez 
Q*  21067 

Le  M.  polygonuB^  Desor,  est  de  même  un  Epiauer^  que 
nous  donnons  sous  le  même  nom*  Voyez  n*  2155^*1 

Les  itf,  acuiuêj  cordatuêy  breviêy  et  gibbuêy  de  M.  Agassiz, 
ne  sont  pour  nous  que  des  variétés  du  M.  oor^nguinvm, 

N«  2163.  Micraster  Mathbroni,  Desor,  1847. 

PI.  864  et  pi.  86S. 

Micraster  Matheroni,  Desor,  1847.  Gat.  rais.,  p.  130,  mo- 
dèles, R.  57. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2.  p.  201  -,  ét^ge  21%  e«  222. 
Dimentions.  Longueur  totale,  72  millimètres.  Par  rapport 
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à  la  longueur  :  largeur,  403  centièmes;  hauteur  67  cen* 
tièmes. 

Coquille  presque  circulaire,  renflée,  un  peu  élargie  et  à 
peine  sinueuse  en  avant,  légèrement  rétrécie  et  no  peu  tron- 
quée en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  67  centièmea  de  la 
longueur,  tt  dont  le  grand  diamètre  transversal,  est  à  peu 
près  aux  deux  cinquièmes  antérieurs.  Deêêne  très-cônvexe, 
très-arrondi  en  avant,  et  de  là  s*élevant  en  courbe  régulière 
jusqu'à  raréaanale,à  peine  tronquée  d'une  manière  obtase. 
Le  sommet  est  bien  en  avant  de  la  moitié,  tandis  que  le 
point  le  plus  élevé  est  à  peu  près  a  la  moitié,  en  aiVièrédu 
sommet.  Le  pourtour,  très-arrondi ,  roontire  sa  pank  la 
j[>Ius  copvexe  au  tiers  inférieur  de  la  hauteur.  Deéumê  un 
peu  convexe  partout^  seulement  un  peu  plu^renflé  à  la  par- 
tie médiane  postérieure.  Sillon  antérieur»  assez  profond  prés 
du  sommet ,  mais  étroit  et  peu  marqué  prés  du  pourtour» 
Bouche  bilabiée  placée  au  cinquième  antérieur.  ^/iiii#-evai, 
longitudinal,  plac^  au-dessous  de  la  moitié  de  4a  hauteur, 
et  sans  aréa  distincte.  4^^uhwe  impair  plus  étroit  que  les 
autres,  moins  profond,  formé  de  deux  zones  étroites,  eom- 
posées  de  paires  obliques,  de  pores  virgulaires,  en^chevroa 
çi  séparés  psr  un  tubercule  oblon^.  Amhulacre^  ptiir»  iné- 
{;aux,  Ips  antérieurs  d'un  cinquième  plus  lorigs  que  les  au- 
tres, tous  étroits,  profonds,  droits,  formés  de  zones  porifôres 
presque  é^^ales,  dont  rintervalle  pourvu  de  gr^nule^  esta 
peu  près  égal  en  largeur  aux  zonos.  Pores  trans^verses,  ova- 
les, conjugués  par  un  sillon  ;  une  ligne  de  granules  passe  en 
dessus  de  chaque  paire.  Tubercules  crénelés,  espacés,  un 
peu  plus  gro^  en  dessous*  Fasciole  sous-anal,  large  et  ovale 
transversalement. 

Rappf>irt0  0i  différoneoi.  Qette  espèce,  la  {dus  gtmse  du 


geiure  «t  sa  f«rne  arrondie  la  distingue  bien  iMtCtnieiit.  Xfons 
en  wùM  faiût  exemplaires. 

L^oaiiié,  Elle  e&i  caractérislîqite  du  U<  étêgiB,  taroBien. 
Nwa  FaTona  recueillie  à  la  noaiagne  det€oriit«)  f^rès  itea 
Bains  de  Repnas  (Aude),  dans  la  ooucha  à  hippuritei.  C'est 
^aifrfBant  dans  la  mAane  position  que  M.  T<m«as  et  noia  l'a* 
yoos  retrouvée  au  Bausset  (Var). 

EmpHcmii9n  th$  figura.  PI.  864,  fig;  1,  coqaiUe  de  graU'^ 
daur  uaturelle,  vue  eu  dessus;  fiff*  2,  dessous;  %.  a,  zoii« 
auibttlacraire  paire,  grossie;  fig.  4,  zone  de  rambutacre 
iaipsir,  grossie.  —  PI.  865,  %  1,  proBI  loogtiudkal;  fig.2, 
proBl  transversal,  du  c6té  de  la  bouche  -,  fig.  3,  le  oiénie,  du 
côté  de  l'anus.  De  noir9  collection^ 

JY*  2164.  MiGRASTER  MiCHBLiNl,  Agass,  4847. 

PI.  866. 

Uicrt^sier  Michelini,  Agdssiz  et  Desori  4847»  Cat.  rais« 
p.  129. 

M,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  269;  étage  22%  n»  1168 
(d'après  M.  Agassiz). 

Dimensions.  Longueur  totale,  48  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  89  centièmes;  hauteur,  62  cen- 
tièmes. 

Coquille  cordiforme,  oblongue,  assez  renflée,  très-élargîe 
et  sinueuse  en  avant,  très-rétrécie  et  tronquée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  62  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur.  De$$uis  ar^ 
rondi  en  avant,  de  là  s'arquant  réguUèreiUQnt  jusqu'à  Taré^ 
anale,  tronquée  obliquement,  de  manière  a  ce  que  la  f^Hi^ 

as.  Le  sommet  est  aux  deux  qinquièoses 
antérieurs  et  la  partie  la  plus  haute  est  un  peu  en  arriéra^ 
U  partie  la  plus  couvexe  du  pourtour  est  à  la^baçe*  De»$ou§ 
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plat^  senlemefit  qd  peu  plus  convexe  sur  la  ligne  médiane 
postérieure.  Sillon  antérieur  très-*creuté  près  du  sommet,  et 
de  là  non  interrompui  mais  moins  profond,  jusqu^à  la  bou- 
che. Beucke  bi labiée,  placée  au  quart  antérieur.  Anus  ovale, 
longitudinal,  placé  au  sommet  d'une  aréa  ovale,  circonseriie 
de  lé|;^e8  saillies ,  assez  près  du  dessus.  Ambuhore  impair 
aussi  large  et  aussi  profond  que  les  autres,  formé  de  deux 
zones  très-écartées»  étroites  de  paires  de  petits  pores  ovales, 
transversea,  séparés  par  un  bourrelet.  AmhiUaeres  pairs  trës« 
inégaux,  les  antérieurs  Jl)ien  plus  longs,  tous  larges,  profon- 
dément excavés,  un  peu  flexueux,  plus  larges  à  lear  extré- 
mité ^  formés  de  zones  inégales,  les  plus  larges  externes, 
dont  l'intervalle  lisse  est  plus  large  que  les  zones.  Les  por^ 
sont  aussi  inégaux,  les  plus  longs  en  dehors,  les  plus  petits 
en  dedans  de  chaque  zone,  tous  oblongs,  transverses  et  con- 
jugués avec  une  ligne  de  granules  entre  chaque  paire  de 
pores.  TuhereuUê  très-inégaux ,  les  plus  gros  en  avant  en 
dessons.  Fasciole  étroit,  plus  supérieur  qu*inférieur. 

Rapports  et  différences.  Par  sa  forme  cordiforme,  ovale , 
par  la  largeur  des  ambulacres  et  leurs  zones  inégales,  cette 
espèce  se  distingue  très-facilement  de  la  précédente.  Elle  se 
distingue  du  M.  eor^anguinum^  par  son  aréa  anale,  oblique 
en  dessus,  et  par  les  ambulacres  très-diffiérenis. 

Localité.  Cette  espèce  a  été  peu  définie  dans  ses  caractères 
et  son  étage  par  M.  Âgassiz.  Nos  recherches  nous  ont  donné 
la  certitude  qu'elle  est  bien  tranchée  et  spéciale  à  l'étage 
turonien.  Nous  Tavons  en  effet  recueillie  à  Sainte-Maure,  à 
Saint-Christophe  (Indre-et-Loire)  ;  à  Poncé,  à  Saint-Germain , 
près  de  la  Flèche  (Sarthe)  ;  aux  environs  de  Châtellerault 
(Vienne)  ;  à  Martrou  (Charente-Inférieur),  dans  les  couches 
supérieures  àFumel  (Lot-et-Garonne);  à  Ucbaux  (Vauclase); 
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M.  d'Arcbiac  Ta  rencontrée  à  Tbaims  (ChareRte-Inférieare); 
et  M.  Bourgeois  à  Coulure  (Loir-et-Cher). 

Explication  des  figurée.  PI.  866,  fig.  !,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal  ;  fig.  A,  profil  transversal  du  c6té  de  la  bouche  ; 
fig.  5,  le  même,  du  coté  de  l'anus  ;  fig.  6,  ambniacres  gros* 
sis;  fig.  7,  ambulaores  pairs,  grossis;  fig.  8,  zone  de  Tam- 
bulâcre  impair,  grossie;  fig.  9,  une  plaque  latérale,  grossie. 
De  notre  collection; 

N*  2165.  MiGRASTEK  GOR-ANGDINUM,  Agasslz,  1836. 

PL  867  el  868. 

Lîsier,  4678.  Lap.  lurb.,  p.  224,  fig.  28,  29. 

Ot^um  marinum,  Luid.,  1699.  Lilh,,  p.  47,  fig.  964-967. 

Echinospataguscordiformis^BreYnins,\137,Ech\a,  p.  6*2, 
pi.  V,  fig.  5,  6  (non  fig.  1-4). 

Spatangu8  cor^anguinum  anglicum ,  Klein  ^  1734.  Nat. 
disp.  £chin.  sp.,  1,  pi.  23,  A,  B,  G,  v.  p.  Norvagicum^  Klein., 
1734.  Id.,  pi.  23,  G,  D. 

Spatangus  tuherculatui.  Van  Phets,  1774,  p.  40^  sp.  3. 

Spatanguê  cer-anguinumj  var.  1,  angltoum  Leske,  1778. 
Échin.  Klein.,  p.  221,  pi.  23,  G,  D,  23%  fie.  C. 

Var.  2,  sulciscriipis,  id.,  p.  224,  pi.  45,  fig.  12. 

Var.  3,  Nortœgioum^  Leske,  id.  ,  p.  225,  pi.  23,  fig. 
A,  Bj  E,F. 

Eehinus  cor-anguinum^  Gmelin,  1789.  Syst.  nat.,  p.  3195, 

n«91. 
Spatangus  cor-marifiunif  Parkinson^  1811.  Organ.  rem.  3, 

pi.  3,  fig.  11. 

Echinites  corcuîum^  Schlolh.,1813.  M*n.la$ch.,  VH. 

Spat^figns  cor-anguinum^  Lamarck,  <816.  An.  S.  vert.,  3, 
p.  32, n»  15.  Encyci.ineih  ,  pi.  156,  fig  4-6,  , 
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Spantangms  punoi^ius^  Lasi.,  iM6«  M.»  p.  3^,  a*  li. 

Spatanguê  gibus^  Lani«|  1816*  Id.,*p«  3S,  B*  48. 

Ananchjriiispatangus^  Laoï.»  i8l6.  Id.,  p.  26,  n"*  9. 

Echinites  corculum^  Schloih.,  1800.  Petref.,  p.  diit 

Spatangus  eor-anguinum^  Brongniart,  1822.  Eqv.  de  Paria, 
p.  388,  pi.  â,fig*  ii. 

Spaiangua  rottraius^  Maoiell,  4822.  Ged.  of  Susses,  pL 
17,  fig.  10,  17. 

Spatangus  cor^anginum^  DesloDg.,  1824.Eilcycl.,2,  p.  088, 

nM7. 

^/^cfan^uf^ifruf, Deslong.,  1824.  Id.,p.  689,  d«  20. 

Spatangus  punctattiB^  Deslong.,  182&.  Id.,  p.  688,  n*  16. 

Ananchytei  spatangu9y  Deslong.,  1824,  Id.,  p.  63. 

Spatangui  cor-an ^uinum^  Defrance,  1827.  Dict.  des  se. 
nat.,  50,  p.  93. 

Spatangui  Requieni^  Risso,  1826. 

Scutella  pjrramidalis^  Risso,  1826. 

Spatangus  gihusj  Defrance,  1827.  Id.,  p.  94. 

5.  bituricensis^  Defrance,  1827,  Id.,  p.  94. 

S.  punc^afti9,  Defrance,  1827.  Id.,  p.  93. 

4$*.  an^icuff,  Defrance,  18*27.  Id.,  p.  94. 

•S.  cor-anguinum^  Goldfass,  1829.  Pelref,,  p.  157,  pi.  48, 
fig.  6. 

S.oor-'iestudinarium^  Goldf.,  1829.  Id.,  p.  156,  p).  48, 
fig.  5. 

S.  gibus,  Goldf.,  1829.  Id.,  p.  156,  pi.  48,  fig.  4. 

Spatangus  cor-an guinum  ,  Blainv.,  1834.  Manuel  d'act., 
p.  204. 

S.  punctatusy  Blainv.,  1834.  Id.,  p.  204. 

S.  gibboius^  Blainv.,  1834.  Id.,  p.  204. 

S.  gibus,  Blainv.,  1834.  Id.,  p.  663  et  208. 

S.  subglohQSuê,  Blaiav.,  1834.  Id.,  203| 


.  • 
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Mim'aHer  e»r-an^fmmy  Âgasslx^  fS36.  Prod.^  p.  3. 

M.  gihuë,  Agassiz,  18M.  M.,  p«  2. 

«^fiancAsrtM  ooiwK^ttfni,  Grallel<lilp ,  iMt.  Mém.  sur  les 
Ot».,  p^  65,  fk  9L  flg.  A3. 

Spatamgu*'  cofangnirvam^  GraU.^  183C.  Id:,  p«  #9,  pi.  2, 
fig.  iS. 

Spaianguê  eor^aiyuinum^  Des  MduliMi  1837.  Étudies  sur 
lesÉch.,  p.402,a<>44* 

S.  gihuê,  Des  Mouliuf »  1837.  Id,,  P*  403,  O*"  42. '      ' 

5.  c^-toAtoiàMf fimi,.  Des  lf0Hl«9 1837.  M.^  p.  464  a""  45. 

S.  punctaiuêf  Des  Moul.^  1837.  Id.,  p.  404,  u?  46. 

S.  aiumch^Mies^  Des  McMm  *^?-  M-»  P-  4A6. 

Micraster  eof'^anguinum^  Âgassiz,  1839.  Écbio«  SSisseSy  î, 
p.  24,  pi.  3,  fig.  14,  1& 

iS*.  cor^nguinum^  Edwards,  1840.  Éd.  dit  L«D[iarck«  3,  p. 
1%  B«  1& 
iS.  ptifftcto^tM,  Edwards,  1840.  Id.»  p.  339,  nr  14» 
S.  fîbm,  Edwards,  1840.  U.,  p.  321,  m  18. 

Ananchyiêi  spatangus^  Edw-,  1840.  Id.,  p.  319.] 

Miermêmr  ù^-angtèimm,  Agassiz,  1849.  Gat.  spt.,  p.  2. 

Jlf.  cor-teêêudinarium^  Agassiz,  1840.  Id*,  p.  2* 

M.  mrmmtus,  Agassiz,  1840.  Id.,  p.  2. 

M.  cù\iatUê^  Agasâ^iz,  1840.  Id.,  p.  2, 

M.  gihHê,  Agassiz,  1840.Id.,P-  2: 

Jlf.  cor-^teUuiinterium^  Rœmer^  1840*  Kreide,  p.  83. 

M.  giius^  Rœmer.  Id.,  p«  33. 

M.  artmius,  RoMner.  Id«,  p.  34^ 

M.  0fmêtms,  I^MOftda,  184».  MMi  Ecb.  Niazai  p.  38,  pU 

1,  fig.  12. 

M.  Ittku^  SisfiKmda.  Id.,  p.  39,  pi;  1i  fig- 13* 
M.  sM»*,  SisiBondai  Id^  P-  ^- 


VI. 


r 
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M.  e^r^t^nguinumy  hloriîsp  1843*  Gat»  brit.  fess.^  p«  54. 

Jlf.  cor-iêêiudinarium,  Marris,  1843.  U.,  p.  54. 

M.  gibuê^TAovrh,  1843.  Id.,  p.  55. 

M.  rgsiratut,  Morris.  Id.,  p.  54* 

M^  oor^anguinum  y  Âgassiz»  18&7.  Gat.  rais.,  p.  i%9. 
Moules,  &  55,  S.  84,  S.  99,  S.  12,  X.  80,  X.  79,  X.  91,  6, 
R.  69,  Q.  36. 

M.  coriiiKfM,  Âgassîz,  1847.  Id.^  p.  129. 

Jlf.  brevUf  Agassiz^  1847.  Id.,  p.  130. 

Jlf.  gibuê^  Âgassiz,  1847.  Id.,  p.  130.  * 

M.  6wM,d"0rb..  1847,  Prod.,2,  p.  202,  étage 21;  n-  281 
(d'aprë&M.  Agassîz). 

M.  cor^anguinum^  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  269  ;  éUge 
2»%  n*  1167. 

M.  cordatus,  d'Orb.,  1847.  Id.,  n*  1170. 

M.  giku»,  d'Orb.,  1847.  Id.,  n'  1171. 

M.  cor-anguinum^  Forbes,  1850.  Qeolùg.  Sarvey  of  tbe 
UD.  king.,  dee.,  3,  pi  X. 

M.  cordatuêy  AlbîB  Gras,  1852.  Cat.  des  Foss.  de  libère. 

p.  45. 
Dimen$imt.  Loogoeur  des  plus  grasds  65  miliiBèlres.  Par 

rapport  à  sgi  loogueur. 


Type  de  Meudon  près  de  Paris 
Type  de  Fécamp 
Type  de  la  Loit e 
Type  du  Beausset  (Var) 

Coquille  cordiforme,  aussi  longue,  oa  tiii  peu  plus  bogue 
nue  large,  renflée  plus  ou  moins  suivant  leséchantiUaB&etles 
lieux,  élargie  et  sinueuse  en  avant,  rétrécie  en  arrière^  dont 
la  hauteur  varie  des  62  aux^  eenttàmes  de  la  longeur,  mais 
dont  le  grand  diamètre  ^rânsver6^1  est  toujours  au  tiers  anté- 


Largeur 

Haateur 

cenUème. 

centième. 

ioo 

68 

92 

62 

lOÛ 

72 

100 

85 
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rieur.  Dês»us  arrondi  en  avant  et  delà  décrivant  une  courbe 
régulière  jus  qu*à  l*aréa  analé,  tronquée  et  évidée  de  manière  à 
ce  que  la  partie  la  plus  saillante  soit  en  haut  de  l'aréa,  le  som- 
met esta  peineexcentrîque  un  peu  en  avant,  et  la  pnrtieta  plus 
haute  est  généralement  ausommec.  Le  pourtour  est  arrondi  et 
àl9  base.  Dessous  un  peu  convexe,  surtout  en  arriéré.  Sillon - 
antérieur  également  creusé  partout  du  sommet  à  la  bouche. 
Bûucke  bilobée,  généralement  placée  au  cinqième  antérieur, 
mais  quelque  fois  plus  en  avant.  (Les  exemplaires  [de  Mea- 
don).  Anus  ovalCy  longitudinal,  placé  ausommet  d'une  aréa 
évidée  et  très  prononcée.  Ambulacre  impair  aussi  lapfje  et 
aussiprofond  que  les  autres,  peu  creusé,  droit,  fermé  de 
zones  étroîteSy  de  pores  ovales  transverses,  séparés  par  un 
bourrelet  et  conjugés.  Ambulacre  pairs  inégaux,  les  plus 
longs  antérieurs,  tous  peu  excavés^  droits,  élargis  près  de  leur 
sommet.  Formés  de  zones  égaler,  dont  Tintervalle  plus  large 
que  les  zones  est  remarquable  par  les  deux  bosrreletsragueux 
qu'il  forme  en  dedans  des  zones.  Les  pores  sont  égaux,  obli- 
ques et  ovales,  fortement  conjugés  entre  eux,  et  pourvus 
d'une  ligne  de  granules  en  dessus.  Tu Wcii?«,  très-inégaux 
plus  gros  en  dessous,  séparés  par  beaucoup  de  granules.  Le 
fasciole  très-large,  très-visible  forme  comme  un  oarré  long 
(ransverse. 

Rapports  et  diffirenee.  Voisine  du  Utor aster  Michelini^ 
cette  espèce  dans  toutes  ses  variétés  s'en  distingue  toujours, 
par  sa  forme  moins  allongée,  presqn'aussi  large  que  longue, 
par  son  aréa  anale  évidée,  dont  la*partie  la  plus  saillante  est 
en  haut,  par  scm  sommet  moins  excentrique,*  par  sa  région 
supérieure  pins  haute  au  sommet,  par  son  sillon  également 
creusé  sur  toute  sa  longueur,  par  ses  ambulacres  moins 
creusés,  par  les  zone  des  ambulacres  paires  égales  en  largeur, 
pur  leshourreleis  couverts  de  granules  entre  les  pores  et  Im  suture 
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qui  unit  les  plaquai  amlmlacraires»  Par  tes  jeûnes  égaux,  el 
enfio  par  son  fasciole  carré  et  non  of  ale.Ii^s  dtiuikraîers  ca- 
ractères sont  sarlôut  ceux  cpû  dîtttiiffaent  oeUe  eipàçe  de  loa* 
tes  les  autr^Si  dans  tontes  kn  vari<ïés  {ocafet  si  luwdireiiaes. 

Oft«#r««lMii/.  Les  denx  derniers  earaetères  constans  dans 
tous  les  indmdas,  sont  pour  nous  les  limites  de  Tespècei  car 
pour  les  antres  ils  sont  très-variables  suitant  les  localités^ 
coBune  on  a  pn  le  Toir  aux  diasensions,  et  comme  nous  allons 
les  décrire.  GepeiMiaal  ees  variétés  considérées  comme  espè- 
ces, par  Lamandt  et  MM.  Agassix  et  Desor,  ne  consistent  que 
dans  la  forme  extérieure,  tandis  que  tous  les  caractères 
zoologiques  comme  ceux  des  ambulacres  et  de  leurs  détails 
sont  invariables,  ce  qui  nous  a  fait  réunir  en  une  seule  espèce 
toutes  ces  variétés  accidentelles,  qui  tiennent  évidemment 
aux  nrilieux  ou  vivaient  l'espèce,  et  à  des  âges  différents. 
Voiddu  reste  ces  moJtficatiottS,  suivant  les  grands  bassins 
maritim»  de  Tépoque. 

Dans  le  bassin  anglo-parisien,  k  JUtendoq  ffis  4^  PariSi 
se  trouve  un  beau  type  qui  a  ppur  Qwactèr§i  dislinfitifsi 
d'avoir  souvent  ^la  bouche  près  du  l^rd  anténeor,  $1 9tA 
avec  tous  les  caractères  les  mieux  trançbésite  retytèçe.  G'M 
le  oofauguinum  de  Goldfuss.  Dans  les  départeniMtt  4es 
Ârdenaea,  de  FOise^  de  la  Somme^  de  ry<H|Mii)Çt  de  rA.iM^#  ^^ 
la  Seine-Inférieure  et  en  Àqg^eterre^  c'^st  le  typeparCaîti 
cordiforme  du  Ççr^auguinum  des  autl^mrs^  j^1$  ÇaMesiudi' 
narium  de  Goldfu.ss.  Lorsque  des  éçbaJMil(ow  ^Wl  rel^v^ 
et  tranchants  II  la  r<^io!i  postérjej^re^  jp'j^l  le  Bfi$SreUmàe 
Mantell;  ils  sont  aussi  sojive,9t  plqsaUoij^quç  çenx  4^  W* 
très  pays.  Qu§ga4  pn.se  dir^e  4a  dHé  opj^sé  dw  ^B)fim^  ^s- 
sin,  dan^s  1^  Sarthç ,  |e  fcw-çl^Owî,  U  l'Jùp^^  i(m  \s» 
individus  qu'on  rencontre  sont  g^jpicralieil)^^  f>}^  courts»  tout 


en  ayanl  les  mêmes  caractères  ;  c'est  alors  !e  Gibu*  de  i^a- 
marck  cl  de  Goldfuss,  le  M.  hrevis  de  M-  Ag^siiç. 

Dans   le    bassin  Pifréucen,  nous  ITOUVOD»  deg  Ûydividai 

courts  {brevia),  et  des  individus  cordiformes,  alloagés, 
{cor-auguinum)  à  Périgueux  (Dordogne),;des  individus  cor- 
diformes  seulement  à  Cognac,  à  Saintes,  à  Meschers^ 
(Charente  Inférieur),  à  Moutiers  (Charente);  des  individu» 
courts  seulement  à  Mirambeau  (Charente)  ;  à  Tercis  et  dans 
le  reste  des  Landes,  on  trouve  la  variété  (hr-  anguinum^  «t 
même  la  variété  ro«/raftt«  très-prononcée. 

Dans  U  bassin  Méditerranéen^  d'un  côté,  à  Soulage,  à  Sou- 
graîgne  (Aude),  nous  trouvons  des  formes  courtes  {brevis)^ 
des  formes  très-renflées  (^fim/rftt*Agassiz),  des  types  cordi- 
formes  {cor-anguinum)^  et  des  types  élevés,  carènes  en  ar- 
rière (rM^ra^a*);  on  ne  trouve  que  le  eor-anguinum,  à  Ayglun, 
et  au  Mas  (Var),  à  la  Palarca,  près  de  Nice,  (M.  CaiUaud), 
et  la  variété  courte,  renflée  au  Beajisset  (Var). 

En  résumé  ces  variétés  toutes  locaLesj  tantôt  réunies  sur  uo 
même  point,  et  mélangées  entre  elles,  ne  peuvent  constituer 
des  espèces,  puisque  d'un  côté  on  irouva  tous  les  paass^et 
entre  les  formes  externes ,  et  que  de  l'autre^  toutes  cea  va- 
riétés ont  les  mêmes  caractères  esaaMiels  de  respâipA . 

Histoire.  Qe\xe  espèce  est  Ton  des  exemples  £àcb  u:it  de  la 
iQultipliQÎté  dejs  noms  donnés  à  une  sfiiJle  et  même  eispèoe. 
Nommé  cor-anguinum  pitr  Klein  en  1794,  elle  reiQUt  sucées- 
si^rement  l<s$  noms  suivants,  de  iuiar^ahu^  par  Van  Pbeis, 
en  1774  i  de  aot  mari/mm^  par  ParUnson^  en  jLSll.  SeUo- 
theim,  en  1813,  Tappelacarx'iM^fifVi  Lamjuri^  ea  itdÇ,  f^uta 
I^  jaoms  4e  9^9, 4e  $pfitaft^iSf  et  depunct^Susi  iHmieH^  en 
1822,  rappela  rosiraiusf  Cieirran0e,  en  1827,  a«x  mxQ»  cm- 
nus  aj|90taxeiixde  bitHfmj»sit  et  i^'anticm^  RisiOi  e«i  1825, 
c^  dé  Ref^uim*  Gpldfu^^  cçjjuji  depor  tesiudimrium  ;  dit 
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1  S36,M.  Agassiz  laconserva sous troisdes noms codqu^.U  Grat- 
teloop,  eo  1836,  en  fit  son  eor-avium;  en  1840,  M.  Agassiz  la 
plaça  sous  quatre  noms,  parmi  lesquels  un  nouveau,  celui  de 
cordatus.  M.  Sismonda  y  ajouta  le  nom  de  latus;  enfin,  en 
1847,  M.  Agassiz  ajouta  le  nom  de  brevis.  Ainsi  cette  espèce 

aurait  été  figurée  ou  décrite  sous  seize  noms  différents.    On 

voit  qu'il  était  temps  de  discuter  ses  caractères. 

Localité.  C'est  le  type  le  plus  certain  pour  reconnaître 
partout  notre  21^  étage  sdnonien,  ou  Tequivalant  de  la  craie 
blanche  de  Meudon  près  de  Paris.  Voici  au  reste  les  localités 
certaines  ou  nous  l'avons  recueillie. 

JDans  le  bassin  anglo-parisien^  à  Meudon  (Seine-et-Oise)  ; 
à  Beauvais  (Oise)  ;  dans  la  Somme  ;  dans  les  Ardennes  à 
Retheil,  dans  la  Seine-Inférieure,  à  Gîqueport,  à  Étretat,  à 
Fécamp,  à  Dieppe,  au  Tréport  ;  dans  TYonne,  à  Sens,  à  Sei- 
gneley,  à  Joigny,  à  Villeneuve  sur  Yonne  ;  dans  TEure,  i  Cbâ- 
teaudun  ;  dans  la  Sarlhe,  à  Saint-Frambault»  aux  Roches,  i 
Vendôme;  dans  le  Loir-et-Cher,  à  Couture,  à  Villiers,  à 
Blois  ;  dansTIadre-et-Loire,  près  de  Tours  En  Angleterre,  à 
Woolveichi  à  Rocfaester,  à  Brigthon. 

Dans  le  bassin  pyrénéen^  nous  l'avons  recueilli,  à  Péri- 
gueux  (Dordogne)  ;  à  Moutiers,  à  Cognac  (Charente)  ;  à  Mi- 
rambeau,  à  Coze,  à  Meschers,  à  Saintes  (Charente-Infcrieuré)  ; 
à  Tercis,  à  Rivière,  prèsde  Dax  (Landes);  à  Mauléon,  Magnoac 
(Hantes-Pyrénées),  à  Bidart,  (fiasses-Pyrénées). 

Dans  le  bauin  méditerranéen^  à  Soulage,  à  Songraigne, 
(Aude);  à  Ayglun,  à  Mers,  au  Beausset  (Var)  ;  à  Streblem, 
(M.  Geinilz) ,  en  Scanie,  en  Allemagne^  etc. 

Explication  des  figures.  PI.  867,  fig.  I ,  type  du  cor-am^ 
guiwtm  de  grandeur  naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessons  ; 
flg.  3,  profil  longitudinal  ;  fig*  4 ,  profil  transversal,  vu  du  c6të 
de  la  bouche  ;  fig.  5,  le  même  du  côté  opposé  ;  fig.  6,  sys- 
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lème  des  plaques  génitales  et  ocellaires  grossi  ;  8g.  7,  oin- 
bulacre  impair  grossi;  fig.  8,  ambulacre  pair  aolérieur  grossi. 
—  PL  868,  fig.  i,  variété  brevU^  la  plus  renflée,  du  Beausset, 
vue  en  dessus;  fig.  2,  la  même  de  profil  ;  fig.  3,  moule  inté- 
rieur en  silex  vu  en  dessous  ;  fig.  4,  le  même  vu  de  profil  ; 
fig.  5,  une  partie  de  Textrémiié  extérieure  d'un  ambulacre 
pair  grossi,  avec  ses  plaques  interambulacraires;  fig.  «  et  7, 
tubercules  et  granules  grossis;  fig,  8,  9  et  10,  baguettes  gros^ 
sies.  De  notre  collection. 

No  2166.  MiCRASTER  Lbskbi,  d'Orb.,  1853. 

PI.  869. 

Spatangus  i?«r-a«jfM«/»Mffi,  var.  3,  MrvœgiGum  {pm  parle), 
Leske,  1778»  p.  225.  PL  23,  fig.  E,F  (nucleus). 

«.,  Lamarck,  1816,  var.  b.  Encycl.  PL  155,  fig.  7^  2. 

Spatangm  Leshii,  Des  Moulins^  1837.Études  $ur  les  Eobin. , 
p.  392,  n'^  27. 

Micratter  irepidaiu$^  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  2. 

Micraiterbreviporus j  AgdiS&iz,  4840.  Cat.  syst.,  p.  2. 

W.,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Calai,  rais.,  p;  130. 

Micraster  iropidaius^  Agassiz,  1847.  Gat.  rais.,  p.  129. 

Micraster  breviporus,   d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,   p.  270. 
Étage  22%  no  1172. 

Ditnemiona.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par^rap- 
port  à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  ^5 
centièmes. 

Coquille  ovale,  oblongue,plus  longue  que  large»  élargie  et 
Sinueuse  en  avant,  très-retrécie  et  tronquée  en  arrière,  dont 
la  hauteur  est  des  65  centièmes  de  la  longueur ,  et  dont  le 
ffrand  diamètre  transversal  est  aux  deux  septièmes  antérieur  • 
Desatês  arrondi  en  avant,  et  de  là  décrivant  une  courbe  ré- 
gulière, jusqu'à  Tarcu  anale  tronquée  verticalement.  Le  som- 
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met  esl  juste  au  milieu  de  laTongaeur,  èt.la  partie  ta  plus 
houle  est  en  arrière  du  sommet.  Le  pourtour  arrondi  montre 
sa  plus  grande  convexité  à  ta  base.  Dessous  peu  convexe  , 
seulement  renflé  en  toit  au  milieu  de  là  région  postérieure. 
SiUon  assez  creusé  près  du  sommet,  mais  peu  profond  de  là 
jusqu'à  la  honche.'B&uche  bilobée,  placée  aux  deux  septièmes 
aaiérieurs.  Anus  ovale,  longitudinal,  placé  au  sommet  d*un 
aréa  ovale,  marquée  autour  de  légères  protubérances.  Am- 
bulaere  impair  aussi  .large  et  aussi  profond  que  les  autres , 
droit ,  formé  de  seones  étreiles ,  composées  de  pores  ovales 
par  paires  obliques.  Ambulaerss  pairs  très  inégaux,  courts 
proportionnellement  à  Tensemble ,  peu  creusés  ,  formés  de 
fîmes  très  légèrement  inégales,  dont  fintervallé  bien  plus 
large^que  les  K<Ries»  est  lisse  ou  seulement  pourvue  de  gra- 
nules très  petits  saiis  protubérance.  Les  pores  sont  ovales , 
transreFses,  peu  conjugués  et  nrànis  de  granules  en  dessus. 
Tubercules  inégaux,  plus  gros  en  dessous.  LefascioU  est 
étroit,  un  peu  carré  comme  celui  du  M,  eor^anguinum. 

Rapports  ei  différences.  Très-voisiu  du  M,  cor^anguinum^ 
dentelle  a  le  fasciole  et  la  forme  allongée  des  jeunes,  cette 
espèce  s'en  distingue  par  sa  forme  plus  allongée,  plusoblon- 
gue»  toujours  plus  déprimée ,  par  son  aréa  anale ,  tronquée 
verticalement,  par  son  sommet  placé  au  milieu,  par  ses  am- 
bulacres  bien  plus  courts ,  et  par  Tintervalle  des  zones  aux 
ambulacres  pair  s,  sans  bourrelet.  Enfin  il  difTère  du  M.  mi^ 
chelini^  par  ses  ambulacres  plus  courts  et  moins  profondé- 
ment excavés. 

Histoire,  Considérée  comme  une  variété  du  eor-anguinuin 
de  Leske,  il  en  fit  sa  variété  norvœgieûm.  M.  Des  Moulins , 
en  1837 ,  en  citant  la  figure  de  Leske,  en  fit  son  Spa^ 
iagus  Leskei ,  en  la  séparant  tout  à  fait  du  S.  cor^angui^ 
ntim.  Trois  ans  plus  tard,  M.  Agassiz  donna  à  cette  espèce  le 
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nom  de  M.  Bre^iporus^  et  nous  croyons  d'après  des  échantil- 
lons nommés  par  M.  Âgassiz ,  et  appartenant  à  la  collection 
de  M.  d'Archiac,  qu'on  doit  encore  y  réunir  son  M.  trépida- 
tus.  Le  nom  de  Leêhu  ayant  été  imposé  le  premier,  nous  le 
conservons  naturellement  à  respèce. 

Loe^Hié.  Elle  est  propre,  jusqu'à  présent,  à  Tétage  séno- 
nonien  ou  craie  blanche.  Nous  Tavons  recueillie  à  Fécamp,  à 
Êtretat)  à  Senneville  à  Dieppe  (Seine-Inférieure);  aux  en- 
virons de  Beauvais ,  de  Méru  (Oise)  ;  M.  de  Konninck  Ta 
rencontré  à  Gypli  (Belgique);  M.  d'Archiacà  Yervins  et  à  la 
Capelte  (Aisne);  M.  Cotteaui  aux  Andelys;  H.  Kœkhlin,  ù 
Baudigni  (Nord)  ;  M.  Astier,  à  Caussols  (Var). 

Explication  des  figureg.  PL  869,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle ,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal  ;  fig.  4,  profil  transversal,du  côté  de  la  bouche  ; 
fig.  5,  le  méme>  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  ambulacres  grossis; 
fig.  7,  zone  de  Tambulacre  pair  antérieur  grossie;  fig.  8, 
zone  de  Tambulacre  impair,  grossie.  De  noire  collection, 

N«  2!67.  MiGRASTBR  LAXOPORUS,  d*Orb.  1853. 

PI.  870. 

Dimensiona.  Longueur  totale ,  45  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  91  centièmes  ;  hauteur,  60  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  plus  longue  que  large,  fortement  élargie 
et  un  peu  sinueuse  en  avant,  très-réirécie  et  très-tronquée  en 
arrière,  dont  la  hauteur  a  les  60  centièmes  de  la  longueur, 
et  doni  le  grand  diamètr||^ansversal  est  très  en  avant. 
Desêuê  arrondi  en  avant ,  et  en  arc  régulier  jusqu^à  Taréa 
anale  tronquée  perpendiculairement,  mais  trèi-obtuse.  Le 
sommet  est  au  milieu,  et  la  partie  la  plus  haute  se  trouve  en 

arrière.  Le  pourtour  est  arrondi.  Dessous  peu  convexe  par- 
VL  16 
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tout.  Sillon  trè  excavé  près  do  souunet  ei  j^it  attmurs. 
Bouche  bilobiée»  placée  presque  au  tiers  aatérieiir.  Anmà 
très- petit,  ovale  ,  iongiludinalemeoi  placé  aa  sonnet  d^aiie 
aréa  non  circonscrite.  Amlmlacre  impa,ir^  plus  large  et  plas 
Ion  que  les  autres,  tout  en  étant  moins  cre«X|  pourvu  de 
pores  très-petits,  très-rappr ochés ,  obliques,  s^rés  par  un 
gros  bourrelet,  if  miu^i;re«;Niîr«  très-inégaux»  les  plus  longs 
en  avant,  très-profondément  creusés  jusqu'à  leur  extrémiie, 
la  pente  abiupie  sur  les  côtés  et  en  avant ,  formés  de  zeoes 
égales,  la  moitié  moins  larges  que  rintervalle  qui  les  sépare, 
munies  de  paires  de  pores  écartées»  fortement  conjuguées,  et 
dont  tous  les  intervalles  sont  lisse.  rM&erci«/0«  inégaux  épars, 
plus  gros  en  dessous.  Le  fa$ciole  est  ovale ,  étroit ,  et  trans- 
versal. 

Rapports  et  differeucei, Celte  espèce  se  distingue faeilem^^ 
de  toutes  les  autres,  par  ses  paires  de  pore^  écartées  ps^  'fiids 
ambuiacres,  très-profondément  creusés,  jusqu'à  leuf  extré* 
mité,  à  parois  abruptes,  et  un  peu  par  T^tervalle  des  zones 
porifères  bien  plus  larges. 

LocalM.  Nous  Tavons  découverte  dans  Pétage  sénonien  ou 
de  la  craie  blanche,  dans  le  banc  jaune  supérieur,  à  la  tran- 
chée du  chemin  de  fer,  à  la  Rousselîère,  eommune  de  Mon- 
tiers  (Charente).  Nous  en  avons  qqatre  exempktref, 

Explication  des  figures,  PI.  870,  fig.  4,  coquille  de  gran* 
deur  naturelle ,  vtie  en  dessus;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal  j  fig.  4,  profil  tran&vei^al,  du  cdtéde  la  bouche; 
fig.  ô,  le  même,  du  cAté  de  Tamis  ;  fig.  6,  ambulacpés  gros- 
sis; fig.  7,  zone  des  ambulaereMairs ,  grossie;  fig«  8,  zone 
de  Tambulacre  impair  grossie.  De  notre  c(rHection. 
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N*  il68.  DilGRASTBR  I19TB6BB,  d*Orb.,  1854. 

Pi.  m. 

Dimensions.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rap* 
port  à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hauteur,  57  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  oblongue,  bien  plus  longue  que  large,  très- 
élargie  et  arrondie,  sans  échancrure  en  avant,  tres-rétréci^  et 
obtuse  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  S?  centièmes  de  la 
longueur^  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  presque  au 
tiers  antérieur,  i'tfssuf  peu  conVexe,  formant  une  courbe  sur- 
baissée, (les  régions  antérieures  obtuses  jusqu'à  Taréa  anale 
tronquée  obtusément,  et  un  peu  déclive.  Sommet  très-excen- 
trique en  avant;  la  partie  plus  haute  un  peu  en  arrière  du 
sommet.  Le  pourtour  est  arrondi ,  et  montre  sa  plus  grande 
convexité  à  la  base.  Deêsoua  peu  convexe,  un  peu  évidé  sur 
la  ligne  longitudinale.  Sillon  marqué  seulement  au  sommet, 
nul  ailleurs,  surtout  au  bord.  iJouc^ebilobée,  placée  au  quart 
antérieur,  jinus  très-petit,  ovale,  longitudinal  ,  placé  à  la 
partie  supérieure  de  la  région  anale,  mais  sans  aréa  marquée. 
Ambulacre  impair^  aufiM  large  que  les  autres,  très-court  « 
formé  de  zones  étroites,  composées  de  pores  ovales,  obliques, 
par  paires  conjuguées.  Ambulacres  paira^  très-courts,  très- 
inégaux,  presque  superficiels,  formés  de  zones  inégales,  les 
plus  larges  en  dehors  aux  ambuhcres  antérieurs,  en  dedans 
aux  ambulacres  postérieurs.  L'intervalle  entre  les  zones  est 
moins  large  que  la  zone  elle-même,  et  entièrement  lisse.  Les 
pores  ovales,  écartés,  sont  fortement  conjugués  par  un  sillon. 
Tubercules  inégaux,  très-peliis  en  dessus,  très-gros  en  des- 
sous. Le  faêciole  est  ovale,  peu  visible. 

Rapports  ai  différences.  Cette  espèce  diffère  essentiellement 
de  tous  les  autres  Mcr^^/er ,' par  son  manque  complet  de 
sillon  antérieur ,  son  bord  antérieur  étant  arrondi  et  sanà 
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écbancrure,  par  son  aréa  anale  plus  obtuse,  par  sa  ferme  plas 
ovale  et  plus  allongée ,  parses  ambulacres'^  plus  courts  et 
plus  superficiels,  même  que  chez  le  M.  Leêiei  (brepiporuê , 
Agassiz),  et  par  l'intervalle  des  zones  porifères  aux  ambu- 
lacres  pairs,  bien  plus  étroite  qu'une  des  zones.  Tous  carac 
tères  qui  Tisolent  complètement  de  tomes  les  autres. 

Localité.  Nous  Tavons  rencontré  dans  Fétage  sénonien  de 
Tercis  (Landes)  ;  dans  les  couches  verticales  du  calcaire 
crayeux  bleuâtre.  Cette  position  des  couches  verticales  a,  par 
suite  delà  pression,  déformé  presque  tous  les  fossiles  qui  s*  y 
rencontrent.  Les  vingt. deux  exemplaires  que  nous  possédons, 
ont  subi  des  déformations  dans  tous  les  sens.  Nous  Tavons 
encore  de  Royan  (Cbarente-Infértenre), 

Esplication  de$  figurée.  Pi.  902,  fig.  I,  coquille  de  grau* 
deur  naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
Iongi(udioai;fig.  &,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  la  bou- 
che ;  fig.  5,  le  même,  du  côté  .opposé  ;  fig,  6^  ambukcres 
grossis;  fig.  7,  zone  de  Tambulacre  impair  grossie;  fig.  8, 
zone  de  TambLlacre  pair  grossie.  De  notre  collection. 

Genre  Hehiaster,  Desor,  1847. 

Spaiav^uê  (pars)  auctorum.  Microêter  (pars)«  Agassix.^ 
Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire,  comme  dans  les 
autres  genresde  la  famille.  Bouche  fortement  bilabiée,  trai»- 
verse,  placée  très  en  avant,  pourvue  d'une  lèvre  saillante, 
en  dessus.  Anus  généralement  ovale,  longitudinalement,  ce- 
pencfant  quelquefois  rond  ou  même  transverse,  supra-margi- 
nal, sans  aréa  très-distincte.  Ambulacres  inégaux.  Vimpair 
toujours  plus  étroit,  non  pétaloide,  placé  dans  un  sillon  an- 
térieur plus  ou  moins  prolongé  vers  la  bouche,  composé  de 
pores  différents  de  ceux  des  autres  ambulacres,  non  conju- 
gués, rapprochés  et  séparés  par  un  tubercule.  Atnbulaere9 
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pûirêf  pétaloides,  plas  ou  moins  ereosés»  toujours  inëganxi 
les  antérieurs  les  plus  lo^gs.  Tous  formés  de  zones  presque 
égales  entre  elles  et  à  rinlerTaile  qui  les  sépare.  Les  pores, 
ovales  ou  allongés,  transverses,  sont  le  plus  souvent  conju- 
gués. Un  /hmo/tf  péripétaie  régulier,  entoure  les  ambulacres. 
Coquille  mince,  convexe,  cordifornie.  Tubercules  toujours 
très-inégaux,  plus  gros  en  dessus. 

Rapport»  et  différences.  Par  sa  fonne^  son  ensemble  de 
caractères,  ce  genre  se  rapproche  des  Epiaster^  des  Micrai- 

ier^  des  Pericoêmus,  des  Periaster  et  des  Brissus,  Mais  il  se 

distingue  du  premier  par  son  fasciole,  du  second  par  son 
fasciole  péripétale  et  non  sous  anal,  du  troisième  par  son 
fasciole  près  des  ambulacres,  et  non  sous  anal,  et  enfin  des 
deux  derniers  par  un  seul  fasciole  au  lien  de  deux. 

Histoire:  Qt  gfeiïre  était  confondu  dans  le  grand  genre  Spa- 
gantuw  de  Klein,  par  tous  les  auteurs  jusqu'à  M.  Agassiz,  qui 
le  plaça  d'abord  avec  ses  Micraster.  En  18W,  M.  Desor  l'en 
a  retiré,  pour  en  former  un  genre  spécial  sous  le  non  d*He- 
miaèter,  genre  que  nous  adoptons  sans  le  modifier. 

Nos  recherches  nous  ont  prouvé  que  les  espèces  suivantes 
classées  dans  le  genre  par  M.  Desor,  dépendent  de  genres 
bien  diiéreiita^ 

VH.  elaïuê^  Desor,  a  non-seulement  un  fasciole  péripétale 
maîseBeoré  une  birauicbe  latérale  qui  passe  sous  Panus,  comme 
chez  les  Sekisa$ter.  C'est  pour  nous  une  espèce  du  genre 
PerittêHr,  Voyez  tfi%\W. 

VH.  iumidue^  de  M.  Desor,  ne  nous  a  pas  offert  de  fasciole 
ei  nous  l'avons  elassée  dans  notre  genre  Epiasier.  Voyez 
û«>21ô8. 

Espèce  des  terrains  crétacés  qui  nous  est  inconnue. 

H.  tubalpinus^  DesoT,  1847.  Gâtai,  raisonné,  p.  124.  Spa» 
tangus  subalpinui^RmOm 
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ftéêitmé  géologique  êur  le$  HemiaHer  in  terminé  criêaeiê. 
Noaf  avons  pu  étudier,  déet'Ire  et  figurer  dans  les  terrains 
créiaeés,  itenU  espèeesi  ainsi  réparties. 

DâKiS  le  19*  4tag9  :  Jlblen^  les  H.  RicordeauanuSt  d*Orb., 
et  minimuêy  Des  or. 

Dans  le  tO*  étage  :  oénomanieny  les  if.  Bufo^  Desor,  Siotilis^ 
d'Orb.  et  Sueklandi^  Desor. 

Dans  le  21*  étage  :  turonîen^  les  ti'»  Leymeriei^  Desor. 
Fàurneli^  Desor^  Vernèuili^  Desor  ;  Cubicusy  Desor;  et  Tou- 
casanus,  d*Orb. 

Dans  le  22'  étage  :  iénonien,  les  H.  Nucleusy  Deçpr  ;  Pru-r 

nella^  Desor ;  Stella^  Desor;  MouUntanut^  d'Orb  \  hegulu^a^ 

nus^  d*Orb«  ;  Koninchanu»^  d'Orbr^  PtAnctaitf4g  d'Qr}^,  \.  Lir. 

geriemis,   d^Orb.  ;    BreviueculuSf    d^Orb..  f  f^fx^n^^ffiifiu^ 

d'Orb.  ;  Saulcj-anus,  d'Orb  ;  Nucuîa,  Despr^  Glfb^^^  Dôr 

sor  ;  Amij^dala^  d'Orb.  ;  Rana^  Desor  ^  B^ear^i^t|^yJ)e^l^t]^ 

Par  as  ta  tus,  Desor;  Eûppansus^  Desor  \  Tnœjualy^D^spxy^i 
Lacune  sus  ^  Desor. 

Ainsi  nous  connaissons:  <^0t«^  espèces doi^s  le  19*  étage^iivtf 
dans  le  20%  cinq  dans  le  21%  et  vingt  da.ns  le  21*  étage. 

Les  espèces  d!Hemiaster  se  seraient  donQ  tugiMiilées 
progressivement  ^e  iiombre  dans  les  terrains  crétacés,  des 
étages  inférieurs  aux  supérieurs,  ou  elles  ont  eues  leur  «mhû- 
mum  de  développement  numérique.  Sn  effet  diesdilnimieftt 
ensuite  de  nombre  dans  les  terrains  teolbiipes^  dtf  étages 
inférieurs  aux  supérieurs,  pour  dispirattre  eonpléim^nt 
dans  le  26*  étage  :  falunien,  car  on  n'en  ^naalt  avcttae  es«> 
pèce  vivante  dans  les  mers  actuelles; 

Les  espèces  crétaeées  se  trouvait  souvent  dans  tes  dite 
rentes  mers  à  la  fois,  ainû  : 
Dans  rétage  19*,  les  deux  espèces  H,  ftieerdeauffnue  et 


Minimusj  80  troavent  simoltaiiéineDi  dans  les  liattHis  angle- 
parôieii  el  méditerraoéen. 

Dana  le  9O«4ugeill'0.  BuckUndi^  parait  spécial  au  bassin 
méditeiTanéen,  Y  H.  simiiiê  se  trouve  dans  les  bassins  anglo- 
parisiett  et  pyrénéeBi  tandis  qae  VB.  Bufo^  se  rencontre  si- 
moUanétnent  dans  les  trois  grands  bassins  de  France. 

Dans  le  21*  éiage,  XH.  euhieuêy  est  spécial  an  bassin  mé* 
diterratiéen  ;  VH.  Toucûsanus^  est  commun  aux  bassins  angle- 
parisien  et  méditerranéen,  tandis  cfuelesff .  Leymetiei,  Four- 
neli,  Fiffneuiii^  se  renconti^ent  simultanément  dans  les  trois 
grands  bassins  maritimes  de  cette  époque,  comme  pour  en 
momrsr  la  oontempbranéité. 

Bans  le  SX*  étage»  les  H.  Kueleus  et  MouHnsanusy  sont 

^éciaux  anbassinpyrénéen.  Les  H.pruneth^Konninohiann^^ 
iifêtiekêiê^  b^etiémculus^  amygdata^  bueurdium  et  Inennosw^ 

ssfttspéeitfiix  an  bassin  angio -parisien.  Les  A^.  ReguluianuB^ 
Smêkfaniiê  et  gti^9uè  sont  s[>éc!aux:  an  bassin  méditerranéen. 
Tandk  que  ces  espèces  sont  communes,  à  plusieurs  bassins  : 
Vif.  puneiatiiê  moL  bassiiis  anglo^patlsien  et  pyrénéen  ;  et 
\*Ht  êHlkij  se  trDdte  staiifltatiément  danè  tes.  bassins  anglo- 
parisiefeit  pyi^néèfn,  en  Europe  et  dans  l'Amérique  aepten 
trionale  de  la  pro^nee,  d'Alabsma  au  New-Jersey. 

N»  2169.  Hbhiastsb  aicoRDiSADAitus,  d'Orb.,  1853. 

PI  ;87l. 

ÎHmeHiivnii  bongnettr  totale  35  mîHiinètres,  par  imf^t 
à  la  kfrgnettr  \  lafgvew  9ê  eesnièmes,  hauteur  ê»  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  moins  large  que  Joigne,  élai^e  et^iaueuse 
en  avant,  rétréeleel  trouvée  «  «prière,  dont  la  hautenr  a 
les  «5  centièmes  de  la  longueur,  ^t  dont  le  grand  diamètre 
transversal,  est  an  fiers  antérieor.}l>»«««  arrondi  en  avant, 
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et  de  ce  poiot  en  surface  plane,  dëcliae  jusqu*à  Taréa  anale, 
en  pente  inverse  et  plus  rapide.  Le  sommet  est  a  peu  près 
au  milieu  et  la  région  la  plus  haute  est  en  arrière  près  de 
Paréa  anale.  Le  pourtour  est  arrondi,  sa  convexité  est  à  la 
base.  Deiêous  plat  presque  partout.  Sillon  antérieur  assez 
creusé  sur  toute  sa  longueur.  Bouche^  placée  en  avant  du 
tiers  antérieur.  Anus  ovale,  longitudinal,  placé  à  la  partie  su- 
périeure d*uDe  aréa  ovale,  circonstriie  de  légères  protubé- 
rances. Ambulacre  impair  plus  large  que  les  autres,  peu 
creusé.  Les  zones  sont  étroites,  formées  de  paires  de  pores 
transverses,  avec  un  bourrelet  au  milieu.  Ambulacrerpairs 
très-inégaux,  les  antérieurs  bien  plus  grands  que  les  autres, 
tous  superficiels ,  les  zones  presque  égales,  et  aussi  larges  que 
leur  intervalle.  Les  pores  sont  oblongs  transverses,  bordés 
d^un  bourrelet,  ce  qui  détermine  une  légère  cavité  allongée 
entre  chaque  paire.  Les  iuberculeê  sont  inégaux  et  épars 
les  plus  gros  en-dessous.  Le  fasoiolc^  peu  visible,  passe  à 
Textremité  des  ambulacres  pairs. 

Rapporitet  différences.  Les  bourrelets  des  zones  des  am- 
bulacres pairs,  bordés  d'un  bourrelet  qui  s'étend  d'un  pore 
à  l'autre,  et  laisse  une  cavité  obloi^ue  entre  chaque  paire, 
suffit,  avec  des  détails  de  f<»raie8,  pour  distinguer  parfaite- 
ment cette  espèce. 

Localiié.  Elle  est  propre  a  notre  i9'  étage  :  Albien  ou  du 
Gault.  Elle  a  été  recueillie  aux  environs  de  Seignelay 
(Tonne)  par  H.  Ricordeau,  a  qui  nous  nous  empressons  de 
le  dédier,  M.  KœcbUn  nous  Ta  com9»uniqué  4e  Clar^  prés 
d'Escraquolles  (Yar). 

Esplieatien  dee  figures.  PI.  87i.  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  protil 
longitudinal;  fig.  4, profil  transversal,  du  côté  de  la  bou- 
che; fig.  ô,  le  même  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  ambulacres 
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grossis  ;  fig.  7,   zone  de  l'ambulacre  pair,  grossie  ;  fig.  8, 
zone  de  l'ambulacre  irrtpair,  grossie.  De  notre  colleclion. 

N"  2170.  Hbmiaster  minimds,  Desor,  1847. 

PI.  872. 

Mior aster  minimu$,  Agassiz,  1839.  ÉchîB.,  Suisse.  1,  p. 
26.  p).  3,  fig.  M-18. 

Id.  Âgassiz,  1840.  Cal.  syst.,  p.  2. 
Hemiaêter  minimus^  Desor,  1847.  Calai,  raisonné,  p.  122, 
modèles  4^  5; 

fl.  fArjfiM»,  Desor,  1847.  Id.,  p.  12:2. 

H.  Id.^  d'Orb.  1847.  Prodrome  2,  p.  14i.  Étage  19*, 
«•314. 

H.  wMitiiw/,  d^Orb.y  I847j.  Id.  p..  141.  Étage  49%  «•  313. 

làé^kWAu  G<rafS<18M.  Gâtai;  des  foss.  de  risère,  p.  40 
n»  37^'    /.•  ;h-'» 

ùiuMntfk^s.  Longueur  de  20  à  2ê  millimètres.  Par  rap- 
port à  sa  longueur  :  largeur,  100  centièmes,  épaisseur,  75 
centièmes. 

Coquille  presque  ronde»  aussi  longue  que  large,  élargie 
mais  à  peine  sinueuse  en  avant,  tronquée  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  les  75  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  ^and 
diamètre  transversal  est  aux  deux  cinquièmes  antérienr/s.|)«f- 
«Mtarrofldi  en  avant,  et  de  ce  point  Vé^lève  en  pente  déclive 
jusqu'en  arrière  dusommet»où  se  voit  une  eourbejusqu'à  Ta- 
réa  anale;  en  pente  tronquée,  déclive. Le  sommet  est  bien  en 
arrière  du  milieu,  et  le  point  le  plus  élevé  se  trouve  en 
arrière  du  sommet  presque  vis-à-vis  Textremité  de  l'ambula- 
cre pair  postérieur.  Le  pourtour  à  sa  convexité  inférieure. 
Deêsous  assez  plat,  pourtant  plus  renflé  à  la  partie  médiane 
postérieure,  où  se  remarquent  plusieurs  protubérances.  Sillon 
antérieur  creusé  près  du  sommet,  et  presque  nul  ailleurs. 
VI.  17 
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Bouché  placée  au  tiers  antérieur.  Anus  ovale,  loagtli«lîqal> 
placé  au  sommet  d'une  aréa  anale  assez  circonscrite.  Ambula^ 
ère  impair  plus  large  que  les  autres.  Ambulacre$  paire  très 
inégaux^  les  antérieurs  le  double  des  autres,'formés  de  zones 
presque  égales»  mais  de  la  moitié  plus  larges  que  rinlervalle 
que  les  séparent.  Les  pores  sont  allongés,  transverses,  acu- 

minés  en  dedans,  bordés  de  bourrelets,  mais  les  bourrelets 
interrompus.  Entre  chaque  paire  de  pores  est  une  rangée  de 
granules  très -marquée.  Tubercules^  épars,  peu  inégaax. 
Fasoiole  presque  triangulaire,  à  côtés  arrondis,  passant  eo 
dehors  de  tous  les  ambulacres. 

Rapport  et  différence.  Celte  espèce  se  distingue  de  l'H. 
Ricordeauanus  ,  par  sa  forme  plus  large,  plus  courte,  à 
peine  sinueuse  en  avant,  par  son  sommet  excentrique  en 
arrière,  par  sa  plus  grande  hauteur,  par  son  grand  dianaètre 
antérieur  plus  au  milieu  delà  longueur,  par  les  ambulacres 
pairs  plus  inégaux,  par  les  zones  porifères  ,  à  l'ambulaere 
impair  (Aus  larges  que  leurs  intervalles,  et  enfin  pardes 
pores  et  des  tubercules  iniermédiaires  tout  différents^  aux 
ambulacres  pairs. 

Loofkliiés.  Cette  espèce  est  spéciale  à  l'étage  atbîen,  ou 
gault.  Elle  a  été  receuillieà  Vouvray,  el  à  la  Perte  du  Bhône 
(Àîn)  par  MM.  Pictet,  Bernard  et  d'Arehiac  ;  aux  environs 
de  Seignelay  (Tonne)  par  MM«  Ricordeau  ;  au  Rimet,  et  aux 
Prés,  vallée  de  Rencurel  (Isère)  par  MM.  Allin  Gras  etLory  ; 
à  Clar  près  d'ËscragnoHes(Var)par  M.Koachlin,  et  par  nous  ; 
aux  environs  de  Cluse  et  à  la  montagne  des  Fis  (Savoie), 
par  M.  Hagard;  aux  environs  de  Sainte-Croix,  canton  de 
Vaud,  par  M-  Campiche. 

Histoire .  Si  Qous  devons  en  juger  d'après  des  étiquettes  de 
lamam  de  M.  Agassiz,  tracés  s^oit  dans  notre  collection,  aoii 
dans  celle  de  M.  Hébert,  VU*  fkrynus  ne  serait  basé  que  sur 


des  exemplaU'es  de  VH:  minimms^  déformés  par  ia  pretoiôki 
forticale» 

N^"  2171.  Hjbuiaster  Bufo»  Desor,  1847. 

PL  873. 

Spmianguê  Bufo^  Brongniart,  1822^  Environs  de  Paris,  p« 
8&,  289,  pi.  5,  fig.  4. 

M,  Deslongchamp,  1824.  EncycL,  2,  p.  689,  ii^22. 

Id.,  Defrance^  1847.  Dîct.  des  se.  nat.,  t.  60,  p.  98. 

Id.,  Goldfoss,  1829«  P.  IK4,  pi.  47,  fig.  7.  (EielttS.  loca- 
lité.) 

Mkrasiêr  BufOj  AgasSHS,  1836.  Prod»,  p«  17. 

Spain^gus  Bufo^  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les  Ecbio.  4 
p,  400,  n"*  41.  (Exclus,  syn.) 

Mieraêier  Bufù^  Agassts,  1840.  Gat«  systi,  pi  2. 

Hemiaêier  pisuni ,  Desor,  1847.  Gftt.  reisonuë,  p»  llk 
(jeune  ioâividu.) 

Hemiaster  Bufo^  Desor,  1847.  Gat.  rais. ,  p.  122.  (Exola* 

localités.)  Modèles  S  il. 

Id.,  d'Orb.,  1847,  Prod.,  2,  p.  178;  étage 20«^  »•  638i 

Id.  Albin.Gras ,  1852.  Foss.  de  Tlsère,  p^  43  ;  étUge  S0«, 
n<>  25. 

Dimêniioni.  Longueur  totale,  32  millimèlre»*  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  100  centièmes  ;  hauteur^  76  oeH- 
tièmes. 

CoquUle  aussi  large  que  longue,  un  peu  polygone,  tron- 
quée largement  et  à  peine  sinueuse  en  avant,  rétréeie  et 
tronquée  en  arrière,  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
au  milieu  de  la  longueur.  Deisus  arrondi  en  avant,  et  de  là 
offrant  une  courbe  à  grand  rayon  jusqu'à  Taréa  anale^  trou* 
quée  obliquement,  mais  presque  verticale.  Le  sommet  est 
presque  au  milieu  de  la  longueur,  et Je'point  le  plus  élevé. 
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se  trouve  eo  arrière  du  sommet^  très-près  dé  l*aréa  anale. 
Le  ponrtonr  a  sa  convexité  iDférieore.  Dcuoub  très-plat, 
pourtant  plus  élevé  à  la  région  médiane  postérieure.  Sillon 
antérieur  marqué  près  du  sommet,  peu  appréciable  au  bord. 
Bouche  en  demi-lune  très^fortement  bordée  de  bourrelets, 
placée  en  arrière  du  tiers  antérieur.  ^»««  ovale,  longitudi- 
nal, situé  à  la  région  supérieure  d'une  aréa  anale,  étroite, 
mais  circonscrite.  Jmhulacre  impair,  aussi  large  que  les  au- 
tres^ forQué  de  zones  très-étroites,  de  paires  écartées^. de 
pores  rapprochés,  ovales,  séparés  par  un  tubercule,  ^atit»- 
ïaeres  paire  inégaux,  les  antérieurs  plus  longs  d'un  tiers  que 
les  postérieurs ,  tousdroitSy  peu  creusés,  les  zones  un  peu 
plus  larges  en  arrière  et  moins  larges  que  Tintervalle  qui  les 
sépare;  les  zones  et  leur  intervalle  est  lisse,  les  paires  de 
pores  écartées ,  non  conjugués,  formées  de^  pores  étroits, 
obliques ,  non  bordés.  Tubereulot  très-inégaux ,  épars  et 
écartés.  Foiciolo  presque  pentagone  dans  son  ensemble  et 
peu  marqué. 

Rapporté  et  diffireneeê.  Cette  espèce,  à  la  première  vue, 
se  rapproche  beaucoup  de  VH.  minimus;  mais  elle  s*en  dis- 
tingue bien  nettement  par  ses  détails,  par  son  grand  dia- 
mètre transversal  plus  en  arrière,  par  son  dessus  moins  plat, 
par  sa  région  anale  plus  verticale,  par  sa  bonche  plus  en 
arrière ,  par  ses  ambulacres  moins  inégaux,  par  ses  zones 
porifères  aux  ambulacres  pairs,  moins  larges  que  leur  inter- 
valle, enfin  par  la  forme  de  ses  pores  et  le  manque  de  gra- 
nules entre  les  pores.  Avec  de  l'attention,  il  n'est  pas  possi- 
ble de  les  confondre.  H.  Desor  a  donné,  sous  le  nom  de  Pi* 
sum^  un  très-jeune  individu  du  Mans,  que  nous  croyons 
devoir  réunir  à  l'espèce  type;  car  nous  n'avons  pu  lui  recon- 
naître de  différences  spécifiques. 

Localité.  Cette  espèce  est  caractéristique ,  s'il  en  fut  ja- 


TJBIUUINS  CBÈSkCÉS.  229 

mais,  da  20*  étage  ou  étage  cénomaiiieo  (craie  chloriiée  et 
grès  verts  supériears).  Elle  a  été  recueillie  par  nous^  à  Vil- 
lers-sur-Mer  (Calvados);  au  Cap  la  Hève,  près  du  Havre, 
(Seine-Inféneore);  au  Portdes  Barques  (Cbarente-Inférieore); 
à  la  Halle  (Var)  ;  et  à  Gourdoo  (Lot).  M.  d'Arcbiac  Ta  ren- 
contrée à  Gacé  (Orne)y  et  à  Cassis  (Bouches-du-Rbôoe).  C'est 
à  tort  que  M.  Agassiz  l'indique  à  Saint-Christophe,  a  Fécanip 
ei  à  Sainte-Maure  ;  elle  ne  se  trouve  pas  dans  ces  localités. 
.  EjfpUcaiiondes/igureB,  PI.  873,  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
fig.  2,  dessus,  grossi;  fig.  3,  dessous;  fig.  4;  profil  longitu- 
dinal ;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche  ;  fig.  6, 
le  même,  du  cAté  de  Tanus  ;  fig.  7,  ambulacres  grossis  ;  fig. 
8,  zone  de  Tambulacre  pair  antérieur,  grossie  ;  fig.  9,  zone 
de  l'ambulacre  impair,  grossie  ;  fig.  iO,  plaque  interambu- 
lacraire,  grossie.  De  notre  collection. 

N<>  2172.  HftMiASTBB  SIMILIS,  d*Orb.,  1864. 

PI.  874. 

Dimentiona.  Longueur  totale,  25  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  94  centièmes;  hauteur,  80  cen- 
tièmes. 

CoquilU  ovale,  moins  large  que  longue,  un  peu  hexagone, 
élargie  et  un  peu  échancrée  en  avant,  rétrécie  et  tronquée 
en  arrière,. dont  la  hauteur  a  les  80  centièmes  de  la  lon< 
guenr,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  se  trouve  un 
peu  en  avant  de  la  moitié.  Destuê  très-'Convexe,  arrondi  en 
avant ,  de  là  s'élevant  graduellemeot  jusqu'à  l'aréa  anale, 
tronquée  obliquement.  Le  sommet  est  environ  au  centre , 
mais  n'est  pas  le  point  le  plus  élevé,  puisque  c'est  le  bord 
supérieur  de  l'aréa  anale.  Le  pourtour  est  arrondi,  et  sa 
grande  convexité  est  près  de  la  base.  Dê$sou9  peu  convexe, 
on  peu  creusé  autour  de  la  bouche,  et  un  peu  convexe  sur  la 
région  médiane  postérieure.  Sillon  antérieur  peu  creusé 


avaoc,  creusés  et  lancéolés.  Tuhereules.  Ils  paraissent  être 
trèfr'petits.  FoêcM»? 

R0ppori$  H  êigir$ne0$.  Cette  espèce,  par  ses  ambulacreSf 
a  do  rapport  airec  VB,  Bufo,  dont  elle  se  distingue  par  sa 
ferme  déprimée  ;  c'est  même  sons  ce  rapport  la  moins  haute 
que  neuB  comalasions, 

Loeaiiii.  Goldfoss  Tindique  de  la  craie  d'Essen  sur  la 
Rhœur,  dont  toutes  les  espèces  sont  cénomaniennes,  au 
moins  pour  celles  que  nous  connaissons.  Nous  ne  la  plaçons 
ici  cependant^  qu'avec  doute. 

Et^plicaiion  des  figur$t.  PI.  893|  fig.  t,  coquille  grossie^ 
vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même ,  vue  en  dessous  ;  fig.  3, 
profil  longludinal.  Copies  des  figures  données  par  Gold- 

fttSS. 

N«  2174.  Hbhiastbr  Lbtmbribi^  Desor,  i847. 

PI.  875. 

Hemiaiter  Lpymerin^  Desor,  4847.  Calai,  rais.,  p.  122. 

Id.  d  Orb.,  4847.  Prod.»  2,  p.  270  ;  élage  22%  n*  1176. 

Dimemionê.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  95  centièmes  ;  hauteur,  72  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  moins  large  que  longue,  élargie  et  à  peine 
échancrée  en  avant,  rétrécie  et  un  peu  acuminée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  72  centièmes  de  la  longueur,  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  se  trouve  presque  au  tiers  an- 
térieur. Dessus  convexe,  arrondi  en  avant,  de  là  s'éievant  en 

* 

s*arrondissant  jusqu'en  avant  du  sommet,où  se  trouve  la  plus 
grande  épaisseur,  puis  s'ondulant  jusqu'à  Taréa  anale,  tron- 
quée obliquement  et  presque  perpendiculairement.  Le  som- 
met est  en  avant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Les  deux  aires 
interambulacraires  antérieures  forment  comme  deux  côtes 
saillantes  convergentes.  Le  pourtour  très-arrondi   est  près 


d^  la  base.  On  remarque  sur  les  aires  ioieramblilaeraires 
latérales  deux  séries  de  légères  saillies.  De$$ùu$  peu  con- 
vexe, creusé  autour  de  la  bouche,  un  peu  renflé  en  toit  à  la 
partie  médiane  postérieure.  Sillon  antérieur  très  creusé  près 
da  sommet  et  s^effaçânt  au  pourtour.  Bouche  transverse, 
fortement  bordée,  placée  en  avant  des  deux  tiers  de  la  lon- 
gueur, /tfftttf  ovale,  placé  très-près  du  bord  supérieur  de 
Taréa  anale.  Amlulacrei  très-inégaux,  très-excavés.  L'am- 
htlMTB  impair  placé  dans  le  sillon  antérieur  ;  les  zones  sont 
étroites^  fm*mées  de  pores  obliques,  séparées  par  une  saiHie. 
4mbulacre$  paifM^  les  antérieurs  trois  fois  aussi  longs  que 
les  autres,  droits,  fortement  creusés,  les  zones  sont  égales 
en  largeur  à  Tintervalle  qui  les  sépare,  pourvues  de  pores 
conjugués,  allongés  et  distants.  Les  amhulacreg  postérieurs 
«ont  pnesque  ronds,  assez  profonds.  Les  tubereule^  sont  de 
trois  sortes  :  très-espaces  et  petits  en  avant^  très-serrés  et 
petits  sur  le^  côtés  et  en  arrière,  très-gros  en  dessous.  Le 
fasoiole  entoure  de  près  les  ambulacres  latéraux  ^,  mais  nous 

n'avons  pu  le  découvrir  en  avant. 

Rapportent  4ifférences,yQi»inede  r£r.^fm/û  par  ses  ambu- 
lacres inégaux  et  par  iQs  tubercules  rapprochés  en  arrière , 
celte  espèce  s*en  distingue  nettement  par  moins  de  hauteur, 
par  sa  région  antérieure  plus  haute,  par  sa  plus  grande 
épaisseur  en  avant  du  sommet  au  lieu  de  Tavoir  en  arrière. 

localité.  ]N[ous  avons  recueilli  cetteespèce  dans  Tétage  turo^ 
nien  de  Saint-Christophe  (Indre-et-Loire);  et  aux  envjrpnsde 
Cbâtellerault  (Vienne).  M.  Bourgeois  Ta  rencontrée  a  Artins 
(Loir-et-Cher);  M.  d'Archiac,  à  Thaims  et  à  Pons  (Charente- 
Inférieure);  M.  Kœchlin-Schluipberger,  à  Uchaux(Vauclu$e). 

EjeplicaHon  d9S  figures,  PI.  S7&>  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vpe  en  dessus;  fig.  3,  la  môrne^  viie  en  des^ 

sons;  6^.  3,  la  même^de  profil  ;  fig.  4,  profil  transversal,  vu 
VI.  la 
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avant,  cretisés  et  iaocéolés.  Tubercules.  Ils  paraissent  être 
trèft-petits.  Foêciole  f 

RappoHê  H  êi0r$nc$$.  Cette  espèce,  par  ses  ambulacres, 
a  do  rapport  avec  YB.  Bufo,  dont  elle  se  distingue  par  sa 
fornie  déprimée  ;  c'est  même  sons  ce  rapport  la  moins  haute 
que  nous  connaissions. 

Loealiii,  Goldfuss  l'indique  de  ta  craie  d'Essen  sur  la 
Rhoeur,  dont  toutes  les  espèces  sont  cénomaniennes,  au 
moins  pour  celles  que  nous  connaissons.  Nous  ne  la  plaçons 
ici  cependant^  qu*avec  doute. 

EvplUation  deê  figurée.  PL  893|  fig.  1,  coquille  grossie, 
vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même ,  vue  en  dessous  ;  fig.  3, 
profil  longludinal.  Copies  des  figures  données  par  Gold- 
fuss. 

* 

N«  2174.  Hbhiastbr  Lbtmbribi^  Desor,  1847. 

PI.  875. 

Hemiaiter  Lpymerin^  Desor,  1847.  Catal.  rais.,  p.  122. 

Id.  d  Orb.,  1847.  Prod.»  2,  p.  270  ;  élage  22%  n*  1176. 

Dimeneionê.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  95  centièmes  ;  hauleur,  72  cen- 
tièmes. 

CoftttV/e  ovale,  moins  large  que  longue,  élargie  et  à  peine 
échancrée  en  avant,  rélrécie  et  un  peu  acuminée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  72  centièmes  de  la  longueur,  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  se  trouve  presque  au  tiers  an- 
térieur. Dessus  convexe,  arrondi  en  avant,  de  lu  s'élevant  en 
s*arrondissant  jusqu'en  avant  du  sommet,où  se  trouve  la  plus 
grande  épaisseur,  puis  s'ondulant  jusqu'à  Taréa  anale,  tron- 
quée  obliquement  et  presque  perpendiculairement.  Le  som- 
met est  en  avant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Les  deux  aires 
interambulacraires  antérieures  forment  comme  deux  côtes 
saillantes  convergentes.  Le  pourtour  très-arrondi   est  près 
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d0  la  base.  On  remarque  sur  les  aires  ioieramblilaeraires 
latérales  deux  séries  de  légères  saillies.  De$$ùU9  peu  con- 
vexe, creusé  autour  de  la  bouche,  un  peu  renflé  en  toit  à  la 
partie  médiane  postérieure.  Sillon  antérieur  tràs  creusé  près 
du  sommet  et  s'efFaçânt  au  pourtour.  Bouche  transverse, 
fortement  bordée,  placée  en  avant  des  deux  tiers  de  la  lon« 
gueur.  /tfnttf  ovale ,  placé  très-près  du  bord  supérieur  de 
Taréa  anale.  Amlulacres  très-inégaux,  très-excavés.  L'am- 
bulaere  impair  placé  dans  le  sillon  antérieur;  les  zones  sont 
étroites,  formées  de  pores  obliques,  séparées  par  une  saîHie. 
Ambulacrêi  pairs^  les  antérieurs  trois  fois  aussi  longs  que 
les  autres,  droits,  fortement  creusés,  les  zones  sont  égales 
en  largeur  à  Tintervalle  qui  les  sépare,  pourvues  de  pores 
conjugués^  allongés  et  distants.  Les  ambulacreê  postérieurs 
^Qi  presque  ronds,  assez  profonds.  Les  tubercules  sont  de 
trois  sortes  :  très-espaces  et  petits  en  avaot^  très-serrés  et 
petits  sur  leé  côtés  et  en  arrière,  très-gros  en  dessous.  Le 
frseioh  entoure  de  près  les  ambulacres  latéraux  ;  mais  nous 
n'avons  pu  le  découvrir  en  avant. 

Rapporté  0t  différemses^Yo^im  de  VU,  simiiU  par  ses  ambu- 
lacres inégaux  et  par  $e$  tubercules  rapprochés  en  arrière , 
cette  espèce  s*en  distingue  nettement  par  moins  de  hauteur, 
par  sa  région  antérieure  plus  haute,  par  sa  plus  grande 
épaisseur  en  avant  du  sommet  au  lieu  de  Tafoir  en  arrière. 

localité.  Nous  avons  recueilli  ceiteespèce  dans  Tétage  turo^ 
nien  de  Saint-Christophe  (Indre-et-Loire);  et  aux  envfrpnsd« 
Cbâtellerault  (Vienne).  M.  Bourgeois  l'a  rcocoiitréeà  Artios 
(Loir-et-Cher);  M.  d'Archiac,  à  Thaims  et  à  Pons  (Charente- 
Inférieure);  M.  Kœchlin-Schluipberger,  à  Uchaux(Vauclu$e). 

EspUcation  des  figurer,  PI.  87&>  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vpe  en  dessus;  fig.  3,  la  môme,  vue  en  des^ 

SOUS;  fig[.  3,  la  même^  de  profil  ;  fig.  4,  profil  transversal,  vu 
VI.  18 


â3&  rAtèomûXjocm  frangaise. 

du  côté  dé  la  boacbe-,  fig.  5,  le  même,  du  côté  de  Tamis; 
fig.  6,  ambulacres  grossis  ;  fig.  7,  pores  de  Tambulacre  im« 
pair,  grossis  ;  fig.  8,  pores  de  Tambulacre  pair  antérieur, 
grossis.  De  notre  collection. 

N^  2175.  Hbmiastbr  Fournbli,  Desor,  1847. 

PI.  877. 

Hemiaster  Fourneli  (pars),  Desor,  1847.  Gâtai,  raisonné, 
p.  123.  (Exclus,  type  égyptien  et  types  de  Gourdon.) 

Id.  d*Orb.,  1847,  Prod-  2,  p.  Ml  ;  étage  21«,  n*  224. 

Dimenêiont.  Longueur  totale,  38  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  87  centièmes  ;  hauteur,  66 
centièmes. 

CoquilU  oblongue,  beaucoup  plus  longue  que  large,  tron- 
quée aux  deux  extrémités,  écfaancrée  en  ayant,  dont  la  hau- 
teur a  les  66  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand 
diamètre  transversal  se  trouve  un  peu  en  avant  de  la  moi  tiède 
la  longueur.  Des$utpen  convexe,  arrondi  et  un  peu  surbaissé 
en  avant,  de  ce  point  en  pente  jusqu'en  arrière  du  sommet  où 
se  trouve  la  plus  grande  hauteur  et  de  là  s'arrondissant  jus* 
qu'à  Faréa  anale,  tronquée  presque  verticalement  ;  le  sommet 
est  excentrique  en  arrière.  Le  pourtour  est  rond,  et  a  sa 
grande  convexité  un  peu  au-dessous  du  milieu.  Deisout  con- 
vexe partout,  excepté  autour  de  la  bouche.  Bouche  traus- 
verse,  bordée,  placée  en  avant  du  tieri  antérieur.  Anus 
ovale,  placé  en  haut  d'une  aréa  anale,  lancéolée,  bordée  de 
saillies  peu  sensibles.  Ambulacres  étroits  et  longs,  peu  iné* 
gaux»  creusés  en  sillons.  Vambulacre  impair  est  étroit,  placé 
dans  une  large  excavation;  se6  zones  sont  étroites,  par  paires 
de  pores  ronds,  séparées  par  un  fort  tubercule  obloog  et 
oblique.  Ambulacres  pairs  allongés,  étroits,  les  antérieurs 
un  peu  p  luslongsque  les  postérieurs,  formés  de  zones  étroi- 
tes ,  séparées  par  un  intervalle  moins  large  qu'elles.  Les 


TERRAINS  CRéTACés.  255 

pores  sont  allongëSi  obliques,  et  pour  ainsi  dire  conjugués. 
Les  iuberofélêê,  rares  et  inégaux  partout,  sont  plus  gros  en 
dessous.  Le  fatdole  est  large  et  oblong  dans  son  ensemble , 
vu  en  dessus. 

Rapports  et  différences»  Voisine  par  la  longueur  des  am- 
bulacres  de  VH.  Ferneuili^  celle-ci  est  infiniment  plus 
longue,  plus  étroite  et  plus  renflée.  Son  aréa  anale  bien  plus 
verticale.M.Desor  a  confondu  plusieurs  espèces  sous  ce  nom  : 
Le  Periaster  oblongus^  d*Orb.,  voy.  n°2202,  d'Egypte^  et  le 
P.  conieusj  d*Orb.,  voy.  n<»  220!.  Nous  ne  connaissons  à  l'es- 
pèce que  son  type  de  Thaims  (Charente-Inférieure). 

Localiié.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  luronîen,  et  se  trouve 
avec  les  Hippurîtes.  à  Martigues  (Boucbes-du-Rhône)  ;  au 
Beausset  (Var);  à  Thaims  (Charente-Inférieure);  à  Cbà- 
tellerauit  (Vienne);  en  Algérie,  à  Biskra  ;  à  Alcantara  (Portu- 
gal); àBurgos  (Espagne),  par  MM.  Toucas,  d'Arcbiac  et  par 
nous. 

.  Esplicaiion  des  figures,  PI.  877,  fig.  4,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversai,  vu  du 
côté  de  la  bouche  ;  fig.  6  le  même,  du  cô(é  opposé;  fig*  7, 
ambulacres  grossis;  fig.  8,  pores  de  Tambulacre  impair, 
grossis  ;  fig.  9,  pores  des  ambulacres  pairs  antérieurs,  gros- 
sis. De  notre  collection. 

No  2176.  Heniaster  Vernbuili,  Desor,  1847. 

PI.  878. 

Hemiaster  Vernemli  ^  Desor,  1847.  Calai,  rais.,  p.  124. 
Modèle  T-Ô4. 
/rf.,d'Orb.,  1847.  Prod.,2,  p.  201  ;  étage  2!,  n«  *>25. 
Dimèmiofis,  Longueur  totale,  25  millimètreb.  Par  rapport 
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à  la  longueur  :  largeur^  100  centièmes  ;  bauteur/.56  cen* 
iièmes. 

Coquille  un  peu  hexagone,  aussi  large  que  longue;  offrant 
en  avant  trois  angles  et  une  écbancrure  au  milieu,  plus  ré- 
tiécie  en  arrière  où  elle  est  tronquée,  dont  la  hauteur  a  les 
56  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  se  trouve  un  peu  en  avant  de  la  moitié*  Detsus 
peu  convexe,  déprimé  et  obtus  en  avant  ;  de  là  s'élevant  in- 
sensiblement' jusqu'en  arrière  du  sommet,  où  se  trouve  sa 
plus  grande  épaisscrur  ;  la  couii)e  de  ce  point  s*arque  jusqu'à 
Taréa  anale,  coupée  obliquemennt.  Le  sommet  est  à  peu 
près  à  la  moitié.  Le  pourtour,  anguleux  et  assez  obtus,  se 
trouve  à  la  base.  Dessous  très-plat,  creusé  autour  de  la  bou- 
che, mais  légèrement  renflé  à  la  région  médiànlE!  postérieure, 
où  se  remarque  à  Textrémité  une  légère  saillie  conique. 
Sillon  antérieur  très-large ,  fortement  creusé  partout.  Bou" 
che  transverse,  bordée  de  lèvres,  placée  en  avant  des  deux 
tiers  de  la  lonij^ueur.  Anus  ovale,  placé  très-haut)  près^du 
sommet  d'une  aire  anule  lancéolée,  ornée  de  saillies  tout  au-* 
tour.  Ambuh^res  très-grands>  peu  inégaux,  assez  creusés. 
\jafnbulacre  impair  large  ;  ses  zones  étroites  aont  formées  de 
porf's  rapprochés^  ronds,  séparés  par  une  forte  saillie  tuber- 
culeuse. Âmhalacres  pairs  peu  inégaux»  les  antérieurs  sont 
seulement  un  peu  plus  longs  que  les  postérieurs,  tous  creii« 
ses  en  sillons  ;  les  zones,  légèrement  inégales,  sont  aussi 
lar^^GS  que  riniervalle  qui  les  sépare.  Les  pores,  en  fente 
étroite ,  sont  rapprochés  et  conjugués.  Les  tubercules  sont 
inégaux,  petits  et  épars  partout  en  dessus,  beaucoup  plus 
gros  et  écartés  en  dessous.  Le  fascioîe  cerne  &e  loia  les  am- 
bulacrcs  en  avant  comme  en  arrière,  en  représentant  un 
triangle  émoussé,  arrondi  en  avant,  acuminé  en  arrière. 
Rapporté  etdiffèrenoeê.  Cette  espèce  se  distingue  de  toutes 


les  précédetites  par  ses  ambulacres  très-longs,  peu  inégaux, 
par  sa  dépression  et  sa  forme  élargie. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  tnronien  et  a  été  re- 
cueillie à  Sainte-Maure  (Indre-et-Loire),  et  à  Thaims  (Glia- 
rente-Inférieure) ,  par  M.  d'Archiac  ;  à  Soulage  (Aude)  ;  à 
Famel  (Lot-et-Garonne) ;  et  à; Châtellerault  (Vienne);* par 
nous.  (Nous  avons  eu  entre  les  mains  plus  de  iO  échantillons 
de  cette  espèce.) 

Esplicaiion  des  figures.  PI.  878,  fig.  1,  Grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous, 
fig.  4,  profil  longitudinal,  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  la  bouche;  fig.  6 ,  le  même»  du  côté  de  Panus;  fig. 
7,  ambulacres  grossie;  fig.  9, Pores  de  l'ambulacre  impair, 
plus  grossis;  fig.  9,  pores  de  Tambulacre  pair  antérieur, 
grossis.  De  notre  collection. 

N°  !2n7.  Hbmiastbr  GUBIGUS,  Desor,  1847. 

PI.  879. 

Hcmiaster  cu5fci««,  Desor,  )847.  Gâtai,  rais.,  p.  124. 

U,,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  20f  ;  étage  21«,  n»  226. 

Dimensions.  Longueur  totale,  52  millimètres.  Par  rap- 
porta la  longueur  :  largeur,  86  centièmes  ;  hauteur,  63  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  anguleuse,  renflée,  plus  longue  que  large, 
montrant  en  avant  6  angles  prononcés,  et  un  profond  sinus 
médian  ;  arrondie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  63  cen- 
tièmes de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur.  Z>cmm#  convexe,  très-arrondi  en  avant  ; 
de  là  s'arquanl  régulièrement  jusqu'au  sommet  qui  se  trouve 
dans  un  renfoncement,  puis  s*arquant  de  nouveau  çn  ar- 
rière où  se  trouve  la  plus  grande  hauteur,  et  s'abaissant  jus- 
qu^à  Taréa  anale,  obtuse  et  tronquée  verticalement.  Le  som- 
met est  bien  en  arrière  de  la  moitié.  Le  pourtour  arrondi  a 
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sa  plus  grande  cooyexité  au  tiers  inférieur.  Desêous  con- 
vexe partout,  de  la  bouche  à  l'extrémité,  et  cependant  un 
peu  plus  convexe  à  la  région  médiane  postérieure,  où  se  re- 
marquent trois  légères  saillies.  Sillon  antérieur  (rès-étroit, 
mais  très-profond  du  sommet  a  la  bouche.  Bouche  transverse, 
àlèvre  inférieure  très-saillante,  placée,  au  huitième  antérieur, 
tout  à  fait  en  avant.  Anus  petit,  ovale ,  longitudinalement 
placé  à  la  partie  supérieure  d'une  aréa  étroite,  peu  marquée. 
Ambulacres  très-étroits,  très-longs>  peu  inégaux,  et  forte- 
ment creusés,  jimhulacre  impair  étroit,  peu  visible,  formé 

de  zones  étroites ,  composées  de  pores  virgulaires,  en  che- 

• 

vrons  brisés^  bordés  d^une  saillie  autour.  Ambulacres  pairs^ 
très-peu  inégaux,  étroits,  les  plus  longs  à  la  paire  anté- 
rieure; zones  plus  larges  que  leur  intervalle,  à  pores  rap- 
prochés, conjugués,  très- longs  et  très-étroits  transversale- 
"  ment,  entre  lesquels  sont  des  tubercules  au  milieu.  Les  tu^ 
hercules  sont  petits,  épars,  distincts,  grossissant  des  parties 
postérieures  aux  antérieures,  surtout  en  dessous. Le /a^cto/e, 
assez  large  et  droit  en  avant,  forme  un  coude  très*marqué 
sur  les  côtés,  où  il  est  droit  ainsi  qu'en  arrière. 

Rapports  et  différences.  Voisine  par  ses  longs  ambulacres 
peu  inégaux ,  des  Hemiaster  Fourneli  et  f^emeuili ,  cette 
espèce  s'en  distingue  bien  nettement  par  son  profond  et 
étroit  sillon  antérieur,  par  sa  forme  ovale,  par  son  pourtour 
plus  arrondi,  par  sa  bouche  tout  à  fait  antérieure,  par  ses 
ambulacres  bien  plus  grands,  et  par  beaucoup  d'autres  dé- 
tails, que  les  figures  feront  ressortir. 

Localité.  M.  Lefèvre,  enlevé  à  la  science  dans  ses  intéres- 
sants voyages  dans  le  Levant,  a  recueilli  cette  espèce  avec 
Ae%  HitdioliteB  dans  l'étage  sénonien  ou  turonien,au  mont 
Garèbe,  près  de  Suez^  en  Egypte.  Elle  nous  a  été  communia 
quée  par  M.  Valenciennes. 
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'  Eâ^licaiion  des  figurée.  PI.  879,  fig.  I,  coquille,  vue  en 
dessas,  de  g^raodeor  naturelle  ;  6g.  3,  dessous  ;  Ag.  3,  profil 
longitunal  ;  fig.  4,  profil  transversal,  du  côte  de  la  bouche; 
fig.  5,  le  même,  du  c6té  de  Tanus;  fig.  6,  pores  de  Tambu- 
lacre  impair,  grossis  ;  fig.  7,  pores  des  ambulacres  pairs  an- 
térieurs, grossis.  De  la  collection  zoologique  du  Muséum. 

N*  2178.  Hbmiastbr  Toucasanus,  d'Orb.,  1854. 

PI.  880. 
Dimensions.  Longueur  totale,  41  millimètres.  Par  rapport 

à  la  longueur  :  100  centièmes  ;  épaisseur»  68  centièmes. 

Coquille  un  peu  carrée,  aussi  longue  que  large,  très-ren- 
flee,  très-élargte  et  tronquée  en  avant,  un  peu  plus  étroite  en 
arrière,  dont  la  hauteur  a  les  68  centièmes  de  la  longueur  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur. 
Dessus  très-convexe ,  arrondi  en  avant,  et  s*élevant  en  arc 
régulier  jusqu'au  sommet  placé  dans  une  dépression,  puis 
s*élevant  de  nouveau  pour  montrer  sa  plus  grande  hauteur, 
entre  le  sommet  etraréà  anale,  qui  est  tronquée  perpendicu- 
lairement. Le  sommet  est  excentrique,  très-en  arrière.  Le 
pourtour,  très-arrondi ,  est  placé  près  de  la  base.  Dessous 
très-plat  partout,  seulement  creusé  de  chaque  côté  de  la  bou- 
che. Sillon  antérieur  assez  creusé,  surtout  près  du  sommet. 
Bouehe  transverse,  à  lèvre  inférieure  très-saillante,  bordée, 
placée  aux  quatre  cinquièmes  antérieurs.  Anuso\d\e^  étroit, 
placé  au  sommet  d'une  aire  anale  assez  prononcée.  Ambula- 
cres inégaux.  Vamhulacre  impair  est  moins  large  que  les 
latéraux  *,  les  paires' de  pores  séparées  par  un  tubercule  trans- 
verse, saillant.  Des  ambulacres  pairs^  fortement  creusés,  les 
antérieurs  ont  un  tiers  de  plus  de  longueur  et  de  largeur,  ils 
sont  arqués,  très-profonds,  formés  de  zones  plus  larges  que 
Tintervalle  qui  les  sépare.  Les  pores  allongés,  sont  conju- 
gués par  piaires  inégales,  les  plus  longs  en  dehors.  Les  tuber- 
cules sont  inégaux  et  épara  partout,  seulement  bien  plus  gros 
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sur  tootea  les  régions  antérieuret,  en  dessus  et  en  dessouvXe 
f^êciùh^  trèi-proDODcé,  est  sinueux  sur  les  côiés,  arrondi  en 
avant  et  tronqué  en  arrière. 

Rapporta  et  différencet.  Cette  espèce ,  remarquable  par 
sa  taille  ,  .par  ses  ambulacres  fortement  creusés  et  son  en- 
semble large  et  convexe,  fait  le  passage  des  espèces  à  amba* 
lacres  longs,  presque  égaux,  aux  espèces  à  ambulacres  très- 
inégaux.  Jeune,  elle  est  plus  déprimée.  Nous  ne  pouvons  la 
rapporter  à  aucune  des  espèces  indiquées  par  M.  Desor,  et 
nous  la  dédions  à  notre  ami  M.  le  docteur  Toucas,  aux  re- 
cherches duquel  nous  la  devons. 

Localité.  M.  Toucas  Ta  recueillie  dans  Téiage  turonien  à 
Hippurite,  du  Beausset  (Var),  où  elle  est  rare.  Nous  Tavons 
retrouvée  aux  environs  de  Gh&tellerault  (Vienne),  où  elle  est 
peu  commune. 

Explication  des  figures.  PI.  880,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  la  même,  en  dessous  ; 
fig.  3,  profil  longitudinal  \  fig.  4,  profil  transversal,  du  c<5té 
de  la  bouche;  fig.  5,  le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  6, 
ambulacres  grossis  ;  fig.  7,  zone  de  Tâmbulacre  impair^  gros- 
sie  ;  fig.  8,  zone  de  Tambulacre  pair  antérieur.  De  notre  col- 

lectioh. 

N""  2179.  Hbmustbr  soclbus,  Desor,  1847. 

PL  876. 
Bemiasier  nucleus^  Desor,  1847.  Gâtai,  rais.,  p.  122.  Mo- 
dèles X  56. 
Id.,  d*Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270  ;  étage  22%  n-  1177. 

Dimensions.  Longueur  totale,  25;millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  99  centièmes;  hauteur,  68  cen- 
tièmes. 

Coquille  arrondie,  aussi  large  que  longue,  très-élargi  ^  et 
ù  peine  sinueuse  en  avant ,  rétrécie  et  obtuse  en  arrière , 


d^l  lu  baDlf^mr  a  ^i  cenùèm»^  de  la  loogu^qr,  ec  4Qut  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  liers  antérieur.  Dêêms  peu 
ceovn»,  aiT#9di  en  ayant,  dd  là  ep  pente  déclive,  arquée, 
^'âevaut  Jisqii^en  arrière  du  sommet  où  se  trouve  la  partie  Iq 
plus  haute,  puis s'abaissaul  jusqu'à. Taréa  anale  tronqaée, 
p9«iqni^p9rpeiidieulaireii|eBt.  Le  sommei  estbîev  en  arrière 
dfl  aûUeii  \  le  pourtour  est  arrondi  et  assez  près  de  la  base. 
Deuouê  peu  convexe,  excavé  autour  de  la  boucbe,  |st  peu 
convexe  ^  la  régiop  médjape  postérieure.  Sillçn  antérieur 
très-creosé  près  du  sommet,  presque  perdu  près  du  bord. 
Bouche  transverse,  étroite,  bordée  de  lèvres,  placée  presque 
au  quart  antérieur.  Anus  ovale ,  placé  à  la  partie  supé- 
rieure d'une  aréa  peu  prononcée.  Ambulaores  très  inégaux, 
profondément  creusés.  Vambulacrê  impair  droit  à  zones 
éfroites  formées  de  pores  par  paires  rapprochées.  Chacune 
dans  une  cavité  ovale,  les  pores  séparés  par  un  tubercule 
saillant.  Amhulacres  pairs ,  profondément  creusés ,  très* 
inégaux,  les  antérieurs  trois  fois  aussi  longs  que  les  autres, 
arqués  en  dehors  et  presque  sinueux.  Les  zones  sont  égales 
en  largeur  à  Tintervalle  qui  les  sépare.  Les  pores  allongés 
sont  par  paires,  non  conjuguées.  Les  ambiilacres  antérieurs 
sont  pyriformes.  Les  tubercules  sont  petits  et  serrés  les  uns 
cpiitre  les  autres  sur  les  côtés,  et  en  arrière  en  dessus,  épars 
en  avant,  mais  bien  plus  gros  en  dessous. 

Rapporte  ei  dijffer^nprs.  Avec  des  ambulacres  inégaux  et 
4t^  ^uj^cvles  serrés  et  petits  sur  les  côtés^  comme  les  H. 
êimilïe  ei  Leymerïei  j  celte  espèce  s'en  distingue  neilemi^jQt 
par  s^9  ensemble  plus  large,  bien  plu^  (\épi*|nfié  surtout  en 
auraiit,  p^ur  sa  partie  la  plus  haute  en  arrière  du  souunet» 

liOvalM.  Nous  avoas  rencoutrc  irois  exaoïplaîres  de  cette 
eapèce,  à  la*k>ase  de  Tétage  séuooln,  à  Fuiael  (Lotnct-Ga- 
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ronne)  ;  M.  d'Ârchiac  Ta  recueillie  à  Tbaims  (Cbarente-Inl^ 
rieare). 

ExplictAion  des  figures.  Pi.  876,  fig.  4,  graodear  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  eu  dessus,  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal  -,  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  eôté 
de  la  bouche  ;  fig.  6,  le  méme^  du  c6té  opposé  ;  fig.  7,  ambu- 
lacres  grossis  ;  fig.  8,  zone  de  Tambulacre  impair,  grossie.  De 
notre  collection. 

N*  3180.  Hbviast£B  prunella,  Desor,  1847. 

PI.  881. 

Eneyclop.  méth.,  pi.  158,  fig.  3, 4. 

Spatangus  prunetlaj  Lamarck,  1816.  Anim.  sans  vert.,  3, 
p.  33,  no  19. 

Eehinus  aveUanarus^  Sehioth.,  1821.  Pétrif.,  p.  139. 

Spalangus  pruneUa  ,  Deslongch.,  1824.  Encycl.  méth.,  2, 
p.  689,  n9  21. 

Id.y  Defcance,  1827.  Dict.  des  se.  nat.,  50,  p.  94. 

Id.,  GoldfQSS,  1829.  Pétief.,p.  165,  pi.  48,  fig.  2. 

lU.,  Blainville*  1834.  Zooph.,  p.  186. 

Micrasier  prunellay  Agassiz,  1836.  Prod.,  p.  17. 

Spaiangus  bufo  (pars).  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les 
Échin.,  p.  401. 

Spalangus  pruneUa,  Edwards,  1840.  Édit.  dcLam.,  p.  331, 
n«  19. 

Micr aster  prunella^  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  2. 

Hemiàster  pruneKa,  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  122;  mo- 
dèle S,  19. 

iflf.,  d*Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270  ;étage22%  n«  1173. 

Dimensions.  Longueur  totale,  20  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  80  oeatièmes. 

Coquille  ovale,  presque  rende,  un  peu  plus  longue  que  large^ 
très-renflée,  non  échanerée  en  avant,  et  aussi  large  partout, 


dont  la  hauteur  a  les  80  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  se  trouve  au  milieu.  Dessus  égale* 
ment  G<niv«ze,  très-arrondi  en  avant,  s*élevant  en  décrivant 
nne  courl>e  régulière  Jusqu'en  dessus,  où  cette  courbe  est  légère- 
ment déprimée  jusqu'à  la  région  anale  trè^-légèrement  tronquée. 
La  plus  grande  hauteur  règne  sur  toutes  les  régions  centrales 
du  dessus.  Le  sommet  est  un  peu  en  arrière.  Le  pourtour  est 
fortement  arrondi  et  sa  grande  convexité  presque  au  milieu. 
Dessous  très^sottvexe  partout,  sans  dépression  autour  de  la  bou- 
che. On  remarque  seulement  en  arrière,  sur  la  région  médiane, 
une  seule  saillie  assez  prononcée.  Sillon  antérieur  peu  profond, 
et  seulement  marqué  à  Tambulacre,  sans  se  prolonger  en  avant 
Bouche  petite,  trigone,  labiée,  la  lèvre  inférieure  formant  une 
grande  saillie  en  dessous,  placée  au  tiers  antérieur,  jénus  trans- 
verse ,  ovale ,  placé  très-près  du  bord  supérieur,  et  sans  aréa 
distincte.  Ambulacres  inégaux ,  très-superficiels.  VamMaere 
impair  étroit,  placé  dans  un  court  sillon  et  offrant  de  neuf  à  dix 
paires  de  pores  seulement.  Chaque  paire  espacée,  est  placée  dans 
une  dépression  ovale,  les  deux  pores  séparés  par  une  côte  sail- 
lante. Ambulacres  pairs  trè»-étrolts ,  les  antérieurs  d'un  tiers 
plus  longs  que  les  autres,  hmcéoiés,  étroits  ;  on  leur  compte  une 
quinzaine  de  paires  de  pores  espacés,  trè»-liftches  ;  chaque  paire 
conjuguée,  formée  de  pores  obloogs  et  transverses.  Chaque 
bande  est  le  double  plus  large  que  l'intervalle  médian  qui  les 
sépare.  Les  tubercules  son  très-inégaux,  très-serrés  partout, 
très*petitsen  dessus  et  grossissant  des  régions  ambulacraires  en 
dessous  où  sont  les  plus  gros.  Tous  sont  entourés  de  scrobieules 
profonds.  Le  fàsciole  forme  un  ovale  tronqué  en  avant. 

Rapports  et  différences.  Cette,  espèce  se  distingue  de  toutes 
celles  qui  précèdent  par  sa  forme  globuleuse,  arrondie  partout, 
sans  échancrure  en  avant,  par  ses  ambulacres  lancéolés^  étroits, 
superficiels  et  composés  de  pores  espacés  par  sa  bouche  sail- 
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làntë  plàUe  nttOUII  M  avAnt  C'est  im  tjff^  spéeifll  C((i*M  né  j^ 
iSûnltikidrê. 

BisMre,  Laminrek  a  décrit  ie  premier  eette  espèee  en  y  rap- 
portant avec  raison  le  type  des  figures  de  rs&eyelopédte,  pi. 
I5ft,  flg.  S,  4i  qtil  représentent  l'espèce  de  Ifaestriektt  qoe 
Sehdthefni  en  1811)  a  notmnée  E9hmut  ûvattamKrMié  M.  Dee- 
IbnehainpSy  dans  sa  eompilation  de  rBncjrelopédié,  Ta  léoile)  à 
tort^  à  1*17.  Bnfo^  et  M.  Des  Moulins  Mt  la  même  (Anse  en  f 
renaissant  presque  tontes  les  espèces  emmues*  les  phn  disparates 
entre  elles*  Cependant  Goldfàss  la  figure  très^nzaeCeraent^  etoHe 
awàit  dù^  dès  lo»,  être  bien  distinguée*  Ospendant  MM»  Agassk: 
et  Desof  y  ont  confondu  ptasieurS  autres  oipèoee  de  là  erale 
Manche  de  France  4  entre  autres  naà  H.  poticfâliM^  A  Sk' 
mnckumuff  comme  on  le  terra  à  ces  espèces.  Nous  poutoni  le 
dire  d'une  manière  certaine,  puisque  nous  UTons  sous  les  yeux 
le  nom  éinrit  de  la  Ikiain  de  ces  auteurà^  sur  dés  étiquettes  él  des 
cartons  de  notre  collection  et  de  pluMeors  autres*  Hi  de  Koninek 
nous  Ta  communiqué  sotos  les  non»  de  Micrtaitr  Faujmii^  et 
de  M.  ghtatus^  noms  que  nous  ne  pouvons  conseryer* 

LoctAiték  Cette  espèce  est  jusqu'à  présent  spéciale  x^n-eeidé« 
ment  à  notre  Sa*  étage  sénonieui  mais  encore  ma.  es? Itms  êe 
Maestrieht,  de  Glply  et  d'Otmn^« 

ExpUcuiian  dts  fiffura.  PL  881»  flg;  1,  grandeur  natulrdi; 
fig.  9,  coquille  giM^ie,  vue  en  dessus;  fig*  s,  dessous;  flg«  4, 
profil  longitudinal;  fig.  6,  profil  transversal)  vu  du  cMé  tb  la 
bouche  ;  fig«  6»  côté  opposé  ;  fig.  7^  ambukraral  grossis;  fig.  ft^ 
pores  de  l'ambota^re  impair,  pins  grossis  ;  fl^.  ft^  pc^s  dé  THih- 
bttlacre  pair  antérieur,  grossis;  flg&  lO^tébereules  so^rteUfts, 
gtnisk.  fie  notre  eolleetliB. 


^ 


N*  2i81.  Hbmiastbb  STELLA,  Desor,  1847. 

PI.  889. 

Spatangus  Stella ^  Morton,  1884.  Synopsis^  p.  78,  pi.  8, 
fig.  18. 

Id.y  Ameiican  Journal^  vol.  18»  pi.  3;  âg.  11. 

HemiastersieUa  jDesoT,  1847.  Catal.  rais.,  p.  i41. 

/d.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270;  étage  22%  n**  1179. 

Dimensions.  Longueur  totale,  22  millimètres.  Par  rapport  à 
ia  longueur  :  largeur,  9Ô centièmes;  hauteur,  70  centièmes. 

Coquille  ovale,  déprimée,  un  peu  moins  large  que  tongtké, 
élargie  et  tronquée  en  avant,  un  peu  âcukninée  et  obtuse  eh  ar- 
rière, dont  la  hauteur  a  les  70  centièmes  de  la  longueur,  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  est  en  avant  dé  la  moitié.  Dessus 
très-déclive  des  régions  postérieures  aux  aotérieuM,  très-dé- 
primé,  mais  obtus  en  atant,  de  là  8*élëvant  toujours  Jusque 
bien  en  arrière  du  sonimet,  où  se  trbuve  lA  partie  la  phis  haute, 
s'àbaissant  un  j^eU  âte  te  point  jusqu'à  t^aréa  anale  perpendlcil- 
laire  ou  métû^  tm  pëti  i^entràht.  Le  sôtntfret  est  très^en  arrière 
dû  centre  ;  le  pourtour  arrdbdi  inobtre  son  grand  diamètre  à  la 
base.  Dessous  très-pfat,  très-excaté  èù  àtant  et  sur  les  èôtés  de 
la  bouche,  un  peu  convexe  sur  la  régfoû  nkédiahft  poStéfieQre. 
SiÛùh  antérieur  bul,  setiiemëât  indiqué  pi*ès  du  sommet,  j^oti- 
ch%  trïibsvérse,  pouf>?ué  tlé  Ibrtes  lèvres,  placée  aux  dèu±  tiers 
antérieurs.  AhUS  ôvàlerongitudinàteAieiit,  placé  près  dudtâssub, 
à  h  partie  sbpérteure  d'une  atéa  étroite,  peu  ^roùontée.  Ambû" 
iacns  à  peine  créûsèi,  pbû  inéga\ix.  AmètUetàte  inkpàir  trèk- 
étroit,  û^rlné  de  zobës  étroites,  portant,  espacées  Sur  leur  loli- 
gueur,  huit  ou  neuf  paires  de  pores  placés  dans  un  enfoncement 
et  séparés  par  un  tubercule  saillant.  Ambulaeres  pairs^  droits^ 
étroits»  lancéolés,  peu  inégaux,  les  antérieurs,  seulement  un  peu 
plus  longs,  dont  les  zones  inégales,  Tinterne  la  plus  large,  de 
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plus  de  largeur  que  Tintervalle,  est  formée  de  paires  de  pores 
conjugués,  ovales,  séparés  entre  eux  par  une  côte  sur  la  conju- 
gaison  même.  Les  tubercules  sont  petits  et  très-rapproehés  en 
dessus,  et  entourés  de  scrobicules  profonds.  Les  inférieurs  sont 
énormes,  surtout  en  avant  et  sur  les  côtés  de  la  bouche.  Le  fas' 
ciole  est  très-large,  arrondi  et  placé  très-près  du  bord  en  avant, 
prolongé  en  arrière,  et  sans  coude. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  rappelle,  par  ses  ambu- 
lacres  et  ses  tubercules,  les  caractères  de  T/f.  prunella  ;  mais 
elle  s'en  distingue  par  sa  forme  toute  particulière,  déprimée  en 
avant,  offrant  sur  son  profil  longitudunal  la  forme  d'un  coin 
obtus.  Sa  forme  est  un  peu  celle  de  VH.  nucleus^  mais  avec  des 
ambulacres  tout  différents.  Il  serait  possible  que  le  Spalangus 
unguta  de  M.  M orton  [Micraster  imgula^  Agasstz)  fut  la  même, 
plus  âgée,  que  VH.  Stella. 

Localité*  Cette  charmante  espèce,  spéciale  au  22®  étage  sé- 
nonien  ou  craie  blanche,  se  trouve  à  la  fois  en  France  et  aux 
États-Unis.  Nous  l'avons  recueillie  à  Tours  (Indre-et-Loire)  ;  et 
à  Ville-Dieu  (Loir-et-Cher).  M.  d'Archiac  Ta  rencontrée  aux  en- 
virons de  Périgneux  (Dordogne).  M.  Mortcm  l'indique  à  Prairie 
Bluff  (Alabama),  d'où  nous  l'avons  reçu,  et  à  Tember  Creek 
(NevïT- Jersey),  États-Unis. 

Explication  des  figures.  PI.  SS2f  âg.  1,  grandeur  naturelle  ; 
fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  ûg.  3,  dessous;  fig.  4, 
profil  longitudinal  ;  iig.  5,  profil  transversal  du  côté  de  la  bou- 
che ;  fig.  6,  le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  7,  ambulacres  plus 
fortement  grossis  ;  fig.  8,  zone  de  l'ambulacre  impair  ;  fig.  9, 
zone  de  l'ambulacre  pair  antérieur.  De  notre  collection. 
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a^  3182.  HnuASTSR  M0ULINSANUS9  d'Orb.y  1854, 

PI.  883. 

Hemiaster  hucardium  (pars),  Desor,  1847.  Gat.  rais.,  p.  128 
(non  Goldfuss,  1829). 

Dimensions.  Longueur  totale,  32  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  100  centièmes  ;  hauteur)  75  ceaiièmes. 

Coquille  polygone,  aussi  large  que  longue,  élargie  et  très^si- 
nueuse  en  avant,  rétrécie  et  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur 
a  75  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  à  la  moitié  de  la  longueur.  Dessus  convexe ,  arrondi 
en  avant ,  de  là  s'élevant  d'une  manière  brusque  en  s'arquant 
Jusqu'au  sommet,  qui  montre,  en  arrière,  le  point  le  plus  haut, 
de  ià  s*arquant  encore  en  s*abaissant  jusqu'à  Taréa  anale  coupée 
perpendiculairenrent.  Le  sommet  est  à  peu  près  au  milieu.  Le 
pourtour  arrondi  offre  pourtant  sa  grande  convexité  près  de  sa 
base.  Dessous  entièrement  plat ,  seulement  un  peu  excavé  au- 
tour de  la  bouche.  Sillon  antérieur  creusé  largement ,  partout 
du  sommet  au  pourtour.  Bouche  transversale,  placée  en  avant 
des  deux  tiers  de  la  longueur.  Ant^s  presque  rond,  placé  au  deux 
tiers  supérieurs  de  la  hauteur  totale  dans  une  aréa  peu  creusée. 
Ambulacres  très-inégaux,  et  très«excavés.  Uambulacre  impair 
moins  creusé  que  les  autres,  plus  étroit,  formé  de  pores  ovales, 
transverses,  écartés,  placés  dans  des  fossettes  spéciales.  Anibu- 
lacres  pairs  très-profonds,  tiès-ioégaux  :  les  antérieurs  très- 
larges,  flexueux,  deux  fois  aussi  longs  que  les  autres,  formés  de 
zones  plus  larges  que  leurs  intervalles  ;  ces  dernières  composées 
de  pores  ovales ,  trausverses ,  très-écartés  et  conjugués  par  un 
sillon.  La  paire  postérieure  est  ovale.  Tubercules  très  serrés  et 
très- rapprochés  sur  les  côtés,  où  ils  ont  leur  mamelon  excentri- 
que dans  le  scrobicule^  épars  et  espacés  en  avant.  Fasciole  cer- 
nant de  près  les  ambulacres. 


Rapports  et  différences.  M. VI.  Agassizet  Desor  ont  pensé  que 
l'espèce  qnl  nous  occupe  étaft  VH.Bncatdium  {Spaiangus  Bacar^' 
dium  de  Goldfuss,  pi.  29,  fig.  I).  Or»  il  suffit  de  jeter  les  yeux 
•ar  Ic9  figures  doonées  par  M.  Goldfuss  et  dessinées  par  M.  Hohe» 
dont  nous  connaissons  Tezactitude,  pour  reconntdtre  que  ce  rap- 
prochement est  fautif.  En  effet,  celle-ci  s'en  distingue  par  sa 
forme  polygone ,  plus  large,  par  son  sillon  plus  large,  et  par 
sa  plQS  grande  hauteur.  Ce  sont  certainement  deux  espèces  dis- 
tiactes. 

Localité.  Dans  les  silex  de  la  craie  blanche,  ou  étage  sénonien 
4e8  environ  de  Lanquais  (Dordogne),  où  elle  a  été  découverte 
par  M.  Des  Moulins.  Nous  l'avons  epcore  recueillie  à  Royan 
(Charent^-Inférieu  re) . 

Explication  des  figures.  PI.  883,  flg.  1,  grandeur  naturelle; 
f^.  3|  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  flg.  8,  la  même,  vue  en 
desaoïjis  î  fig.  4 ,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal  du 
pftté  de  la  bouche  ;  flg.  6,  le  même,  du  côté  del'anus  ;  flg.  7,  am- 
bidacres  grossis;  flg.  8,  pores  des  ambulacres  pairs  antérieurs 
jgrossis;  fig.  d,  tubercules  des  côtés  en  dessus  ;  moule  intérieur, 
^  g^randeur  naturelle.  De  notre  collection. 

N*  918$.  Ebmustju  RBeuLOSAHi»,  d*Qrb«,  1864. 

PI.  884. 

Dimensions.  Longueur,  32  millimètres.  Par  rapport  à  la  Ion- 
£«^ur  :  largeur,  93  centièmes;  hauteur,  75  centièmes. 

Coquille  ovale,  très-renflée,  un  peu  moins  large  que  longue, 
AOn^nueuse  en  avant,  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a 
les  75  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal se  trouve  pres(^ue  au  milieu.  Des$téscoti\exL\  très-arrondi 
ea  avant,  et  s'élevant  ensuite  eu  courbe  régulière  jusqu'au  som- 
nixet  un  peu  déprimé, pus s'éievant de  nouveau  en  arrière,  où  il 
montre  la  plus  grande  hauteur,  et  s'abaisse  vers  la  région  anale 


tronquée  obtusément.  Le  sommet  est  en  arrière  du  centre;  le 
pourtour»  trèe-convexe»   arrondi,  offre  sa  plus  grande  con- 
vexité près  de  la  base.  Dessous  très-plat,  à  peine  convexe,  sur 
la  région  médiane  postérieure.  Siihn  antérieur  assez  profond 
du  sommet  jusqu'au  fasciole,  où  il  s'efface  presque  entièrement. 
Bwiche  transverse  placée  en  avant  des  trois  quarts  antérieurs. 
Anus  ovale  loogitudinalement,  placé  près  du  dessus,  à  Textré- 
mité  supérieure  d'une  aréa  étroite  à  peine  prononcer^.  Ambula^ 
cres  peu  creusés,  très  inégaux.  Vamimlncre  impair  étroit,  est 
formé  de  paires  de  pores  rapprochées,  chacune  avec  un  très-fort 
tubercule  entre  les  porfs.  Ambulacres  pairs  très-larges,  très- 
In^aux;  les  antérieurs,  le  double  des  postérieurs,  sont  larges,  un 
peu  sinueux,  dont  les  zones  sont  égales  en  largeur  à  l'intervalle 
qui  les  sépare.  Les  paires  de  pores  ne  sont  pas  conjuguées,  es 
pores  sont  Tirgulaires  transversesi.  On  volt  sur  le  milieu  de  la  lar- 
geur de  cbaqae  plaque  un  silton  longitudinal  médian,  toute  fait 
caractérisnique.  L'am^/tftfre  postérieur  est  ovale  ou  plutôt  py ri* 
forme.  Les  lubtreuUs  sont  petits ,  espacés  en  dessus  ;  mais  ils 
grossissent  beaucoup  aux  régions  antérieures  et  en  dessous.  Le 
faseiole  est^Jarge,  arrondi  en  avant,  très-sinueux  sur  les  cd:és. 
Rapports  et  différences.  Par  sa  forme,  cette  espèce  rappelle 
VU.  pruneilaj  tandis  que  par  l'inégalité  de  ses  ambulacres  pairs, 
elle  rentre  dans  la  série  des  H.  Leymeriei;  elle  se  distingue 
dime  de  la  première  par  ses  ambulacres  très-inégaux  ,  par  ses 
pores  et  par  ses  tubercules  espacés.  Elle  se  distin^^ue  de  ta  se- 
eonde,  par  sa  forme  arroudie,  par  ses  ambulacres  plus  superfi- 
ciels, par  les  sillons  transverses  des  zones  des  ambulacres  im- 
pairs, et  enfin  par  ses  tubercules  espacés. 

Localité.  M.  le  docteur  Uegulus  Toucas  a  découvert  cettn 
espèce  aux  envirous  du  Beausset  (Yar),  dans  la  couche  à  Osii  ea 
gaUo-provincialiê,  que  nous  rapportons  au  22»  étage  sénonien 
ou  craie  blanche. 

VL  20 
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Explication  des  figwes.  PI.  884,  fig.  i,  grawiwf  natttr©tt«  ; 
flg.  2,  eoquille  grossie,  vue  en  dessas  ;  fig.  8,  deisoas;  flg.  4, 
profit  loDgitQdi&al  ;  fig.  5,  profii  transTersal  du  côté  de  la  Imhi* 
ehe;  fig.  6,  le  même,  da  o6t6  de  l'uitts;  fig.  7»  ambulaoree 
grossis  ;  fig.  8,  zone  de  l'ambulacre  impair  grossi  ;  fig«  9,  aoiie 
de  Fambulacre  pair  antérieur  grossi.  De  notre  oollection. 

N*  2184.  Hbmiàstbe  Koniiïckànus,  d'Orb.,  1854. 

PI.  886. 

£cAfntfe5,*Fauja8,  1791,  Maêstricht,  pi.  80,  fig.  2.  p.  171. 
Dimensions.  Longueur  totale,  26  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  100  centièmes;  hauteur,  85  eeotièmes. 
Coquille  aussi  large  que  longue,  très-roifiée,  non  échanerée 
en  ayant,  beaucoup  plus  large,  et  un  peu  tronquée  en  ayant,  un 
peu  acuminée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  86  oentièiiMS  de  la 
longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transyersal  se  trouye  un  pea 
en  ayant  du  milieu.  Dessus  très-convexe,  arrondi  en  ayant ,  la 
courbe  se  continuant  jusqu'au  sommet,  puis  s'élève  encore  en 
arrière,  où  se  trouye  la  plus  grande  hauteur,  la  courbe  continue 
ensuite  jusqu'à  l'aréa  anale  qui  surplombe.  Le  sommet,  un  peu 
déprimé,  se  trouve  en  arrière.  Le  pourtour,  forteoient  arrondi, 
montre  cependant  sa  grande  convexité  presque  à  la  base. 
Dessous  très-convexe,  surtout  aux  régions  moyennes  postéiien- 
îes.  Sillon  aniérieur  marqué  seulement  jusqu'au  fasdole.  Bom- 
ehe  transverse,  placée  aux  deux  tiers  antérieurs.  Anus  ovale 
transversalement,  placé  à  la  partie  supérieure  d'une  aréa  non 
creusée.  Ambulacre  impair  aussi  long  que  les  autres,  et  offrant 
de  10  à  12  paires  de  pores,  ronds,  petits,  séparés  par  une  céte 
transverse.  Ambulacres  joatrs  étroits,  très-divergents,  lancéolés , 
les  antérieurs  d'un  tiers  plus  longs  que  les  autres,  on  leur  compte 
82  paires  de  pores  ovales,  conjugués  par  un  sillon ,  les  aones 


TBBRAUVft  CÊÈTLCiê.  9ftt 

égalM  en  largmr  à  riDtervalle  qai  les  sépare.  Les  tubereula 
amA  très-aerrés  partout  Ceux  de  dearas  sont  petits,  entoarés  de 
acrobiciiles  profonds;  ceux  de  dessous  sont  bien.plns  gros.  Le 
faseiole  est  trois  fois  sinueux  en  avant ,  et  aeaminé  en  arrière. 

Rafport%  et  différences.  Cette  espèce  nous  a  été  envoyée  par 
M.  de  Konindk,  sous  le  nom  d'/f.  BufOy  dont  elle  diffère  par  sa 
forme  par  son  faseiole  et  ses  tubercules  serrés.  Elle  nous  parait 
plus  voisine  de  VB.  prunella  par  ses  tubercules,  son  ensemble 
renflé  et  ses  ambulacres  étroits.  Cependant  elle  s'en  distingue 
par  sa  plus  grande  largeur  et  hauteur  proportionnelle ,  par  sa 
plus  grande  hauteur  en  arrière,  par  son  dessus  déprimé  au  som- 
met et  déclive  dans  son  ensemble,  par  plus  de  paires  de  pores 
aux  ambulacres  pairs,  et  enfin  par  Tintervalle  des  zones  de  ceux- 
ci,  aussi  large  que  les  zones  dles-mémes.  Elle  avait,  du  reste , 
étéjfigurée  par  Faii^as. 

Localiîé.  Nous  avons  sons  les  yeux  deux  édiantlllons ,  l'on 
recueilli  à  Maëstricht,  par  M.  de  Koninck ,  l'autre  rencontré  à 
Gypli  (Belgique),  par  M.  d'Archiac.  Tous  les  deux  dans  notre 
2t^  étage  sénonien  ou  craie  blanche. 

Explication  des  figures.  PI.  885,  flg.  i,  grandeur  naturelle; 
fig.  2,  coquille  grossie,  en  dessus  ;  fig.  8,  dessous;  flg.  4,  profll 
longitudinal  ;  ilg.  5,  profll  transversal,  vu  du  eôté  de  la  bouche; 
fig.  e,  le  même,  du  côté  opposé;  fig.  7,  ambulacres  grossis; 
fig.  a,  pores  de  l'ambulacre  impair  grossis  ;  fig.  9,  pores  de 
l'ambulacre  pair  antérieur  grossis. 

N*  2185.  Hbmustbr  puivctatus,  d'Orb.,  1854. 

PL  886. 

Spaianguê  prunella^  MaititeU,  1822,  Sussfix,  fi.  I7,flg.ftf , 
28  (non  LaflMrck  1816). 

Umniêiter  prunelU{fàn)y  Desor,  1847.  CMdr  raii«i  f^  122. 
{]|xotiiii^.etloe.) 
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Dimemion9.  Longueur  totale  des  plus  grands,  80  ttittUmMres. 
Par  rapport  à  la  longueur  :  largeur,  05  ceDtièiBes;  hauteur, 
75  centièmes. 

Coguilte  ovale,  plus  longue  que  large,  très*renflée,  non  si- 
nueuse et  un  peu  tronquée  en  avant,  dont  la  hauteur  a  les  75  cen- 
tièmes de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
un  peu  en  arrière  du  milieu.  Dessus  très-arrondi  en  avant,  la 
courbe  se  prolongeant  jusqu'au  sommet  légèrement .  déprimé^ 
puis  s'éievant  pour  offrir  la  plus  grande  hauteur  en  arrière,  ou 
une  courbe  s'étend  jusqu'à  la  régioa  anale  coupée  verticalement. 
Le  sommet  est  très  en  arrière.  Le  pourtour  très-conveie  mon- 
tre la  plus  grande  convexité  près  de  la  base.  Dessous  convexe, 
avec  une  légère  dépression  en  avant  de  la  bouche.  Une  saillie 
conique  se  voit  à  la  région  postérieure  médiane.  Sillon  antérieur 
marqué  seulement  près  du  sommet.  Bouche  transverse,  arquée, 
placée  en  avant  du  tiers  antérieur,  jénus  ovale,  transverse,  placé 
au-dessus  des  deux  tiers  de  la  hauteur,  sans  aréa  spéciale,  iim- 
bulacres  inégaux,  assez  profondément  creusés.  Vambulaere  îrn* 
pair,  dans  un  sillon,  offre  de  12  à  13  paires  de  pores.  Chacune 
de  celles-ci  est  entourée  d'une  dépression  et  séparée  d'un  tuber- 
cule saillant.  Ambulaeres  pairs  ^  longs,  assez  laides,  les  anté- 
rieurs le  double  plus  longs  que  les  autres,  profonds  et  sinueux, 
on  leur  compte  22  paires  de  pores,  sur  des  zones  inégales,  la 
plus  large  en  dehors.  Les  pores  conjugés  sont  ovales  et  tran&« 
verses,  réunis  par  une  dépression.  Une  rangée  de  tubercules  se 
voit  entre  chaque  paire  de  pores.  Les  tubercules  sont  très^nom- 
breux,  très-rapprochés,  à  large  scrobicule  autour,  grossissant 
des  parties  supérieures  aux  inférieures.  Le  faseiole  large,  arrondi 
en  avant,  un  peu  sinueux  sur  les  cètés. 

Rapporu  et  différences.  Cette  espèce  a  été  coitfonâue  avec 
y  H.  fruneUa^àùid  elle  a,  en  effet  la  forme,  l'anus  transverse  et 
les  tubercules,  mais  nous  avons  reconnu  qu'Ole  en  diffère  par 
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ses  propariioDS  moins  hautes,  par  sa  plus  grande  haateor  en 
arrière  du  sommet,  par  sa  région  anale  plus  tronquée,  par  ses 
ambttlacres  creusés,  plus  inégaux,  plus  larges  et  plus  sinueux, 
jpar  leurs  zones  inégales,  par  un  bien  plus  grand  nombre  de 
paires  de  pores,  autrement  ornés.  Pour  nous,  ce  sont  bien  deux 
espèces  distinctes.  C'est  évidemment  VIL  jn'unsUa  de  M.  Manr 
teli,  mais  non  celui  de  Lamarck.  M.  Desor  Ta  confondu  avec 
VH.  ptunella;  c'est  de  celui-ci  qu'il  parle  quand  il  cite  les 
localités  du  sud-ouest  de  la  France. 

Localité.  C'est  Tespèee  la  plus  commune  dans  Tonest  et  le 
sudrouest  de  la  France,  dans  l'étage  sénonien.  Nous  l'avons  re- 
cueillie successivement  à  Talmont,  à  Mirambeau,  àSaint-Georges, 
à  Mescher  etàEoyan  (Charente-Inférieure);  à  Sainte-Colombe, 
à  Orglande  (Manche)  ;  aux  environs  de  Tours  (Indre-et-Loire)  ;  à 
Vendôme  (Loir  et-Cher)  ;  à  Saumur  (Maine-et-Loire)  au 
sommet  des  coteaux  ;  M.  d'Archiac  et  nous,  l'avons  rencontré 
à  Sainte-Mêmes,  aux  environs  de  Périgueux  (Oordogne). 

Explication  des  figures.  PI.  886,  fig.  1 ,  grandeur  naturelle  ; 
fig.  2,  coquille  en  dessus,  grossie;  âg.  3,  dessous;  fig.  4,  profil 
longitudinal  ;  fig*  5,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche  ; 
fig»  6,  le  même,  du  côté  opposé;  fig.  7,  ambulacres  grossis; 
fig.  8,  pores  de  Tambulacre  impair,  grossis  ;  fig.  9,  pores  des  am* 
bulacres  pairs  antérieurs;  fig.  10,  tubercules  du  dessus*  De  notre 
collection. 

N*2I86.  Hbmiastéb  Li&bribnsis,  d*Orb.,  1854. 

PI.  887. 

Dimensioniê.  Longueur  totale,  27  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  97  centièmes;  hauteur,  S2  centièmes* 

Coquille  presque  ronde,  cependant  plus  longue  que  large, 
très-r^flée,  aob  sinueuse  et  très-élai^ie  en  avant,,  rétréeie  en 
aririibrcit  dont  la  hauteur  a  les  82  centièmes  de  la  ImigÉeur^  et 
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dont  le  grand  diamètre  transversal  est  un  peu  en  atant  de  b 
moitié.  Deisus  arrondi  en  avant,  pois  en  pente  eonTexe,  Jus- 
qu'en arrière  du  sommet,  où  se  trouve  la  partie  fa  plus  haute, 
assez  préside  Taréa  anale  coupée  presque  TertfcalementLe  som- 
met est  en  arrière  dans  une  légère  dépression.  Le  pourtour,  quol^ 
que  très-arrondi,  a  sa  plus  grande  convexité  près  de  la  base. 
Dessous  peu  convexe,  déprimé  autour  de  la  bouefae,  et  plus 
convexe  sur  la  région  médiane  postérieure,  où  se  remarque  une 
saillie  conique.  Sillon  antérieur  marqué  seulement  du  sommet 
jusqu'au  fàsciole.  Bouche  à  lèvres  saillantes,  placée  en  avant  des 
deux  tiers  antérieurs.  Anus  rond,  même  peut-être  un  peu  ovale 
longitudinalement,  placé  à  la  région  supérteure  d'une  aréa  non 
circonscrite.  Ambulacre  impair  plus  long,  et  moins  large  que 
Its  autres,  assez  creusé,  offrant  le  À  17  paires  de  pores,  petite, 
avec  un  tubercule  oblong  au  miliea.  jimbulaerêi  pairs  assez 
courts,  excavés,  et  larges,  les  antérieurs  d'un  tiers  plus  longs 
que  les  postérieurs  ;  on  leur  compte  80  paires  de  pores,  oMongs, 
écartés,  conjugées  par  un  sillon.  Les  T\ibereules  sont  assez  espa- 
cés, inégaux,  croissant  des  supérienrsaux inférieurs.  Le  Pascieh 
est  large,  arrondi  en  avant,  rétréci  et  obtus  en  arrière. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèee,  étiquetée  de  la  main  de 
M.  Agassiz  sous  le  nom  d'A  bufo^  s'en  distingue  par  sa  ferme 
plus  ovale,  par  son  manque  complet  de  sillon  antérieur,  par  ses 
ambulacres  plus  courts,  etc.,  etc.  Elle  se  rapproche  davantage  de 
VH.  punçtqtus  avec  lequel  elle  se  trouve  ;  piaiseU^euditt^reparsa 
plus  grande  hauteur,  son  dessus  plus  oblique,  par  son  grand  dia- 
mètre transversal  en  avant,  par  son  anus  ovale  longitudinalement, 
par  un  plus  grand  nombre  de  pores  aux  ambulaevee,  btaueoop 
ptatt  ooQiKs,  et  enfin  par  ses  tubereides  non  rapproehéi  et  d'une 
autre  foipie. 

iMoeMé.  Ifsus  en  avow  deux  exemplalf es  :  l'un  neMili  par 
M.  tf  Aipliiao,  à  fat  triiieMe  de  Tours  (IttdvMt-bolfe),  el^l'anln 
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rieaeilU  p«r  DOUt  à  Saint-Christophe,  môme  département»  dans 
1b  iNme  jaune  de  l'étage  séoonien  ou  craie  blanche, 

EsfpUeatioH  des  figures.  PL  687»  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
fig.  3»  coquille  grossie,  Yue  en  dessus  ;  fig.  S,  dessous  ;  flg.  4, 
profil  longitudinal  ;  fig.  6,  profil  transversal  du  c6té  de  la  bou- 
che ;  fig.  6,  le  même,  du  côté  opposé  ;  fig.  7,  ambuiacres  grossis; 
fig.  8»  pores  de  l'ambulacre  impair  ;  fig.  9,  pores  de  Fambulacre 
pair  grossis;  fig»  10,  appareil  ocellaire  grossi.  De  notre  col- 
lection. 

H^  3187.  Hbmiastbr  BBiYiusGULDs,  d'Orb.»  1864. 

PI.  888. 

Mieraiter  breviusculus^  de  Koninck  (manuscrit). 

Dimensions.  Longueur  totale  5  millimètres.  Par  rapport  à  la 
loi^gueur  :  largeur  100  centièmes;  hauteur,  73  centièmes. 

C^jrtfiV/e  déprimée,  aussi  largeque  longue,  ^nueuse  en  avant, 
tronquée  en  arrière,  dont  la  hîiuteur  a  les  72  centièmes  de  la 
longueur  et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal  se  trouve  à 
peu  près  au  milieu.  Dessus  asses  convexe,  arrondi  en  avant  et 
s'élevant  de  oe  point  jusque  bien  en  arrière  do  sommet  où  se 
remarque  la  partie  la  plus  haute  ;  de  ce  point  ta  courbe  s'a- 
baisse vers  Taréa  anale  tronquée  obliquement.  Le  sommet  est 
au  milieu,  le  pourtour  offre  la  plu^  grande  saillie  obtuse  près  de 
la  base.  Dessous  escavé  près  de  la  bouche ,  convexe  en  toit 
partout  ailleurs  sur  la  ligne  médiane.  Sillon  antérieur  large , 
mais  peu  profond,  prolongé  de  la  bouche  au  sommet.  Bouche 
transverse,  un  peu  triangulaire ,  placée  aux  deux  tiers  anté- 
rieurs. Anus  grand,  ovale  longitudinalt  ment ,  placé  à  la  partie 
supérieure  d'une  area  pl^ne.  Amb'ulacre  impair  aussi  large  que 
les  autres;  formé  de  pores  rares,  espacés,  séparés  par  une  sail- 
lie. Amhulaaes  pairs  larges ,  peu  profonds,  inégaux ,  les  anté- 
rieurs d*un  tiers  plus  longs  que  les  postérieurs.   Les  zones  plus 
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larges  que  les  intervalles  qui  les  séparent  sont  formées  de  paires 
de  pores  obliques,  ovales  en  sautoirs  à  chaque  paii'e.  Lestuber* 
eules  sont  épars ,  inégaux,  petits  et  rares.  Le  fasciate  est  peu 
visible,  cependant  nous  Tavons  parfaitement  vu. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  nous  a  été  envoyée  par 
H.  de  KoDinck  sous  le  nom  de  Micraster  breviusculus,  comme 
elle  montre  un  fasciole  péripétal  très-reconnaîssable,  nous  la 
plaçons  dans  le  genre  Hemiaster.  Par  son  ensemble  court  et 
déprimé  elle  se  rapproche  un  peu  de  )'//.  Verneuilii^  mais  elle 
est  plus  haute,  à  ambulàcres  moins  profonds  et  beaucoup  plus 
courts,  et  par  tous  les  détails  de  ses  pores  ambulacraires. 

Localité.  M.  de  Koninck  l'a  recueillie  à  Maestrieht,  dans  l'é- 
tage :2Z^  :  sénonien  ou  de  la  craie  blanche  ,  car  à  Maestrieht , 
comme  nous  l'avons  dit  aux  généralités  sur  les  ryo  zoaires,  il 
n'existe  que  cet  étage,  et  rien  qui  ressemble  à  l^tage  danien. 

Explicatton  des  figures.  ¥1.  888,  fig.  1  ;  grandeur  naturelle  ; 
fig.  3,  coquille  grossie ,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous;  ig  4, 
profil  longitudinal;  ilg.  5,  profil  transversal  vu  du  côté  dis  ta 
bouche;  fig.  6,  la  même  du  côté  de  l'anus  ;  fig.  7,  ambulacre 
plus  fortement  grossi.  De  la  collection  de  M.  de  Koninck. 

N*  2188.  HEMiAsxsa  SEXANGULATUS,  d'Orb.  ,1854. 

Pi.  889. 

Micraster  sexangulatus^  d'^Orb.,  1846.  Yoy.  au  p6Ie  sud  de 
l'Astrolabe;  Paléont.,  pi.  5,  fig.  47-49. 

Dimensions.  Largeur  totale  29  millimètres  par  rapport  à  la 
largeur;  longueur,  99  centièmes;  hauteur,  71  centièmes. 

Coquille  hexagone,  plus  large  que  longue,  très  sinueuse  et  à 
trois  faces  en  avant,  et  trois  en  arrière,  rétrécie  aux  extrémités 
dont  la  postérieure  est  tronquée,  dont  la  hauteur  a  les  71  cen- 
tièmes de  la  largeur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
À  la  moitié,  formé  d'un  angle  saillant  de  chaque  côté.  Dessus 
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convexe,  arrondi  en  avant ,  de  là  s'élevant  jusqu'au  sommet  ex- 
centrique placé  en  avant,  et  ensuite  jusqu'à  Tintervalle  compris 
entre  le  soumet  et  la  région  anale,  où  se  trouve  la  partie  la  plus 
élevée;  aréa  anale  coupée  obliquement.  Le  pourtour  arrondi 
offre  la  plus  grande  convexité  presque  à  la  base.  Sillon  anié" 
ri^r  assez  large  et  profond,  se  continuant  de  la  bouche  au  som- 
met. Bouche  transverse,  placée  près  do  tiers  antérieur.  Anus 
ovale  longitudinalement ,  placé  au  sommet  d'une  aréa  assez 
marquée.  Ambulacre  impair,  plus  étroit  que  les  autres,  placé 
dans  un  sillon,  formé  de  zones  étroites,  composées  de  pores  ova- 
les,  obliques,  séparés  par  un  léger  tubercule.  Ambitlacres  pairs 
assez  larges,  profonds,  très-inéganx,  les  antérieurs  deux  fois 
aussi  longs  que  les  postérieurs,  très^dlvergents  et  un  peu  arqués 
en  arrière  ;  zones  beaucoup  plus  larges  que  l'intervalle  qui  les 
sépare,  formées  de  pores  allongés,  transverses.  Fusciole  trian- 
gulaire dans  son  ensemble.  Tubercules  épars.  ' 

Happons  et  différences,  La  forme  de  cette  espèce  nous  l'avait 
fait  confondre  avec  r^.  i2ana,  mais  elks'en  dislingue  bieu  net- 
tement par  sa  forme  plus  hexagone,  par  son  dessus  en  pente  f*.t 
très-relevé  en  arrière,  par  son  sommet  excentrique  en  avant,  par 
son  aréa  anale  plus  déclive,  et  surtout  par  ses  ambulacres  pairs 
infiniment  plus  inégaux. 

Localité.  Elle  a  été  recueillie  aux  environs  de  Pondichéry, 

av(  c  les  trois  espèces  suivantes,  dans  des  couches  que,  d'après 

sa  faune,  nous  classons  dans  noti'e  22*  étage  sénonien  ou  de  la 

craie  blanche. 

Explication  dci  figures,  PI.  889,  flg.  1,  grandeur  naturelle; 
fig.2,coquillegro$sie,  vue  en  dessus;  fig.  3, dessous  ;fig.  4,  profil 

longitudinal  ; fig.  5,  profil  ti*ansversal,duc6tédelabouche;fig.6, 
le  même,  du  c^té  de  Tanus;  fig.  7,  ambulacres  grossis;  fig.  8,  zone 
de  pores  de  Tambulacre  impair  grossie;  fig.  9,  zone  de  l'ambu- 
lacre  pair  grossie.  De  la  collection  paléontologique  du  Muséum. 
VL  21 
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No  3189.  Hbiiiàstsb  Sàulcyanus,  d'Orb.f  1854. 

PI.  890. 

Dimensions.  Longueur  totale ,  45  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur»  90  centièmes  ;  hauteur,  60  centièmes. 

Coquille  déprimée,  un  peu  anguleuse,  plus  longue  que  large, 
montrant  en  avant  un  profond  sinus  et  deux  larges  facettes  pro- 
noncées, en  arrière  un  peu  rétrécie,  avec  deux  facettes  latérales, 
et  la  partie  postérieure  tronquée  et  même  sinueuse.  La  hauteur 
a  les  60  centièmes  de  l'ensemble,  et  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  au  tiers  antérieur.  Dessus  peu  convexe,  obtus  et  sur- 
baissé en  avant  ;  de  ce  point  s'élevant  en  pente  déclive  Jusque 
près  du  sommet,  qui  est  excavé  ;  la  courbe  se  relève  de  nou- 
veau et  se  continue  en  pente  jusqu'à  l'aréa  anale  coupée  oblique- 
ment. Le  sommet  est  environ  au  milieu  ;  le  pourtout  obtus  offre 
sa  plus  grande  saillie  à  la  base.  Dessous  très-plat,  excavé  autour 
de  la  bouche,  à  peine  renflé  à  la  région  médiane  postérieure,  où 
se  voient,  en  arrière,  quelques  saiflies  coniques.  Sillon  antérieur 
très-large  et  profond  partout.  Bouche  transverse,  placée  en 
avant  des  trois  quarts  antérieurs.  Anus  ovale  longitudinale- 
ment ,  placé  à  la  partie  supérieure  d'une  large  aréa  bordée  de 
saillies.  Ambulacre  impair  aussi  large  que  les  autres  j  zones 
assez  larges,  formées  de  paires  de  pores  obliques,  séparées 
par  une  saillie;  les  pores  sont  allongés  et  inégaux.  Ambula* 
cres  pairs  presque  égaux,  très-larges,  très-profonds  et  pres- 
que droits,  dont  les  zones  sont  plus  larges  que  leur  intervalle. 
Les  pores  sont  inégaux,  bien  plus  longs  en  dehors,  tous  très- 
allongés,  réliés  entre  eux  par  un  sillon.  On  remarque  au-dessus 
de  chaque  paire  une  ligne  de  petits  tubercules.  Les  tubercules  sont 
très-petits  et  très-écartés  à  la  surface  de  la  coquille  ;  ils  sont 
bien  plus  gros  en  dessous.  Le  faciole  est  large  et  presque  mar- 
ginal autour  de  la  coquille,  arrondi  en  avant  et  en  arrière,  si- 
nueux sur  les  c6tés. 


TEEHAINS  GElÊTAGéS.  259 

Rapports  et  différences.  Par  sa  forme  déprimée,  par  ses  longs 
ambalacres  peu  ioégaux,  cette  espèce  se  rapproche  de  VH,  eu-- 
bîcuSf  mais  elle  est  bien  plus  déprivnée  ;  à  ambulacres  çt  sillon 
bien  plus  larges  ;  sa  bouche  est  moins  antérieure,  son  dessous 
plus  plat  et  tous  les  détails  différents. 

Localité.  M.  de  Saulcy,  à  qui  la  science  doit  des  travaux  si 
importants  sur  le  Levant,  a  recueilli  cette  espèce  au  mont  Liban. 
Nous  la  croyons  du  22''  étage  sénonien  ou  de  la  craie  blanche, 
d'après  les  Ammonites  rencontrées  dans  les  mêmes  couches. 

Explication  des  figures.  PI.  890,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,^  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal  ;  flg.  4,  profil  transversal,  du  c6té  de  la  bouche  ; 
fig.  5y  le  même,  du  eôté  opposé;  flg.  ^,  ambulacres  grossis; 
fig.  7,  zonedeTambulacre  impair  grossie  ;  fig.  8,  zone  de  Tam- 
bulacre  pair  antérieur  grossie.  De  notre  collection. 

N*  3190.  Hemustxb  hugulài  Desor,  1847. 

Pi.  S»l. 

Hemiaster  nucula,  Desor,  l^hT.  Catal.  raisonné^  p.  132. 
Modèles  S  86. 

Dimensions.  Largeur»  20  millimètres.  Par  rapport  à  la  lar- 
geur :  longueur  totale,  95  centièmes  ;  hauteur,  76  centièmes. 

Coquille  très-renflée,  plus  large  que  longue,  tronquée  en  avant 
et  en  arrière,  non  sinueuse  en  avant,  dont  la  hauteur  a  les  76 
centièmes  de  la  largeur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  milieu»  Dessus  très-convexe,  très  arrondi  en  avant»  et  s'é« 
levant  eusuite,  mais  très-peu,  Jusqu'en  arrière  du  sommet,  où  se 
trouve  la  partie  la  plus  élevée.  La  courbe  s'abaisse  ensuite  jus- 
qu'à Taréa  anale  tronquée  verticalement.  Le  sommet  est  à  peu 
près  au  milieu.  Le  pourtour  très-convexe  se  trouve  au  milieu 
de  la  hauteur.  Dessous  convexe  partout,  mais  plus  à  la  région 
i^édiane  postérieure,  sans  partie  creusée  autour  de  la  bouqhe. 
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Sillon  marqué  seulement  à  l'ambulacre.  Bouche  à  lèvre  infé- 
rieure très-saillante,  placée  en  avant  des  deu3L  tiers  de  la  longueur. 
Anus  fond,  placé  aux  deux  tiers  supérieurs^  à  la  région  haute 
d'une  aréa  assez  creusée.  Aii^ulacres  très-divergents,  inégaux, 
droits  et  creusés  en  légers  sillons.  Vambulacie  i^mpair  étroit. 
Ambulacres  pairs  inégaux ,  les  antérieurs  un  peu  plus  longs  que 
que  les  autres  ;  tous  étroits,  lancéolés,  pourvus  de  pores  par 
paires  écartées,  obliques  et  conjuguées.  Tubercules  petits,  ser- 
rés partout,  mais  plus  gros  en  dessous»  Fa^ciole  large,  ovale 
dans  son  ensemble»  tronqué  en  avant,  ai^uleujL  en  arrière. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de  toutes 
les  autres  par  sop  ensemble  plus  large  que  long.  Yolsifle  de  VH, 
prunclla  par  ses  ambulacres  cl  i^es  tubercules»  elle  est  plus  courte, 
plus  ronde  et  plus  élevée.  Élevée  comme  VH.  altissimusj  elle 
s*en  distingue  par  sa  plus  grande  largeur,  par  le  pourtour  de  la 
bouche  i^u  creusé,  par  le  manque  de  sillon  antérieur  au  pour- 
tour, et  par  les  ambulacres  plus  étroits  et  moins  inégaux. 

Localiié  inconnue.  Par  ses  caractères,  elle  paroît  être  de  l'é- 
tage sénoiiien  ou  de  la  craie  planche. 

Explication  des  figureK  Pi.  891,  fig.  1,  grandeur  naturelle; 

fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  âg.  3,  dessous;  ôg.  4, 
profil  longitudinal  ;  fig,  5,  proûl  transversal,  vu  du  côté  de  la 
bouche;-  fig.  6,  le  méme^  du  côté  opposé.  Le  moule  de  notre 
collection. 

N*  2191.  HsMusTER  0LOBOSUS,  Dcsor,  1847.      '    ^ 

PI.  892. 

Spaiangus  globosus,  Risso,  1825.  Europe  méridionale,  t  5, 
p.  281,  n°  36. 

/(/.,  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les  Échin.,  p.  392,  n*23. 
Micrasier  globosus^  Agassiz,  1840.  Gat.  syst.,  p.  2.  Modèles 

5.,  17. 
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Hemtaster  globoiniSy  Desor,  1847.  Catal.  raisonné,  p.  123. 

Ilemiaêler  aliisêimusj  Desor,  1847.  Catal.  raisonné,  p.  123. 

Dimensions.  Longueur  totale,  50  miltimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  100  cetflièmes;  hauteur,  92  centièmes, 

Coqultts  ronde,  légèrement  tronquée  en  avant  et  en  arrière, 
très  renflée ,  à  peine  sinueuse  en  ayant,  dont  la  hauteur  a  les 
92  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versai  est  à  la  moitié  de  la  longueur.  Dessus  très-convexe,  très- 
arrondi  et  moins  haut  en  avant^,  de  là  s^clevant  en  arc  Jusque 
bien  en  arriéra  du  sommet,  ou  se  trouve  la  partie  plus  haute, 
puis  s'arrondissant  de  ce  point  jusqu*à  Fàréa  anale,  éonvexe  et 
oblique.  Le  sommet  est  un  peu  plus  en  avant  qu'en  arrière.  Le 
pourtour  très-convexe  a  son  plus  grand  diamètre  à  la  moitié  de 
la  hauteur.  Dessous  convexe  partout,  avec  une  légère  dépres- 
sion autour  de  la  bouche,  et  une  partie  plus  saillante  sur  la  ré- 
gion médiane  postérieure.  Sithn  très-prononcé  priRs  du  som- 
met et  s'abaissant  ensuite  au  pourtour.  Bouche  ordinaire,  placée 
en  avant  des  deux  tiers  de  la  longueur.  Anus  ovale  longitudina- 
iement,  placé  au  tiers  supérieur  de  la  hauteur,  dans  une  nréa 
étroite,  à  peine  marquée.  Ambulacreê  inégaux  assez  creusés. 
Vambulacre  pair  ub  peu  moins  large  que  les  autres;  ambulacres 
impairs  y  inégaux,  les  antérieurs  ont  près  de  deux  fois  la  longueur 
des  autres,  tous  divei^gents,  lancéolés,  assez  creosés.  Tubercules 
petits  et  serrés.  Fasciole? 

Rapports  et  différences.  Par  sa  forme  renflée  cette  espèce  a 
du  rapport  avec  VH.  prunella^  mais  elle  est  plus  large  et  plut 
haute,  avec  son  dessus  plus  déclive  en  avant,  ses  ambulacres 
plus  larges  et  plus  excavés.  Nous  réunissons  sous  un  même  nom . 
deux  espèces  de  M.  Desor,  regardant  l'une  comme  le  jeunes  âge 
de  Tautre. 

Localité.  M.  Desor  dit,  dans  son  Catal(^ue  raisonné  :  a  Du 
terrain  pisolitlquti  de  Sain1»-Mathias,  Téronne.  —  M.  Elle  de 
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Beaumonh  »  Or  ce  terrain  pisolitique  de  l'Italie,  pour  M.  Desor, 
à  en  Jifger  par  VEchinocorys  tubercuiatus^  qa*îl  cite  dans  ce 
tiirrain,  est  pour  n9as  tout  simplement  notre  22*  étage  sénonien 
ou  craie  blanche» 

Explication  des  figures.  PL  892»  flg.  t,  coquUle  de  grandeur 
naturelle,  vue  en  dessus;  flg.  2,  dessous;  fig.  d,  profil  longitu- 
dinal; flg.  4y  profll  transversal,  du  côté  de  la  bouche;  flg.  5»  le 
même,  do  côté  de  Tanus.  Le  moule  de  notre  collection. 

N^"  2192.  HeMUSTER  AMYGDALA,,d'Orb.y  18$4. 

PL  893,  fig.  4-6« 

Spatmgus  amygMa,  Gold.,  1880.  Pétref.,  1 ,  p.  155,  pi.  48. 

•g.  •* 
Bolaster amygdalih  Agassiz,  1847.  CaL  rai8i,p«  184* 
Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.»  2,  p.  269  ;  étage  32%  n*  1159. 
Nous  empruntons  cette  espèce  à  Goldfass,  (fsi  la  rapporte 

peut-être  A  tort  à  VEehinus  amygdala  de  fioieli»t  figurée  dans 

Leske,  pL  U,  fig,  A,  t.  Quoli^'il  en  soil,  il  la  décrit  de  la  aa- 

nière  suivante  : 

Spatangus  dêpressiusculus^subearinatus^  postiee  obtusust  ca- 
na&  fixplanatû,  ambitu  obovah^  vertice  centrali  ^  canalibus 
ambulacrorum  IcUeralium  redis  superficialibus  œqualibuSf  ore 

submargilanif  ano  a  margine  remoto. 

Goldfuss  indique  que  c'est  un  moule  siliceux  rencontré  aux  en- 
virons d'Aiz-la-Chapelie.  Pour  ne  rien  changer  au  genre,  nous 
avions  Tintention  de  placer,  comme  M.  Agassiz,  cette  espèce 
parmi  les  Holaster^  mais  nous  croyons  qu  elle  ne  peut  y  rester  ; 
car  \e$  ambulacres  interompus  sur  une  coquille»  ne  le  sont  pas 
dans  le  moule^  comme  on  peut  en  juger  par  les  moules  siliceux 
du  Micr aster  coranguinum  et  des  Hemiaster.  Nous  croyons 
même  qu'elle  doit  être  classée  dans  le  genre  Hemiaster^  par  la 
forme  du  sommet  qui  indique  des  plaques  génitales  et  ocellaireSt 
non  BUT  Ja  même  ligne,  mate  bien  groupées»; 
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Expiicalion  des  figures.  P).  893,  fig.  4,  coquille  de  grandeor 
naturelle,  vue  eu  dessus;  fig.  5,  la  même;  grossie;  fig.  6,  froSk 
longitudinal.  Copies  des  figures  données  par  M.  Goldfàss. 

N^  i\9Zo  HB1IU6TER  RAHA,  Desor,  18^7. 

PI.  893,  fig.  T,  8. 

Brissuêrana^  Forbes,  l846.TraDs.  géol.Soc.Lond.yVoI.  YII, 

p.  161,  pi.  19,  fig.  6. 

iffemtasierrAna,  Deior,  1847.  Cat.  rais.ip.  186. 

id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270;  étage  22%  n«  1172'. 
(Exclus,  syn.) 

Dimensions.  L<»gueur  totale,  38  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  100  centièmes  ;  hauteur,  72  centièmes. 

Coquille  presque  ronde,  aussi  large  que  longue,  fortement 
sinueuse  en  avant  et  un  peu  en  arrière,  où  elle  est  rétrécie  et 
tronquée,  dont  la  hauteur  a  les  72  centièmes  de  la  longueur,  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu.  Dessus  con- 
vexe, arrondi  et  un  peu  surbaissé  en  avant,  et  se  continuant  en 
courbe  ascendante  jusqu'au  sommet,  qui  est  en  avant  de  la  ré- 
gion la  plus  haute ,  postérieure ,  et  de  là  s'abaissant  Jtisqulk 
Tanus,  placé  sur  une  aréa  peu  marquée.  Le  pourtour  arrondi 
offre  la  plus  grande  convexité  près  de  la  basQ»  Sillon  antérieur 
étroit  et  assez  profondement  creusé,  et  se  continuant  du  sommet 
à  la  bouche.  Âmbulacre  impair  aussi  large  que  les  autres,  placé 
dans  le  sillon.  Ambulacres  pairs  étroits,  allongés,  assez  forte- 
ment  creusés,  inégaux,  les  antérieurs  d'un  quart  plus  longs, 
formés  de  pores  conjugués  par  zones  étroites.  Fasciole  arrondi 
en  avant,  un  peu  sinueux  sur  les  côtés. 

Rapports  et  dijférences.  Par  sa  forme  arrondie,  aussi  longue 
que  large,  et  ses  ambulacres  étroits,  cette  espèce  se  rapproche 
de  r/f.  VerneuHi ,  mais  elle  est  bien  plus  arrondie.  Moi^  y 
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avions  papporlé  à  tort  notre  Micraster  sexangulatus,  qui  est 

bièfi  différent. 

*  Localité.  M.  Cunliffe  Ta  découverte  aux  environs  de  Pondi- 
cbéry,  avec  beaucoup  d'autres  fossiles  que  nous*  rapportons  à 
notre  22®  étage  sénonlén  ou  craie  blanehe. 

Explication  des  figures.  PK  893,  flg.  7,  coquille,  vue  en  des- 
sus, de  grandeur  naturelle  ;fig.  8,  profil  longitudinal.  Copie  des 

figures  données  par  M.  Forbes. 

N«2194.  Hbuiaster  BUCABDttJMjDesor,  1847. 

PI.  894. 

Spalangus  lu:ardimi  ^  Goldfuss,    1829.  Petref.,  p.    157, 

pi.  49,  fig.  1. 

Hemiasier  bucardium,  Desor,  1847.  Cat.  raisonné,  p.  12a. 

irf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270.  Étage  22% n*»  1176. 

Dimensions,  Longueur,  60  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur:  largeur,  1 00  centièmes  ;  hauteur,  60  centièmes. 

Coquille  ronde,  aussi  large  que  longue/élargie  et  sinueuse  en 
avnnt,  rétrécie  et  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  60 
centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur.  Dessus  arrondi  et  un  peu  tronqué  en  avant 
jusqu'à  la  région  supérieure  peu  élevée,  à  sommet  concave,  dont 
la  grande  hauteur  est  en  arrière,  formant  une  courbe  presque 
plane,  jusqu'à  Taréa  a»ale  tronqué#  verticalement.  Le  sommet 
est  très-excentrique  en  avant;  le  pourtour  tronqué  et  obtus  offre 
son  grand  diamètre  au  milieu  de  la  hauteur.  Dessous  plat.  Sillon 
anjérîenr  peu  profond ,  mais  marqué  du  sommet  à  la  bouche. 
Bouche  transversale,  placée  en  avant  des  deux  tiers  antérieur^. 
Anus  ?  Ambulacre  impair  plus  étroit  que  les  autres.  Amhalacres 
pair*  profonds,  très-inégaux,  les  antérieurs  larges,  deux  fois 
aussi  longs  que  les  postérieurs.  Tubercules  f  Fasciole!^ 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce,  décrite  sous  te  nom  de 
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Spaiangui  bucardium  par  M.  Goldfoss,  a  été  réunie  par  M.  De- 
8or  à  l'espèce  que  nous  avons  appelée  Moulimanus  ;  mais  elle 
s'en  distingue  par  son  ensemble  arrondi,  par  sa  hauteur  bien 
moins  grande,  par  sa  forme  plus  plane  en  dessus,  plus  tron- 
quée en  avant,  par  son  sommet  excentrique  en  avant,  n  snfOt, 
du  reste,  de  comparer  les  figures  pour  s'assurer  que  ce  ne  peut 
être  la  même  «spèee.  M,  DtiDiMdlns  la  iéwOL  à  tait  kVH.  Par-- 
kimoni. 

localité.  €oldfiBSS  l'indique  à  Aix-la-Oiapelle,  où  nous  ne 
connaissons  que  le  22*  étage  :  sénonien  ou  de  la  craie  blanche. 

Eapplkaûm  deê  figures.  PI.  894..  fig.  i,  moule  intérieur  de 
gra«ide«r  naturelle;  fig,  2,  ic  même,  en  dessous;  fig.  8, profil 
longitodinaL  Copie  des  figures  données  par  M,  Goldfuss. 

N»  2195.  HSHIASTEB  Fi^BÀSTATUS,  DeSOT. 

PL  894,  flg.  4. 

Spatangusparastatus,  Morton,  1834.  Synopsis,  p.  77  ;  pi.  3, 
fig.  21. 

Bemiaster  parastatus,  Desor,  1847.  Cat.  rais.  p.  141. 

Id.,  tfOrf).,  1847.  Prod.,  2,  p.  270  j  étage  22%  n«  1178. 

Dimenêions.  Longueur,  35  miltimètres.  Par  rapport  à  la  lon- 
gueur :  largeur,  85  centièmes. 

Coquille  cordiforme,  un  peu  plus  longue  que  large,  convexe, 
élargie  et  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  acuminée  en  arrière.  Le 
sommet  est  excentrique  en  arrière  ;  le  silloti  antérieur  large  et 
profond.  Ambulacre  impair  plus  large  que  les  autres.  Ambula* 
cres  pairs  lancéolés,  droits,  excavés,  les  antérieurs  d'un  tiers  plus 
long  que  les  postérieurs. 

Par  la  description  qui  précède  on  peut  juger  qu'on  ne  connaît 

encore  que  bien  imparfaitement  cette  espèce,  que  dès  lors  nous 

ne  pouvons  comparer  sérieusement  aux  autres. 

VL  22 
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Localité.  Elle  est  propre  à  la  craie  de  Prairie-Bluff,  province 
d' Alabaraa,  aux  États-Unis,  Nous  la  rapportons  avec  certitude  à 
notre  22«  étage  sénonicn  ou  craie  blauctie. 

Explication  des  figures.  PL  894,  fig.  4  ,  coquille  de  gran- 
deur naturelle  y  vue  en  dessus.  (]opie  de  la  figure  donnée  par 
H.  Norton. 

N^'SiQG.  Hbhiastbr  EXPÀNSus,  Desor,  1847. 

PI.  895,  fig.  1,  2. 

Bri^sus  expansus ,  Forbes,  1846.  Trans.  geol.  Soc.  I.,  voL 
VII.  fig.  I60;pl.  19,fig.  7. 
'  Hemiasier  exparuus^  De9or,  1847.  Gâtai,  raisonné,  p.  125. 

Dimensions.  Longueur  totale,  66  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  100  centièmes  ;  hauteur,  53  centièmes. 

Coquille  presque  ronde,  déprimée,  aussi  large  que  longue, 
fortement  sinueuse  en  avant,  rétrécie  et  échancrée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  53  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  milieu  de  la  longueur.  Dessus 
peu  convexe,  arrondi  et  surbaissé  en  avant,  la  courbe  se  conti- 
nuant en  montant  jusqu'au  somiiiCt  où  se  trouve  le  point  le  plus 
haut  et  de  là  s'abaissant  jusqu^à  Taréa  anale  convexe.  Sillon 
très  creusé  et  étroit,  prononcé  du  sommet  à  la  bouche.  Ambu- 
lacrc  impair  aussi  large  que  les  autres.  Ambulacres  pairs 
étroits,  allongés,  fortement  creusés,  très-inégaux,  les  anté- 
rirurs  presque  le  double  plus  longs  que  les  autres.  Fasciole 
coupé  carrément  en  avant,  très-sinueux  sur  les  côtés,  tronqué  en 
arrière. 

Rapports  et  différences.  La  forme  arrondie  et  déprimée  de 
cette  es[)èce  la  distingue  facilement  de  la  précédente  avec  la- 
qudie  elle  a  des  rapports. 

Localité.  A  Pondichéry,  avec  la  précédente ,  découverte  par 
M.  Gunliffe. 
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Explication  des  figures.  Pi.  895,  fig.  1»  oojuilK'  de  grandeur 
naturelle,  vue  en  dessus  ;  ûg.  a,  profil  longitudiual  réduit  de  la 
même  espèce.  Copie  des  figures  données  par  M.  Forbes. 

V 

No  2197  Hbmiàstbr  iffGBQUALis,  Desor,  1 847. 

PI.  895,  fig.  8,4. 

Brisêui  inœqualiSj  Forbes^  1816.  Trans.  geol.  Soc,  vol.  VII 
P*  160,  pl.  19,  fig.  6. 

Hemiaster  inœqualiiy  Desor,  1847.  Cat.  raisonné,  p.  125. 

Dimemions.  Longueur  totale,  47  millimètres.  Par  rappoet  à 
la  longueur  :  largeur,  loo  centièmes;  hauteur,  60  centièmes. 

Cette  espèce  nous  montre  la  même  forme  que  VH,  cxpansus^ 
mêmes  ambulacres,  mêmes  dispositions  générales  des  parties 
seulement  elle  est  un  peu  plus  haute,  son  sillon  paraît  plu 
large,  sa  région  postérieure  non  tronquée.  Ce  sont  les  seuls  ca- 
ractères différentiels  qui  ressortent  des  figures  de  M.  Forbes. 
Nous  les  signalons  tout  en  pensant  que  VH.  inœqualis  pourrait 
bien  n'être  que  le  jeune  de  VH,  expansus* 

Localité.  Avec  les  deux  espèces  précédentes,  aux  environs  de 
Pondichéry. 

Explication  des  figures.  Pl.  895,  fig.  3,  coquille  de  grandeur 
naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  4,  la  même,  offrant  le  profil  lon- 
gitudinal. Copie  des  figures  données  par  M.  Forbes. 

• 

N*  2f  98.  Hbmiàstbr  laguhosus,  d'Orb.,  1854. 

Pl.  896. 

Spatangus  /aciino«u«, Goldfuss,  1829,  Petret,  p:  158,  pl.  49, 
fig.  3  (excl.syn.). 

S.  crassissimus  (pars),  Desmoulins,  1847.  Études  sur  les 
Ecb.,  p.  394  (excî.  syn.). 

Hemiasler  amplusy  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  123. 
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W.»  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  270.  Étage  22% »•  1175. 

Dimensiom.  Longaexxr  totale,  58  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur:  largeur,  98  centièmes;  hauteur,  71  centièmes. 

Coquille  ovale,  un  peu  plus  longue  que  large,  convexe,  élargie 
et  à  peine  slauettse  t n  avant,  un  peu  rétrécie  et  arrondie  en  ar- 
rière, dont  la  hauteur  a  les  7  5  centièmes  de  la  longueur,  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur.  Dessus  très- 
convexe,  arrondi  en  avant,  et  s'élevant  ensuite  en  arc  jusqu'au 
sommet,  où  se  trouve  la  plus  grande  hauteur,  et  de  ee  point  en 
s'abaissant  Jusqu'à  t'aréa  anal  trè»*échaneré.  Le  sommet  est 
excentrique  en  arrière  ;  le  peuxtour  arrondi  ofifre  sa  pkis*grande 
convexité  au  tiertinfériear*  Ihssetês  eenvexe^  surtout  au  milieu. 
SiUmi  anliriewr  profond  près,  du  flomiet;»  puis  s^'effaçant  près 
du  bord.  Bouche  transverse,  placée  aux  quatre  cinquièmes  an- 
térieurs. Anus  ovale ,  longitudinalement'.  Amèulaere  impair 
aussi  large  et  plus  long  que  les  autre»,  jâmbulacres  paks  forte- 
ment creusés,  très-inégaux,  les  antérieurs  deux  fois  et  demie  phis 
longs  que  \m  postérieurs,  flexueux  en  avant.  Tubercules  très- 
petits,  épars  et  très^serrés  en  dessus ,  beaucoup  pèus  grès  en 
deesous.  Ceux  de  i'écusson  médian  sont  excentriques  dans  leur 
scrobicule  ;  les  autres  sont  crénelés. 

Rappmtis  e*  différences.  Cette  espèce  se  rapproche  de  la 
forme  de  VB-.  Koninchmus  ^  mais  elle  s'en  distingue  par  sen 
ensemble  plus  déprimé,  par  son  aréa  awA  plus  échaneré^et 
enfin  par  èes  ambulacres  bien  plus  inégaux  et  plus  flexueux. 

Hisioire  décrite  par  Gordfoss  sous  Te  non)  de  Spatangus  lacu- 
nosus.  M.  Desor  a  cru  devoir  changer  ce  nom  en  Amplus^  parce 
que  ca  n'était  pas  VEchinus  lactmosus  de  Linné  ni  celui  de 
Parkinson  ;  mais,  dès  Tinstant  qu'il  le  plaçait  dans,  le  genre 
Hemiauer  el  qu'il  n'existait  pas  d'autre  espèce  du  nom  de  La* 
cunasus  dans  ce  genre,  il  convenait  de  lui  conserver  cette  déno- 
mination,: que  noua  lui  reetituons  aujourd'hui. 
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Localité.  Goldfass  Tindique  de  la  craie  d'Aix-la-Chapelle^  et 
de  Quediimbourg  dépendant  de  notre  22"*  étage  sénonien  on  de 
La  eraie  blanche.  Ses  caractères  no»s  feraient  craindre  que  cette 
espèce  ne  fût  pas  des  terrains  crétacés  ;  c'est  donc  avec  doute 
que  nous  la  plaçons  ici. 

Explication  des  figura.  PL  896,  flg.  1,  cocpdUe  de  grandeor 
naturelie,  yu6  en  dessus;  fig.  2,  ht  même,  en  dessous;  fig.  8, 
profil  kngitndinal  ;  flg.  4  et  5,  tubercules  du  dessus  grossis  ; 
ig.  6,  tubereides  du  centre  en  dessous  grossis  ;  fig.  7,  tubveu- 
ks  latéraux  du  dessdus.  D*après  M.  Goldfuss^ 

Gence  Psni  aster,  d'Orb.,  18S4. 

Spatangus  (pars)  auctornm  ;  Schyxaster  (pars),  Agassia. 

Caractères.  Avec  tous  les  caractères  extérieurs  d*apparefl  gé- 
néral etiocellaire,  de  bouche,  d'anus,  d'ambulacres,  de  forme  gé- 
nérale des  trois  genres  précédents.  Celui-ci  est  caractérisé  prin- 
cipalement par  son  fasciole,  qui,  tout  en  étant  péripétale,  com- 
me dans  le  genre  Hemiaster^  offre  de  plus  sur  ks  côtés  une 
branche  de  plus  qui  se  détache  du  fasciole  péripétale ,  vis-à-vis 
del'ambulacre  pair  antérieur,  et  vient  passer  bien  au-dessous  de 
Fanus.  Le  sillon  antérieur  est  peu  creusé ,  et  ses  pores  ne  sont 
pas  surmontés  de  côtes  verticales.  Tubercules  épars,  inégaux» 
e^acés. 

Rapports  et  différences.  Par  son  fasciole  péripétala  entier» 
pourvu  d'une  branche  latérale  qui  vient  passer  sous  Tanus ,  ce 
genre  se  distingue  nettement  de  tous  les  genres  précédents.  li  se 
rapproche  par  ce  même  caractère  du  genre  Schyzaster^  mais  en 
diffère  parseti  lascMe  superâciet,  et  »od  dans  un  sillon,  par  ce 
fosciole  entourant  de  moiasi  prèft  les  ambulacres;  par  son  sillon 
intérieur  non  profondément  creusé  et  non  pourvu  lattéralement 
de  Binons  transverseSi  comme  dans  les  Schyzasteri  pffir  une 
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forme  non  oblique,  et  par  des  tubercules  inégaux  et  non  serrés 

» 

en  dessus. 

Ce  genre  ainsi  circonscrit  appartient  aux  terrains  crétacés  et 
tertiaires,  et  se  trouve  vivant  dans  les  mers  cbaudes  et  froides. 
Voici  du  reste  les  noms  des  espèces  de  ces  derniers  terrains  que 
nous  rapportons. 

lo  Periûster  fragilii^  d'Orb.^  1855.  ^risius  fragiliSj  Dub.  et 
Kor.fZool.  Bidr.,  p.  280,  pi.  10,  fig.  47,  49.  Schyxaster  fra- 
gilif,  Âgassiz,  1847.  Cat:  raisonné,  p.  128.  Vivant,  des*côtesde 
Finmark,  dans  les  grandes  profondeurs.  Découvert  par  M.  Lo- 
ven,  de  Stockholm. 

2o  Periaster  gibberuluij  d'Orb.,  1855.  Savigny,  Descript.  de 
r£gyptezool.,  pi.  7,  fig.  6.  Schhasur  gybberulusj  ÂgassiZi 

1847.  Catalogue  raisonné,  p.  128.  Vivante,  de  la  mer  Bouge. 
M.  Lefebvre. 

S*  Periaster  Cubensis  j  d'Orb.,  1865.  [SchyxoiUr  Cubensis^ 
Agass.,  1847.  Cat.  raisonné,  p.  128.  Fossile  de  l'étage  contem- 
porain de  l'île  de  Cuba,  rapporté  par  M.  de  la  Sagra. 

Résumé  géologique. 

Noos  connaissons  aujourd'hui,  des  terrains  crétacés ,  quatre 
espèces  fossiles  ainsi  réparties  :  les  Periaster  elatusj  undulatui 
et  conicus  de  l'étage  cénomanien.  Les  trois  sont  du  bassin  py- 
rénéen ,  mais  le  P-  undulatus  se  trouve  encore  dans  le  bassin 
anglo-parisien. 

Le  P.  oblongus  a  été  recueilli  en  Egypte,  au  moût  Garèbe, 
dans  l'étage  turonlen,  avec  de  nombreuses  Radiolitet. 

M«  2199.  Pëbiasteb  blatcs,  d'Orb.,  1858. 

PI.  897. 

Spaiangtis  elatus,  Des  Moulins,  1887.  Études  sur  le$  Éch., 
p.  408. 
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Hcunastcv  claïuSy  Desor,  1847.  Catal.raîs.,  p.  123. 

/rf.,d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  178,  n°637. 

Dimensions,  Longueur  totale,  31  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  97  centièmes  ;  hauteur,  80  centièmes. 

Coquille  très-haute,  un  peu  anguleuse,  presque  aussi  large 
que  longue,  non  échancrée  en  avant,  un  peu  acuminée  en  ar- 
rière, dont  la  hauteur  a  les  80  centièmes  de  la  longueur,  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  est  un  peu  en  arrière  de  la  moitié. 
Dessus  très-conyexe.obtus  en  aYanl,et  s'élevant  beaucoup  de  suite 
en  conrbe  presque  inclinée,  jusqu'en  avant  du  sommet  où  se  trouve 
la  partie  la  plus  haute,  qui  se  continue  horizontalement  ensuite 
jusqu'à  l'aréa  anale  très-excavée  et  évidée.  Les  parties  interam- 
bulacraires  s'élèvent  comme  autant  de  hautes  collines  entre  les 
ambulacres.  Le  sommet  est  excentrique  en  arrière.  Le  pourtour, 
presque  anguleux,  offre  sa  plus  grande  convexité  à  la  base.  Des- 
sous presque  plat,  seulement  un  peu  bombé  à  la  région  médiane 
postérieure  et  excavé  autour  de  la  bouche.  Sillon  antérieur  peu 
creusé  et  marqué  seulemenent  jusqu'à  la  hauteur  des  ambula«- 
cres.  Bouche  bilabiée,  placée  en  avant  des  deux  tiers  antérieurs. 
Anus  ovak  longitudinalement,  placé  au  sommet  d'une  aréa  très- 
prononcée,  entourée  de  saillies  coniques.  Àmbulacre  impair 
plus  étroit  que  les  autres,  formé  de  paires  de  pores  espacées. 
Chacune  a  deux  pores  rapprochés,  obliques,  avec  un  fort  tuber- 
cule au  milieu.  Ambulacres  pairs^  profonds,  très-divergents, 
as'ez  larges,  un  peu  inégaux^  les  antérieurs  ayant  un  tiers  de 
plus  long,  formés  de  zones  plus  larges  que  l'intervalle  qui  les 
sépare^  composés  de  pores  allongés  et  conjugués  transversale- 
ment. Tubercules  épavSy  éloignés  les  uns  des  autres,  très-Inégaux, 
s'augmentant  des  régions  postérieures  aux  antérieures,  et  des 
supérieures  aux  inférieures.  Fasciole  arrondi  en  avant,  sinueux 
sur  1(  s  côtés  et  en  arrière.  La  branche  latérale  s'abaissant  brus- 
quement pour  passer  sous  l'anus. 
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Rapports  et  différeneet.  Par  sa  forme  élevée,  cette  espèce  ae 
distingue  biea  nettement  des  autres.  Elle  a  été  décrite  comme 
Spatangtu  par  M*  Des  Moulins.  M.  Desor  l'a  placée  dans  le  genre 
Hemioitcr;  mais  nous  y  avons  découvert  un  fascic^e  latéral  qui 
empêche  de  la  conserver  dans  ce  genre»  et  nous  la  plaçons  dans 

celui  des  Periaster. 

Localité.  Nous  l'avons  recueillie,  dans  le  20«  étage  cénoma- 
nien,  à  Rochefort,  à  Fouras,  à  Charras,  à  l'Ile  Madame  {<M^ 
rente-Inférieure),  où  elle  est  peu  commune. 

Explkanon  des  figures.  PI.  897,  fig.  1,  grandeur  natnrène; 
flg.  3,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous; fig.  4, 
profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté  de  la  Ixm*> 
che;  flg.  6,  le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  7,  ambulacre 
grossi  ;  fig.  8,  pores  de  l'ambulacre  impair,  grossis  ;  flg.  ^, 
pores  des  ambulacres  pairs  antérieursi  grossis*  De  notre  collec- 
tion. 

N''  2200.  PimusxBa  undulatus,  d'Orb.,  1854. 

Pi.  8ft8. 

Micraster  undufafus,  Àgasslz,  1840.  Cat.  syst,  p.  2. 

Id.j  Âgassiz  et  Desor,  1847«  Catal.  rais.,  p.  130. 

U.,  d'Grb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  177,  U9  635. 

Dimensions.  Longueur  totale,  51  millimètres.  Par  rapporta 
la  longueur  :  largeur,  95 centièmes;  hauteur,  63  centièmes. 

Coquille  un  peu  polygone,  presque  aussi  large  que  longue, 
sinueuse  en  avant,  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les 
tZ  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  un  peu  en  avant  de  la  moitié.  Dessus  convexe,  arrondi 
en  avant,  puis  s'élevant  de  ce  point  par  une  courbe  jusqu'au 
sommet  légèrement  creusé,  puis  s'élevant  encore  en  arrière  où 
se  trouve  la  partie  la  plus  baute,  jusqu'à  Taréa  anal  tronqué 
obtusement.  Le  sommet  est  presque  au  milieu.  Le  pourtour 
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arrondi  offre  sa  partie  la  plus  convexe  près  de  la  base.  Deaous 
un  peu  coBTexe,  surtout  à  la  région  médiane  postérieure,  creusée 
autour  de  la  bouche.  Sillon  antérieur  large,  mais  peu  profondé- 
ment creusé  de  la  bouche  au  sommet.  Bouche  transversale»  pla- 
cée en  avant  des  deux  tiers  antérieurs  de  la  longueur.  Anus 
ovale  longitudinalement,  placé  à  la  partie  supérieure  d'une  aréa 
pen  marquée.  Ambulacre  impair  moins  creusé  que  les  autres, 
aussi  large ,  formé  de  pores  par  paires  rapprochées.  Les  deux 
pores  obliques  avec  une  saillie  entre  les  deux.  Ambuiacres  pairs 
profonds,  étroits,  presque  égaux,  longs,  formés  de  zones  moins 
larges  que  leur  intervalle,  dont  les  pores  conjugués  sont  sous  la 
forme  d^une  virgule  transverse.  Tubercules  épars,  inégaux,  gros- 
sissant d'arrière  en  avant,  et  du  dessus  au  dessous.  FaseioU 
cernant  de  loin  les  ambulacres,  arrondi  en  avant,  sinueux  sur 
les  côtés  et  rétréci  en  arrière.  La  branche  latérale  prend  an 
coude  de  côté,  et  en  s'ondulant  vient  passer  sous  l'anus. 

RappoHt  et  différences.  Cette  espèce  a  été  indiquée ,  par 
M.  Âgassiz,  sous  le  nom  de  Micraster^  mais  nous  y  avons  re- 
connu un  fasciole  péripétal  et  une  branche  latérale,  ce  qui  ne 
permet  pas  de  la  conserver  dans  ce  genre.  Nous  en  avons  sous 
les  yeux  vingt  échantillons  de  divers  âges,  qui  nous  ont  démon- 
tré que  les  jeunes  sont  plus  hauts  et  uft  peu  moins  Jprges. 

Localité.  Nous  l'avons  recueilli  dans  le  20*  étage  :  cénomanien, 
àriled'Âix,  à  l'Ile  Madame,  à  Fourras,  au  port  des  Barques 
(Charente-Inférieure)  ;  à  Lamnay,  près  de  Vibraye  (Sarthe). 

Explication  des  figures.  PL  898,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil  lon- 
gitudinal ;  fig.  4,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche;  fig.  5, 
le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  6,  ambulacres  grossis;  fig.  7, 
pores  de  l'ambulacre  impair ;j fig.  8,  pores  de  Tambulacre  pair. 
De  notre  collection. 
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N«  3201.  PbBUSTJ»  GOlflGUSy  d'Ofb,,  1864* 

PI.  899. 

BemiMer  Fimmeli  (pars),  Desor,  184t.  Cal  rÀfs.,  f.  12i. 
(If on  BemioÈttr  Fawrneïi,  Desor.  Voy.  m  5175.) 

Dimensions.  Longueur  totale,  86  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  68  centièmes. 

Coquille  oblongue,  ovale,  plus  longue  que  large,  sinueuse  en 
avant,  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  68  centièmes 
de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal  est 
à  la  moitié.  Dessus  élevé,  conique,  obtus  et  presque  anguleux 
en  avant,  d*oii  il  s'élève  en  pente  droite,  oblique  jusqu'au  som- 
met, où  se  trouve  la  partie  la  plus  haute.  Il  s*abaisse  ensuite,  en 
pente  très- déclive,  à  Taréa  anale  coupée  très- obliquement.  Le 
sommet  est  au  centre  ;  le  pourtour  est  anguleux  à  la  base.  Des- 
sous  presque  plat,  seulement  plus  convexe  à  la  région  médiane 
postérieure.  Sillon  très-évasé  et  peu  profond,  s'étendant  de  la 
bouche  au  sommet.  Bouche  ordinaire,  placée  au  quart  antérieur 
de  la  longueur.  Anus  ovale,  placé  au  sommet  d'une  arréa  creu- 
sée surtout  en  haut.  Ambulacre  impair  étroit,  placé  dans  le  sil- 
lon, Ambulacms  pairs  allongés^  creusés»  étroits,  les  antérieurs 
plus  longs  que  les  postérieurs.  Zones  formées  de  pores  allongés 
transverses.  7V<6ercu/e<  inégaux,  épars  et  distants,  plus  gros  en 
dessous.  Fasciole  peu  marqué,  à  branche  latérale  droite. 

Rapporis  et  différences.  Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapports 
avec  le  P.  oblongust  mais  elle  s'en  distingue  nettement  par  sa 
plus  grande  hauteur;  son  profil  représentant  un  cône  tronqué 
au  sommet,  par  son  pourtour  pfus  anguleux,  ses  pentes  latè» 
raies  droites,  et  enfin  par  son  sommet  au  milieu  au  lien  d'être 
excentrique  en  avant  Elle  est  aussi  d'un  autre  étage  géologique* 
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Elle  a  été  confondue  par  ^f .  Desor,  avec  VHemia$ter  Fommeli^ 
dont  elle  représente  son  type  de  Goardon  (Lot),  modelé,  n*  777, 
avec  étiquette  de  sa  main.  Elle  en  diffère,  comme  on  le  Yoit, 
même  par  des  caractères  génériques. 

Localité.  Nous  en  avons  trois  exemplaires  sous  les  yenx,  re- 
cueillis par  M.  d' Archiae,  dans  notre  20*  étage  cénomanien,  deux 
de  Gourdon  (Lot),  l'autre  de  Soubise  (Charente-Inférieure), 
dans  le  banc  à  Ostrea  Columba, 

Explication  des  figures.  PL  899,  âg.  1,  grandeur  naturelle  ; 
fig.  2,  dessus  grossi ;fig.  3,  dessous;  flg.  4,  profil  longitudi^ 
nal;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche;  fig.  6,  le 
même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  7,  ambulacres  grossis.  De  la  col* 
ieetion  de  M.  d'Archiac. 

M^  2202*  Pbbiàstbb  ow>JnQv$t  4'Orb.,  1864« 

PL  000. 

Hemiaêier  Foumeli  (pars),  Desor,  1847.  Gat.  rais.,  p.  128» 
(Non  Hemia»ter  Fournc/»  Desor.  Voy.  n»  2175.) 

Dimensions,  tofîgueur  totale,  31  millimètres.  Par  repport  à 
h  lopgneur  :  largeur,  90  centièmes  ;  ^auteor,  eh  centièmes. 

Coquille  oblongue,  polygone,  beaucoup  plus  longue  que  large, 
élargie,  sinueuse  et  tronquée  en  avant,  rétrécie  et  obtuse  en 
arrière?,  dont  la  hauteur  a  les  64  centièmes  de  la  longueur,  et 
dont  Jte  plus  grand  diamètre  transversal  se  trouve  aux  trois  cin- 
qjyû^mes  antérieurs.  Dessus  déprimé,  arrondi  en  avant,  et  s'ar<* 
fOAdifsant  ensuit»  en  arc  Jusqu'à  i'aréa  anale  coupée  très-obli- 
ipument.  Le  sraamet  est  excentrique  en  avant.  Le  pourtour  est 
un  peu  angulenx  et  offre  sa  plus  grande  convexité  à  la  base. 
Dessous  peu  convexe,  cependant  plus  renflé  à  la  région  mé- 
diane postérieure.  J'tl/on  large  et  peu  profond,  se  continuant  de 
la  bouche  au  sommet.  Bouche  transverse ,  placée  en  avant  du 
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tiers  antérieur.  Anus  ovale  longitadinalement,  placé  au  sommet 
d'une  aréa  assez  prononcée.  Ambulacre  impair  ^\\xs  large  que  les 
autres.  Les  zones  sont  étroites,  foriâées  de  pores  oblongs,  obli- 
ques» séparés  par  un  bourrelet  saillant  jfmbulaeret  pairs  al- 
longés, peu  creusés,  étroits,  les  antérieurs  à  peine  plus  longs 
que  les  postérieurs,  formés  de  zones  plus  larges  que  l'intervalle 
qui  les  sépare.  Les  pores  sont  très-allongés,>  obliques.  Les  tu- 
bercules espacés  sont  médiocres,  et  grossissent  des  supérieurs 
aux  inférieurs.  Le  fasciole  est  étroit,  peu  marqué,  représentant 
un  quadrilatère,  la  bande  latérale,  assez  rapprochée  de  l'autre, 
est  droite  et  passe  bien  au-dessous  de  l'anus. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  a  été  confondue ,  par 
M.  Desor,  avec  YHemiaster  F^^nmeli  (c'est  son  type  égyptien), 
dont  il  a  la  forme  générale  extérieure,  cependant  il  s'en  distin- 
gue par  l'aréa  anal  coupée  obliquement,  par  son  sommet  excen- 
trique en  avant,  par  sa  base  plus  anguleuse»  et  surtout  par  un 
fasciole  pourvu  latéralement  d'une  branche  sous-anale.  Elle  se 
rapproche  un  peu  du  Periasler  undulatusy  tout  en  s'en  distin- 
guant par  sa  forme  plus  oblongue,  par  son  fasciole  moins  sinueux, 
et  les  pores  des  ambulacres  pairs  bien  plus  longs. 

Localité.  M.  Lefebvre  l'a  recueillie ,  avec  des  BadioUtes,au 
mont  Garèbe,  près  de  Suez  (Egypte)  ;  dans  des  calcaires  que, 
d'après  ses  fossiles,  nous  rapportons  à  notre  étage  turonien. 

Eiipplication  des  figures.  PI.  900,  fig.  i,  grandeur  naturelle; 

fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous;  fig.  4, 

profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bon* 

che;  fig.  6,  le  même,  du  côté  de  l'anus;  fig.  7,  ambulacres 
grossis  ;  fig.  8,  zoue  de  l'ambulacre  impair,  grossie  ;  fig.  9,  zone 

des  ambulacres  pairs  antérieurs  grossis.  De  la  collection  zoolo- 

gtquedu  Muséum.  Communiqué  par  M.  Valenciennes. 
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Genre  P£bicosmus,  Agassîz,  1847. 

SpaianguSf  auetoinm. 

Caractères»  Appareil  génital  et  ocellaire  eomme  dans  les 
autres  genres  de  la  famille.  Bouche  bilablée  transverse,  placée 
comme  dans  les  deux  genres  précédents  ;  l'anus  a  aussi  la  même 
disposition ,  ainsi  que  les  ambulacres.  Le  fasdole  est  marginal, 
très-étroit,  et  fait  Je  tour  de  la  coquille,  sur  le  pourtour,  en  pas- 
sant sous  l'anus« 

Rapporis  et  différences.  Ce  genre,  avec  tous  les  caractères 
extérieurs  des  Hemiaster^  s'en  distingue  par  son  fasciole  qui, 
au  lieu  de  circonscrire  les  ambulacres,  en  passant  au-dessus  de 
l'anus,  fait  le  tour  de  la  coquille,  au  pourtour,  et  passe  au-des- 
sous de  l'anus. 

Les  espèces  de  ce  genre  avaient  été  classées  parmi  les  Micras" 
ter  par  M.  Agassiz  ;  mais  lorsque  M.  Desor  en  sépara  les  He-- 
miasier^  il  sépara  aussi,  comme  sous-genre,  les  Perîcosmus^ 
dont  il  donne  trois  espèces,  l'une  du  pisolitique,  peut-être  de  la 
craie  et  de  notre  étage  sénonien  ;  les  deux  autres  du  22*  étage 
falunien. 

N*  2208.  Pebigoshus  BREYisuLGÂTUS,  Agassiz,  1847. 

Pi.  901. 

Micrasier  brevisulcatus,  Agassiz,  1840.  Gat.  syst.,  p.  2.  Mo- 
dèles S  2. 

Bemiaster  brevisulcatus^  Desor,  1847.  Catal.  rais.,  p.  126. 
ii,  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  329.  Étage  24%  n*»  582. 

Dimensions.  Longueur  totale,  46  mill.  Par  rapport  à  la  lon-^ 
gueur  :  largeur,  95  centièmes  ;  hauteur,  45  centièmes. 

Coquille  ovale,  cordiforme,  très-déprimée,  plus  longue  que 
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large;  fortement  sinueuse  et  bien  plus  large  en  avant;  rétrécie 
en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  45  centièmes  de  la  longueur»  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur.  Dessui 
eoniqve,  très-déprimé  et  obtus  en  avant,  de  là  s'élevant  Jusqu'au 
sommet,  ci  se  trouve  la  plus  grande  hauteur,  et  s'abaissant 
ensuite  en  une  eourbe  Jusqu'à  Taréa  anal ,  très*déprimé  et  tron* 
que.  Le  sommet  est  en  avant  de  la  moitié.  Le  pourtour  obtus  et 
anguleux  se  trouve  à  la  base.  De»$out  assez  plat,  évidé  autour 
de  la  bouche,  et  légèrement  saillant  en  arrière  sur  la  région  mé- 
diane. SiUon  antérieur  très-<large,  mais  peu  profond.  Bouche 
placée  au  qvart  antérieur.  Anus  f  AmhuUutti  assez  égauT.  Vam* 
bulacre  impatr  peu  marqué.  Ambulaeret  pairs  larges,  courts, 
égau«  crensés  en  dessous.  TubercuUi  et  foidole  inconnus. 

Rapports  et  Afférettces.  M.  Agassiz  avait  classé  cette  espèce 
dans  le  genre  Mieraster,  où  elle  pouvait  très-bien  rester  ;  mais 
en  1847  If.  Desor  Pa  placée  dans  ses  Hemiaster,  et  M.  Agassii 
dans  son  sous*genre  Perieosmut.  Nous  ne  savons  pas  dans  le- 
quel de  ces  trois  genres  elle  devra  prendre  place  définitivement, 
etr  cela  dépend  de  la  forme  du  fiasciole,  qui  nous  est  inconnu. 
Nous  ne  le  plaçons  donc  ici  que  d'après  Tautorlté  de  M.  Agassis 
et  non  d'après  nos  observations. 

Localité.  M.  Agassiz  Vindîque  du  pisolitique  de  Montecchio- 
Maggiore,  qui  est  pour  nous  w^e  étage  sénonien  ou  de  la  craie 
blanche. 

Explication  des  figures^  PI.  901,  fig.  1,  coquille  de  grandeur 
naturelle^  vue  en  dessus ,  fig*  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil  longitu- 
dinal ;  ^.  4 ,  profil  transversal,  du  cAté  de  la  bouche;  fig.  5, 
le  même,  du  c6té  de  Tanus.  (Nous  ferons  remarquer  que  nous 
n'avons  pas  vu  de  Casciole,  et  que  celui  des  figures  1,  S,  4,  €, 
est  du  fait  du  dessinateur, et  doit  être  considéré  comme  nul).  Le 
iMde  de  Mtra  «olleelimu 
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Supplément  à  la  famille  des  Spatangidéet, 

A  la  famille  des  Spmtangidées  (p.  146),  nous  ayons  donné 
comme  disttogaant  pins  partienlièrement  cette  fiimille  des  EeM* 
nobrissidées  ^  indépendemment  des  antres;  Im  caractères  snt« 
Tants  :  Des  cinq  ambulacres^  l'antérieur  est  toujours  tris'diffé' 
rentdes  autres  par  sa  forme  et  ses  pores.  C'est  en  effet  le  carao- 
tère  le  plus  constant  et  le  plus  tranché  qu'on  puisse  assigner, 
pnisque  dans  tous  les  genres  de  la  famille  des  EchinobrissidéeS| 
les  cinq  ambulacres  sont  identiques  de  formes  et  composés  de 
pores  semblables  à  tous  les  ambulacres.  Mais  en  étudiant  les 
genres  placés  par  M.  Âgassiz  dans  son  groupe  des  NucleoMes 
(nos  Echinobrishiàèes)  ^  nous  n'avons  pas  été  peu  surpris  en 
découvrant  que  deux  genres  de  cet  auteur,  placés  dans  ce  groupe 
présenteift  encore  le  même  caractère  d'avoir  deux  sortes  d'am- 
bulacres^  l'impair  étant  non-seulement  différent  des  autres  par 
sa  forme,  mais  ayant  encore,  comme  chez  les  Spatangidées^  des 
pores  différents  de  ceux  des  autres  ambulacres.  Ck)mme  ce  ca- 
ractère nous  parait  plus  important  que  les  sillons  du  dessous,  ou 
la  présence  de  légers  bourrelets  en  dessous,  nous  ne  balançons 
pas  un  instant  à  les  placer  dans  la  famille  qui  nous  occupe» 

Voici  comment  nous  divisons  ces  genres. 
A  9  une  paire  de  pores  à  chaque  zone  de  l'ambulacre  impair. 

^,  sommet  convexe,  sans  saillie.  Asterostomê. 

b  6,  sommet  saillant  en  massue.  Claviaster» 

B,  deux  paires  de  pores  à  chaque  zone  de 

Tambulacre  impair.  Archiacia. 

Genre  Astebostoma,  Agassiz,  1847. 

Caractères.  Bouche  subpeBtagonale,  transverse,  non  labiée, 
placée  au  centre»  un  peu  plus  en  avant  qu'en  arrière,  d'où  par- 
tent cinq  sillons  qui  correspondent  aux  ambulacres.  Jnus  fos^ 
térieur  marginal; ^mfru/ncra^  grands^  subpétaloïdes»  Inégaux: 
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VambuUtcre  impair^  non  dans  un  sillon,  formé  de  très-petits 
pores  simples,  par  paires  régulières.  Les  ambulaeres  pairs 
superficiels  longs,  ne  se  rétrécissant  qn^an  pourtour  ^  formés 
de  gros  pores  simples ,  égaux.  Tubereutei  rares  espacés. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  se  rapproche,  par  sa  forme, 
par  sa  bouche  pentagonale,  et  ses  ambulaeres  subpétaloïdes,  des 
Echinospalangus  ;  mais  il  s'ea  distingue  nettement  par  les  cinq 
sillons  inférieurs  qui  entourent  la  bouche,  par  le  manque  de 
sillons  antérieurs  en  dessus,  par  ses  ambulaeres  plus  longs,  ré- 
trécis seulement  au  pourtour. 

M.  Agassiz,  tout  en  ayant  reconnu  le  caractère  de  l'ambula- 
cre  impair  différent  des  autres,  le  place  dans  sa  famille  des 
Cassîdulides^  à  côté  des  Conodtjpus^  sans  doute  par  ^ite  de  sa 
forme  renflée.  Nous  croyous  qu'il  doit  prendre  place  près  des 
Erhinospatangus  dans  notre  famille  de  Spatangidées. 

Une  seule  espèce  est  connue,  mais  sans  localités. 

N^  2204.  ASTEROSTOMA  EXGBNTRIGUM,  AgaSSiz,  1847. 

PI.  906,  907,  908. 

Asierosloma excentricum^  ^gass,,  1847,  Cat.  rais.,  p.  no. 

Dimensions.  Longueur  totale,  103  miliimètresw  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  83  centièmes  ;  hauteur,  57  centièmes. 

Coquille  ovale,  plus  longue  que  large,  élargiit^n  avant,  un 
peu  acuminée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  57  centièmes  de  la 
longueur ,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  se  trouve  au 
milieu.  Dessus  convexe,  arrondi  en  avant  moins  convexe  en 
arrière.  Le  sommet  est  au  tiers  antérieur,  qui  est ,  en  même 
temps  la  région  la  plus  haute.  Le  pourtûur  arrondi.  Dessous 


plat,  avec  ses  dnq  sUlons  qai  divergent  de  la  bonehe  aa  bord. 
Ambulacrei  subpétaloïdes, 

M,  Agassiz  met  à  cette  espèoe,  p.  lio,  la  synonymie  de  La- 
marek  s  Clffpeaster  exeentricu^g  tandis  qu'à  sa  page  108  il  rap* 
porte  oette  même  synonymie  de  Lamarek  à  son  Echinolampoê 
KUinii  (Glypeaster  Kleinii  de  Goldfass).  Noos  croyons  qne  la 
véritable  synonymie  dn  Clypeoiter  esoentHeia  de  LamarA 
s'applique  à  un  Echinolampas  plutAt  qu'à  Tespèce  qui  nooe 
occupe.  Dans  tous  les  cas,  elle  ne  peut  être  rapportée  ans  deux 
espèces  à  la  fois. 

Localité.  Elle  est  inconnue,  mais  la  nature  du  calcaire  dur 
compacte  de  l'échantillon  annonce  un  terrain  plus  ancien  que 
le  terrain  tertiaire  et  pourrait  être  crétacé. 

Explieaiion  des  figures.  Pi.  906,  fig.  i ,  grandeur  naturelle, 
vue  en  dessus.  PL  907,  dessous.  PI.  908,  fig.  1,  profil  longitu- 
dinal ;  fig.  2 ,  profil  transversal.  De  la  collection  zoologique  du 
Muséum  de  Paris.  Communiquée  par  M.  Valenciennes. 

Genre  CLAviASTan,  d'Orb.,  1855. 
jirchiacia  (pars) ,  Agasslz,  1847. 

Nous  ne  connaissons  de  ce  genre  que  le  sommet  montrant 
une  partie  de  l'ambulacre.  Ce  sommet  est  allongé,  pour  ainsi 
dire  en  massue,  ce  qui  Pa  fait  rapporter  par  M.  Agassiz  au  genre 
Archiacia.  Mais  en  examinant  avec  soin  les  espèces  du  genre 
Archiacia  de  cet  auteur,  nous  avons  reconnu  qu'il  avait  pour 
caractère  :  deux  zones  de  paires  de  pores  de  chaque  côté  de  Tarn* 
bulacre  impair,  particularité  qui  avait  échappé  À  M.  Agasslz. 
Comme  l'espèce  qui  nous  occupe  n'a  au  contraire,  à  l'ambulacre 
impair  qu'une  seule  paire  de  pores  de  chaque  c6té,  à  l'ambula- 
cre impair,  elle  ne  peut  dès  lors  être  classée  dans  le  genre  Àr- 
VI.  24 
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chîacia.  C'est  ce  motif  qui  nous  a  obligé  à  en  former  un  nonvean 
genre  sous  le  nom  de  Claviaster. 

Rapporis  et  dfférence$.  Ce  genre^  muni  d'une  seule  paire  de 
pores  à  chaque  zone  de  Tambulacre  impair,  comme  chez  les 
Àsterostoma,  s'en  distingue  par  son  sommet  saillant  et  allongé 
en  massue.  Pouvu  d'un  sommet  saillant,  comme  chez  les  Arehia- 
cf a»  ce  genre  en  diffère  par  une  seule  paire  de  pores  de  chaque 
côté  de  Tambulacre  impair  au  lieu  de  deux.  Il  diffère  autant 
de  Tun  que  de  l'autre. 

Une  seule  espèce  encore  incomplètement  connue  en  dépend  ; 
elle  est  du  2  {•  étage  turonien. 

N®2205.  Clayiastbr  cornutus,  d'Orb.y  1855. 

PI.  909,  fig.  1-5. 

Arehiacia  cornnta,  Âgassiz,  1847.  Gat.  rais.,  p.  f 01. 

/rf.,d'Orb.,l847.Prod.  2,  p.  201.  Étage  2ien*  227. 

Ainsi  que  nous  l'avons  dit  au  genre,  cette  espèce,  dont  on  ne 
connaît  que  le  sommet,  n'appartient  pas  au  genre  Arckiaciay  au- 
quel M.  Agassiz  Ta  rapporté,  parce  qu'elle  n'a  pas  la  double 
Ijgne  de  pores  à  l'ambulacre  impair,  qui  caractérise  ce  genre. 
La  forme  du  sommet  est  presque  en  massue,  et  les  ambulacres 
paraissent  se  prolonger  bien  au  delà  de  la  partie  qui  nous  est 
connue.  A  l'ambulacre  impair  les  pores  sont  bien  plus  petits, 
simples  et  par  paires  rapprochées  ;  aux  autres  ambulacres  les 
pores,  également  simples,  sont  bien  plus  gros. 

Localité.  Elle  est  indiquée  au  Muséum  d  histoire  naturelle 
comme  des  terrains  crétacés  du  mont  Sinaï,  qui  parait  dépen- 
dre de  notre  étage  turonien. 

Explication  des  figures,  PI.  909|  fig.  1,  sommet  de  grandeur 
naturelle, \ue  de  côté;  iig.  2,  le  même,  vu  en  avant;  fig.  8, 1 
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même,  va  eu  dessus;  iîg.  4  et  5,  pores  grossis.  De  la  collection 
zooiogique  du  Muséum  d'histoire  naturelle.  Communiquée  par 
M.  Yaleneiennes. 

Genre  AbchiagiA)  Agassiz,  1847. 

V 

Caractères.  Bouche  décagonale,  très-excentrique  en  avant, 
placée  dans  le  fond  d'une  grande  dépression  ;  cette  bouche  est 
entourée  de  cinq  légers  tubercules,  entre  lesquels  se  trouye  une 
rosette  de  pores  très  peu  prononcée.  Souvent  un  léger  sillon  an- 
térieur et  un  autre  postérieur  en  dessous.  Anus  très-grand, 
ovale  longitudinalement,  inférieur,  placé  près  du  bord  externe. 
Sommet  très-élevé,  conique,  excentrique  en  avant,  placé  à  Tex* 
trémité  ou  près  de  l'extrémité  antérieure ,  quelquefois  surplom- 
bant à  cette  partie.  Ambulacres  très-courts,  occupant  seulement 
le  sommet.  Vambulacre  impair^  tout  à  fait  différent  des  autres, 
est  non  pétaloïde,  élargi  à  son  extrémité,  composé  de  chaque  côté 
de  deux  séries  de  paires  de  pores  simples,  obliques,  séparés  par 
un  bourrelet.  De  forts  tubercules  scrobiculés  séparent  ces  deux 
zones.  Les  ambulacres  pairs  sont  subpétaloïdes,  courts,  formés 
chacun  de  deux  zones  inégales  :  Tune  externe,  formée  de  pores 
allongés  transverses  ou  obliques;  l'autre  ioterne,  de  pores  sim- 
ples. E'appareil  génital  est  carré  ou  rhomboidal,  avec  quatre 
pofês  génitaux  prononcés.  La  coquille  est  très-mince,  déprimée 
et  très-oblique  dans  son  ensemble  et  d'une  forme  ovale  dépri- 
mée très-remarquable.  Les  tubercules  sont  très-petits,  excepté 
près  du  sommet,  où  ils  sont  gros. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  est  anormal  de  toutes  les 
manières  :  par  sa  forme  extraordinaire ,  à  sommet  excentrique 
et  saillant,  par  ses  ambulacres  très-courts,  et  surtout  par  ce 
singulier  caractère,  unique  dans  la  famille, d'avoir  deux  ran- 
gées de  paires  de  pores  de  chaque  côté  de  l'ambulacre  impair« 
Ce  caractère  le  distingue  nettement  de  tous  les  autres  genres,  et 
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de  notre  genre  Claviastcr  que  M.  Âgassiz  y  avait  réuni*  Sa  bon- 
che  décagonale  le  rapproche  des  Eckinoêpatagui  ^  dont  il  h 
distingue  par  les  deux  rangées  de  paires  de  pores  à  Tambulacre 
impair»  par  les  bourrelets  et  les  rosettes  de  pores  de  sa 
bouche. 

D'après  ce  que  nous  a?ons  dit  plus  haut  des  caractères  des 
Sfiaum§êdé€$^  nous  y  plaçons  ce  singulier  genre*  AI*  Âgassix, 
qui  ne  le  connaissait  qu'imparfaitement  «  l'avait  mis  dans  ses 
Nucleolideê^  entre  les  Pf^gurnt  et  les  Pygorhynchus.  Mais  k 
fiésenoe  de  Tambulacre  impair  diffarent  des  autres  que  nous 
avons  découvert  dans  les  trois  espèces  de  ce  genre  »  nous  fait  la 
classer  dans  les  Spaiangidéei  et  non  avec  les  Nuclmlidei  de  cet 
auteur  qui  ont  les  cinq  ambuiacres  semblables. 

Des  deux  seules  espèces  connues  de  M.  Agassiz,  son  Arehiaeia 
Mttndàtina  devient  le  type  du  genre,  et  son  A.  comaia  est  le  type 
de  notre  genre  Ciavtaster^  n'ayant  qu'une  zone  de  paire  de  pores 
à  Tambulacre  impair. 

Nous  connaissons  aujourd'hui  trois  espèces  de  ce  remarquable 
genre,  toutes  les  trois  des  terrains  crétacés  et  de  notre  étage  cé- 
nomanien,  le  20«  des  àgçs  du  monde.  Il  y  a  plus,  toutes  sont  du 
département  de  la  Charente-Inférieure* 

N*"  3306.  AacHiAciA  saudalinAi  Agassiz,  t849« 

PL  909,fig.«^ll* 

Clypeailer  êandatina,  d'Ardblaei  16. 

AtekiackL  ^andatmat  Agassiz,  lS47.€at.  rats*,  p»  it^l.  (Ilo- 
dètosirT.  71.) 

'   Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.^  9,  p«  178  ;  étage  20%  n*  643* 
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Dimensions.  Longueur,  33  millimètres.  Par  rapport  à  la  lon- 
gueur :  largeur,  74  centièmes;  hauteur,  69  centièmes. 

Coquille  un  peu  triangulaire,  très-élevée,  plus  longue  que 
large,  fortement  acuminée  et  prolongée  obliquement  en  avant, 
élargie  et  obtuse  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  69  centièmes  de  la 
longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  pos- 
térieur«  Dessus  très-convexe,  conique  obliquement,  de  manière 
à  ce  que  l'extrémité  antérieure  s'avance  bien  en  avant  en  pointe 
obtuse  surplombant  le  pourtour  antérieur  ;  de  ce  point  le  plus  élevé, 
une  pente  déclive^  un  peu  arquée,  se  continue  jusqu'aux  régions 
postérieures.  Le  sommet  est  en  arrière  de  la  saillie  antérieure, 
placée  sur  la  pente  déclive.  Le  pourtour  est  arrondi,  et  sa  grande 
convexité,  sur  les  côtés  et  en  arrière,  se  trouve  jusqu'à  la  base» 
Dessous  concave  au  milieu,  et  un  peu  en  arrière,  une  échancrure 
se  voit  en  avant,  et  une  légère  saillie  sur  les  côtés  en  arrière. 
Souche  pentagonale,  avec  des  indices  de  bourrelets  et  de  rosettes 
de  pores  ;  elle  est  placée  un  peu  en  avant.  Anus  grand,  ovale 
longitudinalement,  placé  sur  le  bord  inférieur,  ^im^u/acreir  très- 
petits,  très-courts ,  Timpair  plus  large  que  les  autres,  tous  dis- 
paraissant près  du  sommet. 

Localité.  L'espèce  est  spéciale  aa  2^  étage  eénomanleo,  et 
lum  au  gfixdt  qui  est  notre  i9«  étage  :  Albien,  eomme  l'indi- 
que M.  Agas^  ;  M.  d'Arcbiae  l'a  âécoQverl  à  FMrras  (  Cha-^ 
Iiei»te-Iirférî6are}«  Noi^  en  avons  recaeiili  deux  autres  :  I'ub  à 
Cbarras,  l'antus  av  PorUdes^Bai^ques^  même  départoment, 

Eâcptieation  des  figures.  PI.  909,  flg.  6,  grandeur  naturelle; 
fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  8,  dessous;  fig.  9, 
profil  loi^ltudinal  ;  fig.  10,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bou- 
âusi  ;  fig,  1 1,  le  même  du  côté  de  l'anus.  De  notre  collection. 
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N*  2207.  Abghiagia.  giganteâ,  d'Orb.,  1855. 

PU  910,  911. 

Dimensions*  Longueur  totale,  70  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  88  centièmes;  hauteur,  49  centièmes. 

Coquille  mince,  ovale,  déprimée^  plus  longue  que  large,  tron- 
quée et  rétrécie  en  avant,  large  et  un  peu  acuminée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  49  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal,  est  au  tiers  postérieur.  Dessus  conique 
obliquement.  Le  bord  antérieur  s'élève  verticalement,  en  surplom- 
bant un  peu  jusqu'à  la  partie  la  plus  élevée  placée  tout  à  fait 
en  avant  ;  de  là,  une  courbe  régulière  s'étend  jusqu'en  arrière. 
On  remarque  en  arrière  et  sur  les  côtés,  une  double  série  de  lé- 
gères protubérances  alternes.  Le  sommet  est  placé  sur  le  point  le 
plus  élevé ,  au  huitième  antérieur  de  la  longueur.  Le  pourtour 
est  légèrement  anguleux,  et  montre  sa  convexité  à  la  base.  Des- 
sous très-concave,  offrant  sur  le  bord  cinq  légers  sinus,  dont  un 
antérieur  très-marqué.  Deux  protubérances,  une  de  chaque  côté, 
se  remarquent  sur  le  point  le  plus  large  de  la  coquille.  Bouche 
excentrique  comme  dans  le  genre,  placée  au  tiers  antérieur. 
Antis  très-grand,  ovale  longitudinalement,  acuminé  eu   avant, 
obtus  en  arrière,  placé  tout  à  fait  en  dessous,  près  du  bord.  Am- 
bulacres  petits,  courts,  pétaloïdes.  L'impair,  bien  plus  large  que 
les  autres,  a  deux  rangées  de  paires  de  pores  simples,  de  chaque 
côté.  Les  ambulacres  pairs  sont  lancéolés  a  zones  très-inégales; 
une  extérieure  formée  de  pores  très-allongés,  très-rapprocfaés, 
transverses;  l'autre  intérieure,  formée  de  pores  simples,  Tubet' 
cales  si  petits  qu'à  la  loupe  on  peut  à  peine  les  apercevoir.  Us 
sont  plus  visibles  en  avant  du  sommet.  V appareil  génital  forme 
un  rhomboïde  irrégulier,  avec  deux  grands  pores  génitaux  en 
arrière,  et  deux  petits  en  avant. 
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Rapports  et  différences.  Cette  espèce  diffère  complètement  de 
la  précédente,  par  sa  taille,  par  sa  forme  plus  large,  plus  dépri- 
mée, par  son  sommet  moins  en  avant,  et  moins  excentrique, 
tronqué  verticalement,  par  son  bord  plus  anguleux,  par  sa  bou- 
che plus  excentrique,  etc.,  etc. 

Localité.  Nous  l'avons  recueillie  dans  le  20«  étage  cénomanien 
au  Port-des-Barques  (Charente-Inférieure)  où  elle  paraît  très- 
rare. 

Explication  des  figures.  PI.  910,  fîg.  t,  coquille  de  grandeur 
naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  profil  transversal,  du  côté  de  la 
bouche;  fig.  3,  le  même  du  côté  de  l'anus;  fig.  4,  un  côté  des 
por£s  de  l'ambulacre  impair  grossi.  PI.  911,  fig.  1,  dessous; 
fig.  2,  profil  tongitudinal  ;  fig.  3,  appareil  génital  grossi  ;  fig.  4, 
partie  de  Tambulacre  paire  grossie.  De  notre  collection. 

N**  2208.  Abghiacu  santonbnsts^  d'Archiac,  1855. 

PI.  912. 

Archiacia  sanlonensis^  d'Archiac,  1855,  manuscrit. 

Dimensions.  Longueur,  50  millimètres.  Par  rapport  à  la  ion* 
gueur:  largeur,  87 centièmes;  hauteur,  57  centièmes.; 

Coquille  très-mince,  de  forme  ovale,  déprimée,  plus  lofSgue 
que  large,  rétrécie,  et  arrondie  en  avant,  élargie  au  milieu,  un 
peu  rostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  57  centièmes  de  la  lon- 
gueur et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu.  Des-' 
sus  obtusement  conique.  Le  bord  antérieur  s'élève  en  courbe 
convexe  jusqu'au  sommet  très-obtus,  arrondi,  et  de  là  forme 
une  ligne  sinueuse,  en  S  s'abaissant  jusqu'au  bord.  Le  sommet 
est  placé  sur  le  point  le  plus  élevé  en  avant  du  quart  de  la  won* 
gueur.  Le  pourtour  arrondi  montresagrandeconvexîtéà  la  base. 
D.'ôsons  concave  partout,  avec  une  légère  dépression,  en  avant 
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et  eo  arrière;  Bouche  décagonale»  grande,  excentrique,  placée 
au  tiers  antérieur.  Anus  très-grand,  ovale  longitadinalementi 
placé  en  dessous  près  du  bord.  Ambulacres  plus  grands  et  plus 
étroits,  àproportion,  que  dans  l'espèce  précédente  ;  l'impair  large, 
non  rétréci  à  son  extrémité,  formé  de  chaque  côté  de  deux  paires 
de  petits  pores  simples,  obliques,  séparés  par  un  tubercule  trans- 
verse.  Les  ambulacres  pairs  ont  deux  zone^  inégales  :  l'une  ex- 

térieure  formée  de  pores  allongés  obliques,  espacés,  l'autre  de 

• 

pores  simples,  ronds.  Tubercules  très-petits  partout,  excepté  près 
du  sommet,  et  surtout  en  avant,  ou  ils  sont  gros  scrobiculés, 
et  occupent  l'intervalle  des  deux  zones  de  pores  de  l'ambulaere 
impair.  L'appareil  génital  parait  être  un  peu  quadrangulaire. 

Rapporte  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  l'A*  gigan' 
tea,  mais  elle  s'en  distingue,  par  sa  grande  largeur  transversale 
au  milieu,  par  sa  partie  antérieure  arrondie,  par  plus  de  hauteur, 
par  son  sommet  placé  au  quart,  et  non  au  huitième  antérieur, 
par  son  pourtour  plus  convexe,  par  les  zones  de  pores  des  am- 
bulacres pairs  obliques,  plus  espacés,  et  par  son  appareil  géni- 
tal carré.  Nous  possédons  sept  échantillons  de  cette  espèce,  qui 
ne  diffèrent  pas  entre  eift. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  cénomanien,  et  a  été  re- 
cueillie à  Bel-Air,  près  de  Rochefort  (Charente-Inférieure),  par 
M,  d'Archiac  Nous  l'avons  encore  rencontré  à  Charras,  à  Four-* 
ras,  et  au  Port-des-Barques,  même  département.  Nous  possédons 
un  groupe  de  quatre  individus  réunis. 

Explication  des  figures.  PL  912,  fig.  i,  coquille  de  grandeur 
naturelle,  vue  en  dessus  ^  fig.  2,  dessous  ;  fig.  8,  profil  longitu- 
dinal ;  fig.  4,  profil  transversal,  du  côté  de  la  bouche  ;  flg.  5, 
le  même  du  côté  opposé  ;  fig.  6,  ambulacres  grossis  ;  flg.  r, 
partie  de  l'ambulaere  Impair,  grossi;  flg.  8,  partie  des  ambula- 
cres pairs,  grossie.  De  notre  collection. 
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3e  Famille  :  EcHiNOBRissiDiE ,  d'Orbigny. 

Appareil  génital  et  appareil  ocellaire,  représentant  invaria- 
blement^ dans  lew*  ensemble^  un  groupe  arrondi^  composé  au 
centre  de  quatre  pièces  génitales  en  contact  entre  elles^  dont 
une  énorme  à  droite,  en  avant,  porte  en  arrière  la  plaque 
polypiforme;  celle-ci  occupe  tout  le  centre  de  Tappareil,  de 
sorte  que  les  trois  autres,  très-petites  et  presque  carrées, 
viennent  se  joindre  en  dehors  du  cercle  formé  par  la  pre- 
mière ;  toutes  percées  d'une  ouverture  génitale.  Entre  ces 
quatre  pièces  génitales,  vient  se  placer,  en  arrière,  une  cin- 
quième plaque  complémentaire  carrée,  non  perforée.  Plaques 
ocellaires  triangulaires  au  nombre  de  cinq,  savoir  :  une  en 
avant,  placée  entre  les  deux  plaques  génitales  antérieures  ; 
deux  latérales  entre  les  deux  paires  de  plaques  génitales,  et 
deux  en  arrière  ,  une  de  chaque  côté  de  la  plaque  complé- 
naentaire  ;  toutes  correspondent  aux  sommets  des  ambulacres. 
Bouche  régulière  ou  oblique,  le  plus  généralement  pentago- 
nale,  excentrique  en  avant,  pourvue  ou  non  de  bourrelets  et 
de  rosettes  de  pores.  Anus  postérieur.  Ambulacres  pétaloïdes 
ou  subpétaloïdes,  non  circonscrits  à  leur  extrémité,  toujours 
égaux  entre  eux,  et  formés  invariablement  des  mêmes  pores, 
semblables  à  chaque  ambulacre,  dont  les  zones  sontjnégales. 
Tubercules  inégaux,  scrobiculés,  souvent  très-petits,  placés 
entre  des  granules.  Coquille  généralement  allongée  ou  ovale, 
mince,  souvent  déprimée. 

Rapports  et  différences.  Cette  famille  diffère  des  Spatan- 
gidées,  par  tous  les  ambulacres  égaux,  formés  de  pores  de 
deux  sortes  :  Tambulacre  impair  étant  en  tout  semblable  aux 
autres,  et  par  la  présence  d'une  plaque  complémentaire,  non 
perforée,  en  arrière  des  plaques  génitales  postérieures.  Elle  se 
distingue  des  Echinoconidées  par  ses  ambulacres  pétaloïdes, 
formés  de  pores  allongés. 

VL  26 
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M.  Agassiz  avait  réuni^  sous  le  nom  de  CassidultdeSj  la 
famille  qui  nous  occupe^  et  celle  des  Echinoconidées  ;  mais 
comme  celle  des  Echinobrissidées  a  toujours  les  ambulacres 
pétaloîdes  et  que  celle  des  Echinoconidées  a^  au  contraire^  les 
ambulacres  toujours  formés  de  pores  simples^  et  dès  lors  non 
pétaloîdes^  nous  avons  cru  devoir  les  séparer  les  uns  des 
autres  comme  des  familles  parfaitement  circonscrites^  et  tou- 
jours faciles  à  distinguer  par  leurs  caractères  distinctifs. 

Les  genres  appartiennent  plus  particulièrement  aux  ter- 
rains jurassiques  et  crétacés^  peu  (de  genres  remontent  dans 
les  terrains  tertiaires. 

Nous  trouvons  dans  la  famille  dix-sept  genres  dont  voici 
les  caractères  opposables. 

A.  Ambulacres  pétaloîdes,  anus  inférieur  avec 

rosettes  et  bourrelets. 

a.  Ambulacres  très-grands,  arrivant  près  du 

bord. 

1.  Anus  transverse,  sans  aréa;  coquille  ren- 

flée. Echinanthitë. 

2.  Anus  longitudinal»  avec  aréa;  coquille 

très-déprimée.  Pygurus. 

b,  Ambulacres  petits,  s'arrêtant  loin  du  bord. 

1.  Anus  inférieur.  Paujasia. 

2.  Anus  supérieur  ou  marginal. 
X.  Dessous  concave. 

y.  Anus  marginal.  PygorhyncIiUi. 

y  y.  Anus  supérieur  transverse.  Bhynchopygus, 
XX.  Anus  supérieur,  dessous  plan. 

y.  Anus  rond.  Cassidulus. 

y  y.  Anus  allongé,  vertical.  Stigmatopygus. 

B.  Ambulacres  subpétaloîdes. 

a.  Anus  inférieur  ou  inframarginal. 
1.  Boucbe  pentagonale  avec  bourrelets. 
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X.  Anus  marginal  en  fente  verticale  ;  co- 
quille déprimée.  Botriapygus. 
X  X.  Anus  inférieur^  transverse;  coquille 
renflée.  Conodifpus. 
2.  Bouche  oblique  sans  bourrelets. 
X.  Anus  inframarginal  ovale  ou  triangu- 
laire, placé  près  du  bord. 
y.  Anus  ovale.                                       Pygaulus. 
y  y.  Anus  triangulaire.                          CaraUmus. 
X  X.  Anus  inférieur  allongé»  placé  loin 

du  bord.  Amblypygus. 

b.  Anus  supérieur  ou  supramarginal. 
i.  Bouche  oblique^  anus  allongé.  TtemcUopygw. 

2.  Bouche  pentagonale,  régulière* 
X.  Bouche  sans  rosette  de  pores.  Echinobrissus. 

X  X.  Bouche  avec  rosette  de  pores. 
y.  Bouche  pentagonale,  dans  une  sur- 
face concave. 
z.  Bouche  centrale,  de  forts  bourrelets, 

coquille  arrondie.  Clypeus, 

z  z.  Bouche  très-excentrique,  faibles 

bourrelets,  coquiUe  oblongue.        Clypeopygus. 
y  y.  Bouche  allongée,  dans  une  surface 
plane.  Catopygus. 

i»  Genre.  Eghinanthus^  Breynius,  1732. 

Clypeaster  (pars),  Lamarck,  4816.  Echinolampas,  Gray, 
1834,  Âgassiz. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire,  peu  apparent, 
mais  semblable  à  ceux  de  la  famille.  Coquille  peu  déprimée, 
renflée,  ovale  ou  subdiscoïdale,  convexe  eh  dessus,  à  sommet 
excentrique  en  avant,  légèrement  concave  en  dessous,  autour 
de  la  bouche,  où  se  remarquent  cinq  bourrelets  plus  ou  mains 
saillants,  séparés  par  des  rosettes  de  pores  très- prononcées. 
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La  bouche  est  transverse^  pentagonale^  placée  presque  au  mi- 
lieu. Uanus  est  ovale,  transverse^  placé  sur  le  bord  inférieur^ 
non  visible  en  dessus.  Les  ambulacres  sont  presque  pétaloïdes^ 
très-grands^  surtout  très-la^es^  arrivant  presque  jusqu'au 
pourtour  où  ils  se  rétrécissent;  leur  surface  médiane  est  ren- 
flée et  s'élève  au-dessus  des  zones.  Leurs  zones  sont  inégales  : 
la  plus  large^  en  dehors^  formée  de  pores  longs  transverses^ 
Tautre^  interne^  formée  de  pores  simples^  souvent  conjugués. 
Tubercules  épars^  très-serrés^  scrobiculés. 

Bapports  et  différences.  La  forme  de  ce  genre  se  rapproche 
de  celle  des  Conoclypus,  dont  il  a  la  forme  des  bourrelets  de 
la  bouche  et  les  rosettes  de  pores^  mais  il  s'en  distingue^  par 
ses  ambulacres  plus  larges^  renflés^  pétaloïdes^  par  son  pour- 
tour arrondi,  par  son  dessous  concave^  et  enfin  par  sa  bouche 
presque  centrale.  Son  anus  est  aussi  transverse.  Il  se  distingue 
du  genre  Pygurus  par  sa  forme  plus  renflée^  et  un  aspect  tout 
différent^  comme  le  feront  reconnaître  les  figures  compara- 
tives des  deux  genres. 

Histoire,  Breynius^  en  il^%  en  formant  les  genres  d'Echi- 
noïdes  si  bien  établis  dans  sonltravail  intitulé  :  De  echinis  et 
echinitis,  sive  methodica  echinorum  distrilnUtone,  schediasma. 
(Dissertatiopkysica  de  Polythalamiis),  établit  p.  59^  et  figure 
pi.  Ay  sous  le  nom  d' Echinant hus,  le  genre  qui  nous  occupe. 
Ce  nom,  conservé  par  Gualtieri,  en  1742,  parLeske,  en  1778, 
a  été  réuni  aux  Scutum  de  Klein  en  1734.  Lamarck,  en  1816, 
Fa  confondu  avec  ses  Clypeaster.  Lorsque  M.  Gray  commença 
à  débrouiller  les  genres  d'Echinoïdes,  en  1834,  il  caractérisa 
parfaitement  le  genre,  mais  ne  se  souvenant  sans  doute  pas 
que  cette  forme  animale  avait  été  parfaitement  définie  et 
figurée  un  siècle  avant  lui  par  Breynius,  il  lui  donna  le  nom 
d'Echinolampas,  qu'il  porte  encore,  ayant  été  conservé  par 
M.  Âgassiz  dans  sa  nouvelle  classification.  Comme  il  ne  peut 
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y  avoir  de  doutes  sur  l'identité  des  caractères  des  Echinant hus 
de  Bi^eynius^  et  des  Echinolampas  de  M.  Gray,  que  d'un 
autre  côté  la  priorité  doit  être  religieusement  conservée  dans 
la  nomenclature^  si  Ton  ne  veut  pas  tomber  dans  l'arbitraire^ 
et  dès  lors  dans  le  chaos^  nous  reprenons  le  nom  A'Echi- 
nantkusj  le  plus  ancien^  pour  le  conserver  au  genre^  nom  qu'il 
doit  maintenant  conserver  dans  les  nomenclatures  bien  faites. 

Voici  les  noms^  par  étages^  de  toutes  les  espèces  du  genre 
yEckinanthus  qui  nous  sont  connues  : 

Etage  sénonien  ou  craie  blanche  (22«).  Echinanthus  Francii 
décrit  plus  loin. 

Etage  suessonien  ou  nummulitique  (U^). 

Echinanthus  ellipsoidalis ,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zool., 
janvier  1854:^  p.  22.  Echinolampas  ellipsoidalis,  d'Archiac, 
Agass.  etDesor.  Catal.  raisonné^  p.  106.  184'7.  De  Biarritz 
(Basses-Pyrénées) . 

Echinanthus  dorsalis,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zooL,  p.  22. 
echinolampas  dorsaliSy  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.,  p.  106. 
1847.  Saint-Palais  (Charente-Inférieure). 

Echinanthus  amygdala,  d^Orb.,  1854.  ReVue  de  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  amygdala^  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  106.  1847  (Egypte). 

Echinanthus  curtus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  curtus,  Agass.  etDesor.  Loc.  sup.  cit., p.  106. 
1847.  Environs  de  Vérone  (Italie). 

Echinanthus  brevis,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  breviSy  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.,  p.  106. 
1847.  D'Appenzell. 

Echinanthus  Beaumonti,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  Beaumontiy  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  107.  1847.  De  Véronne  (Italie).  M.  Agassiz  l'indique  du 
terrain  pysolitique;  or  il  confond  sous  cette  dénomination  le 
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pîsolitique  de  Paris^  qui  dépend  de  notre  étage  sénonien,  et 
rétage  suessonien  d'Italie^  qu'il  y  rapporte  à  tort, 

Echinanthus  Studeri,  d'Orb,,  1854.  Revue  zool.^  p.  22. 
Echinolampas  Studeri,  Âgass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.^  p.  107. 
1847.  D'AppenzeU. 

Echinanthus  Escheri,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.^  p.  22 
Echinolampas  Escheri,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.^  p.  107. 
1847.  D'Appenzell. 

Echinanthus  stAsimilis,  d'Orb.^  1854.  Revue  zool.,  p.  23. 
Echinolampas  subsimilis,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.^ 
p.  107. 1847.  De  Biarritz,  de  SainirPalais. 

Echinanthus  eurysomus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  23. 
Echinolampas  eurysomus,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  108. 1847.  D'Einsiedeln. 

Echinanthus  politus,  d'Orb.,  1853.  Revue  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  politus,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.,  p.  106. 
1847.  Vérone. 

Etage  parisien  (24«). 

Echinanthus  Blainvillei,  d'Orb.,  1854.  Revue  zooL,  p.  22. 
Echinolampas  Blainvillei,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  106. 1847.  Nice,  Dordogne. 

Echinanthus  stelliferus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  stelliferus,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  106. 1847.  Blaye  (Gironde). 

Echinanthus  ovalis,  d'Orb.,  1854.  Revue  zooL,  p.  22. 
Echinolampas  ovalis,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.^  p.  106. 
1847.  PoUiac  (Gironde). 

Echinanthus  similis,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  23. 
Echinolampas  similis,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.,  p.  107. 
1847.  Paris,  Blaye. 

Echinanthus  affinis,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  23. 
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Echinolampas  affinisy  Agass.  etDesor.  Loc.  sup.  cit.^  p.  107. 
1847.  Grignon^  Laon^  Ck)urtagnon^  Blaye. 

Echinanthus  Kleinii,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  23. 
Echinolampas  Kleinii^  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.^ 
p.  108.  1847.  Bunde. 

Etage  falunien  (26®). 

Echinanthus  scutiformiSy  d^Orb.^  1854.  Revue  de  zool., 
p.  28.  Echinolampas  scutiformis,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup. 
cit.^  p.  107.  1847.  Martigues  (Bouches-du-Rhône)^  Suze 
(Drôme)^  Vedenne  (Yaucluse)^  Sommières  (Gard)^  Roma- 
gneux  (Ain),  Nice. 

Echinanthus  hemisphœricusj  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.> 
p.  23.  Echinolampas  hemisphœricuSy  Agass.  et  Desor.  Loc. 
sup.  cit.,  p.  107.  1847.  Dax  (Landes),  Saint-Jean  de  Royane 
(Drôme),  Martigues  (Bouches-du-Rbône). 

Echinanthus  Laurillardi,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zooi., 
p.  23.  Echinolampas  Laurillardi,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup. 
cit.,  p.  407.  4847.  Bordeaux,  Savone,  près  de  Turin. 

Echinanthus  semiglobus,  d'Orb.,  4854.  Revue  zooL,  p.  23. 
Echinolampas  semiglolms,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  108. 1847.  Dax  (Landes). 

Echinanthus  Linkii,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zooL,  p.  23. 
Echinolampas  Linkiiy  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.,  p.  108. 
1847.  Environs  de  Vienne. 

Echinanthus  angulatus,  d'Orb.,  1853.  Revue  zooL,  p.  23, 
Echinolampas  angulatuSy  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  108. 1847.  Saint-Just,  près  Saint-Restitut,  les  Angles. 

Etage  subapennin  (27«) . 

Echinanthus  Hoffmanni,  d'Orb.,  4853.  Revue  zooi.,  p.  23. 
Echinolampas  Hoffmanni^  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  108.  4847.  Sicile,  Palerme. 
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Echinanthus  Hayesianus,  d^Orb.^  1854.  Revue  zool.,  p.  24. 
Echinolampas  Hayesianus,  Âgass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.^ 
p.  108. 1847.  D'Oran  (Algérie),  de  Garthagène  (Catalogne). 

Espèces  fossiles  incertaines  pour  leur  âge  géologique. 

Echinanthus  subdorsatus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  22. 
Echinolampas  subdorsatus,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  106.  1847. 

Echinanthus  columbaris,  d^Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  23. 
Echinolampas  columbaris^  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit., 
p.  108. 1847. 

Echinanthus  intermediuSy  d^Orb.,  1854.  Revue  de  zool., 
p.  23.  Echinolampas  intermediuSy  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup. 
cit.,  p.  108. 1847. 

Echinanthus  Albçrtiy  d'Orb.,  1855.  Echinolampas  Alberti^ 
Michelin,  1851.  Revue  zool.,  p.  91,  pi.  3,  fig.  1.  Des  Andes 
(Amérique  méridionale)? 

Espèces  vivantes,  dans  les  mers  actuelles. 

Echinanthus  orientalis,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  21. 
Echinolampas  orientalis,  Gray,  1834,  Agass.  et  Desor.  Loc. 
sup.  cit.,  p.  105.  1847.  De  la  mer  Rouge. 

Echinanthus  Richardii,  d^Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  21. 
Echinolampas  Richardii,  Desmoulins,  Agass.  et  Desor.  Loc. 
sup.  cit.,  p.  105. 1847.  Mers  du  Sénégal. 

Echinanthus  ovatus,  Leske,  1778,  ap.  Klein,  p.  191,  pi.  20, 
fig.  c,  d.  E.  oviformiSy  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  21. 
Echinus  oviformis,  Gmelin,  1789.  Syst.  nat.,  13«  édit.  Echir 
nolampas  oviformis,  Agass.  et  Desor.  Loc.  sup.  cit.,  p.  105. 
1847.  Mers  australes  (Peron  et  Lesueur). 
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Résumé  géologique  sur  le  genre  EcHiNANiHUS. 

Les  espèces  dont  les  gisements  sont  bien  connus  sont  au 
nombre  de  vingt-neuf^  ainsi  réparties  dans  les  étages  : 

Dans  les  22^  et  23®  étages,  sénonien,  VE.  Francii,  du  bas- 
sin anglo-parisien.  (Nous  avons  réuni,  dans  nos  leçons  de 
1855,  les  étages  sénonien  et  danien  en  un  seul,  sous  le  nom 
de  sénonien.) 

Dans  le  24e  étage ,  suessonien  ou  nummulitique,  onze  es- 
pèces, dont  trois  du  bassin  pyrénéen,  les  Echinanthus  ellip- 
soiddisy  dorsalis  et  svbsimilis.  Les  huit  autres  sont  du  bassin 
méditerranéen. 

Dans  le  25e  étage,  parisien,  nous  connaissons  six  espèces, 
dont  deux,  les  Echinanthus  stelli férus  et  ovalis,  sont  du  bas- 
sin pyrénéen.  Deux,  les  E*  similis  et  affinis,  se  trouvent  à  la 
fois  dans  les  bassins  anglo-parisien  et  pyrénéen.  UE.  Blain" 
villei  se  trouve  dans  les  bassins  pyrénéen  et  méditerranéen,  et 
VE.  Kleinii  spécial  à  Bunde. 

Dans  le  26^  étage,  falunien,  six  espèces  sont  connues,  parmi 
lesquelles  lesEchinanthus  scutiformis,  Linkiiei  angulatus  sont 
spéciaux  au  bassin  méditerranéen.  Les  E.  hemisphœricus  et 
Laurillardi  se  trouvent  en  même  temps  dans  les  bassins  py- 
rénéen et  méditerranéen,  et  VE.  semiglobus  spécial  au  bassin 
pyrénéen. 

Dans  le  27e  étage,  subapennin,  deux  espèces  spéciales  au 
bassin  méditerranéen. 

Trois  espèces  sont  encore  vivantes  dans  les  diverses  mers 
des  régions  chaudes. 

En  résumé,  le  genre  a  commencé  à  paraître  à  son  minimum 
dans  le  dernier  étage  des  terrains  crétacés.  Il  a  montré  son 
maximum  de  développement  dans  le  premier  étage  tertiaire 
(le  suessonien),  et  ensuite  n'a  fait  que  décroître  jusqu'à  l'é- 
poque actuelle. 

VL  26 
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No  2209.  Eghinanthus  Frangii,  d'Orb.^  1854. 

PI.  913. 

Clypeasier  oviformiSy  Defrance,  1817.  Dict.  des  Se.  nat.,  9, 
p.  450  [non  Lom.y  1816). 

Echinolampas  Franciiy  Desor,  1847.  Agass.^  Cat.  rais., 
p.  106  (modèle  R,  85). 

Id.y  d'Orb.,  1850.  Prod.,  %  p.  295,  n»  50. 

Echinanthus  Franciiy  d'Orb.,  1854.  Revue  zooL,  p.  22. 

Dimensions.  Longueur  totale^  61  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  74  centièmes;  hauteur,  50  centièmes. 

Coquille  déprimée,  ovale,  beaucoup  moins  large  que  loti- 
gue,  arquée  dans  son  ensemble,  élargie  et  arrondie  en  avant, 
rétrécie  et  comme  rostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les 
50  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  près  du  milieu  de  la  longueur.  Dessus  peu  convexe, 
obtus  et  arrondi  en  avant,  un  peu  rostre  en  arrière,  Pinter- 
valie  presque  plan  ou  formant  un  arc  de  cercle  à  grand  rayon. 
Le  sommet  est  excentrique  très  en  avant,  où  se  trouve  la  par- 
tie la  plus  convexe.  Le  pourtour  est  arrondi  et  pulviné.  Des- 
sous arqué  sur  la  longueur,  excave  autour  de  la  bouche,  où 
se  voient  cinq  bourrelets  saillants  et  une  rosette  de  pores 
entre  chaque  boureelet.  Bouche  pentagone,  transversale,  pla- 
cée seulement  un  peu  en  avant.  Anus  ovale,  transversalement 
placé  au  bord  postérieur,  non  visible  en  dessus.  Ambulacres 
assez  étroits  relativement,  arrivant  jusqu^au  pourtour.  Formés 
en  dehors  d'une  zone  large  composée  de  pores  trausverses 
longs,  et  en  dedans  d'une  zone  de  pores  simples.  Les  deux 
conjugués.  Une  légère  saillie  dans  l'aire  interambulacraire. 
Tubercules  petits  et  serrés. 

Localité,  M.  d'Archiac  a  découvert  cette  espèce  dans  Tétage 
sénonien  des  environs  de  Sainte-Colombe  (Manche). 
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Explication  des  figures.  PI.  913,  fig.  4,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  %  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal  du  côté  de  Tanus;  fig.  5, 
appareil  génital  grossi  ;  fig.  6^  une  partie  d^ambulacre  grossie 
pour  montrer  les  zones  de  pores.  De  la  collection  de 
M.  d'Archiac. 

2e  Genre  Pygurus^  Agassiz^  1840. 

Clypeaster  (pars),  Lamarck,  1816.  Echinolampas  (pars), 
Agassiz,  1836.  Pygurus  (pars),  Agassiz,  1840. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire  peu  apparent, 
montrant  seulement  les  pores,  comme  ceux  de  la  famille. 
Coquille  très-déprimée,  ovale,  clypéiforme,  ou  discoïde, 
peu  convexe  en  dessus,  à  sommet  central  ou  peu  excentrique 
en  avant,  concave  en  dessous.  Bouche  pentagonale,  placée  un 
peu  en  avant,  en  dessous,  sur  une  partie  concave.  Elle  est 
entourée  de  cinq  gros  bourrelets  saillants,  entre  lesquels  est 
une  rosette  de  pores  buccaux,  très-prononcée  et  creusée.  Le 
dessous  montre;invariablement  cinq  sillons,  et{cinq  saillies  qui 
correspondent  aux  rosettes  et  aux  bourrelets  buccaux.  Anus 
le  plus  souvent  ovale,  longitudinalement  placé  tout  à  fait  en 
dessous  d'une  partie  rostrée,  saillante,  et  offrant  autour  une 
aréa  très-prononcée.  Les  ambulacres  sont  pétaloïdes,  très- 
grands,  à  fleur  de  test,  arrivant  jusqu'au  bord,  formés  de 
zones  larges,  inégales,  se  rétrécissant  graduellement  près  du 
bord.  Ces  zones  sont  :  l'une  en  dehors  formée  de  pores  longs, 
transverses;  l'autre,  munie  de  pores  simples,  les  deux  con- 
jugués. Tubercules  petits,  serrés,  scrobiculés,  placés  quelque- 
fois par  lignes  transverses  [Pygurus  Montmolini). 

Rapports  et  différences.  Il  suffit  de  jeter  les  yeux  sur  le 
genre  EchinanthuSy  pour  s'assurer  des  caractères  qui  en  distin- 
guent le  genre  Pygurus.  En  effet,  ce  dernier  est  toujours  plus 
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déprimé^  clypéifonne^  souvent  anguleux,  à  bords  minces  non 
renflés,  et  comme  anguleux. 

Histoire.  La  première  espèce  du  genre  fut  à  tort  classée 
par  Leske,  en  1778,  dans  le  genre  Eehinanthus,  que  Breynius 
avait  si  bien  circonscrit.  Lamarck,  en  1816,  plaça  le  genre 
parmi  les  Clypeaster,  qui  en  diffèrent  par  des  m&choires  tes- 
tacées.  Lorsque  M.  Agassiz  s'occupa  des  Oursins,  il  réunit 
d'abord  les  espèces  au  genre  Echînolampas  de  Gray,  que  l'on 
a  vu,  plus  haut,  avoir  été  nommé  Echinanthus  par  Breynius. 
Il  avait  donc  classé  le  genre  qui  nous  occupe,  absolument 
comme  l'avait  fait  Leske  quarante-deux  années  avant  lui.  En 
1840,  M.  Âgassiz  ôta,  avec  raison,  les  espèces  déprimées  et 
en  fit  son  genre  Pygurus  qu'il  circonscrivit  parfaitement,  en 
tfy  plaçant  que  les  espèces  que  nous  y  conservons.  En  1847, 
lorsqu'il  publia  son  Catalogue  raisonné,  de  concert  avec 
H.  Desor,  M.  Âgassiz  y  a  ajouté  de  plus  :  1»  les  Pygurus  Fau- 
jasti,  et  apicialiSy  qui  diffèrent  des  Pygurus  par  leur  des- 
sous plan,  sans  sillons  ni  saillies,  leurs  ambulacres  courts  et 
leur  anus  transverse  sans  aréa  ;  nous  formons  de  ces  espèces 
le  genre  Faujasia;  2**  les  Pygurus  obovatus,  minor,  et  Meyeri 
différant  des  Pygurus  par  leur  manque  de  sillons  en  dessous, 
par  leur  anus  allongé  placé  non  en  dessous  et  non  pourvus 
d'aréa,  comme  dans  le  genre  Pygurus,  mais  sans  aréa  et  se  mon- 
trant autant  en  dessus  qu'en  dessous,  ce  qui  n'a  jamais  lieu  chez 
les  Pygurus.  Nous  les  séparons  sous  le  nom  de  Botriopygus. 
En  ôtant  du  genre  Pygurus  ces  deux  séries  de  formes,  qui  en 
diffèrent  complètement  et  ont  d'autres  caractères,  nous  ne 
plaçons  plus,  dans  le  genre,  que  les  espèces  qui  conservent 
les  caractères  généraux  donnés  plus  haut. 

Voici  les  noms  des  espèces  propres  aux  terrains  jurassiques 
qui  doivent  maintenant  rester  dans  le  genre  tel  que  nous  le 
circonscrivons;  ces  espèces,  avec  celles  décrites  dans  les 
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terrains  crétacés^  complètent  la  monographie  du  genre. 

Pygurus  acutus,  Âgass.,  1847.  Gat.  rais.^  p.  404.  De 
rétage  Bajocien  de  Nantua  (notre  collection). 

Pygurus  fungiformis,  Agass.^  1840.  Gat.  syst.^  p.  5.  De 
Fétage  bajocien  de  Bayeux. 

Pygurus  Michelini,  Cotteau^  1852.  Echinides  de  l^onne^ 
pi.  Q,  f.  1,  p.  70.  De  rétage  bathonien  de  Ghàtel-Gérard 
(Yonne): 

P.  depressuSy  Agass.,  1847.  Gat.  rais.,  p.  104  (Exclus 
syn.).  De  l'étage  callovien  de  Gbauffour  (Sarthe).  De  notre 
collection. 

P.  orbtculattts,  Agass.,  1847.  Gat.  rais.,  p.  104.  Echi- 
nantites  orbiadatus,  Leske,  1778,  p.  194,  p.  41,  f.  2.  Echinus 
cataphractusy  Brug.,  1791.  Encycl.,  p.  146,  f.  3  (copie  de 
Leske).  De  Tétage  callovien?  des  environs  de  Mamers,  de 
Gbauffour  (Sartbe).  De  notre  collection. 

iP.  Marmmti,  Agass.,  1847.  Gat  rais.,  p«  105.  Laganum 
Marmonti,  Beaudouin,  Bull,  de  la  soc.  géoL,  vol.  XIV, 
p.  155  (Exdus  syn.  et  var.).  De  Tétage  oxfordien  d'Etrocbey 
(Côte-d'Or).  De  notre  collection. 

P.  nasutus,  d'Orb.,  1847.  Prod.  2,  p.  26.  Étage  14«, 
n**  408.  Gotteau,  1855.  Ecbin.  de  TYonne,  p.  242,  pi.  37, 
f.  1, 2.  De  Tonnerre?  Notre  collection. 

P.Blumenbachii,  Agass.,  Gat.  rais.,  p.  104.  Gotteau,  Écbin. 

de  TYonne,  pi.  35,  36.  Eckinolampas  id. ,  Kocb  et  Dunker, 

837.  Beitrage  ool.  geb.,  p.  37,  pi.  4,  f.  1.  De  Tétage  co- 

rallien  du  Waltersbei^  (Hanovre),  de  Tonnerre  (Yonne).  De 

notre  collection. 

P.  Bausmanni,AgQ8S.,  1847.  Gat.  rais.,  p.  104.  Glypeaster 
Hausmanni,  Kocb  et  Dunker.  Loc.  cit.,  p.  38,  pL  4,  f.  3.  De 
rétage  corallien  de  Kleinbremen  (Allemagne),  de  Tonnerre 
et  de  Tbury  (Yonne).  De  notre  collection. 
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P.  Icaunensis,  Cotteau,  1855.  Échin.  de  rYonne,  p.  239, 
pi.  37^  38.  Étage  corallien  de  Bruyes  (Yonne)^  Champlitte 
(Haute-Saône).  De  notre  collection. 

P.  ienuis,  Desor/ 48417.  Cat.  rais.,  p.  104.  De  Tétage  kim- 
méridgien  d'Oberbuchsiten  (Suisse). 

P.  JurensiSy  Marcou^  1847.  Agass.^  Cat.  rais.^  p.  104.  De 
l'étage  portlandien  de  Salins  (Jura)^  de  Gray  (Haute-Saône). 
De  notre  collection. 

Espèces  qui  n'appartiennent  pas  au  genre  Pygurus. 

Pygurus  Faujasiiy  Agass.,  1847.  Cat.  rais.,  p.  104.  Voyez, 
pour  cette  espèce,  le  Faujasia  Faujasiiy  d'Orb.,  n"  2219. 

P.  apicalisy  Agass.,  1847.  Cat.  rais.,  p.  104.  Voyez  notre 
Faujasia  apicalis,  d'Orb.,  n*»  2218. 

P.  florialis,  Agass.,  1847.  Cat.  rais.,  p.  141.  Voyez  notre 
Faujasia  florialis,  n9  2221. 

P.  obovatusy  Agass.,  Cat.  rais.,  p.  105.  Voyez  notre  Botrio- 
pygus  obovatuSy  n<>2230. 

P.  minor,  Agass.,  1847.  Cat.  rais.,  p.  105.  Voyez  notre 
Botriopygus  minor^  n*»  2231. 

P.  Meyeriy  Agass.,  1847.  Cat.  rais.,  p.  105.  Voyez  notre 
Botriopygus  Meyeri, 

Après  ces  changements,  il  reste  encore  dans  le  genre 
Pygurus  seize  espèces,  ainsi  réparties  dans  les  étages  : 

Dans  rétage  bajocien,  deux  espèces  :  le  P.  acutus  du  bas- 
sin méditerranéen,  leP./un^t'/ormt^ du  bassin  anglo-parisien. 

Dans  rétage  bathonien,  le  P.  Michelini  du  bassin  anglo- 
parisien. 

Dans  rétage  callovien,  les  P.  depressus  et  orbiculatus  du 
bassin  anglo-parisien. 

Dans  Fétage  oxfordien,  le  P.  Marmonti  du  bassin  anglo- 
parisien. 
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Dans  l'étage  corallien^  les  P.  Icaunensis  et  Hammanni  des 
bassins  méditerranéen  et  anglo-parisien;  les  P.  nasutus  et 
Blumenbachii  du  bassin  anglo-parisien. 

Dans  rétage  kimméridgien  (portlandien  compris^  comme 
nous  les  avons  réunis  dans  nos  cours  de  1855)^  les  P.  tennis 
eijurensis  du  bassin  méditerranéen. 

Terrains  crétacés. 

Dans  rétage  néOQomien^  les  P.  rostratus  et  productus  spé- 
ciaux au  bassin  méditerranéen^  et  le  P.  Montmolini,  qu'on 
trouve  à  la  fois  dans  les  bassins  méditerranéen  et  anglo-pari- 
sien. 

Dans  rétage  cénomannien^  le  P.  oviformis  spécial  au  bassin 
anglo-parisien. 

Il  y  a  ensuite  des  espèces  non  parfaitement  connues  dans 
les  étages  urgonien^  albien  et  sénonien. 

Division  du  Genre  en  deux  groupes. 

Dans  une  classification  rigoureuse  du  genre  Pygurus,  deux 
espèces  ne  devraient  pas  y  entrer,  parce  qu^elles  n'en  ont  pas 
les  caractères  généraux.  Pour  qu'un  genre  soit  bien  circon- 
scrit, il  faut  que  toutes  les  espèces  réunissent  tous  les  carac- 
tères qui  lui  sont  assignés.  Or,  M.  Agassiz  donne  pour  ca- 
ractère d'avoir  Yanus  inférieur  y  ovale  longitudinalement.  En 
étudiant  les  espèces  qui  restent  encore  dans  le  genre,  nous 
trouvons  que  toutes  les  espèces  jurassiques  ont,  en  effet,  ce 
caractère  essentiel,  tandis  que  deux  des  terrains  crétacés,  les 
P.  rostratus  et  oviformis  ont,  au  contraire,  toujours  Panus 
ovale  traversalement  et  sont  dès  lors  en  contradiction  avec  les 
cax'actères  établis. 

Nous  proposons  pour  ces  dernières,  qui  ne  diffèrent  du  reste 
que  par  ce  caractère,  le  nom  d'Echinopygus.  Les  deux  espèces 
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seraient  ;  V  Echinopygus  rostratus  {Pygurus  rostratus,  Agas- 
siz)  ;  2*  Echinopygus  ovtformis  (Pygurus  trilobus,  Agassiz. 
Pygurus  oviformis,  tf  Orb.  décrits  plus  loin). 

No  2210.  Pygdrus  rostratus^  Agassiz,  1839. 

PI.  914  et  915. 

Pygurus  rostratus,  Agassiz^  1839.  Echin.  suisses^  i,  p.  li, 
pi.  11,  fig.  4r6. 

Id.  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  6. 

Id.  Agassiz,  1847.  Cat.  raisonné,  p.  104,  modèles  S,  41. 

Id.  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88  ;  étage  17«,  n«  473. 

Id.  Albin  Gras,  1848.  Ours.  foss.  de  l'Isère,  p.  50,  nM. 

Id.  Albin  Gras,  1852.  Cat.  des  corps  org.  de  Tlsère,  p.  27, 
n«53. 

Dimensions.  Longueur  totale,  83  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  30  cen- 
tièmes. 

Coquille  déprimée,  clypéiforme,  presque  aussi  large  que 
longue,  rétrécie  et  évidée  en  avant,  déprimée  et  rentrée  en 
arrière,  dont  la  hauteur  a  les  30  centièmes  de  la  longueur^ 
et  dont  le  grand  diamètre  trans^rsal  est  au  milieu.  Dessus 
peu  convexe,  à  bords  minces  en  avant,  s'élevant  ensuite  en 
arc  jusqu'au  sonunet  placé  près  du  milieu  de  la  longueur,  et 
s'abaissant  en  s'évidant  vers  la  région  anale.  Le  pourtour  est 
comprimé  et  obtus.  Dessous  concave,  comme  ondulé  par  cinq 
saillies  qui  convergent  vers  le  centre  et  correspondent  à  des 
bourrelets  saillants  qui  entourent  la  bouche;  chacune  des 
saillies  est  séparée  par  autant  de  dépressions  qui  se  creusent 
en  sillons  vers  le  centre,  et  correspondent  à  cinq  rosettes  de 
pores  excavées,  en  forme  de  pétales  à  extrémité  ouverte. 
Bouche  pentagonale,  régulière,  placée  au  centre  des  bour- 
relets et  des  rosettes  de  pores  à  un  cinquième  plus  en  avant 
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qu'en  arrière.  Anus  petite  ovale  transversalensent^  placé  près 
du  bord,  en  dessous^  dans  une  aréa  triangulaire  très-marquée^ 
non  fermée  en  dedans.  Ambulacres  très-grands  et  s'étendant 
près  du  bord  externe  où  ils  sont  rétrécis,  mais  non  fermés. 
Les  zones  de  pores  sont  laides  et  en  creux^  laissant  une  con- 
vexité au  milieu  de  chaque  ambulacre.  Ces  zones  sont  for- 
mées  de  pores  conjugués^  dont  les  uns^  externes^  sont  très- 
longs  et  trèsrétroits^  transverses^  les  autres^  internes^  sont 
simples.  Une  ligne  de  petits  granules  visibles  seulement  sur 
les  individus  frais^  conjuguent  ces  deux  lignes.  En  dessus  les 
tubercules  sont  petits  et  serrés;  en  dessous  ils  sont  gros  et 
inégaux.  Les  régions  correspondant  aux  cinq  sillons  infé- 
rieurs sont  lisses. 

Localité.  Cette  espèce  est  caractéristique^  sll  en  fut  jamais^ 
du  17^  étage  néocomien.  H.  Agassiz  l'indique  du  néocomien 
inférieur. de  Belabuf  (Doubs)  et  de  Bouheram  (Jura).  M.  Cam- 
piche  nous  Va  donnée  de  Sainte-Croix  (canton  de  Vaud); 
et  nous  la  possédons  encore  de  Géovressiat^  près  de  Nantua 
(Ain).  H.  Albin  Gras  Fa  recueUlie  au  Fontanil  (Isère). 

Explication  d^s  figures.  PI.  914^  fig.  1^  coquille  de  gran- 
deur naturelle^  vue  en  dessus  ;  fig.  %  la  même  de  profil  ; 
-fig.  3^  zones  des  ambulacres  grossies  (individu  frais);  fig.  A, 
la  même^  prise  sur  un  individu  usé.  PI.  915^  fig.  i,  coquille 
vue  en  dessus;  fig.  2,  profil  transversal,  du  côté  de  Tanus; 
fig.  3^  appareil  génital  grossi.  De  notre  collection. 

No  2211.  Pygurus  Montmolini,  Agassiz,  1839. 

PI.  916,  917. 

Echinolampas  Montmoliniy  Agassiz,  1836.  Prod.  Echin., 

p.  20. 

Id.  Agassiz,  4836.  Foss.  crét.  Mém.  de  Neucb.,  1,  p.  134, 

pi.  14,  fig.  4-6. 

VL  V 
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Eehifiolampas  iriloba,  Des  moulins  (pars);  4837.  Etudes 
Ech.,  p.  350,  n*  22. 

Pygurus  Momtmoliniy  Agassiz,  1839*  Ech*  suiss.,  \,  p.  09, 
pi.  il,  fig.  i-3. 

Id,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  6. 

Id.  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  104  (modèles  S  48,  S  95). 

Id.  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88;  étage  17%  n*  472. 

Id.  Albin  Gras,  1848.  Ours.  foss.  de  l'Isère,  p.  51,  n""  2. 

Id.  Albin  Gras,  1852.  Cat.  des  corps  org.  de  Tlsère,  p.  2Ï, 
no  52. 

Id.  Cotteau,  1851.  Cat.  méth.  Bulletin  delà  Soc.  des  se.  dé 
l'Yonne,  p.  12,  n»  32. 

Pygurus  Orbignyanus.  Cotteau,  1851.  Id.,  ibid.,  p.  12, 
n*  33. 

Dimensions.  Largeur  totale,  80  millimètres.  Par  rapport  à 

la  largeur  :  longueur,  90  centièmes;  hauteur,  40  cen- 
tièmes. 

Coquille  déprimée,  conique,  clypéiforme,  plus  large  que 
longue,  très-évidée  en  avant,  bisinueuse  et  rostrée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  40  centièmes  de  la  largeur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  aux  deux  cinquièmes  posté- 
rieurs. Dessus  peu  convexe,  conique,  à  bords  un  peu  tran- 
chants, quoique  obtus,  s'élevant  en  pente  ondulée  jusqu'au 
sommet  placé  au  tiers  antérieur,  et  de  là  s'abaissant  en  pente 
régulière  jusqu'au  bord  postérieur.  Le  pourtour  est  presque 
anguleux.  Dessous  concave,  offrant  cinq  grosses  protubé- 
rances, convergeant  vers  le  centre  et  correspondant  aux  cinq 
gros  bourrelets  buccaux.  Ces  protubérances  sont  séparées 
par  cinq  sillons  qui  s'étendent  jusqu'à  la  rosette  de  pores 
buccaux,  profondément  creusés.  Bouche  pentagonale,  régu- 
lière, placée  un  peu  en  avant  du  centi:e.  Anus  grand,  ovale 
longitudinalement,  placé  très-près  du  bord,  ^us  le  rostre,  «a 
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milieu  d'une  aréa  triangulaire  régulià^^  f^mée  à  son  extré- 
mité. Ambulacres  de  moyenne  grandeur^  ne  s'étendant  pas 
jusqu'au  bord.  La  disposition  des  pores  est  analogue  à  ce 
qa'on  remarque  cbe^  Te^èce  précédente.  IvAercules  comme 
éhez  le  P.  rostratm,  mais  formant,  des  lignes  brisées  trans- 
verses  plus  régulières  en  dessus;  On  volt  en  dessus  aux  régions 
interambulacraires  postérieures  et  latàrales^  des  saillies  régu- 
lières en  zones  rayonnantes. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  du  P.  ros» 
tratus,  tout  en  s'en  distinguant  par  son  ensemble  plus  lai^e^ 
plus  court^  plus  haut  et  plus  conique  en  dessus^  plus  rostre 
et  doublement  évidé  en  arrière;  par  son  sommet  plus  ex- 
centrique^ par  les  protubérances  du  dessous  plus  hautes^  plus 
saillantes^  par  son  anus  ovale  longitudinalement^  placé  pi  us  près 
du  bord^  par  Taréa  anale  plus  triangulaire  fermée  en  dedans^ 
par  ses  ambulacres  plus  étroits  et  plus  courts^  et  enfin  par  les 
pores  externes  moins  longs.  On  voit  par  ce  qui  précède^  que 
c'est  une  espèce  des  plus  distinctes  et  qu'on  ne  peut  confondre. 
.  HL  Cotteau  avait^  sous  le  nom  de  Pygurus  Orhignyanus, 
séparé  un  Pygvrus  de  l'étage  néocomien  de  l'Yonne,  parce 
qu'il  avait  le  rostre  plus  saillant  que  dans  la  figure  donnée  par 
11.-  Agassiz  dans  ses  Ek^hinides  suisses*  Mais  nous  avons  re- 
connu,  sur  d'autres  individus,  que  l'échantillon  de  M.  Cot- 
teau était  seulement  plus  frais  et  plus  complet  que  celui  figuré 
par  M.  Âgassiz  et  dépendant  de  la  même  espèce. 

Localité.  Cette  magnifique  espèce  a  été  recueillie  dans  l'é- 
tage néocomien,  partie  inférieure,  par  M.  Cotteau  et  par  nous 
à  Auxerre,  à  Leugny,  à  Saint-Sauveur,  à  Tronchoy  et  à 
Chenay  (Yonne),  par  M.  Gras  à  Fontanil,  et  au  Fa  (Isère). 
M.  Agassiz  l'indique  de  plus  aux  environs  d'Aix  (Savoie),  aux 
environs  de  Neufchâtel (Suisse),  et  M.  Campichel'a  rencontrée 
à  Sainte-Croix,  dans  le  canton  de  Vaud. 


308  PALÉONTOLOGIE  FRANÇAISE. 

Explication  des  figures.  PL  916,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  %  profil  longitudinal; 
fig.  3,  partie  postérieure  du  dessus,  grossie  pour  montrer  les 
saillies,  et  la  disposition  des  tubercules.  PI.  917,  fig.  1,  co- 
quille vue  en  dessous;  fig.  2,  profil  transversal  vu  du  côté  de 
Tanus;  fig.  3,  partie  d'un  ambulacre  grossie; fig.  4,  une  des 
rosettes  de  pores  buccaux  grossie.  De  notre  collection. 

No  2212.  Pygurus  conigus,  Agassiz,  1839. 
PI.  920,  fig.  2,  3. 

Pygurûs  conicus^  Âgassiz,  1839.  Ech.  suiss.,  p.  73, 
pi.  13  6ïs,  fig.  1,2. 

Id.  Agassiz,  1847.  Gat.  rais.,  p.  104. 

Nous  reproduisons  ici  la  figure  imparfaite  que  M.  Agassiz 
a  donnée  de  son  Pygurus  conicus.  C'est  un  fragment  recueilli 
par  M.  Escher  de  la  Linth,  dans  un  bloc  rapporté  au  Grès- 
Vert,  aux  environs  de  Risserschweil.  M.  Agassiz  dit  qu'il 
diffère  des  autres  par  son  sommet  conique.  Nous  avons  sous 
les  yeux  plusieurs  exemplaires  du  P.  Montmolini,  et  nous  les 
trouvons  tous  avec  im  sommet  conique  semblable  en  tout  à 
celui  du  P.  conicus.  Cette  ressemblance  nous  a  fait  conserver 
des  doutes  sérieux  sur  le  fragment  figuré  par  M.  Agassiz. 
Nous  pourrions  croire,  en  effet,  que  c'est  un  fragment  du 
P.  Montmolini.  Dès  lors  il  ne  serait  pas  du  Gault  ou  étage 
albien,  comme  l'a  pensé  H.  Agassiz,  mais  bien  de  l'étage 
néocomien.  Attendons  pour  décider  la  question. 

Explication  des  figures.  PI.  920,  fig.  2,  partie  supérieure 
d'une  coquille  de  grandeur  naturelle;  fig.  3,  profil  de  la 
même.  Copies  des  figures  données  par  M.  Agassiz. 
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No  2213.  Ptgurus  productcs,  Âgassiz^  1839. 

PL  918. 

Eckinolampas productifs,  Agassiz^  1836.  Foss.  crét.  inHém. 
soc.  Neuch.,  1,  p.  135. 

Id.y  Agassiz,  1836.  Prod.  Ech.,  p.  20. 

Id.y  Desmoidins^  1837.  Etudes  sur  les  Ech.^  p.  352^  n»  32. 

Pygurus  productuSy  Agassiz,  1839.  Echin.  suiss.,  1,  p.  72, 
pi.  13  bisy  flg.  3,  4. 

Id,j  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  5. 

Id.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  103  (modèles  Q,  26; 
S,  98). 

7rf.,  d^Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88,  étage  17^,  no  474. 

Dimensions,  Longueur  totale,  59  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  34  cen- 
tièmes. 

Coquille  déprimée,  ovale,  beaucoup  plus  longue  que  large^ 
arrondie  en  avant,  un  peu  rostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur 
a  les  34  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  un  peu  en  arrière  du  milieu  de  la  longueur. 
Dessus  très-peu  convexe,  formant  un  arc  régulier;  dont  le 
point  culminant  correspondant  au  sommet  se  trouve  au  mi- 
lieu. Le  pourtour  est  obtus  et  convexe,  non  anguleux.  Dessous 
concave  au  milieu,  à  peine  pourvu  des  cinq  sillons  et  des  cinq 
saillies  qui  les  séparent.  Bouche  pentagonale,  régulière,  pla- 
cée un  peu  en  avant,  entourée  de  cinq  légers  bourrelets  et  de 
rosettes  lancéolées,  le  tout  peu  prononcé,  comme  saillies  et 
comme  parties  concaves.  Anus  assez  grand,  ovale  transversa- 
lement, placé  à  une  certaine  distance  du  bord,  entouré  d'une 
aréa  peu  prononcée.  Ambulacres  très-longs,  mais  un  peu  plus 
étroits  que  chez  le  P.  rostratus.  Les  zones  ressemblent  aussi  à 
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celles  de  cette  espèce.  Les  tvbercules  sont  inégaux  ^  plus 
grands  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de  suite 
des  deux  précédentes  par  sa  forme  bien  plus  longue^  plus 
ôvale^  arrondie  et  sans  sinus  en  avant;  par  son  dessus  unifor- 
mément convexe^  par  son  pourtour  obtus^  par  ses  sillons^  ses 
bourrelets  et  ses  rosettes  de  pores  peu  prononcés^  ainsi  que  les 
protubérances  qui  séparent  les  sillons. 

Localité.  Cette  belle  espèce  est  spéciale  à  l'étage  néoco- 
mien  du  bassin  méditerranéen.  Elle  a  été  recueillie  près  de 
Morteau  (Doubs)^  par  M.  Carteron  {  \  Sainte-Croix^  canton  de 
Vaud  (Suisse)^  par  M.  Campiche.  M.  Âgassiz  l'indique  de 
plus  à  Mormont^  près  Lasarras^  canton  de  Neuchfttel^  et  à  la 
Chaux-de-Fonds. 

Explication  des  figures.  PL  918,  fig.  1,  coquille  de  grandeur 
naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil  longi- 
tudinal; fig.  4,  profil  transversal;  fig.  5,  partie  d'un  ambu- 
lacre  grossie  pour  montrer  la  disposition  des  pores.  De  notre 
collection. 

No  2214.  P¥6URU&G0LUKBiÀNus^  Agassiz,  1847. 

PI.  920,  fig.  i. 

,  Laganum  ??  columbianum,  d'Orb.,  1^39.  Paléont.  de  TAmér. 
mér.,  p.  60,  pi.  6,  fig.  10. 

Pygurus  columbtanus,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  105. 

/rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod,,  2,  p.  109*  no  763. 

:'  Nous  avons  publié  en  1839,  sous  le  nom  de  Laganum,  mais 
avec  doutes,  un  Échinoderme,  dont  nous  ne  connaissions 
qu'une  partie  supérieure  légèrement  convexe,  arrondie» 
M^  Agassiz  l'a  rapporté  au  genre  Pygurus^  mais  le  classement 
de  cette  espèce  dans  le  genre  Pygurus  môme  ne  peut  être  que 
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.très-incertain,  surtout  à  présent^  que  nous  avons  divisé  ce 
genre  en  trois. 

.  M.  Bous^ngauU  Ta  recueilli  dans  le  calcaire  noirâtre  4e 
ZapatorOji  sur  la  pente  orientale  de  la  cordillère  du  miliei^ 
faisant  suite  au  calcaire  de  Velez^  dans  la  république  delà 
Nouvelle-Grenade  (Amérique  méridionale).  D'après  des  fos- 
siles identiques^  nous  rapportons  ces  fossiles  à  notre  étf^ 
urgonien  ou  néocomien  supérieur. 

Explication  des  figures.  PL  ^0,  fig.  1^  portion  supérieure 
de  grandeur  naturelle.  De  la  collection  du  Collège  de  Fraace. 

No  2215.  Pygurus  RigoIkdeauanus^  d*Orb.,  1855. 

PI.  921,  flg.  1. 

Nous  figurons^  pi.  921^  fig.  i,  une  partie  intérieure  d'un 
Échinoïde  que  M.  Ricordeau^  zélé  paléontologiste^  a  recueilli 
dans  le  grès  à  gros  grains  de  Tétage  albien  des  environs  de 
Seigneley  (Aube).  En  examinant  la  forme  des  ambulacres>  on 
reconnaît  qu'ils  ressemblent  en  tous  points  à  ceux  des  Pygtir 
rus.  C'est  pour  cette  raison,  en  attendant  de  nouveaux  rensei- 
gnements, que  nous  avons  placé  cette  empreinte  dans  le  genre. 
Nous  Tavons  dédiée  à  M.  Ricordeau,  ayant  acquis  la  certitude 
que  cette  espèce  diffère  de  toutes  les  autres. 

N^  2216.  Pygorus  oviforMis,  d'Orb.,  1855. 

PI.  919. 

Clypeaster  oviformis^  var.  %  Lamarck,  1816.  An.  s.  vert,, 
3,p.  15,  no7.  . 

uL.  Pygurus  trilobus,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst,,  p.  5. 

Id.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  103  (modèles  39,  P  46). 

/rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  178,  étage  20,  m  639. 

Dimensions.  Longueur  totale,  58  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  55  centièmes. 
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Coquille  assez  renflée^  ovale^  phis  longue  que  large^  très- 
arrondie  et  large  en  avant^  évidée  sur  les  côtés  et  prolongée 
en  rostre  tronqué  en  arrière^  dont  la  hauteur  a  les  34  cen- 
tièmes de  la  longueur^  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  vers  le  milieu  de  la  longueur^  à  une  partie  anguleuse. 
Dessus  convexe^  fonnant  une  courbe  régulière  un  peu  dépri- 
mée en  arrière^  dont  le  point  le  plus  convexe  est  excentrique 
en  avant  et  correspond  au  sommet.  Le  pourtour  est  assez  an- 
guleux ;  on  voit  comme  deux  carènes  divergentes,  en  arrière^ 
correspondant  aux  angles  latéraux,  de  la  troncature  de  la  ré- 
gion rostrale.  Dessous  très-concave  au  milieu,  pourvu  de  cinq 
sillons  prononcés  et  de  cinq  protubérances  qui  les  séparent,  le 
tout  prononcé.  Bouche  pentagonale,  régulière,  placée  en  avant 
du  milieu,  entourée  de  cinq  bourrelets  saillants  et  de  cinq 
grandes  rosettes  de  pores  lancéolées,  pourvues  d'une  dépres- 
sion à  leur  base.  Anus  grand,  ovale  transversalement,  placé 
près  du  bord,  en  dessous  du  rostre  anal.  Ambulacres  grands  et 
laides,  rétrécis  insensiblement  à  leur  extrémité.  Zones  de 
pores  conjugués  par  une  ligne  de  granules,  dont  les  pores  ex- 
ternes sont  allongés  et  les  pores  internes  simples.  Tubercules 
petits  et  serrés  en  dessus,  inégaux  et  plus  grands  en  des- 
sous. 

Rapports  et  différences.  Cette  magnifique  espèce  se  distingue 
nettement  de  toutes  les  autres  par  son  rostre  tronqué  et  ses 
côtés  évidés  en  arrière,  par  sa  plus  grande  convexité,  par  les 
carènes  rostrales  du  même  côté,  et  par  les  cinq  fossettes  de  la 
base  des  rosettes  de  pores.  Comme  le  P.  Montmolini^  elle  a 
son  anus  transverse,  mais  n'en  a  aucunement  la  forme  large 
et  conique. 

Histoire.  Lamarck,  en  1816  (An.  s.  vert.),  a  indiqué  cette 
espèce  sous  le  nom  de  Clypeaster  oviformis,  var.  2.  Fossile 
du  Mans.  M.  Agassiz,  en  1840,  Fa  nommée  Trilobus.  Comme 
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Je  nom  donné  par  Lamarck  est  plus  aucien^  nous  rétablisaons 
à  Tespèce  son  nom  d'Ovijfbrmù. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  notre  étage  cénomanien^  et  a 
été  recueillie 'aux  environs  dû  Mans  (Sarthe).  M.  d'ArchiacTa 
également  découverte  dans  le  même  étage  à  Fouras  (Charente- 
Jnférieure). 

Explication  des  figures.  PI.  919,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle  vue  en  dessus  ;  fig.  %  la  même,  en  dessous; 
.âg.  3,  profil  longitudinal  ;  fig.  4,  profil  transversal  vu  du  côté 
de  l'anus;  fig.  5,  une  partie  d'ambulacre  grossie  pour  montra 
les  pores  conjugués.  De  notre  collection. 

No  2217.  Ptgurus  geouetrigus  ,  Âgassiz,  1847. 

PL  920,  fig.  4. 

Clypeaster  geometricus,  Morton,  1834.  Synop.,  p.  76, 
pi.  10,  fig.  9. 

Pygurus  geometricus,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  141. 
Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270  ;  étage  22«,  rio  1164. 

Nous  ne  connaissons  de  cette  espèce  que  les  quelques  lignes 
de  descriptions  générales  se  rapportant  à  toutes  les  espèces  du 
genre,  qui  ont  été  données  par  M.  Norton,  et  la  figure  du  de&» 
sus  seulement,  publiée  par  cet  auteur.  Avec  ces  caractères 
vagues,  nous  savons  seulement  que  Tespèce  est  circulaire  et 
E  des  ambulacres  identiques  à  ceux  du  Pygurus,  sans  pouvoir 
affirmer  qu'elle  dépend  bien  de  ce  genre,  où  nous  la  laissons 
provisoirement. 

Localité.  Elle  a  été  recueillie  par  H.  Morton  dans  les  exca» 
vations  du  canal  de  Delav^are,  aux  Etats-Unis,  dans  une 
couche  chloritée,  que,  par  les  autres  espèces  que  nous  et 
connaissons,  nous  plaçons  dans  notre  étage  sénonien. 

Explication  des  figures,  PI.  920,  fig.  4,  coquille  vue  en 
VI.  28 
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essus  et  de  grandeur  naturelle.  Copie  de  la  figure  donnée  par 
Morton. 

3«  Genre,  Faujasu,  d'Orb.,  1855. 

Pygurus  (pars),  Agassiz,  1847.  r 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire  peu  distinct,  mon* 
trant  cependant  les  orifices  propres  à  la  famille.  Coquille  assez 
convexe,  ovale  ou  arrondie,  convexe  ou  conique  en  dessus,  à 
sommet  un  peu  excentrique  en  avant,  plane  en  dessous* 
Bouche  pentagonale,  placée  un  peu  en  avant,  d'une  surface 
entièrement  plane,  et  pourvue  de  cinq  bourrelets  saillants, 
entre  chacun  desquels  est  une  rosette  de  pores  circonscrite. 
On  ne  voit  en  dessous  ni  sillons  rayonnants  partant  des  ro- 
settes de  pores,  ni  saillies  interambulacraires  inférieures  cor- 
respondant aux  bourrelets  buccaux.  Anm  ovale  transversale- 
ment, placé  tout  à  fait  en  dessous  et  près  du  bord  externe  du 
rostre,  sans  être  entouré  d'une  aréa.  Les  ambulacres  sont 
pétaloïdes,  petits,  s'achevant  brusquement  loin  du  bord.  Les 
zones  dont  ces  ambulacres  sont  formés  sont  inégales  :  une 
lai^e  en  dehors,  formée  de  pores  transverses  longs;  une  étroite 
en  dedans,  formée  de  pores  simples;  les  deux  conjuguées. 
Tubercules  très-petits,  très-serrés  et  égaux  en  dessus;  plus 
gros  et  très-inégaux  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre,  confondu  par  M.  Agassîz 
avec  les  Pygurus,  s'en  distingue  nettement  par  un  grand 
nombre  de  caractères  :  par  sa  coquille,  plus  convexe  en  des- 
sus; par  son  dessous,  entièrement  plan,  non<^oncave,  et  par 
la  bouche  à  fleur  de  test  en  dessous;  par  le  manque  complet 
de  sillons  et  de  saillies  rayonnantes  autour  des  rosettes  et  des 
bourrelets  buccaux;  par  son  anus  constamment  transverse  et 
sans  aréa;  enfin  par  ses  ambulacres  petits,  courts,  s'achevant 
brusquement  loin  du  bord.  Comme  on  le  voit,  le  nombre  et 
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l'importance  des  caractères  différentiels  ne  permettent  par 
de  laisser  le  genre  Faujasia  parmi  les  Pygurus. 

'  Histoire.  Des  espèces  dont  nous  formons  le  genre^  troK. 
étaient  connues  avant  nous.  Non  citées  dans  le  genre  Pygurus, 
tel  que  Tavait  formé  M.  Âgassiz^  en  1839^  elles  n'y  fureit 
ajoutées  qu'en  iWJ,  dans  le  Catalogue  raisonné  rédigé  par 
-MM.  Agassiz  et  Desor.  Nous  y  ajoutons  aujourd'hui  une  non- 
Telle  espèce^  ce  qui  élève  le  nombre  à  quatre.  Toutes  sont^ 
jusqu'à  présent^  propres  aux  terrains  crétacés^  et  spécialement 
à  notre  étage  sénonien^  comme  on  pourra  s'en  assurer  par  la 
distribution  géologique  suivante.  En  effets  les  Faujasia  apica- 
lis  et  Delaunayi  sont  jusqu'à  présent  de  l'étage  sénonien^  et 
spéciales  au  bassin  anglo-parisien  de  Maestricht^  de  Giply  et  du 
Loir-et-Cher^  en  France.  Le  Faujasia  Faujasii  est  spécial  à 
l'étage  sénonien  du  bassin  pyrénéen  en  France^  et  se  trouve  à 
Lanquais  (Dordogne)  ;  et  le  Faujasia  florealis  est  du  même 
-étage  du  New-Jersey^  dans  les  Etats-Unis.  C'ost  donc  un 
genre  propre^  jusqu'à  présent^  à  un  seul  étage  géologique. 

N»  2218.  Faujasia  apicalis,  d'Orb.,  1855. 

PI.  922. 

EchiniteSy  Faujas,  1799.  Maêstricht,  pi.  30,  fig.  3. 

Pygurus  apicalts,  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  104  (modèles 
R,  39). 
Id.  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270;  étage  22»,  n^  1183. 

Dimensions.  Longueur  totale,  36  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  92  centièmes  ;  hauteur,  61  centièmes. 

Coquille  convexe,  conique,  suborbiculaire,  un  peu  plus 
longue  que  large,  arrondie  en  avant,  un  peu  plus  anguleuse 
et  rostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  61  centièmes  de 
la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  en  ar- 
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rière  de  la  moitié  de  la  longueur^  à  une  partie  anguleuse» 
Dessus  convexe^  conique^  s'élevant  en  arc  jusqu^au  sommet 
un  peu  pointu,  placé  un  peu  en  avant,  et  de  là  s'abaissant 
en  s^évidant  près  de  ce  sommet,  mais  i^'arquant  en  sens  in- 
verse [avant  d'arriver  au  bord  postérieur.  Le  pourtour  est 
anguleux,[placé  tout  à  fait  à  la  base.  Dessous  plan  ou  même 
un  peu  convexe,  au  pourtour.  Bouche  pentagone,  petite,  pla- 
cée im  peu  en  avant  et  superficielle,  entourée  de  cinq  boui^ 
.'relets  et  de  cinq  rosettes  de  pores,  lancéolées,  peu  excavées. 
Anus  petit,  ovale,  transverse,  placé  tout  à  fait  au  bord  infé- 
rieur, sous  le  rostre  anal.  —  Ambulacres  pétaloïdes,  peu  visi- 
bles, petits,  occupant  la  moitié  du  diamètre  supérieur, 
ouverts  à  leur  extrémité,  formés  de  deux  zones  étroites,  dont 
llntérieure  est  composée  de  pores  transverses.  Tubercules  irh^- 
petits  et  serrés  en  dessus,  inégaux  et  plus  grands  en  dessous, 
formant  des  bandes  transverses  en  arriére. 

Histoire,  Figurée  en  1799  par  Faujas,  sous  le  nom  à'Echi" 
nites,  cette  espèce  est  restée  sans  être  citée  jusqu'en  1847, 
époque  à  laquelle  M.  Desor  la  fit  entrer  dans  le  genre  Pygurus. 
Nous  avons  démontré  à  l'histoire  de  ce  genre  que,  par  ses 
caractères  tout  différents,  elle  ne  pouvait  être  placée  parmi 
les  Pygurus. 

Localité,  Elle  est  propre  à  Tétage  sénonien,  et  a  été  re- 
cueillie à  Maêstricht,  par  M.  de  Koninck,  à  qui  nous  en  devons 
la  communication. 

Explication  des  figures.  PL  922,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
^deur  naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  %  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  du  côté  de  Tanùs; 
.fig.  5,  ambulacres  grossis;  fig.  6,  rosette  de  pores  buccaux 
grossis.  De  notre  collection. 
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N»  2219.  Faujasia  Faujasii,  d'Orb.,  1855. 

PI.  923. 

,  Echinites,  Faujas,  1799,  Maë^ricbt,  p.  72,  pi.  30,  fig.  7,  a, 
I),  fig.  7. 

Echinolampas  Faujasti,  Desiuoalins,  1837.  Etudes  sur  les 
Ech.,  p.  346,  n«  15. 

-    Pygurus  Faujasii,  Agass.,  1847.  Cat.  rais.,  p.  104  (m<>- 
âèlesR,  41). 

'    Id.  d^Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270  ;  étage  22*,  n*»  1182. 

Dimensions.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  100  centièmes;  hauteur,  37  cen- 
tièmes. 

Coquille  très-déprimée,  un  peu  pentagone,  aussi  longue  que 
large,  tronquée  obtusément  en  avant,  un  peu  anguleuse  et 
Tostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  37  centièmes  de  la 
longueiu*^  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
postérieur.  Dessus  ipeu  convexe,  arrondi  à  ses  extrémités,  mais 
peu  convexe  au  milieu.  Le  sommet,  en  même  temps  la  partie 
la  plus  élevée,  est  un  peu  excentrique  en  avant.  Le  pourtour 
est  anguleux,  placé  à  la  base.  Dessous  plat,  seulement  un  peu 
déprimé  près  de  la  bouche.  Bouche  petite,  pentagone,  placée 
un  peu  en  avant  du  milieu,  entourée  de  cinq  bourrelets  buc- 
4;aux,  petil^,  et  de  cinq  rosettes  de  pores  larges  et  superfi* 
ficielles.  Anus  petit,  ovale,  transverse,  placé  tout  près  du 
bordi  en  dessous  de  la  partie  rostrée.  Ambulacres  pétaloïdes, 
petits,  à  peu  près  comme  dans  Tespèce  précédente,  à  pores 
conjugués  par  une  ligne  de  granules.  Tubercules  comme  dans 

F.  apicalis. 

Rapports  et  différences.  Avec  la  forme  de  Tanus,  les  ambu- 
lacres, la  boudie  et  les  tubercules  du  F.  apicalis,  celle-ci 
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s'en  distingue  nettement  par  sa  fonne  peu  élevée^  déprimée^ 
non  conique^  aussi  large  que  longue^  et  tronquée  en  avant. 
Il  suffit^  du  reste^  de  jeter  les  yeux  sur  les  figures  que  nous  en 
donnons  pour  distinguer  ces  deux  espèces. 

Histoire.  Figurée,  en  1799 ,  sous  la  seule  dénomination 
d'Echinites,  parFaujas  de  Saint-Fond,  M.  Desmoulins  la  plaça 
comme  espèce  dans  le  genre  Fchinolampas  {Echinanthus  de 
Breynius],  où  elle  ne  pouvait  rester.  En  1847,  M.  Âgassiz  Ta 
placée  dans  le  genre  Pygurus.  Nous  avons  à  ce  genre,  et  à 
celui-ci,  expliqué  pourquoi  elle  ne  pouvait  appartenir  au 
genre  Pygurus. 

Localité.  Elle  a  été  recueillie,  dans  Tétage  sénonien,  à 
Maêstricht,  par  Faujas,  et  dans  les  silex  des  environs  de  Lan- 
quais  (Dordogne),  par  M.  Charles  Desmoulins. 

Explication  des  figures.  PI.  923,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle  vue  en  dessus;  fig.  %  dessous,  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus; 
fig.  5,  ambulacres  grossis;  fig.  6,  une  partie  d'ambulacres  plus 
grossie.  De  notre  collection. 

N»  2220.  Faujasia  Delaunati  ,  d'Orb.,  1855. 

PI.  924. 

Dimensions.  Longueur  totale,  51  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  80  centièmes;  épaisseur,  47  cen- 
tièmes. 

Coquille  déprimée,  ovale,  beaucoup  plus  longue  que  large, 
rétrécie  et  arrondie  en  avant,  anguleuse  et  rostrée  en  arrière^ 
dont  la  hauteur  a  les  47  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur  au  connnen- 
cement  de  la  partie  anguleuse.  Dessus  peu  convexe,  arrondi 
à  ses  extrémités,  presque  plat  au  milieu.  Le  sommet,  eil 
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même  temps  la  partie  la  plus  élevée^  est  excentrique  en  avant. 
Le  pourtour  est  obtusément  anguleux  près  de  la  base.  Dessous 
plat  partout.  Bouche  pentagone^  placée  un  peu  en  avant  du 
centre^  entourée  de  cinq  bourrelets  buccaux^  convexes^  et  de 
cinq  rosettes  de  pores^  larges^  non  fermées  à  leur  extrémité^ 
et  peu  concave.  Anus  petite  transverse^  avec  la  même  forme 
et  placé  comme  nous  Vavons  vu  dans  Tespèce  précédente.  Il 
en  est  de  même  des  ambulacres  et  de  leurs  détails  calqués^ 
pour  ainsi  dire^  sur  un  même  modèle.  Tubercules  petits^  serrés 
et  égaux  en  dessus  ;  un  peu  plus  grands  et  inégaux  en  des* 
sous. 

Rapports  et  différences.  Avec  les  mêmes  détails  d'anus^  de 
J^ouche  et  d'ambulacres  des  deux  espèces  précédentes^  celle* 
ci  s^en  distingue^  à  la  première  vue^  par  son  ensemble  ovale^ 
bien  plus  allongé^  par  sa  forme  déprimée  en  dessus.  Il  suffit 
du  reste  de  comparer  les  figures^  pour  reconnaître  les  diffé« 
rences  capitales  qui  les  distinguent. 

Localité.  M.  Delaunay^  a  découvert  cette  charmante  es- 
^ce  à  Âuthon  (Loir-et-Cher)^  dans  Tétage  sénonien^  ayant 
sur  ce  point  Faspect  de  craie  tuffeau.  Nous  nous  empressons 
de  lui  dédier  ce  Faujasia,  peut-être  le  plus  curieux  du 

genre. 

Explication  des  figures.  PL  924,  fig.  1,  coquille  de  graur 
deur  naturelle  vue  en  dessus  ;  fig.  %  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  du  côté  deTanus; 
fig-  ^>  portion  d'un  ambulacre  grossi;  fig.  6,  une  des  rosettes 
de  pores  buccaux  grossie.  De  la  collection  de  M.  Delaunay. 

No  2221.  Faujasia  florbalis,  d'Orb.,  ^855. 
PI.  920,  fig.  5,  6. 

Clypeaster  florealis,  Norton,  1834.  Syn.  crét.  group.,  p.  76, 
-pi;  3,  fig.  12,  pL  10,  fig-  12. 
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.    Pygurus  florealiSy  Agass.^  1847.  Cat.  rais.^  p.  Hi» 

Ce  n'est  que  par  analogie  de  forme^  et  surtout  d'après  li 
l>rièveté  des  ambulacres^  que  nous  avons  placé  cette  espèce 
dans  le  genre  Faujasiay  car  nous  n'avons  pour  la  caractériser 
aucune  description^  seulement  les  deux  mauvaises^  et  surtout 
incomplètes  figures  que  nous  empruntons  au  travail  de 
JI.  Morton^  sur  les  terrains  crétacés  des  États-Unis.  H.  Agassix 
Tavait  placée  dans  son  genre  Pygurus^  mais  ici  encore  ce  n'est 
que  par  suite  de  rapports  encore  plus  éloignés^  et  tout  aussi 
încertcdns. 

Localité.  Des  sables  ferrugineux  du  Delaware  et  du  canal 
de  Chesapeake^  aux  États-Unis^  que^  d'après  des  espèces 
identiques^  nous  classons  dans  l'étage  sénonien  des  terrains 

crétacés. 

• 

4/"  Genre  Pygorhynghus^  Agassiz, 

Cassidulus  (pars)^  Lamarck^  1816.  Nucleoliies  et  clypeoMter 
<pars)^  Goldfuss. 

Caractères.  Coquille  plus  ou  moins  convexe^  ovale  ou  al- 
longée^ à  sommet  excentrique  en  avant^  concave  en  dessous. 
Bouche  pentagonale^  excentrique  en  avant^  placée  au  milieu 
d'une  surface  concave  légèrement  ondulée  sur  les  bords>  en** 
tourée  de  cinq  bourrelets  saillants  et  de  cinq  rosettes  de 
pores  buccaux  bien  circonscrites^  sans  sillons  divergents.  Anm 
ovdle,  longitudinalement  placée  plutôt  en  dessus  qu'en  desr 
sous^  dans  un  sillon  qui  se  prolonge  en  dessous^  au  milieu 
d'un  rostre  plus  ou  moins  marqué.  Ambulacres  pétaloîdes^ 
petits^  s'achevant  loin  du  bord^  tous  saillants^  bien  circoi^ 
scrits^  formés  de  zones  inégales^  dont  les  paires  de  pores  sont 
conjuguées.  Tubercules  petits  et  serrés  en  dessus^  inégaux  et 
plus  larges  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Les  Pygorhynchus  ont  les  ambu* 


TERRAINS   CRÉTACÉS.  9H 

lacres  petits  et  pétaloïdes,  les  bourrelets  et  les  rosettes  buc- 
cales^ comme  chez  les  Faujasia,  mais  ils  s'en  distinguent  par 
leur  dessous-concave  et  ondulé,  par  leur  anus  longitudinal^ 
placé  en  dessus  du  bord^  dans  un  sillon  qui  se  prolonge  en 
dessous.  Le  caractère  du  dessous  concave  les  distingue 
bien  des  trois  genres  qui  suivent^  ainsi  que  la  position  de 
Tanus. 

Quelques  espèces  du  genre  avaient  étéxitées  dans  le  genre 
Cassidulus  de  Lamarck^  d'autres  ont  été  données  comme  des 
Clypeaster  et  des  NucleoliteSy  par  Defrance  et  Goldfuss.  Mais 
le  genre  n'a  été  circonscrit  qu'en  i840^  par  H.  Agassiz.  Nous 
n'y  apportons  aucui^  changement,  seulement  nous  plaçons 
dans  les  terrains  crétacés,  deux  espèces  décrites  par  M.  For- 
bes,  et  nous  en  ôtons  une  espèce  qui  appartient  à  notre  genre 
Stigmatopygus,  Les  espèces  se  trouvent  dès  lors  ainsi  ré- 
parties : 

Dans  l'étage  sénonien  des  terrains  crétacés,  deux  espèces  : 
les  P,  tesludo  et  planatus,  citées  ci-après. 

Dans  l'étage  suessonien  des  terrains  tertiaires,  huit  espèces  : 
les  P.  Desorii,  d'Archiac,  de  Biarritz;  Scutella^  Agassiz  (Goldf ., 
pi.  43,  f.  44),  de  Vérone;  Sopitianm,  d'Archiac,  de  Biarritz; 
Tumidus,  Agass.,  Cat.  rais.;  Crassus,  Agass.,  de  Vérone; 
Brongniarli ,  Agass.,  du  Kressenberg;  Ddbosii,  Desor,  et 
Heptagonus,  Desor,  de  Montfort  (Laudes). 

Dans  l'étage  parisien,  quatre  espèces  :  les  P.  Grignonensis, 
Agass.  ;  Cuvieri,  Agass.;  Subcylindricus,  Agass.,  environs  de 
Paris,  et  Desmoulinsii,  Delbos,  de  Blaye  (Gironde). 

Ainsi  le  genre  commencerait  avec  l'étage  sénonien;  il  au- 
rait son  maximum  de  développement  spécifique  dans  l'étage 
suessonien  et  ne  remonterait  pas  plus  haut  que  l'étage  parisien 
dans  les  terrains  tertiaires. 

Les  Pygorhynchus  elatus  de  M.  Agassiz,  Cassidulus  elatusde 
VI.  29 
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Forbes,  n'appartient  pas  au  genre,  et  nous  Tavons  déerît 
et  figuré  plus  loin  sous  le  nom  de  Stigmatopygus  elatm. 
(Voyez  no  2229.) 

No  2222.  Pygorhynchus  TESTUDO,  Forbes,  1846. 

PI.  921,  fig.  2,  3. 

t  Nucleolites  (Pygorhynchus)  testudo,  Forbes,  1846.  Trans. 
Géol.  Lond.,  7,  p.  161,  pi.  19,  fig.  2. 

Pygorhynchus.  Id.  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  102. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  331  ;  étage  24e,  n«  624. 

M.  Forbes  donne  de  cette  espèce  les  deux  figures  que  nous 
reproduisons  pi.  921,  fig.  2,  3,  et  la  description  suivante  : 

iV.  Gvatus,  gibbosuSy  vertice  supra-anali,  marginibus  declivis^ 
sulco  anali  lanceolato,  deciivi. 

Coquille  ovale,  à  sommet  central,  et  à  côtés  s'abaissant 
d'une  façon  très-abrupte.  La  partie  la  plus  élevée  se  trouve 
vers  Textrémité  de  Tambulacre  postérieur.  La  partie  posté- 
rieure s'échancre  rapidement  vers  les  bords  et  contient  la 
longue  rainure  anale.  Les  ambulacres  dorsaux  sont  très-ré- 
gulièrement lancéolés  et  étoiles.  Vu  le  mauvais  état  des 
échantillons,  les  paires  de  pores  unis  par  les  rainures,  sont  à 
peine  visibles.  La  surface  inférieure  est  très-concave,  la  bou- 
che, un  peu  excentrique,  est  environnée  de  cinq  gros  tuber- 
cules, entre  lesquels  cinq  rosettes  de  pores  buccaux-ovalaires 
radient  à  Tinstar  d'une  étoile.  Les  tubercules  de  la  surface  in- 
férieure sont  très-  fortement  marqués. 

Localité.  Recueillie  par  M.  Kaye,  près  de  Pondichéry,  dans 
un  grès  que,  d'après  ses  fossiles,  nous  rapportons  à  Tétage 
sénonien. 

Explication  des  figures.  PI.  921,  fig.  2,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  3,  la  même,  de  profil. 
Copies  des  figures  données  par  M.  Forbes. 
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No  2223.  Pygorhynghus  planatcs,  Forbes,  1846. 

PI.  921,  fig.  4,  5. 

Nucleoiites  (Pygorhynchus)  planatus,  Forbes,  1846.  Trans. 
Géol.  Soc.  Lond.,  7,  p.  162,  pi.  19,  fig.  3. 

Pygorkyncku$,  Id.  Âgassiz,  1847.  Cat,  rais  ,  p.  102. 

Id,,  d'Orbi,  1847.  Prod.,  %  p.  331  ;  étage  24%  n*  625. 
:  L'espèce  est  décrite  par  M,  Forbes  ainsi  qu'il  suit  : 

N.  laie  ovatuSy  depressus,  vertice  centrali,  sulco  anali 
verticaii.  • 

'  Coquille  parfaitement  ovale,  arrondie  à  ses  deux  extré- 
mités^ plus  déprimée  que  Tespèce  précédente  et  dont  les  cô- 
tés  s'abaissent  d'une  manière  régulière  et  graduelle.  Sommet 
tout  à  fait  central,  d'où  part  une  dépression  légère  qui  con- 
tait au  sillon  anal.  Les  ambulacres  dorsaux  sont  légèrement 
divergents.  Uanus  est  situé  dans  une  cavité  qui  a  la  forme 
<l'un  sillon  court  et  vertical.  La  surface  inférieure  est  très- 
concave.  La  bouche,  excentrique,  est  entourée  de  cinq  gros 
tubercules  entre  lesquels  se  voient  des  rosettes  de  pores  buc- 
caux parfaitement  ovales.  Les  tubercules  de  la  surface  infé- 
'rieure  sont  très-marqués. 

r  Localité.  Aux  environs  de  Pondichéry,  comme  l'espèce 
précédente.  -» 

Explication  des  figures.  PI.  921,  fig.  4,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessous  ;  fig.  5,  profil  de  la  même. 
Copies  des  figures  données  par  M.  Forbes. 

5«  Genre,  Rhynchopygus,  d'Orb.,  1855. 

Nucleoiites  (pars).  Desmoulins,  1837.  Cassidulus,  Agas- 
siz,  1847. 

Caractères.  Coquille  ovale,  déprimée,  à  sommet  central^ 
convexe  en  dessus,  concave  en  dessous.  Bouche  pentagonale. 
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un  peu  excentrique  en  avant,  placée  au  milieu  d'une  surface 
concave,  entourée  de  cinq  rosettes  de  pores  et  de  cinq  tuber- 
cules buccaux  bien  circonscrits,  mais  sans  ondulations  ni  sil- 
lons autour.  Anus  supérieur,  ovale  ou  obloug  transversale- 
ment, entouré  d'une  aréa  et  d'une  partie  saillante  supérieure^ 
Ambulaeres  subpétaloïdes,  étroits  et  longs,  à  zones  inégales  : 
les  pores  externes  les  plus  longs,  les  autres  simples.  Tubercules 
serrés,  égaux  et  petits  en  dessus,  plus  grands  et  plus  inégaux 
en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre,  par  son  dessous  concave, 
se  rapproche  à  la  fois  des  Pygorhynchus,  et  des  Echinohryssus, 
mais  il  se  distingue  du  premier  et  même  de  tous  les  genres 
de  la  famille,  par  son  anus  transverse  placé  sous  une  saillie 
supérieure.  Ce  caractère,  ainsi  que  le  dessous  concave,  l'éloi- 
gné des  Casstdulus  à  dessous  plat  et  anus  ovale.  Dans  tous 
les  cas,  il  ne  peut  rester  avec  les  Cassidulus  où  M.  Àgassiz 
l'avait  laissé,  ni  avec  les  Nucleolites  [Echinobryssus  de  Brey- 
nius),  où  M.  Desmoulins  l'a  classé. 

La  seule  espèce  bien  caractérisée  est  de  l'étage  sénonien. 
Peut-être  doit- on  rapporter  à  ce  genre  \ë{jCassidulus  Guaddur 
pensis  de  H.  Dussaigne;  Bulletin  de  la  soc.  Géol.,  1847,  qui 
est  fossile  dans  l'étage  contemporain  de  la  Guadeloupe.  Ce  se- 
rait alors  le  Rhynchopygus  Guadalupensis,  d'Orb.,  1855.  Hais 
nous  ne  le  connaissons  pas  en  nature. 

N»  2224.  Bhyxchoptgus  Mahmini,  d'Orb. 

PI.  927. 

Nucleolites  Marmini,  Desmoulins,  1837.  Etudes  sur  les 
Ech.,  p.  3eo,  no21. 

Cassidulus  Marmini^  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  99.  (Mo- 
dèles B,  45.) 

/d.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  22«,  no  1193. 
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Dimensions.  Longueur  totale,  17  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur^  85  centièmes;  hauteur,  50  centièmes. 

En  décrivant  ce  genre,  nous  avons  décrit  la  seule  espèce 
certaine  du  genre  ;  nous  n'en  répéterons  donc  pas  les  ca- 
ractères. 

Histoire,  Citée,  sans  description,  sous  le  nom  de  Nucleoli- 
tes  Marminiy  par  M.  Desmoulins,  en  1837,  cette  espèce  a  été 
placée  dans  le  Catalogue  raisonné  de  M.  Agassiz  (en  1847)  dans 
son  genre  Cassidulus,  quoiqu'elle  n'en  eût  pas  les  caractères 
généraux. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Pelage  sénonien.  Nous  Favons 
recueillie  aux  environs  d'Orglande  (Manche)  et  à  Tours  (Indre- 
et-Loire).  M.  Desmoulins  l'a  rencontrée  au  port  de  Lena  (Dor- 
dogne) .  Elle  se  trouve  encore  en  Angleterre  et  à  Maestricht. 

Explication  des  figures.  PI.  927,  fig.  i,  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3  ;  dessous  ;  fig.  4, 
profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté  de  Ta- 
nus;  fig.  6,  ambulacres  plus  grossis;  fig.  7,  rosette  buccale 
plus  grossie.  De  notre  collection. 

6e  Genre,  Cassidulcs,  Lamarck,  1801. 

Echinus,  Gmelin  (pars).  Nucleolites  (pars),  Goldfuss. 

Coquille  ovale  ou  oblongue,  déprimée,  à  sommet  central  ou 
un  peu  excentrique  en  avant,  convexe  en  dessus,  plane  en  des- 
sous. Bouche  pentagonale,  un  peu  excentrique  en  avant,  placée 
au  milieu  d'une  surface  plane,  entourée  de  cinq  rosettes  de 
pores  et  de  cinq  tubercules  buccaux,  bien  circonscrits,  sans  on- 
dulations ni  sillons  autour.  Anus  ovale,  longitudinal,  placé  en 
dessus,  à  l'extrémité  supérieure  d'un  sillon  oblique  et  déclive, 
se  prolongeant  jusqu'au  bord  seulement.  Ambulacres  pétaloï- 
des,  inégaux,  le  plus  grand  en  avant,  tous  courts  et  peu 
marqués,  s'achevant  loin  des  bords,  formés  de  zones  inégales 
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de  pores  non  conjugués,  longs  et  obliques  en  dehors,  petits  et 
simples  en  dedans^  Tubercules  serrés  et  petits  en  dessus, 
grands  et  inégaux  «n  dessous^  ou  une  bande  médiane  posté- 
rieure est  couverte  seulement  de  petits  pores.       >  • 

Rapports  et  différences.  Les  Cassidules  diffèrent  des  Pygo- 
rhynchuSy  dont  ils  ont  Taspect,  par  le  pourtour  plus  anguleux, 
par  le  dessous  entièrement  plat  et  non  concave,  par  la  bouche 
à  fleur  de  test^  par  le  manque  d'ondulations  en  dessous,  par 
son  anus  placé  en  dessus,  dans  un  sillon  déclive,  qui  ne  se 
prolonge  pas  en  dessous.  Ils  se  distinguent  des  genres 
Rhynchopygus  et  Stigmatôpygus,  par  ieur  anus  rond,  ovale 
longitudinalement. 

Histoire.  Une  des  espèces  de  ce  genre,  confondue  par  Leske, 
en  1778,  par  Gmelin,  en  1789,  sous  le  nom  A' Eckinus,  servit 
à  former  le  genre  Cassidulus  de  Lamarck,  en  1801,  dans  le- 
quel Lamarck  plaçait  à  tort  quelques  Scutellina,  surtout  dans 
ses  animaux  sans  vertèbres,  en  1816.  Goldfuss  n'admit  pas 
les  Cassidulus  de  Lamarck  et  plaça  les  espèces  dans  le  genre 
Nucleolites.  M.  Agassiz  circonscrivit  le  genre  en  -enlevant  les 
5cw/e//îna,  mais  y  laissa  deux  espèces  que  nous  en  séparons 
entièrement  pour  en  former  le  genre  Rhynchopygus.  Voyez 
R.  Marminiy  n»  2224<,  et  R.  Guadalupènsis. 

Les  espèces  qui  restent  certainement  dans  le  genre,  sont 
par  étages,  les  suivantes  :  Dans  l'étage  sénonien,  les  C.  lapis* 
cancriy  elongatus  et  œquoreus,  dont  les  deux  premières  sont 
du  bassin  anglo-parisien  et  la  dernière  des  États-Unis. 

Dans  l'étage?  le  C.  testudinarius ,  Brongniart,  Vicentin, 
p.  83,  pi.  5,  fig.  15.Du  Vicentin. 

Enfîn,  à  l'époque  actuelle,  le  C.  caribœorum,  Lamarck,  18(H> 
P.  349.  C.  australis,  Lamarck,  1816.  Cuvier,  Règne  animal, 
pi.  15,  fig.  5.  Des"mers  des  Antilles. 
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No  ^25.  Cassidulus  Lapis-cancri^  Lam.^  1816. 

PI.  925. 

Ëchinites  lapis-cancriy  Leske^  1778  (apud  Klein),  p.  256, 
pi.  43,  fig.  10,  11 . 
Fchinus  lapis-cancriy  Gmelin,  1789.  Syst.  nat.,  p.  3201. 
Fckinites,  Faujas  de  Saint-Fond,  1799.  Maestricht,  p.  30, 

fig.  1. 

Cassidulus  belgicus y  Lamarck,  1801.  Syst.  des  an.  s.  vert., 
p.  349. 

Cassidulus  lapis-cancri,  Lamarck,  1816.  An.  s.  vert.,  3, 
p.  35,  n«  3.  (Encycl.,  pi.  143,  fig.  617.) 

Cassidulus  belgicuSy  Defirance,  1817.  Dict.  des  se.  nat.,  7, 
p.  227,  n»  4. 

Fchimtesstellatus,  Schlotheim,  1820.  Petrif.,  p.  320. 

Nucleoliies  lapis-^ancri y  Goldf.,  1829.  Petrif.,  p.  143, 
pi.  43,  fig.  12. 

Cassidulus  lapis-cancriy  Agassiz,  1846.  Cat.  syst.,  p.  4. 

Id.y  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  99.  (Modèles  Q  49.) 

Id.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  22%  n»  1192. 

Dimensions.  Longueur  totale,  18  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hauteur,  45  centièmes. 

Coquille  déprimée,  plus  longue  que  large,  ovale,  arrondie 
en  avant,  élargie,  un  peu  anguleuse  et  comme  relevée  en  ar- 
rière, dont  la  hauteur  a  45  centièmes  de  la  longueur,  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur.  Dessus 
convexe,  formant  une  courbe  réguUère  du  bord  antérieur  jus- 
qu'à Faréa  anale  échancrée,  qui  commence  au  tiers  postérieur. 
Le  sommet  est  très-excentrique  en  avant,  où  se  trouve  aussi 
le  point  le  plus  élevé.  Le  pourtour  est  obtusément  anguleux 
à  la  base.  Dessous  entièrement  plat,  un  peu  convexe  sur  la 
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ligne  postérieure  médiane*  Bouche  petite^  placée  un  peu  ea 
avant^  pourvue  de  cinq  petits  bourrelets  peu  saillants  et  de  cinq 
petites  rosettes  lancéolées,  peu  excavées.  AnusTonày  placé  aux 
deux  cinquièmes  postérieurs^  dans  une  aréa  qui  Tentoure^  et 
ne  se  continue  pas  en  sillon  au  delà.  Ambulacrcs  peu  marqués^ 
inégaux^  le  plus  grand  en  avant  ;  les  latéraux  sont  flexueux. 
Les  zones  sont  formées  de  pores  très-petits.  Des  tubercules 
plus  petits  en  avant  et  en  arrière  en  dessous. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien  et  a  été  re- 
cueillie à  Orglande  (Hanche)^  à  Saint-Christophe  (Loir-etr 
Cher)^  à  La  Flèche  (Sarthe)^  par  nous.  Elle  est  commune  à 
Maestricht  et  à  Ciply. 

Explication  des  figures,  PI.  295,  fig.  i,  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie^  vue  en  dessus;  fig.  3^  dessous;  fig.  4^ 
profil  longitudinal  ;  fig.  5^  profil  transversal  du  côté  de  Tanus; 
fig.  6,  ambulacre  plus  grossi  ;  fig.  1,  une  partie  d'ambula* 
cre  pour  montrer  la  forme  des  pores;  fig.  8,  rosettes  et  tuber- 
cules buccaux  grossis.  De  notre  collection. 

N»  2226.  Cassidulcs  elongatus,  d'Orb.,  1855. 

PI.  926,  fig.  1-5. 

Dimensions.  Longueur  totale,  22  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  80  centièmes  ;  hauteur,  55  centièmes. 

Coquille  déprimée,  allongée,  bien  plus  longue  que  large^ 
arrondie  en  avant,  toute  d'une  venue  dans  sa  longueur,  un 
peu  anguleuse,  non  rostrée  et  échancrée  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  55  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  dia- 
mètre transversal  règne  sur  tout  le  milieu.  Dessus  convexe, 
formant  une  courbe  régulière  jusqu'à  Taréa  anale  qui  com- 
mence  au  cinquième  postérieur,  et  échancre  beaucoup  cette 
partie.  Le  somrpet,  en  môme  temps  la  partie  la  plus  con- 
vexe, est  au  milieu.  Le  pourtour  est  très-obtus  à  sa  base* 
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fi0mu^flàif  eoDvexe  6ur  la  ligae  médiane  postérieure*  BoU' 
^he  pçlUe»  un  peu  «Koentrique  en  avaai.  Bourrelets  petits  el 
saillants;  voseitfsdeporeapetitesetpeMpoofondes.^tntfitfovaU^ 
placé  ai^eixj^flEie  poster  i^eur  de  la  longueur  »  à  VeadtémM  sii^ 
périeure  d'ua^Uoa  assez  profond  qui  se  continue  jusqa'à  Vé* 
ctoncrure  postérieure.  Ambulacres  plus  inégaux  encore  que 
cbez  VBfp^  précédeutet  surtout  toès-flexueux  sw  leBOÔèés^: 
Jtapports  M  différences.  Cette  espèce  ^  non  cit^  pai; 
M». Agassizy  semble  avoir  été  confittidue  par  lui  avec  le  Ci.  i^ 
pis-c4Meri,  ufftis  nous  avons  seconnu  qu^elle  eo  diffère  pan 
beaucoup  da  caractères  :  par  son  ensemble  tout  d'une  venae^ 
plus  altongé^  moins  baut^  non  rostre  et 'écfaancré  en  arrière  ; 
par  Taréa  anale  avee  sillon^  bien  plus  en  arrière^  par  l'anuë 
orale  et  placé  au  sixième  postérieur^  au  Keu  d'être  aux  deux 
cinquièmes.  Ce  sont  deux  espèces  très-distinctes^  comme  les 
figures  le  feront  ressortir. 

'  Localité.  Elle  est  spéciale  àl'^étage  sénonîen  et  a  été  recueil-* 
Ue  à  Cipiy  par  H .  d'Archlac,  et  à  M  aestricht  par  M.  de  Koninek. 
<  Expiicaiùm  deê  figures.  PI.  926;  fig.  i,  grandeur  naturelle; 
flg.  %  coquille  grossie/vue  'en  dessus;  fig.  3^  dessous;  fig.  4, 
lirofil  longitudinal;  fig.  5^  pKofil  trsmsversal;  vu  du  c6té  de 
Fanus.  De  notre  collection. 

No  2227.  Cassidulus  jequoreus,  Morton,  i834. 

PI.  926,  fig.  6-12. 

•  CasiidtHus  œqnoreus,  Morton,  1S34.  Syn.  crét.  group.^ 
p.  76,  pl.  3,  fig  14.  ' 

Id,,  Desmoulins,  ISST.  Etudes  sur  les  Ecb.,  p.  146,  «•  6. 

/rf.,  Agassiz,  iB47.  Cat.  rais.,  p.  141. 

/rf.,  dWrb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  2Ti  ;  étage  22-,  no  lt»4. 

Dimemiùns.  Longueur  totale,  26  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  86  centièmes;  hauteur,  40  centième^, 
•  VI.  30 


n 
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Coquille  très-déprimée^  oblongue^  plus  longue  que  large^ 
arrondie  en  avant^  un  peu  élargie  et  tronquée  en  arrière^  dont 
la  hauteur  a  40  centièmes  de  la  longueur^  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  cinquième  postérieur.  Desms  peu 
convexe^  formant  une  courbe  régulière^  d'avant  en  arrière^ 
sans  montrer  d'échancrure  anale  sur  le  profil  longitudinal.  Le 
sommet  est  environ  au  milieu  ;  le  pourtour  est  bien  plus  an- 
guleux que  dans  les  deux  espèces  précédentes.  Dessma  plat 
et  même  un  peu  creusé  régulièrement^  avec  la  ligne  médiane 
postérieure  plus  élevée.  Bouche  grande^  presque  médiane, 
pourvue  de  cinq  énormes  bourrelets  triangulaires^  et  de  cinq 
grandes  rosettes  de  pores  buccaux  larges  et  obtus,  creusés  à  la 
base  entre  les  tubercules.  Ambuidcres  comme  dans  les  deux 
espèces  précédentes,  seulement  les  pores  des  zones  sont  plus 
inégaux. 

Rapports  et  différences.  Avec  les  différences  déjà  signalées, 
cette  espèce  se  distingue  de  la  précédente  par  sa  coquille  plus 
déprimée  et  plus  large,  par  le  manque  de  troncature  et  d'é- 
chancrure, par  ses  côtés  un  peu  élargis  en  arrière,  par  son 
profil  non  échaucré  en  dessus  par  l'aréa  anale,  par  son  dessous 
un  peu  concave,  par  sa  bouche  grande,  parles  bourrelets  buc- 
caux plus  grands  et  triangulaires,  par  les  rosettes  de  pores 
plus  grandes,  plus  larges  et  excavées  à  la  base,  ce  qui  n'existe 
pas  dans  les  autres  espèces. 

Localité,  Elle  nous  a  été  envoyée  par  H.  flale,  d'Alabama, 
qui  l'avait  recueillie  dans  les  terrains  crétacés  de  Prairie  Bluff, 
que  nous  rapportons  à  Tétage  sénonien. 

Explication  des  figures.  PI.  926,  fig.  6,  grandeur natwnelle; 
fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  8,  dessous;  fig.  9, 
profil  longitudinal;  fig.  10,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
l'anus;  fig.  11,  portion  d'ambulacre  plus  grossie;  fig.  12, 
une  rosette  de  pores  plus  grossie.  De  notre  collection. 
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7«  Genre,  Stigm atoptgus,  d'Orb.,  1855. 

Ca$$idulusy  Forbes  (non  Lamarck)^  Pygorhynchu  (pars), 
Agassiz. 

Coquille  ovale,  élevée,  à  sommet  central  ou  excentrique  en 
avant^  convexe  en  dessus,  plane  en  dessous.  Bouche  pentago- 
nale,  un  peu  excentrique  en  avant,  placée  au  milieu  d'une 
surface  plane  et  entourée  de  cinq  tubercules  buccaux  et  de  cinq 
rosettes  de  pores  très-prononcées,  sans  sillons  ni  ondulations 
autour.  Anus  pyriforme,  longitudinal,  commençant  à  la  partie 
la  plus  élevée  par  une  sorte  de  fente  qui  s'élargit  peu  à  peu 
et  se  termine  inférieurement  par  une  partie  ovale,  arrondie. 
Il  est  placé  obliquement  en  dessus  et  assez  éloigné  du  bord. 
Ambulacres  pétaloïdes,  peu  inégaux,  très-courts,  s'achevant 
insensibleme9t  loin  du  bord,  formés  de  zones  inégales,  dont 
Textérieure  munie  de  pores  longs  obliques,  et  Tintérieure, 
de  pores  simples.  Tubercules  petits  et  serrés  en  dessus,  plus 
grands  et  inégaux  en  dessous. 

RQpports  et  différences.  Ce  genre  est  voisin  des  Cassiduluê 
par  son  dessous  plan,  ses  rosettes  et  tubercules  de  pores, 
ainsi  que  par  son  ensemble,  mais  il  s'en  distingue  nettement 
par  son  anus  pyriforme,  allongé,  prolongé  en  une  fente  en 
dessus.  Ce  caractère,  ainsi  que  le  dessous  plan,  le  sépare  net- 
tement des  Pygorhynchus,  et  des  Echtnobr issus. 

Histoire.  La  seule  espèce  qui  fût  connue  avant  nos  recher- 
ches fut  classée  par  M.  Forbes  dans  le  genre  Cassidulus,  dont, 
elle  diffère  complètement  par  son  anus.  M.  Agassiz  Ta  classée 
dans  ses  Pygorhynchusy  qui  diffèrent  encore  plus  par  la  forme 
de  l'anus  et  par  le  dessous  concave. .  Nous  y  ajoutons,  une  es- 
pèce nouvelle,  et  nous  en  formons  un  nouveau  genre. 

Les  deux  espèces  connues  sont  de  l'étage  sénonien.  L'una 
du  bassin  pyrénéen  en  France,  l'autre  de  Pondichéry,  dans. 
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rinde.  C'est  encore  un  des  nombreux  faits  sur  Tidentité  de 
la  faune^  aux  mômes  époques  géologiques^  sur  toutes  les 
parties  do  globe  à  la  fois. 

N*  9228.  STKarATOPTGns  ekLÈAtvs,  éPOiii.^  i855. 

Pi.  928. 

•  Dimensions,  Longueur  totale,  32  millimètres.  Par  i^apjport  à 
kl. longueur  :  largeur^  87  centièmes;  hauteur,  56  centièriies. 

•  Coguillt  déprimée,  ovale,  plus  longue  que  large,  arrondie 
éti  levant,  tronquée  et  un  peu  échancrée  en  arrière,  dont  la  hau- 
teur a  56  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand 'diamètre 
transversal  est  au  tiers  postérieur.  Dessus  convexe  et  arqué  dê^ 
la  partie  antérieure  jusqu'au  sommet  placé  un  peu  en  avant; 
Où  se  trouve  le  point  le  plus  élevé  et  restant  presque  à  la 
même  hauteur  jusqu'au  tters  postérieur  où  se  trouve  une 
^illie  qui  surmonte  l'anus.  Le  pourtour  est  un  peu  anguleux 
à  sa  base.  Dessous  plat,  uniformément  arqué.  Bouche  petite, 
â?fec  des  rosettes  de  pores  et  des  tubercules  buccs^x,  petits  et 
peu  prononcés.  Anus  dans  la  forme  ordinaire  au  genre,  obtus 
m  bas,  accompagné  de  deux  saillies  latérales  en  haut.  Une 
àtéa  concave  au-dessous.  Ambulacres  petits  et  peu  marqués. 
T\jiberculespen  marqués  sur  Téchantîtlon  que  nous  décrivons. 

Localité.  M.  d'Archiac,  qui  a  bien  voulu  nous  communiquer 
cette  espèce,  l'a  re/3ueîllie  à  la  station  de  Beaumont,  près 
(J*Angoulême ,  dans  une  roche  que  nous  croyons  pouvoir 
rapporter  avec  certitude  à  l'étage  sénonîen.  Nous  trouvons 
sur  l'étiquette,  écrit  de  la  main  de  M.  Desor  :  Nùeleolites  cre- 
piduîa,  Desor.  Nous  n'avons  pas  besoin  de  discuter  ce  nom, 
qui  est  sans  doute  une  erreur  de  cet  auteur. 
^^'Explication  des  figures.V].  928,  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
ttg:%  ôoquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous;  Agi  ^V 
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profil  lotigitiidiiial  ;  fig.  ^,  profil  transvisrBd^  du  ^i^M  de 
Vmas;  lig.  G^ambutaores  grosèÎ6i>Deta  coUadionde  H.  d'ArM 
cbiac. 

No  2229.  SrtGMATOPYGus  ELATCS,  a'Orb.  ' 


PL  929. 


r.  .        I  î 


Nucleolites  (Cassidulus)  elatus'y  Pfarbés;  1846.  Trrins.  Géoï; 
Sdc.  Lond.,  7,  p.  182,  pi.  19,  fig.'  1.  ' 

ç  'Pygorhynûhus  elatusy  Agassiz,  1847.  Catâl.  rais.,  p.  102. 
' /cf.,  d*Orb.  1847.  Prôd.,  2;  p.  Ml';  éfagé  24%  ii«  623. 

M.  Forbes,  auquel  ïioùs  empruntons  cette  tesj^ce,  la  décrit 
de  la  manière  suivante  : 

N,  convexus,  tumidùs^  vertice  plancctùy  stAceritrali,  laieribus 
ùbruptè  declivis;  infra  planus  ;  anus  rotundus,  prope  margi" 
nem  posteriorem. 

«  Coquille  subglobuledse,  plate  efn  desstiûs,  très-convexe 
ir  en  dessus.  Sommet  déprimé  d'une  façon  oblique,  dé  manière 
«*  ^ue  la  partie  la  plus  élevée  se  trouve  en  arrière  du  centre. 
i  Côtés  trëè-rapides,  tout  en  s'abaiésant  avec  régularité.  Afn- 
^bulacres  lancéolés.  Anus  arrondi,  accentué,  plaëé  aiU-dessus 
à  du  bord  (qui  forme  en  cet  endroit  une  légère  pointe),  à  un 
<f  tiers  environ  de  la  hauteur.  Bouche  faiblement  excentrique>- 
c  entourée  de  cinq  tubercules  oblongs,  situés  danstine  dépres- 
i  èîon  centrale.  Entre  eux  se  développent  les  rosettes  de  pores 
k  buccaux  qui,  possédant  chacun  une  éminence  médiale  et 
à  oblongue  qui  sépare  la  série  deà  pores,  offrent  au  plus  haut 
<i  degré  des  resisemblances  avec  les  radiations  d'une  belle 
-a  étoile.  Les  tubercules  de  la  partie  centrale  sont  plus  déve^ 
i'ioppés.  » 

^  Rapports  et  différences.  Par  la  figure  plutôt  que  pài*  les 
descriptions  données  par  M.  Forbes,  nous  voyons  que  cette  ' 
ésçlbcë  diffère  du  S.  galeatus,  par  sa  forme  plus  élevée,  pât»' 
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ton  anus  sans  saillies  supérieures  latérales,  et  surtout  par  sou 
grand  développement  des  rosettes  de  pores  et  des  tubercules 
buccaux. 

Localité.  H.  Kaye  a  découvert  cette  espèce  dans  les  ter- 
rains crétacés,  composés  de  grès,  aux  environs  de  Pondi- 
chéry,  dans  l'Inde.  Nous  rapportons,  d'après  les  fossiles,  ce 
point  à  notre  étage  sénonien. 

Explication  des  figures.  Pi.  929,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  de  profil,  suivant  son  grand  diamètre  ; 
fig.  %  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  3,  un  am- 
bulacre  grossi  ;  fig.  4,  rosette  de  pores  grossie. 

8«  Genre,  Botrioptgcs,  d'Orb.,  1855. 

Pygurus  (pars),  Agassiz,  1847. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire  comme  dans  les 
autres  genres  de  la  famille.  Coquille  déprimée,  ovale  ou 
oblongue,  peu  convexe  en  dessus,  à  sommet  excentrique  en 
avant;  concave  en  dessous,  autour  de  la  bouche,  où  se  voient 
cinq  bourrelets,  plus  ou  moins  saillants,  séparés  par  des  ro- 
settes de  pores  souvent  très-prononcées.  La  bouche  est  penta- 
gonale,  excentrique  en  avant.  L'anus  est  ovale  ou  même 
oblong,  longitudinalement,  placé  au  pourtour  de  manière  à 
entamer  le  dessus  et  le  dessous,  à  peu  près  également.  Les 
ambulacres  sont  subpétaloïdes,  étroits,  mais  longs,  formés  de 
zones  inégales,  la  plus  large  en  dehors,  de  pores  généralement 
allongés  et  transverses,  souvent  conjugués.  Tubercules  scaro- 
biculés,  petits  et  serrés,  presque  égaux  partout. 

Rapports  et  différences.  La  forme  de  ce  genre  rappelle 
celle  des  Pygurus,  il  en  a  aussi  les  bourrelets  de  la  bouche 
et  les  rosettes  de  pores  ;  mais  il  s'en  distingue  par  une  co- 
quille plus  ovale,  moins  ronde,  par  ses  ambulacres  bien  plu$ 
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étroits^  et  surtout  par  son  anus  oblong  ou  allongé^  placé  au 
pourtour^  presque  autant  en  dessus  qu'en  dessous. 

Les  trois  espèces  connues  avant  nous^  avaient  été  classées 
par  M.  Agassiz  dans  son  genre  Pygurus;  nous  y  avons  ajouté 
trois  autres  espèces^  ce  qui  porte  à  six  le  nombre  des  espèces 
connues  de  ce  genre. 

Le  Botriopygus  Meyeriy  d'Orb.,  1855  {Pygurus  Meyert, 
Desor),  signalé  par  M.  Desor^  Catalogue  raisonné^  1847^ 
p.  105^  comme  étant  du  Gault  et  cité  dans  notre  Prodrome , 
%  p.  141;  étage  19*^  n»  315^  nous  est  totalement  inconnu; 
mais  ce  peu  de  mots  de  M.  Desor  :  L'anus  n'est  pas  oblique, 
mais  vertical,  nous  font  croire  qu'il  dépend  bien  de  ce  genre, 
n  est  d'Appenzel;  mais  nous  doutons  qu'il  soit  de  l'étage 
albien. 

Résumé  géologique. 

Les  cinq  espèces  bien  connues  sous  le  rapport  de  leur  po- 
fltion  géologique  sont  ainsi  réparties  : 

Dans  Yétage  néocomien,  deux  espèces  :  les  B.  obovatus  et 
minoTy  qui  tous  les  deux  se  trouvent  dans  les  bassins  anglo- 
parisien  et  méditerranéen. 

Dans  l'étage  urgonien^  le  B.  Campricheanus,  d'Orb.^  du 
bassin  méditerranéen. 

Dans  l'étage  turonien^  les  B.  Tucasanus  et  Cotteauanus, 
tous  les  deux  du  bassin  méditerranéen  des  Bouches-du-Rbône 
et  du  Var. 

No  2230.  BoTRiOPTGUS  OBOVATUS^  d'Orb.^  1855. 

PI.  929. 

Catopygus  obovatus,  Agassiz^  1836.  Prod.,  Éch*^  p.  18. 
SlI^Jd.,  Agassiz^  1836.  Foss.  crét.  Mém.  de Neuch.^  n<>7^  p.  II. 
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Nueleoliteê  obaoaÉus, Besmou&ns,  4837.  Études  smf  les  Éeh.> 
p.  362,  no  30. 

Pyg^rhynehm  obovatuSy  Âgassiz^  1839.  Ech.  suisffis^  t.'  I, 
p;  55,  pi.  8,  f.  18-20. 
.  li.  Agassiz^  1840.  Cat.  $yst.,  p.  4.  t 

Pygurus  obovattis,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.^  p.  I(^  (mon 
dèles  a  21,  Q  »).  .       . 

•  Jd.,  d'Opb.,  1847.  Pfod.,  2,  p.  88;  étage  17e,  n«476.  -    1 

Id.,  Albin  Gras,  1848.  Ours.  fos$«  de  l'Isàre,  p,  i51,  n^  3. 

Id.,  Gotteau>  1851.  Cat.  méth.  des  Ëehin.  de  l'Yonne^ 
p*i2,  n«  35.  .  *        . 

Dimemions*  longueur  totale^  54  miUimàtres.  Par  i^appoii 
à  la  iûpgaeiur:  largeur,  82  centièmes;  hautçiu,  30centièiaesi 

Coquille  très-déprimée,  ovale,  beaucoup  moins  large  qtle 
longue,  rétrécie  en  avant,  élargie  en  arrière,  et  dont  la  hauteur 
a  trente  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre 
transvergal  est  au  tiers  wrférieur.  />€»«!«  très-peu  conveie, 
obtus  en  avant  et  en  arrière,  et  f mimant  on  arc  de  oerde  A 
grand  rayon,  sur  la  ligne  supérieure  ;  le  sommet  est  excen- 
trique très  en  avant,»  et  correspcynd  à  peu  près  avec  la  piurtie 
la  plus  convexe  ;  le  pourtour  est  arrondi  et  comme  pcAvittâi 
Des$9fH$  trèsi-concave,  surtout  autour  de^to  bouelfe,  à  ^lon 
très-marqué  en  avant.  Bourrelets  à  peine ^^aHkints  a«rto>iir  de 
lé  bouche,  séparés  par  des  rosettes  de  pores  peu  prononcées, 
peà  larges  et  peu profondes,  mais  cependant  visibles.  Beuvkê 
pentagone,  longitudinale,  quelquefois  même  obliqué,  placée 
au  tiers  antérieur.  Anus  ovale  lougitudinalement,  placé  moitié 
en  dessus,  moitié  en  déàscfus,  sur  ta  convexité  du -pourtour. 
Ambulacres  subpétaloïdes,  .arrivant  presque  jusqu'au  pour- 

■  • 

tour,  où  ils  s^élargissent  pour  passer  en  dessous.  Ils  sont  légè- 
rement inégaux,  en  ee -sens  que  Tantérieur  est  plus  éti^it  que 
l6&  auti^s;  tous  sont  -«n  peu  connexes  entre  les  zones'- de 
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pores  formés  de  zones  étroites^  dont  Tune  externe  est  Imrge^ 
pourvue  de  pores  longs^  transverses,  et  l'autre ,  interne,  de 
pores  petit-s,  courts,  mais  également  transverses.  Ces  paires 
de  pores  sont  séparées  par  une  ligne  de  tubercules.  Tubercules 
très-petits. 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  à  l'étage  néocomien  ;  elle 
a  été  recueillie  à  Saint-Sauveur  (Yonne)  par  M.  Cotteau  ;  à 
Hormont,  près  de  Lasarraz,  et  à  Sainte-Croix,  canton  de  Vaud, 
par  MH.  Coulon  et  Campiche.  Elle  est  rare. 

Explication  des  figures.  PI.  9^,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  %  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal  du  côté  de  la  bouche; 
fig.  5,  le  même  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  rosette  de  la  bouche/ 
grossie  ;  fig.  7,  partie  des  zones  d^ambulacres  grossis;  fig.  8, 
sq^pareil  génital  grossi.  De  notre  collection. 

N*  2231.  BoTRiOPTGUS  MiNOR,  d'Orb.,  1855. 

PI.  930,  fig.  1-7. 

Catopygus  minor,  Âgassiz,  1836.  Prod.,  Ech.^  n*"  6,  p.  20. 
Echinolampas  minor,  Agassiz,  1836.  Foss.  crét.  Neuch., 

no  6,  p.  11. 

Id.,  Desmoulins,  1837.  Études  sur  les  Éçh.,  p.  352,  m  33. 

Pygorhynchus  minor,  Agassiz,  1839.  Echin.  suisses,  1. 1, 
p.  56,  pi.  8,  fig.  15-17. 

/d.,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  5. 

Pygurus  minor,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  105  (mo- 
dèles Q  18,  Q  25). 

7rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88  ;  étage  17*,  no  475. 

M.,  Cotteau,  1851.  Cat.  méth.  des  Ours,  de  l'Yonne,  p.  12, 

n«  34. 
Dimensions.  Longueur  totale,  23  millimètres.  Par  rapport 
VI.  31 


.388  PALÉONTOLOGIE  FRAKÇMSB. 

,  à  1a  lûDguear.  :  largeur^  85  centièmes  ;  hauteur^  45  centiènies. 
Cofmlle  déprittiée>  ova)e>  moins  longue  que  laige^  à  peine 
^  iiétrécie  ^n^ivant^  un  peu  acuminée  en  .atrière^  dont  la  bi|u- 
^teur  a  les  45  centièmes  de  la  longueur^  el  dont  te  grand  £a- 
mètre  transversal  est  en  arrière  du  tiers  postérieur.*  Bettim 
..convexe  également  partout.  Le  siHnmet  est  un  peu  en  avant 
.:  de  la  moitié  et  correspond  à  la  partie  la  plus  convexe.  Le 
.  pourtour  est  airondi  et  pulviné.  Dessou»  concave  et  ondulé 
par  suite  des  dépressions  divergentes  de  la  bouche  au  pour- 
tour^ des  ambulacres  légèrement  creusés.  Le  sillon  antérieur 
.:  est  plus  creusé  que  les  autres.  Les  bourrelets  du  pourtour  de 
;  la  bouche  à  peine  sensibles^  ainsi  que  la  rosette  de  «pores  à 
,  peine  distincte.  Bouche  pentagone^  longitudinale,  placée  aux 
,  ;deux  cinquièmes  antérieurs.  Anus  ovale,  lonigitudinal,  édian- 
crant  le  dessus  du  pourtour  moins  que  le  dessous.  Ambur- 
lacres  subpétaloïdes,  Tantérieur  plus  étroit  que  les  autres. 
Tous  sont  supeirficiels,  formés  de  zones  égales  en  largeur  à  la 
moitié  de  leur  intervalle,  dont  les  ligqes  de  pores  sont  inégales, 
Fune  externe,  très-oblique,  écartée,  Tautre  interne,  formée 
de  pores  ronds.    Tubercules  très*petits  en  dessus,  un  peu 
'.  {dus  gros  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  pourrait  n'être  que  le 

•"jeune  dii B. obovaius,  cependant  voici  lesdifférencés  qi:te «nous 

«'  avons  constatées.  Elle  est  moins  irétrécie  en  avant,  phis  ovale, 

bien  plus  épaisse,  son  sommet  est  plus  central,  le  dessous 

plus  ondulé,  la  bouche  plus  centrale/  ses  ambulacres  super- 

''^  ficiels,  les  paires  de  pores  obliques  plus  espacés,  et  les  pores 

internes  ronds. 

Localité.  Elle  est  s^péciale  à  Tétage  néocomien  et  a  été  re- 

•  cueillie  aux  Saints,  à  Leugny,  à  Chevannes,  à  Chenay  (Yonne), 

par  MM.  Cotteau  et  Rathier;  à  Mormont,  près  de  Lasarraz, 

canton  de  Vaud,  par  M.  Gbulon. 
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E^pUcatim  des  figures.  ?l  930,  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie^  vue  en  de5^ir&;.fig^  3,  la  même  en[ 
dessous  ;  fig.  A,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal 
du  côté  de  la  bouche  ;  flg:  6,  côté  de  l'anus  ;'fig.  7,  pores  des 
ambulacres.  De  la  collection  de  H:*Cotteau. 

N*»  2232.  BoTRioPYGUS  CampigheanuSj  d'Orb.,  1855. 

PL  930,  fig.  8-40. 

■      ■    ,  '     • 

Coquille  déprimée,  ovale  longitudinalement  et  d'une  ma- 

nière  régulière^  dont  la  hauteur  paraît  avoir  eu  les  35  cen- 
tièmes de  la  longueur.  Dessus  formant  un  arc  régulier  peu 
convexe.  Le  sommet  est  un  peu  excentrique  en  avant^  et  parait 
être  le  point  le  plus  épais.  Le  pourtoiu*  est  arrondi.  Dessous 
peu  concave,  sans  sillons  marqués  (nous  n'avons  pu  voir, 
par  suite  du  mauvais  état  de  conservation  de  Téchantillon, 
ni  les  bourrelets,  ni  les  rosettes  de  pores).  La  bouche  est  placée 
aux  deux  cinquièmes  antérieurs.  {Anus  inconnu.)  i4mèw/acres 
comme  dans  les  espèces  précédentes,  mais  plus  étroits.  Les 
zones  de  pores  paraissent  être  d'égale  largeur,  formées  de 
pores  allongés  transverses,  très-serrés,  égaux  en  longueur. 

Rapports  et  différences.  Nous  ne  connaissons  qu'un  échan- 
tillon  incomplet  de  cette  espèce,  qui  se  rapproche  pour  la 
taille  du  B.  obovatus^  mais  s'en  distingue  par  sa  forme  plus 
régulièrement  ovale,  par  le  dessous  moins  concave  et  sans 
sillon  antérieur,  ainsi  que  par  les  zones  de  pores'  ambula- 
craires,  formées  de  pores  égaux  en  longueur. 

Localité.  M.  Campiche,  à  qui  nous  devonè  là  communica- 
tion de  l'échantillon  connu,  l'a  recueilli  dans  l'étage  urgonien, 
à  Caproiina  ammoniac  des  environs  de  Sainte-Croix,  canton 
de  Vaud. 

Explication  des  figures.  PI.  930,  fig.  8,  coquille  de  gran- 
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deor  naturelle^  vue  en  dessus  ;  fig.  9^  deasDiis;  fig.  10^  profil. 
De  la  oollectioii  de  M.  Campidie. 

N»  2233.  BoTRioPTGUS  Toccasands^  d'Orb.,  4855. 

PL  934. 

Dimensions.  Longueur^  55  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur^  74  centièmes;  hauteur^  46  centièmes. 

Coquille  très-déprimée^  oblongue  longitudinalement  ^  un 
peu  rétrécie  et  arrondie  en  avant  ^  un  peu  acuminée  en 
arrière^  dont  la  hauteur  a  les  46  centièmes  de  la  lon- 
gueur^ et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  en  arrière 
des  deux  tiers  postérieurs.  Dessus  aplati^  arrondi  en  avant^ 
rétréci  en  arrière;  sommet  excentrique  placé  aux  deux  cin- 
quièmes antérieurs,  et  offrant  le  point  le  plus  haut.  Le  pour- 
tour est  arrondi,  pulviné.  Dessous  presque  plan,  à  peine  creusé 
autour  de  la  bouche ,  sans  sillons  marqués.  Bourrelets  for- 
mant cinq  gros  tubercules  autour  de  la  bouche  et  séparés  par 
des  rosettes  de  pores  très-marquées,  sans  être  profondes. 
Bouche  pentagonale,  un  peu  transverse,  placée  en  arrière  du 
tiers  antérieur.  Anus  allongé,  échancrant  le  dessus,  mais 
placé  verticalement,  plus  en  dessous  qu'en  dessus.  Ambulacres 
étroits,  un  peu  convexes  au  milieu,  égaux  en  largeur,  très- 
longs,  formés  de  zones  moins  larges  que  leur  intervalle  con- 
vexe; composés  de  pores  conjugués  par  une  rangée  de 
tubercules,  transverses,  très-serrés,  très-inégaux;  les  pores 
externes  très-longs,  les  internes  simples,  ronds.  Tubercules 
scrobiculés,  très-petits  et  très-serrés  en  dessus,  plus  gros  et 
plus  espacés  en  dessous. 

Bapports  et  différences.  Cette  belle  espèce,  avec  une  taille 
presque  aussi  grande  que  le  B.  obovatus,  s'en  dislingue  par 
beaucoup  de  caractères  :  par  sa  forme  oblongue,  droite  sur 
jes  côtés ,  par  plus  de  hauteur,  par  son  dessus  aplati,  par  le 
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dessous  plan^  par  le  manque  de  sillon^  par  ses  bourrelets  et 
ses.  rosettes  de  pores  prononcés^  par  sa  bouche  transverse 
et  par  son  anus  allongé^  étroit. 

Localité.  Nous  devons  à  H.  Toucas^  zélé  paléontologiste, 
la  découverte  de  cette  espèce  qu'il  a  recueillie  au  Castelet, 
près  du  Beausset  (Var),  dans  Tétage  turonien,  avec  les  Hippur- 
rites  comu'Vaccinum.  Elle  y  est  très-rare. 

Explication  des  figures.  PI.  93i,  fig.  \,  coquille  de  gran- 
deur naturelle^  vue  en  dessus;  fig.  %  dessous;  fig.  3^  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profir transversal  du  côté  de  l'anus; 
fig.  5^  une  partie  d'ambulacres  grossis  ;  fig.  6^  rosette  des 
pores  buccaux,  grossie.  De  notre  collection. 

N*  2234.  BoTRiOPYGus  Cotteauanus,  d'Orb.,  1855. 

PI.  932. 

Dimensions,  Longueur  totale,  49  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  78  centièmes;  hauteur,  43  centièmes. 

Camille  déprimée,  ovale,  plus  longue  que  large,  un  peu 
rétrécie  en  avant,  élargie  et  très-obtuse  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  les  43  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur.  Dessus 
convexe,  arrondi  également  en  avant  et  en  arrière.  Sommet 
excentrique  en  avant,  sur  le  point  le  plus  élevé.  Le  pourtour 
est  arrondi,  pulviné.  Dessous  légèrement  concave  partout, 
sans  sillons.  Bourrelets  de  la  bouche  assez  prononcés,  entre 
lesquels  sont  des  rosettes  de  pores  très-marquées,  mais  peu 
profondes.  Bouche  pentagonale,  placée  aux  trois  cinquièmes 
antérieurs.  Anus  très-allongé,  placé  plus  en  dessus  qu'en  des- 
sous, au  pourtour.  Ambulacres  étroits,  superficiels,  égaux  en 
Wgeur,  longs,  dont  les  zones  sont  inégales  ;  l'une  large,  en 
dehors,  formée  de  pores  allongés,  transverses  ;  l'autre  étroite, 
formée  de  pores  petits,  presque  ronds,  les  deux  conjuguées 
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par  un  silkm*  '  Tubercules  irts-p^tits ,  4Crol>içiAés ,  Xtès^ 
serrés  eo  dessus  eten  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  jolie  espèce,  irè^-voisine  et 
du  même  éta|;e  que  Fespèce  précédente^  s'eo  distingue  par 
sa  fcHrme  plus  ovale,  par  son  dessus  convexa  partout^  par  son 
dessous  plus  concave^  et  surtout  par  son  ^nus  placé  sur  le 
pourtour,  mais  plus  eu  dessus  qu'en  de^sous^  quand  c'est  le 
contraire  dans  l'espèce  précédente. . 

Localité.  Elle  est  propre  à  l'étage  turonien>  à  JBippurites 
organisansy  du  midi  de  la  France.  M.  Cotteau  nous  Ta  com- 
muniquée des  environs  de  Martigues  (Bouches^durRhône); 
et  M.  Toucas  l'a  recueillie  au  Castelet,  près  du  Beausset  (Yar). 
Nous  en  possédons  deux  échantillons. 

Explication  des  figures,  PI.  932,  flg.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  pro&l  transversal,  du  côté  de  la  bouche  ; 
fig,  5,  détail  des  ambulacres  grossis;  fig.  6,  rosette  de  pores 
buccaux,  grossie.  De  notre  collection. 

\)e  Genre,  Conoclypus,  Agassiz,  1840. 

Galerites  (pars),  Lamarck^  Clypeaster  (pars),  Goldfuss, 
Echinolampas  (pars).  Desmoulins. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire,  formé  au  milieu 
d'une  grande  plaque  madréporiforme,  plus  ou  moins  carrée, 
perforée,  plus  large  en  arrière  qu'en  avant,  autour  de  laquelle 
sont  portés  les  quatre  pores  génitaux  et  les  cinq  ouvertui'es 
ocellaires.  Coquille  épaisse^  ovale,  oblongue,  très-convexe, 
hémisphérique,  à  sommet  un  peu  excentrique  en  avant.  Dessus 
convexe^  quelquefois  subconique.  Dessous  entièrement  plat. 
Bouche  régulière,  pentagonale,  transverse,  placée  un  peu  en  , 
avant,  pourvue  de  cinq  gros  bourrelets,  entre  lesquels  se  voit 
une  rosette  pétaloïde  de  pores.  Anus  triangulaire,  transverse^ 
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mframargiDal,  placé  tout  à  fait  au  bord  postérieur  .en  des- 
sous. AmbUlacres  trds-prononcés,  assez  larges>  mais  surtout 
très-lon^^  divergeant  du  soihmet  vers  le  bord^^.  foemés  de 
zones  lai^ès  dont  les  pores  (conjugués,  sont  inégaux^  .l'un  ex- 
terne^ très-long,  transverse,  Tautre  interne,  simple  ou.|(>y9l6. 
Tubercules  ép&rSy  petits,  fortement  scrobiculés.  Que)qi}ç^  es- 
pèces portent  de  plus  en  dessus,  près  du>  sommet  et  des  am- 
bulacres,  des  tubercules  accessoires  très^^aillants,  et.oon 
scrobiculés. 

RtLpports  et  différences.  Ce  genrOi  que  H<  Agassiz  a  sépsuré 
des  Echinant hu$ y  s^en  distingue  par  sa  forme  ccuique,  par  son 
dessous  plat,  dont  la  bouche  est  sur  le  même  niveau  que  le 
reste  et  nullement  entourée  d'une  dépression,  par  .ses  ambu- 
lacres  plus  longs  et  .plus  étroits,  et  par  son  anus  triangulaire. 
Renflé  comme  plusieurs  Pygaulus  et  Caratomus,  il  s'en  dis- 
tingue par  les  gros  tubercules  et  les  rosettes  de  pores  de  la 
bouche,  ainsi  que  par  ses  longs  ambulacres. 

Le  ^lus  grand  nombre  des  espèces  de  ce  genre  perdu^  ap- 
partient aux  terrains  tertiaires.  Cependant  nous  en  çonnajssQps 
quatre  des  terrains  crétacés,  ainsi  réparties  dans  les  étage^  : 

Dans  le  ^  ^age  cénomanien,  une  espèce  :  le  Ç.  Rotho- 
magemiif  spécial  jusqu'à  présent  au  bassin  anglo-parisijçn^ 

Dans  le  2^  étage^  sénonien  ou  craie  blanche,  trois  espè^^: 
les  C.  ovatus,  acutus  et  ovum,  dont  la .  première  se  trpuye 
dans  les  bassins  anglo-parisien  et  pyrénéen,  et  les  deux  autres 
sont  spéciales  au  bassin  pyrénéen.  .  /   ,     ,. 

Les  espèces  plus  modernes  sont  les  suivantes  :       \   ,.  , 

Dans  l'étage  suessonien,  le  C.  Osiris,  Desor,  1847.  C^t. 
rais,,  p.  109,  de  Mondradan  (Egypte). 

C,  marginatuSy  Desor,  iSll.  Loc,  cit,,  p.  109. 

C.  œquidilatatusy  Agass.,  1847.  Id.,  p.  109,  du  Kres- 
senberg. 
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C  amddeusy  Âgass*^  1847.  Id.,  p.  109^  da  Kresaenb^rg. 

C.  costellatus,  AgBss.,  1847.  Id.^  p.  110^  du  Kressenbeig. 

C.  Bùuei,  Agass.^  1847.  Id.^  p.  110^  du  Kressenberg. 

C.  Duboimy  Âgass.,  1847.  Id.,  p.  110^  de  Salgfair  (Gii- 
mée). 

C.  Anackoreta,  Âgass.^  1847.  Id.^  p.  110^  d'ESnsieddn. 

C.  subcylindrxcuiy  Agass.^  1847.  Id.^  p.  110^  da  Kressen- 
berg. 

Dam  Vétage  falunieny  les  C.  plagtosomus,  Agass.^  id.^ 
p.  1 10.  Cap  Couronne^  près  de  Martigoes  (Bouches-da-Rhône). 

C,  UccBy  Desor,  1847.  Id.,  p.  110,  d'AUcante. 

Dont  l'étage  est  inconnu. 

C.  BùrdŒy  Agass.,  1847.  Id.,  p.  109. 

C  crassùsimusy  Agass.,  1847.  Id.,  p.  110. 

N^  2235.  CoNOCLYPDS  Rbotomagensis,  d'Orb.,  1855. 

PI.  944. 

Dimensions.  Longueur  totale,  48  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  84  centièmes;  hauteur,  70  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  très-renflée,  bien  plus  longue  que  large^ 
tronquée  en  avant,  arrondie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les 
70  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  au  milieu.  Dessus  obtus  en  avant,  de  là  formant  une 
courbe  régulière  qui  vient  aboutir  au  bord  postérieur,  moins 
obtus  que  Fautre.  Le  sommet,  en  même  jtemps  le  point  le 
plus  élevé,  est  lïn  peu  excentrique  en  avant.  Le  pourtour^ 
légèrement  anguleux,  a  sa  plus  grande  convexité  un  peu  au- 
dessus  de  la  base.  Dessous  très-plan,  avec  un  indice  de  dé- 
pression en  avant,  et  une  autre  de  chaque  côté,  un  peu  en 
arrière.  Bouche  à  fleur  de  test,  pentagone,  un  peu  transverse^ 
placée  aux  deux  cinquièmes  antérieurs  de  la  longueur.  Bout- 
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teiets  médiocres^  étroits  et  peu  saillants  ;  rosettes  de  pores 
pétaloïdes^  formées  d'une  double  ligne  de  pores  de  chaque 
côté.  Anttô. petite  oi^e  transversalement^  placé  près  du^bord 
postérieur  en  dessous.  Amôulacre»  étroits^  formés  de  zones 
illégales  :  une  externe^  composée  de  pores  allongés^  linéaires^ 
arqués^  et  une  intérieure^  composée  de  pores  simples,  ronds. 
iTuberoules  petits^  épars^  égaux  et  scrobiculés. 

Localité.  Nous  avons  recueilli  cette  espèce  dans  Tétage 
cénomanienavecrAfnmontïe»  Bàotomagensis,  dans  la  zone  re- 
maniée de  la  jsMHitàgne  Sainte*Catherine^  à  Rouen  (Seine- 
Inférieure)  .  M.  Agassiz  nous  Pavait  étiquetée  du  nom  d'Ovum  ; 
mais  cette  espèce  est  bien  distincte  et  d'un  étage  différent^ 
comme  ou  le  verra  au  C.  ovum. 

Explication  des  figures.  PL  9là,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  %  dessous;  fig.  3^  profil 
longitudinal  ;  fig.  4^  profil  transversal^  du  côté  de  la  bouche; 
'fig.  5>  une  partie  d'ambulacre  grossie  ;  fig.  6^  bouche  et  ro- 
sette de  pores  grossies.  De  notre  collection. 

N*>  2236.  CoNOCLYPUS  ovAtrs,  d'Orb.,  1855. 
,  PI.  945,  946. 

'Galerités  ovatus,  Lamarck^  1816*  An.  s.  vert.^  5^  p.  22^ 

Uoll. 

/(/.,  Deslongcb.,  1824.  Encycl.,  2,  p.  433,  n^  1. 
Clypeaster  Lesket,  Goldfuss,  1829.Pétrif.,  1,  p.  132,  pi.  42, 

fig.l. 

Eehinolampas  Leskei,  Agassiz,  1836.  Prod.  d'une  mon*, 

-p;  20. 

Galerites  ovatus,  Gratteloup,  1836.  Mém.  sur  les  Ech*, 

-p.  54,  n*  5, 

Eehinolampas  ooata,  Desmoulins,  1837.  Études  sur  les 

Ech.,  p.  346,  n°  2. 

VI.  32 


346  PALÉONTOLOGIE  FRANÇAISB, 

Galerites  ovatus,  Edwards^  1840.  Ed.  de  Lam.^  t.  111^ 

p.  340,  nMi. 
Conoclypus  Leskeiy  Âgassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  5. 
Id.y  Agassiz  et  Desor,  1847.  Gat.  rais.,  p.  109. 
/rf.,  d'Orbigny,  1848,  Prod.,  2,  p.   270;  étage  22^, 

no  1181. 

Dimensions.  Longueur  totale,  80  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur:  largeur,  75  centièmes;  hauteur,  64  cen- 

ièmes. 

Coquille  ovale,  très-renflée,  conique,  bien  plus  longue  que 
large,  très-arrondie  en  avant,  un  peu  moins  en  arrière,  dont  la 
hauteur  a  les  64  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  milieu.  Dessus  coqique,  très- 
élevé;  la  partie  antérieure  s^élève  en  courbe  sinueuse,  jusqu^au 
sommet,  excentrique  en  avant,  et  de  là  s'abaisse  avec  ia 
même  courbe  jusqu'en  arrière.  Le  pourtour,  obtusément  an- 
guleux, offre  sa  partie  la  plus  convexe  à  la  base.  Dessous 
très-plan,  uniformément  plat.  Bouche  non  renfoncée,  penta- 
gone, un  peu  transverse;  placée  vers  le  tiers  antérieur  de  la 
longueur.  Bourrelets  saillants,  très-inégaux,  les  deux  anté- 
rieurs et  le  postérieur  les  plus  gros.  Rosettes  de  pores  très- 
prononcées,  larges,  chacune  comme  divisée  en  deux  parties. 
Anus  grand,  triangulaire,  transverse,  placé  près  du  bord 
postérieur  en  dessous.  Ambulacres  superficiels,  larges,  sur- 
tout très-longs,  droits,  formés  de  zones  un  peu  moins  laques 
que  rintervalle  qui  les  sépare.  Paires  de  pores  très-rap- 
prochées,  conjuguées,  formées  en  dehors  de  pores  longs, 
étroits,  et  en  dedans,  de  pores  infiniment  plus  courts.  Tuber^ 
cules  de  trois  sortes  : 

lo  En  dessus,  au  milieu  et  près  des  ambulacres  des  tuber- 
cules très-gros,  très-saillants,  non  scrobiculés,  épars  près  du 
sommet.  2^  En  dessus,  partout  ailleurs^  de  petits  tubercules 
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scrobiculés^  espacés^  entre  des  granules.  3*  En  dessous^  de 
gros  tubercules  scrobiculés^  très-grands,  rapprochés  les  uns 
des  autres.  L'appareil  génital  offre  une  plaque  convexe, 
transverse,  irrégulière  et  en  relief  au  milieu. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  au  pre* 
mier  aperçu  du  C.  fihotomagensis,  par  sa  moindre  hauteur, 
par  son  dessus  conique,  par  sa  bien  plus  grande  taille,  par 
les  rosettes  de  pores  plus  larges,  par  les  bourrelets  inégaux, 
et  enfin  par  les  tubercules  remarquables  du  dessus. 

Histoire.  Le  plus  ancien  nom  donné  à  Fespèce  est  celui 
d'OoatuSy  par  Lamarck,  en  4816,  tandis  que  le  second,  celui 
de  Leskeiy  ne  fut  appliqué  qu'en  1836,  par  Goldfuss.  De  ces 
deux  noms,  H.  Âgassiz  a  conservé  le  dernier.  Comme  un 
nom  ne  doit  jamais  se  perdre,  nous  avons  dû  revenir  au  plus 
ancien,  celui  qui  est  le  plus  ancien  dans  la  science  doit  être 
conservé  à  l'espèce. 

Localité,  Cette  magnifique  espèce  est  propre  h  Tétage  sé- 
nonien  ou  de  la  craie  blanche,  des  bassins  angio-pari^en  et 
pyrénéen.  H.  d'Archiac  et  nous  l'avons  recueillie  à  Royan,  à 
Merchers  et  à  Talmont  (Charente-Inférieure),  aux  environs  de 
Lanquais  (Dordogne).  Elle  se  trouve  encore  à  Haestricht. 

Explication  des  figures.  PI.  945,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  %  profil  longitudinal  ; 
pi.  946,  fig.  1,  coquille  vue  en  dessous;  fig.  %  profil  trans- 
versai; fig. 3,  pores  des  ambulacres  grossis;  fig.  4  et  5,  tuber- 
cules exceptionnels  du  dessus  grossis;  fig.  6,  tubercules 
ordinaires  grossis.  De  notre  collection* 

N*  2237.  CoNOCLYPUS  ACDTUS,  Agassiz,  1847. 

PI.  947. 

Echinolampas  acuta,  Desmoulins,  1837.  Etudes  sur  les 
Ech.,p.  352,  no26. 
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Conoclypus  acutus,  AgBsàz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  109. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270  ;  étage  22«>  d*  1180. 

dimensions.  Loi^eur^  50  miUimètres.  Par  rapport  à  U 
longueur  :  largeur^  82  œntièmes;  hauteur^  65  ceutièaies.    . 

Coquille  ovale^  renflée ^  conique^  bien  plus  l<Higue  que 
Utfge^  très-arroodie  en  avant  et  en  arrière^  dont  la  hauteuo 
a  les  65  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre 
transver^  est  au  milieu.  Dessus  conique^  élevée  en  courtM» 
arquée^  déclive  de  chaque  côté.  Sommet  excentrique  est 
avant^  formant  le  point  le  plus  élevé  ;  cependant  la  pente 
antérieure  est  plus  renflée  et  plus  courte.  Le  pourtour  offire 
sa  convexité  presque  à  la  hs&e.  Dessous  légèrement  concave» 
surtout  autour  de  la  bouche.  Bouche  transverse^  pentagone^ 
placée  aux  trois  cinquièmes  antérieurs.  Ses  bourrelets  sont 
saillants,  égaux  ;  rosettes  de  pores  très-prononcées,  large^ 
inégales  ;  les  trois  antérieures  plus  grandes  ;  chacune  muine 
de  petites  stries  transvérses,  de  chaque  côté,  à  leur  base.  Anus 
grand,  triangulaire,  transverse,  placé  près  du  bord  postérieur 
en  dessous.  Ambulacres  creusés,  très-larges,  sinueux,  formés 
de  zones  concaves,. moins  larges  que  i^intervalle  qui  les  sé- 
pare ;  ces  intervalles  en  relief.  Paires  de  pores  rapinrochées, 
conjuguées  :  les  pores  externes  très-longs,  les  autres  petits. 
Tubercules  égaux,  rapprochés;  on  voit  seulement  en  dessus, 
près  du  sommet,  des  indices  de  tubercules  différents  des 
autres.  Appareil  génital  formé  d'une  plaque  centrale  carrée, 
pins  étroite  en  avant,  surtout  très-couvexe. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  d'aspect  et 
de  forme  du  C.  ovatuSy  mais  elle  s'en  distingue  nettement 
par  son  dessous  un  peu  concave,  par  les  bourrelets  de  la 
bouche  égaux,  par  les  rosettes  de  pores  inégales,  et  autre- 
ment ornées,  par  ses  ambulacres  creusés,  sinueux,  et  par  le 
manque  de  tubercules  anormaux,  près  du  sommet. 
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iMalité.  H.  Desmoulins  Va  recueillie^  ainsi  que  H.  Rauiin^ 
au  port  de  Lena^  rives  de  la  Couze^  près  de  Lalinde  (Dor- 
dogne)^  dans  rétage  sénonien  ou  craie  blanche. 

Explication  des  figures.  PL  QAl,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  %  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal  du  côté  de  Tanus; 
fig.  5,  appareil  génital  grossi;  fig.  6,  une  partie  d'ainbulacre 
grossie  ;  fig.  7,  rosette  de  pores  buccaux  grossie.  De  nôtre 
collection. 

N»  2238.  CoNOCLYPUs  ovum,  Agassiz,  1847. 

PI.  948. 

Galerites  omtm,  Gratteloup,  1836.  Oursins  foss.^  p.  55^ 
ho  6.  PI.  2,  fig.  5. 

Echinolampas  ovum  yOesmonïins,  1837.  Étudessur  les  Éch., 
p.  352,  n*  27. 

Conoclypus  ovum,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.l09. 

/rf.,d'Orb.,  1847.  Prod.,  3,  p.  140.  (Erreur  d'étage.) 

Dimensions.  Longueur,  47  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  84  centièmes  ;  hauteur,  76  centièmes. 

Coquille  ovale,  très-renflée,  plus  longue  que  large,  arron- 
die à  ses  extrémités,  dont  la  hauteur  a  les  76  centièmes  de  la 
longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
antérieur.  Dessus  très-obtus  en  avant  et  en  arrière,  mais 
plus  en  avant,  offrant  une  courbe  presque  régulière.  Le  som- 
met, en  même  temps  le  point  le  plus  élevé,  est  excentrique 
en  avant;  le  pourtour  a  sa  convexité  au  quart  de  la  hauteur» 
Dessous  entièrement  plat.  Bouche  transverse,  pentagone, 
placée  un  peu  en  avant.  Bourrelets  égaux,  très-peu  saillants, 
rosettes  de  pores  pétaloides  avec  deux  lignes  de  pores  de 
chaque  c6té.  Anus  transverse,  placé  sur  le  bord  postérieur  en 
dessous.  Ambulacrcs  étroits,  très-courts,  formés  de  zones  de 
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pores  inégales  :  une  externe^  formée  de  pores  longs^  arqués, 
Tautre  interne,  formée  de  pores  simples.  Tubercules  très-petits, 
épars. 

RapporU  et  différences.  Cette  espèce ,  très-voisine  du 
C  Bhotomagensis,  par  sesambulacres  superficiels  et  sa  forme 
arrondie^  s'en  distingue  par  une  coquille  plus  renflée,  arron- 
die à  ses  extrémités,  bien  plus  haute,  sans  dépression  au 
pourtour  en  dessous. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Pétage  sénonien  ou  de  la  craie 
blanche  ;  elle  a  été  recueillie  à  Bazin  et  à  Laplante,  près  de 
Montfort  (Landes),  par  H.  Gratteloup;  à  Cozes  et  à  Saintes 
(Charente-Inférieure),  par  M.  d'Archiac. 

Explication  des  figures,  PI.  948,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  S, dessous;  fig. 3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  du  côté  de  l'anus; 
fig.  5,  partie  d'un  ambulacre  grossie  ;  fig.  6,  rosette  de  pores 
buccaux  grossie.  De  notre  collection. 

10"  Genre,  Pygaulus,  Agassiz,  1847. 

Catopygusy  Agassiz,  i840. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire,  formé  à  droite 
d'une  grande  plaque  génitale  qui  se  prolonge  à  gauche  vers 
le  centre  par  une  protubérance  madréporiforme.  Les  trois 

r 

autres  plaques  génitales  viennent  s'articuler  sur  celle-ci.  Les 
plaques ocellaires  se  placent  entre  elles  en  dehors;  elles  sont 
petites  et  triangulaires.  Coquille  ovale-oblongue ,  peu  con- 
vexe en  dessus,  à  sommet  excentrique  en  avant,  convexe  eu 
dessous,  avec  une  simple  dépression  très-restreinte  autour  de 
la  bouche,  où  l'on  ne  remarque  ni  beurrelets,  ni  rosette  de 
pores.  La  bouche  est  ovale,  et  surtout  très-oblique,  de  gauche 
à  droite,  irrégulière  ;  Vanus  est  ovale,  inframarginal,  et  ne  se 
voit  point  en  dessus.  Les  ambulacres  sont  subpétaloïdes,  assez 
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étroits  et  très-longs^  formés  de  zones  dont  les  pores  sont  iné- 
gaux :  les  pores  externes  longs^  transverses^  les  pores  inteifies 
courts^  souvent  conjugués.  Autour  de  la  bouche^  les  ambu* 
lacres^  au  lieu  d^être  sur  une  seule  ligne  de  deux  pores^  en 
ont  une  autre  paire  vis-à-vis  les  dernières  paires  inférieures. 
Les  tubercules  sont  scrobiculés,  petits  et  serrés^  plus  gros  en 
dessous^  séparés  par  un  grand  nombre  de  granules. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  est  voisin  des  Botriopy- 
guSy  par  les  ambulacres^  et  par  la  forme  oblongue^  mais  il  s'en 
distingue  nettement  par  une  coquille  moins  déprimée^  parla 
bouche  ovale^  très-oblique  ;  par  le  nianque  de  bourrelets  et 
de  rosette  de  pores  autour  de  la  bouche^  et  par  Tanus  ovale^ 
inframarginal,  qui  ne  se  voit  point  en  dessus.  Il  se  rapproche 
plus  encore  des  CaratomuSy  dont  il  a  la  bouche  ovale^  oblique^ 
le  manque  de  bourrelets  et  de  rosettes  de  pores  autour  de  la 
bouche^  mais  s'en  distingue  par  ses  ambulacres  bien  plus 
élargis^  et  surtout  par  son  anus  ovale^  au  lieu  d'être  trian- 
gulaire. 

Nous  connaissons  de  ce  genre  sept  espèces  ainsi  réparties 
dans  les  étages  : 

Dans  Tétage  urgonien  ou  néocomien  supérieur,  deux  es- 
pèQ(Ss^  les  P.  cylindricus  et  depressus^  spéciaux^  jusqu'à  pré- 
sent^ au  bassin  méditerranéen. 

Dans  rétage  alhien  ou  du  Gault,  une  espèce,  le  P.  ovatusy 
<lu  bassin  méditerranéen. 

Dans  rétage  cénomanien  ou  de  la  craie  chlorotée^  trois  es- 
pèces :  les  P.  macropygusy  subœqualis  et  pulvinatus.  La  pre- 
mière est  spéciale  au  bassin  pyrénéen^  la  seconde  commune 
aux  deux  bassins  pyrénéen  et  méditerranéen^  et  la  troisième 
propre  au  bassin  anglo-parisien. 

Dans  rétage  turonien^  une  espèce^  le  P.  Toucasanus^  pro- 
pre au  bassin  méditerranéen. 
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No  2239.  Pygaulus  gtlindricds^  Desor,  1847. 

Pl.  933. 

Pygaulus  eyHndricMyï^esoc,  1847..  Cat.  rais.^  p.  101 
.(modèles  V,  21). 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod,,  2,  p.  88  ;  étage  17%  n«  477.      ' 
Id.y  Albin  Gras,  1848.  Ours,  de  Flsère,  p.  40,  pl.  3^  fig.  16, 

18. 
Id.,  Albin  Graa,  18§â.  Foss.  de  l'Isère,  p.  32,  »<>  39. 
Dimenèicns.  Longueur  totale,  52  millimètres.  Ptt  r^^port 
à  la  longueur  :  lai^ur,  80  centièmes;  hauteur,  65  centièmes. 
Coquille  très-renflée,  ovale,  plus  longue  que  large,  arron- 
die en  avant,  acuminée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  65  een- 
.  tièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
.est aux  deux  cinquièmes  postérieurs.  Dessus  très-convexe, 
.  arrondi  en  avant,  de  ce  point,  formant  une  courbe  régt^re, 
dont  le  point  le  plus  élevé  est  au  sommet,  et  qui  se  continlue 
jusqu'au-dessus  de  Tanus,  où  une  pente  déclive  en  surplomb 
marque  la  place  de  Tanuà.  Sommet  excentrique,  un  peu  en 
avant  du  milieu  de  la  longueur.  Le  pourtour. très^arrondi, 
•  ayant  sa  grande  convexité  au  tiers  de  la  hauteur.ite^sotii  rteflé 
partout,  excepté  «autour  de  la  bouche,  d'où  part  un  léges  sil- 
lon antérieur.  Les  bourrelets,  sùat  nuls,  maïs  par  des  pores 
rapprochés,  il  y  a  Findice  d'une  légère  rosette.  Bouche  ovale, 
longitudinalement,  un  peu  oblique,  placée  presque  antiers  an- 
térieur de  la  longueur.  Anus  grand,  ovale  lon^tudinaleihent^ 
infraÉiarginal,  sur  la  pente  tronquée  de  cette  partie^  Àmlm' 
lacres  superficiels,  grands  et  larges,  inégaux  en  ce  sens  que 
l'antérieur  impair  est  plus  petit,  formés  de  zones  ayant  le 
tiers  de  largeur  de  l'intervalle  qui  les  sépare.  Chaque  eone 
est  formée  d'une  rangée  externe  de  pores  allongés,  obliques, 
très-serrés^  et  d'une  rangée  interne  composée  de  pores*  ronds. 


petits.  Les  (iopx  ,par^^at  être  /  ^of^jugués  par  149  siHon. 
Tubercuk9^  p^ts,  scrpbiouii^;  .trjè8|-seiré9  Qt  preiqiva  égaux 
PV)tAut,  .    ■  .      .      -.,14 

Localités  M-  All)|Q,Gra$^,gui<a4éiÇ(ifi»rert  o^te  ^spèee,  Tin- 
diqqe  dans  Tétage  u^goniaa  ou  néocoiuien  supérieur^  à  Sasse^r 
nage^.àla  Moucherolle,  au  Boi&*Barbu^  près  de  Yi]lard-()|« 
l^m  ;  au  ,Pas-de-)'EctvçUQ,  auHcless^$  de  Saint*  Gervai^^  et  an 
Riipet^  autour  d^  Grenoble  ^s^oce).  Nous  y  rapportons  un 
écbanitillan  recueilli  àJa  perte  du  Rhône(Ain}4  par  H.  Kœcblin* 

£^i€(HiQu  des  figurer.  PI.  9^3^  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur natprelle^  vue  ,en  dessus;  %.  2,  la  meniez  vue  en  des- 
sous; fig.  3,  profil  longitudinal;  Qg.  A,  profil  transversal^  vu 
duc6té  de  la  bouche;  fig^  5^  le.méme^  du  cûté  de  Vauus; 
fig.  6^  partie  d'une  zone  ainbulficraire  goossiej;  fig.  1,  tu* 
b^çules  gros^s*  De  notre,  4?ollectian. 

ffo  2240.  Pygaulus  dephïissus,  Agassiz,  1847. 

PI.  934. 
:  Galerites  depre^m,  Brong,^  IH)».  j^ir.  de  Paris»  p*  #00. 

tgk  i7(noi]il|ûn^riOJ&oUfr).^.>  -.  •   \ 

,Ca<<i^j^u3  cfeprMi«<^J^^^  4$36.  Ifvçià.  t^,  p.  IS;    ^ 
/  wPyvma  depreum,  î^mmlm^  iiS37.  ÉM^  suigrles  âcl).^ 

Cidopifgus  depfe$9U8,  Agm$.,  H839.  ichuk.  âuiss.,  i^  p.  SO, 

pi.  g^  fig.  4-6.     ' 

>  M.,  Agassiz,  'I840#  Cai.  sjist.^  p.  4. 

-'  Jfygmlus  De»mtoulm,  AfSfi^My  1847.  Cat.  rais.^  p.  iOl. 

'M.^  tfO»b.,  iW7.  Prod.y  %  p.  109  ;  étage  IT,  n*»  W4. 

:  iPygaulus  depre$$u$,  Agassiz,  4847.  Cat.  r^.,  p.  iûi  (ma* 

dè4esn^78). 

id.,  d'Orb.,  1847,  Prod.j  2,  p.  i4i;  étage  iy,»*»  316. 
VI.  33 
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Id.,  Albin  Gras,  1848.  Ours,  de  Tlsère,  p.  49. 

Id.y  Albin  Gras,  4852.  Foss.  de  l'Isère,  p.  32,  m  4. 

Dimensions,  Longueur  totale,  43  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  70  centièmes;  hauteur,  50  centièmes. 

Coquille  déprimée,  ovale-ohlongue,  bien  plus  longue  que 
large,  rétrécie  et  arrondie  en  avant,  élargie  et  comme  rostrée 
en  arrière,  dont  la  hauteur  a  50  centièmes  de  la  longueur  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  en  arrière  du  tiers  pos^ 
térieur  de  la  longueur.  Dessus  peu  convexe,  arrondi  aux 
deux  extrémités,  et  formant  une  courbe  à  grand  rayon. 
Sommet  à  peine  excentrique  en  avant,  où  se  trouve  le  point 
le  plus  convexe.  Le  pourtour  est  fortement  arrondi,  ayant 
sa  grande  convexité  presque  à  la  moitié  de  la  hauteur. 
Dessous  légèrement  arqué  et  un  peu  excavé  autour  de  la  bou» 
che,  sans  sillons.  Bouche  ovale,  longitudinalement,  un  peu 
oblique,  placée  en  avant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Anus 
infra-marginal  grand,  ovale,  élargi  en  haut,  acuminé  en  ar- 
rière, placé  sur  une  pente  déclive  de  la  partie  rostrée  posté- 
rieure. Amlmlacres  étroits,  superficiels,  Tantérieur  plus  étroit 
que  les  autres;  tous  formés  de  zones  étroites  n'ayant  pas  la 
moitié  de  la  largeur  de  leur  intervalle.  Chaque  zone  est 
formée  :  en  dehors,  de  pores  allongés  transverses,  et  en  de- 
danS;  de.  très-petits  pores  presque  ronds:  L'usure  rend  les  deux 
pores  égaux  et  courts.  Tubercules  scrobiculés,  rapprochés,  un 
peu  plus  grands  en  dessous.  L'appareil  génital  etocellaireest 
formé  à  droite  d'une  grande  plaque  génitale,  prolongée  à 
gauche  en  une  plaque  madréporiforme  qui  occupe  le  milieu 
de  l'appflreil,  les  trois  autres  plaques  génitales  viennent  s'ar- 
ticulef  sur  celle-ci.  Les  plaques  ocellaires  viennent  se  placer 
en  dehors  des  premières.  Elles  sont  petites  et  triangulaires. 
Oavoit  autour  de  la  bouche,  que  les  pores  des  ambulacres, 
au  lieu  de  rester  sur  une  seule  ligne  de  deux  pores,  ont  une 
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autre  paire  intérieure  correspondant  aux'  quatre  dernières 
paires  inférieures.  Cette  espèce  est  très- variable  de  taille^  et 
se  montre  depuis  le  diamètre  de  5  millimètres  jusqu'au  dia- 
mètre  d'un  œuf. 

Rapports  et  différences.  Au  premier  aperçu^  il  est  facile 
de  la  distinguer  de  l'espèce  précédente^  par  son  ensemble 
très^éprimé^  par  sa  hauteur  bien  moins  grande^  par  son  dM- 
sous  sans  sillons  et  non  ondulé^  par  ses  ambulacres  plus 
étroits^  par  les  pores  de  ses  zones  bien  plus  éloignés,  et  par 
tout  Tensemble  très-différent. 

Bistoire.  M.  Agassiz  le  rapporte  au  Nucleolites  depressa 
de  Brongniart,  et  le  place  d'abord  dans  son  genre  Catopygm, 
et  ensuite  dans  celui-ci.  Nous  suivons  son  rapprochement  sans 
avoir  la  certitude  que  ce  soit  la  même  espèce,  car  M.  Bron- 
gniart  l'indique  à  la  montagne  des  Fis.  Quoi  qu'il  en  soit, 
M.  Agassiz,  en  i847,  l'a  décrite  sous  les  noms  de  Depressusei 
de  DesYMmlini.  Le  premier  dans  la  craie  chloritée,  qui  pour 
nous  est  l'étage  cénomanien,  et  le  second  dans  l'étage  néoco- 
mien  supérieur.  Ce  qui  nous  a  amené  à  conserver  les  déni 
espèces  dans  notre  Prodrome,  ne  pouvant  comparer  toutes 
les  espèces.  M.  Albiii  Gras,  tout  en  rectifiant  l'étage  du  P,  dcr 
pressusy  qu'il  place  avec  raison  dans  notre  étage  urgonien, 
croit  qu'on  doit  y  réunir  le  P,  Desmoulini  de  M.  Agassizl  — 
Une  comparaison  minutieuse  d'un  grand  nombre  d'échantil- 
lons des  différentes  localités  nous  a  amené  en  efiet  à  recon- 
naître que  le  P.  Desmoulini  de  M.  Agassiz  est  absolument  le 
même  que  le  P.  depressus  des  environs  de  Grenoble.  C'est 
donc  une  espèce  à  supprimer. 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  à  l'étage  urgonien  ou  à 
l'horizon  de  la  Caprotina  ammonia.  Elle  a  été  recueillie  au 
Rimet,  à  Sassenage,  au  mont  Néron,  près  de  Saint-Robert,  à 
la  Grande-Chartreuse,  sur  le    chemin  de  Rencurel-au-Fa 
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^kère),  par  M.  Albin  Gras;  à  Orgon  et  à  Martigues  (Boucfatft- 
da-Rh6ae),  par  nous. 

Explkatwn  dtê  fiyutres.  PI.  934^  fig.  i^  coquille  de  grau* 
deur  naturelle^  vue  en  dessus;  fig.  %  dessouB;i)fig«  3,  ptmtk 
longitudinal  ;  fig.  à,  profil transyeraal,  vu  fitt  o6té  de  Fmus; 
fig.  5>  appareil  génital  et  ooeliaire  groâsi;  figi  6^  une  partie 
de  zone  des  pores  ambuiacraires  anpérieurB  grossis;  fig^  7; 
Mtréroité  d'un  ambulacre,  gîofisi,  pour  anontrer  Jes  doidries 
pores  du  pourtour  de  la  bouche.  De  notre  eolleetioB.  t' 

» 

N*  9241 .  Pt«auuw  OYATes,  AgassK,  1847. 

PI.  937,  fig.  i-6. 

■  •     -« 

Pygauluê  ûtiotw,  Agasaz,  iS47.  Cat.  rais.»  py  101» 

Id.,  d'Orb.,  i84I«  Prod.»  %  p.  144  ;  ét^e  IQ»,  n*  316. 

Dimefuims.  Loogueur,  39  millimètres.  Par  i*a|4)ort  à  )a 
longueur  :  largeur,  73  centièuaes  ;  hauteur,  30  oeotièaies, 

Coquille  oblongue»  convexe,  su)>cy)iiMirique,t.l^iea  plu3 
longue  que  large,  obtuse  et  r^tr^cie  eu-  ay^nt,  élaqiiie  et  un 
peu  rostrée  en  arrière^  dont  la.  Iiauteur  a  6iO  centièmes  de  la 
kwgueur,  et  dont  le  grand  c|i9^ètr< .  transversal  ei^  tout  à 
fait  postérieur.  Dessus  très-arrondi  et  obti;^^ .  aui^  extrémité 
presque  (koit  à  la  partie  supérieure.  Le  commet  est  presque 
au  milieu  de  la  longueur.  C'est  en  méipe  temp^le  point  le  pto 
élevé.  Le  pourtour  est  très-arrondi,  ayant  sa  gr^ande  convexité 
presque  à  la  moitié  de  la  haiiteur.  De^am^  un  peu  airg^^é,  con- 
vexe, n'ayant  de  dépressions  q^'autQur  de  JLa  bouchç^  B^çuçl^ 
ovale  longitudinalement,  un  peu  ob}ique  j  pleiçée  en  avant 
de  la  moitié.  Ania  petit,  oval^,  infrarmarginal.  A^màulfliçres 
larges,  un  peu  renfiési  formés  de,  zçaes  inoins  Ism^g^s  qfie 
la  moitié  de  l'intervalle  iqui  J^s.  s^pai:^^  çoPjpoaées  de  pair^fs 
de  pores  inégales^  les  pores  externes  loqgs,  étroits»  les  porei 


kk^ero^  courte^  presque  amples.  TiAercules  petits  eiseva^ 

IhpporU  et  diffén^wes.  Cette  espèce  se  rapproclie^  par 
9» : fQinn<^ i  allongée ,,4n  P*  deprassus^  mais  .el)e.  s'en  cK»- 
ttngiiQ  pair  m  bien'  plus  c^ande  ,bauteur(>  pan  son  de*- 
fiiiNis-.niowstconcave,.  et  par  ses  ambulaeres  pluf.JangeK 
.  ^JUocalitéi  Elle. est  spéciale  à  Tétage  albien^ou  du  gault^  A 
a  été^  reoueillie  à  da  jpievte  du  Rhâoe  (Àio)»,  par  M.  KoachliaL 
jBHe  parait  y  être  mre.  >j  ..    » 

.-,  .Easpl%ùation4e9(fi§uve^.  PI.  937^  fig,  \y  grandeurinaiuraUei; 
fig.  %  coquille  grossie,  v<96  en  dessus.;  ôg^d^  dessous  ;fig4  4^ 
^t(M  L^ogitudiual ;  fig..  5^  profil  transv^i^sal ,  du  côté'  de 
Js'ai^is;  fig>  6,.une  partie  d'ambul^res  grossie.  De  la  coileo- 
.tiM  de  M.  KoBcblin^ . 


i.  .  .      ..      ,     • 


No'M44.  Pygàulus  Hacropygus,  Desor,  1847 

PI.  938. 

.   f^fiBmh/i$^mQcrop}fgus^  Desor^  1847.  Gat.  rais.^p.  14)1  (mo- 
dèles a'' T>  9û).   - .  .,i     ,       •.;...:  .    ■ .    ^  ' 
.   /rf,,  d'O*.,  I«47.  Prod.,  2,  pw  178»j  étage:20*,  n'  Ui,    . 
Dimensions,  Longueur  totale^  19  millimètres^.  (PaPirappofit 
è.  la  .loAgpeur  :  lî^iigeijEr,  8S  c^tième&'i;  hButeaf  >  7^^en- 
lièin^s.                                        ., 
^ ,  C<»9«<<'^/6;tsè^SHrenfléeyOva|e^pvefiqijee.%as9ito^ 
;Ea3!oo^ie#ux  deux  extrémités^tdont  .la  hauteur  a> les  i&  ceaoh 
jJÂèmes.de  la  longueu»^  ni  4oDt  le  grand  diamètre  transtei^ttl 
est  pour  ainv^i  diye  ap  mîU?u<de.  la  longueur.  Dessus  tiiès-conk 
vexe,  arrondi  aux  deux  extrémités,  la  courbe  moins  convexe 
au  milieu;^  L^ sommet,  en  même  tem{>s  lé  jpoint  le  pfus  con- 
vexe, est  un  peu  excentrique  en  ayant.  Pourtour  très-convexe, 
dont  la  grande  convexité  est  presque  au  milieu  de  la  hau- 
teur.  i/)c«fat4»  trè^rpoov^xe^;  S9iil9ineatv.uo.|)ieii  «plaii^  >iiiais 
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sans  dépresûoD^  près  de  la  bouche.  Bouche  ovale^  oUique^ 
placée  presque  au  milieu  de  la  longueur^  un  peu  en  avant.  Anus 
très-grand^  ovale,  infira-marginal^  élargi  en  avant^  acuminé 
en  arrière^  placé  dans  la  moitié  inférieure  delà  hauteur.  Am- 
Macres  très-étroits^  superficiels^  à  peine  visibles^  formés  de 
Ames  ayant  le  tiers  de  Tintervalle  qui  les  sépare.  Chaque 
zone  a  extérieurement  des  pores  courts,  mais  transverses, 
bien  plus  grands  que  ceux  de  la  branche  interne,  qui  sont  à 
peine  ovales.  L'extrémité  des  zones^  autour  de  la  bouche, 
montre,  indépendamment  des  paires  de  pores  obliques  or- 
dinaires, deux  paires  obliques  internes. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  du  P.  cy- 
lindricus,  dont  il  se  rapproche  un  peu  par  sa  grande  con- 
vexité, par  une  bien  plus  grande  convexité,  par  une  forme 
elliptique  régulière,  par  le  pourtour  plus  rond,  par  les  deux 
extrémités  aussi  rondes,  par  ses  pores  ambulacraires  plus 
lâches,  plus  courts,  par  son  anus  plus  inférieur,  etc.,  etc. 

Localité.  Nous  Tavons  recueillie  dans  les  grès  rougefttres  de 
rétage  cénomanien,  à  Fourras  (Charente-Inférieure),  nous 
en  possédons  deux  exemplaires,  que  nous  avions  communi- 
qués à  M.  Desor. 

Explication  des  figures.  PI.  935,  fig.  I,  grandeur  naturelle; 
fig.  %y  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous;  fig.  A, 
profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal  du  côté  de  Tanus; 
fig.  6,  une  partie  d'un  ambulacre  supérieur  plus  grossi; 
fig.  7,  extrémité  d'un  ambulacre  pour  montrer  les  pores  dou- 
bles du  pourtour  de  la  bouche.  De  notre  collection. 

No  2243.  Ptgaolus  scbjequaus,  Agassiz,  1847. 

PI.  936. 
Catopygus  subœqualis^  Agassiz,  4840.  Cat.  syst.,  p.  4. 
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Pygaulus  gubœqualis,  Agassiz^  1847.  Cat.  rais.,  p.  101. 
(Modèles  n*  M,  100.) 

Pygaulm  aginis,  Agassiz,  1847.  Gat.  rais.,  p.  101.  (Mo- 
dèle n^  S,  18.) 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  178  ;  étage  20^,  n*  842. 

/rf.,  Subœquali»,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  270;  étage  24«, 
n»  1185.  (D'après  M.  Agassiz.) 

Dimensions.  Longueur  totale,  23  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  88  centièmes;  hauteur,  61  centièmes. 

Coquille  renflée,  ovale,  arrondie  en  avant,  élargie  et  un  peu 
rostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  61  centièmes  de  la  lon- 
gueur, et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
postérieur.  Dessus  très-arrondi  aux  deux  extrémités,  et  mon- 
trant une  surface  presque  plane  au  milieu.  Le  sommet,  point 
le  plus  élevé  du  dessus,  est  très-excentrique,  presque  au  tiers 
antérieur.  Pourtour  très*arrondi,  dont  la  convexité  est  pre»-. 
que  au  milieu  de  la  hauteur.  Dessous  convexe,  creusé  autour^ 
de  la  bouche,  d'où  partent  de  légères  dépressions  qui  cor^ 
tespondent  aux  ambuiacres.  Bouche  ovale  oblique,  placée 
un  peu  en  avant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Anus  grand, 
ovale,  infra-marginal,  très- élargi  en  avant,  acuminé  en  arrière, 
occupant  la  moitié  de  la  hauteur.  Ambuiacres  assez  laides, 
égaux,  superliciels,  formés  de  zones  ayant  près  de  la  moitié 
de  la  largeur  de  Tinten'alle  qui  les  sépare.  Chaque  zone  est 
formée  de  pores  transverses,  allongés,  en  dehors,  et  de  pores 
plus  petits  en  dedans.  La  paire  conjuguée  par  une  rangée  de 
trois  à  quatre  granules.  L'extrémité  inférieure  des  ambu- 
iacres, autour  de  la  bouche,  montre,  indépendamnient  des 
pores  ordinaires  externes,  deux  ou  trois  autres  paires  en 
dedans.  Tubercules  grands,  épars,  scrobiculés,  séparés  par 
un  grand  nombre  de  granules. 

Rapports  et  différences.  Par  sa  grande  épaisseur  cette  espèce 
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ge  nippioche  du  F.  macropyguê,  iiMii&  eOe  s'en  distiiigue  Irèft- 
netlement  par  sa  forme  élargie  en  arrière^  par  sa  moindFe  ha»* 
teur^  parsonpand  diamètre  transversal  eu  arrière^parledessiis 
plus  plat^  par  le  sommet  plus  excentrique^  surtout  par  «om  des* 
sous  concave  et  ondulé  autour  de  la  booche,  ainsi  qtie  pa]^>tes 
«imbuiacres  plus  laides.  Ge  isont  deux  espèces  trè$-distinctel. 

Histoire.  En  1840^  nous  avons  frété  à  M,  Agàssizd^ux 
exemplaires  de  cette  espèce^ 'en  marnais  état  de  consenratioD^ 
dont  il  a  fait  son  P.  subœqiÊalis.  En  1847,  aysnt  prîs^  sv  le 
moule,  une  cassure  pour  Fanus,  il  en  sépara  Tun  d'eux  sous 
le  nom  A'affmit.  Nous  pouvons  assurer  que  les  deux  dépeii* 
dtttt  d'une,  seule  et  même  espèce  qui. doit  conserver  le  nom 
de  P*  êubœqUaliê. 

Localité,  Il  y  a,  dans  le  catalogiie  raisonné  de  M.  AgaseiE, 
des  erreurs  de  localité  à  l'égard  de  cette  eq>èce.  A  son  P^  mfb^ 
mquc^àyiDoieit:  «  Craie  inférieure  de  Sainte»,  dVrbigny.  » 
loiy  double  faute,  V  il  n*y  a  pas  de  craie  inférieure  à  Saintes]; 
oii' seulement  existe  la  craie*  supérieure  ou  ^age  séMnien; 
S^et  Kéchaiïtillon  n'est  pas  de  Saintes,  nikiis  bien  de  Foomaa. 
A  son  P.  affinis,  nouvelle  erreur>  il  dit  :  a  du  §ault  de  VUe 
i^Aùty  â^Orbigny.  »  Il  n'y  a  pas  de^anltou  d'étagse  alUen  è 
LilOKi'Aix;  et  nous  n'avons  pas  indiqué  cet  étage  à  M.  Agffla». 
En  résumé,  Tespède  dont  nous  possédons  douie  échautiUona 
est  propre  àinotre  étage'CàM)mafiien,  et  a  été  recueiUie  par 
BOUS  à  Fourras,  à  TIle-d'Aix,  an  Port^tes-BarqueSj  à  Bei*Air; 
près  de-Rochefort»  M.  Tabbé  Barges  l'a  aussi  rencontrée  dans 
la  commune  de  Roqiiefort  (Boucbes-du'^ône),  dans  le  même 
étage.  M.  d'Archiac  l'a  aussi  rencontrée  à  Bel*-Air,  à  Founras^ 
à  l'Ile- Madame,  etè  Brunswick  (  Angletek}re)«  . 
(  Expliedtion  des  figures,  PI.  936,  fig.  i,  grandeur  àatureile; 
fig.  S,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  desaoua;  fig.  èy 
prûSt  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  é^  eôté  de  l'anus  ; 
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» 

fig,  6>  portion  grossie  d'un  ambulacre;  fig.  1,  extrémité  infé* 
rieure  grossie  d'un  ambulacre;  fig.  8^  tubercules  et  gra- 
nules grossis;  fig.  9^  un  tubercule  fius  grossi.  De  notre  col- 
lection. 

N»  3244.  Ptgaulus  pultinatus^  Agassiz^  1847. 

PI.  938. 

Pygurus  pulvinatus,  d'Archiac,  1847.  Mém.  Soc.  Géol. 
Fr.,  2,  ^  série,  vol.  %  p.  297,  pi.  13,  fig.  5. 

Pygaulus  pulvinatus,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  101. 
(Modèles  no  T,  89.) 

yd.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  %  p.  178;  étage  20^,  m  640. 

Dimensions.  Longueur  totale,  18  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  55  centièmes. 

Coquille  ovale,  arrondie  et  rétrécie  en  avant,  élargie  et 
rostrée  en  arrière  ;  dont  la  hauteur  a  55  centièmes  de  la  lon- 
gueur, et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  posté- 
rieur. Dessus  arrondi  aux  extrémités  et  en  courbe  régulière  à 
«  la  partie  supérieure,  le  sommet  parait  être  au  milieu.  Pourtour 
très-arrondi,  pulviné,  dont  la  convexité  est  au-dessous  de  la 
moitié  de  la  hauteur.  Dessous  très-concave  au  milieu,  surtout 
autour  de  la  bouche.  Bouche  ovale,  très-grande,  très-oMique> 
placée  en  avant  de  la  moitié  de  la  longueur.  Anus  médiocre, 
ovale,  infra- marginal,  ^im^u/ocre^  ordinaires  au  genre.  7b- 
bercules  gros,  scrobiculés,  espacés  et  très-visibles. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce,  voisine  du  P.  subœ» 
qualis,  s'en  distingue  par  sa  bouche,  bien  plus  grande,  et  par 
sa  partie  postérieure  très-rostrée. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  cénomanien,  et  a  été 

recueillie  dans  les  couches  dites  de  Tourtia,  aux  environs  de 

Tonrnay  (Belgique). 

'  explication  des  figures.  PI.  938>  fig.  1 ,  grandeur  naturelle  ; 
VI.  34 
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figiiSy  coqalHe  gro$^ie;  vtie'e»dBfôos  j  fig.  3j  dôssous;  flg.4i 
profil  longttudinàl;  fig.  5^  profil  ti^anbfiersidj  vu  du  côtédel'ai- 
iius;'%.'6>  la  bouche  bien  ptusî^grossieetses  ambulacres. 
De  la  collection  de  la  Société  géologique  de  France. 

a^  2^145.  PYfiAUiius  ToucMSAiu»^  d'Orb./i855/' 

PI.  937,  fi^:  7-iO. 

.t  JMmensùms.  Longueur,  33  mUlimètres.  Par^rapport  à  k 
longueur  :  largeur,  SSt  ceâtième^';^haptèur>  55  centièmes.  - 
.  '  Ooqmlle  ovale,  obIongue>  plus  longue  que  large,  rétrécie 
en  avant,  élargie  en  arrière,  dont  la  hauteur  6  5S^  centièmes  de 
la  longueur^  et  doot  le  grand  dian^ètre  tcansvecsal  ^t  au  tiers 
|K)slérieiir..  Dessus  convexe,  arrondi  aux  deux  extrémités. 
Somniet  très-excentrique,  placé  au  t^rs  antérieur^  suc  le  point 
le  plushautt.  L^  pourtour  est  arrc^di>  sa  grande  con^^exité 
«fit  inférieure*  Dessous  trèfr-concave  au  mjliea>  autour  de  la 
boucbe,  avec  un.  sillon  médian  ^térieuç.  Bouche  ovale , 
ûbltque>  un  peu  excenjtriqueenavantkjiim^  ovale,  infraHoiar*- 
ginal*  Ambulacres  larges,  superfieiels>  Tantérieur  bien  plus 
court  que  les  autres^  tous,  formés,  de  zooea  très-étroites, 
n^ayant  pas  la  moitié  de  l^ntervalle  qui"ieS'isép£ffe;  Oiaque 
zoae  est  formée  en  dehors  de  pores  longs>  transverses^  serves» 
et  en  dedans  de.  pores  ovales  courts.  Tubercules  gros,  espa^ 
eéà^  soDObiculés^  séparés  par  de  nombreux*  granules.  Les  infé*- 
rieurs,  sur  la  ligne. médiane  antérieure^  sont  plus  gros. 
•  Rapports  et  différences.  Cette  [espèce  se  rapprocke  un  peu 
4u  P>  depre$fus,  mais  elle  s'en  distingue:  par  une  hauteur 
plus  grande,  par  le  dessus  convexe,  dont  'le  scunmet  est  au 
tiers  antérieur,  pai:  la  présence  d'un  sillon  médian,  antérieur 
eh  dessous,  enfin  par  seâ  ambulacres  bien  plus  larges. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  turonien  ou  horizon  de 
YBippurite^  organisans.  Elle  a  él^  recueillie  au  Gastelet,  près 
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du  Beausset  (Var)^  par  H.  le  docteur  Toticas.  Elle  parait  y  être 
très-rare.  « 

Explication  des  figures.  PI.  9^;  fig'  1,  coquille  de  gcan*' 
deur  naturellei  vue- en  dessus;  fig.  8,  dessous;  fig.  9^  profB 
Ipogitudini^l  ;  fig.  iO^  ime  partie  d^nn  ambulaere  supérieur 
grossi.  De  notre  collection. 

!!•  Genre,  Caratomus,  Agassiz,  1840. 

Caractères:  Appaareil  génital  et  ocellaire  comme  dans  1» 
genre  Pygatdus,  mais  seulement  moins  distinct.  Coquille 
ovale,  ou  circalaire>  arrondie  en  avant ^  souvent  siibrostrée  en 
arrière,  plus  on  moins  convexe  en  dessus^*  à  sommet  plus  ou 
moins  excentrique  ou  central^  généralement  convexe  e»  •db»- 
sous,  avec  une  dépression  restreinte  autour  de  la  bouche; 
sans  bourrelets  ni  rosettes  de  pores.  Bouche  centrale  ou 
excentrique,  ovale,  très-oblSqvie  de  gauche  à. droite,  et  iou* 
îpurs  irvé^ière.' A»ti5  triangulaire,  élargi  en  arrière,  toujourè 
infra-marginal,  et  non  viçîbleen  dessus^  Les  ambulacres  ^nft 
très-étroits,  subp^aloïdes,  formés  de  pores  égaux,  simples; 
'  par  paires  conjuguées;  ces  paires  de  pores  sont  étroites  «au 
sommet,  elles  s'éloignent  davantage  vers  le  milieu  de  la  ien^ 
gueur  des  zones,  et  se  rapprochent  vi^^  le  bord  (]e  la  coquille, 
eomme  dans. tous  les  ambulacres  subpétal(rïdes.  Autour  de  la 
bouche,  les  ambulacres,»  comme  dans  le  genre  préoédentjiie 
restent  pas  simples,  fnais  pretment  en  dedans  quelques  pores 
supplémentaires.'  Tubercules  scrobiculés,  gros,  épars,  plus 
gros  eu  dessous^  mais  si  développés,  dans  quelques  espèce^ 
quils  cachent '^pour  ainsi  dire  lés  ambulacres.  On  voit  MXtk 
eux  de  nombreux  granules.  »      ' 

Jtapporttftt  differeièces.  H'Biptès  llanalyse  àeniputeuse  ^ue 
-nous  avons ^attë- des  earal^tères  de  ce  genre,  il  n'est  pas  Voisth 
des  Galérites,  conrnie  l'avait  pensé  M.  Agassiz,  puisque  ^i^ 
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ambiilacres  sont  réellement  pétaloîdes,  et  que  la  bouche^ 
comme  chez  les  Pygaulus,  est  oblique  et  non  décagonale. 
Pour  nous^  ce  genre  ne  diffère  des  véritables  Pygaulus,  dont 
il  a  tous  les  caractères^  que  par  la  forme  triangulaire  de 
Fanus^  par  les  ambulacres  plus  étroits^  et  par  les  paires  de 
pores  formées  de  pores  simples  de  même  forme.  Ces  der^ 
niers  caractères  différentiels  sont  surtout  très-tranchés  chez 
toutes  les  espèces  que  nous  connaissons.  Le  caractère  plus 
spécial  de  Tanus  triangulaire  avait  tout  à  fait  échappé  à 
MM.  Agassiz  et  Desor^  car  ce  dernier^  en  parlant  du  C.  trigth 
nopygus  (Gat.  raisonné^  p.  93)^  dit  qu'il  se  distingue  par  son 
anus  triangulaire.  Quand  c'est  le  caractère  du  genre. 

Nous  connaissons^  de  ce  genre  ainsi  circonscrit,  huit 
espèces  réparties  dans  les  étages^  de  la  manière  suivante  : 

Dans  Fétage  cénomanien  ou  de  la  craie  chloritée  quatre 
espèces  :  les  C.  trigonopygusy  faba,  rmtratus  et  orbicularis:, 
De  celles-ci  leè  trois  premières  se  trouvent  en  même  temps 
dans  les  bassins  anglo-parisien  et  pyrénéen,  et  la  dernière  est 
spéciale  jusqu'à  présent  au  bassin  anglo-parisien. 

Dans  Tétage  sénonien,  ou  craie  blanche,  quatre  espèces  : 
les  C.  avellana,  sulcato-radiatus,  truncaiuseipeltifortnis,  tou* 
tes  les  trois  spéciales  jusqu'à  présent  au  bassin  anglo -parisien. 

D'après  les  caractères  que  nous  assignons  au  genre,  il  nous 
parait  indispensable  d'en  séparer,  et  de  replacer  dans  les 
Echinoconus  les  espèces  suivantes  de  HM.  Agassiz  et  Desor  : 

Caratamus  hemisphœricusy  Desor,  i  841 .  Monogr  .des  Galérites^ 
p.  37,  pi.  5,  fig.  14*19.  Galerites  hemisphœrica,  Lamtarck; 
Faujas,  pi.  30^  fig.  4.  C'est  V Echinoconus  DesorianuSy 
d'Orb.,  4856. 

Caratamus  Jtcemeri,  Desor,  1847^  Catal.  raisonné^  p.  93^ 
qui  nous  parait  aussi  dépendre  du  même  genre.  C'est  VEekt- 
noeonus  Rcmeri,  d'Orb.,  1855.| 
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N»  2246.  Caratomds  trigonoptgus^  Desor^  1847. 

PL  939. 

Caratomus  trigonopyguSj  Desor^  1847.  Gât.  rais.y  p.  93. 

Id.,  d'Orb.,  1848.  Prod.,  t.  %  p.  178  ;  étage  20«,  n»  649. 

Dimensions.  Longueur  totale,  7  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur^  90  centièmes  ;  hauteur^  48  centièmes. 

Coquille  ovale,  déprimée,  un  peu  moins  large  que  longue, 
arrondie  en  avant,  élargie  et  un  peu  rostrée  en  arrière,  dont 
la  hauteur  a  48  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur.  Dessus  peu  con- 
vexe, arrondi  aux  deux  extrémités.  Le  sommet,  en  même 
temps  le  point  le  plus  élevé,  est  un  peu  excentrique  en  avant. 
Pourtour  très-arrondi  dont  la  convexité  est  vers  le  milieu  de 
la  hauteur.  Dessous  concave  au  milieu,  autour  de  la  bouche, 
mais  sans  sillons,  ni  ondulations.  Bouche  petite,  oblique,  pla- 
cée un  peu  en  avant  de  la  moitié.  Anus  triangulaire,  très- 
élargi  en  arrière,  rétréci  en  avant,  infra-marginal,  occupant 
le  tiers  inférieur  de  la  hauteur.  Ambulacres  très-étroits, 
égaux,  superficiels,  formés  de  zones  ayant  la  moitié  de  la  lar- 
geur de  rintervalle  qui  la  sépare,  pourvue  de  pores  ovales, 
égaux,  jtransverses,  conjugués  par  un  sillon.  Tubercules  très- 
gros,  épars,  égaux,  scrobiculés,  séparés  par  des  granules 
nombreux. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  rapproche  du 
C.  fabay  par  son  ensemble  large,  par  sa  taille,  mais  elle  s'en 
distingue  par  sa  coquille  légèrement  rostrée  en  arrière. 

Localité.  M.  d'Archiacet  nous  l'avons  recueillie  dans  l'étage 
cénomanien  à  Bel-Air,  près  de  Rochefort,  à  Fourras  (Cha- 
rente-inférieure), et  au  Mans  (Sarthe),  où  elle  est  rare. 

Explication  des  figures,  PI.  939,  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous;  fig.  4, 
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profil  longitudinal;  fig.  5^  profil  transversal^  vu  du  c6té  de 
Tanus;  fig.  6^  un  ambulacre  grossi;  fig.  1,  appareil  génital  et 
ocellaire  grossi  ;  fig.  8^  bouèfhe  grossie  ;  fig.  9,  pores  des  aoi- 
bulacres  groasis,  Dt  notre  çoUeetion. 

No  2247.  Caratomus  faba^  Àgâssiz^  1840. 

PL  940. 


>  I 


Caratomus  fcAa,  Agassi»;  1840.  Cat.  syst./p.  7.  (Modèles^ 
«•  0,  73  ;  no  P,  55.) 

Id.,  Dèsor,  1842.  Monog.  des  Galérites;  p.  37,  fi.  5j 
fig.  8r-10.  ' 
/tf.,  Agaasia,  1847^  Cai.  raiso  p.  93. 
Id.,  d'Orb.,  1847.  Prodrome,  2,  p«il78;  étage  20^,  n»  «Sd: 
Caratomus  latirostrU,  Oesor,  1847.  Cât..rais.,  p.  93.  ^  ' 
/rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  178;  étage  20',  m  648. 
(D'après  M.  Desor.) 

.  />tme«3tVm.  Longueur  totale,  12  miUioatètres.  Par  ryipport  à 
la  longueur  :  largeur^  85  centièmes;  hauteur,  44  centièmes. 
..  CoqvMlt  dépri«née,.un  peu  moins  large  que  longue,  loralej 
également  obtuse  et  arrondie  à  ses.  extrémités;  dont  labav* 
teur  a  44  œntièmes  de.  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  un  peu  en  arnjfre  d^la  moitié  de  la  hmgueur. 
DissuM  peuéonvegLe,  arrondi  «un  deux  extrémitéi^;  le  sonmiet 
parait  être  le  point  le  plus  élevé.  Pourtour  arrondi  dont  la 
convexité  est  presque  au  miHeu'  de  Ja  hauteur.  Dessous  cbn- 
cave  ans  milieu,  autour  de  la  bouche.  Bouche  petite,  oblique, 
placée  bien  en  avant  de  la  moitié  antérieure.  Aakus  triangu* 
laire,  plaoé  très  >  «en  dessous,  occupant  le  quart  inférieur. 
Ambulacr^s  ptn  visibles,  i très-étroits,  égiaflX:,  .forniés-  de 
zones  trèfr^ttoites,  composées- de  pores  simples,  égaux,  ood^- 
jii^és  >  entre  e«x.  J'iAetcules .  ttiès-gros>\  épan»,  iMH!i6t^iâiUés 
partout.      .  o    <  ■  •     '  •  ' .      \  •         ^ 


i.  iMapportà^t  différence».  Cette  espèce  a  les  {>ii»  grandi  rap- 
•port^  avec  le  (7v  trifouopygus,  doat  elle  ne  dîfifère  réeilemeolt 
qiiejMir  ses  extrémités  également  arrondies  et  non  rostrées, 
^  par  son.  anqs  un  peu  plus  infiérieur. 
r;  {ffi$toireé  D'après  les  nombifeux  types  que  nous  avbns  sous 
kts  yeux^  et  les  étiquettes  de  la  main  de  M.  Desor^  nous  avons 
ptt  nous  assumer  qiie  le  C,  latirosiris  de  cet  auteur^  dont  nous 
wvroBS  vu  le  type  dans  la  Collection  de  M.  d'Archiac,  ne 
•dMère  en  aucune  manière  du  C.  /o&i/ auquel  nous  le 
iréunissons. 

..:  Localise.  Cette  espèce  ii'est  point  de  là  craie  à  baculites  de 
Bonneviile^  ni  du  gault^  comme  l'indique  M.  Agassiz.  Elle  est 
spéciale  à  notre  30e  étage  :  cénomanien  pu  craie  chloritée. 
M^d'Arcbiac  et  nous  Tavons  recueillie  à  Fourras^  au  Port-des- 
.fiasqaes^  à  TUe-d'Aix  (Charente^Inférieure)  ^  et  au  Mans 
t(8arttie)i. 

Explication  des  figures.  PI.  940>  fig.  1,  grandeur  naturelle; 
-fig.  %  coquille igrossie^  vue  en  dessus;  fig.  3^  dessous;  fig;  à, 
psciQl  k>ngitudinal  ;  figi  5^  profil  transversal^  v.u  du  côté  de 
ranoa;  fig.  6^  un^^ambukicre  grossi;  fig.  7^  une  portion  de 
«(Nae^d'Mobulaère^  plus  grossie^  De  notre  collection. 

N»  2248.  Caratomus  rostratds.  Agassiz,  1840.    . 

PI.  941,  fig.  1-5. 

Caratçmuf  rostrkttà^  Agassiz,  184ÔJ  Cat.  syst.,  pi.  7. 
-  JUi^  Desor^'  i8il2*  Mon^   des   Galérites,  p.  38,  pi.   5, 

fig.  1-4. 

Wv,  Agass.,  1847.  Cât;  rais.,  p.  93.  (Modèles  n«  81 .) 

Id.,  d'(feb.,  1847.'  Prùd:,  %  p.  178;  étage  20-,  n«  647. 

Dimensions.  Longueur,  6  liilHîmètres.  Par  rapport  à  la  Ion- 
gueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  51  centièmes. 

Coquille  déprimée,  moins  large  que  longue  ;  très-obtuse  en 


jt 
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avant^  trës-acumîiiée  et  prolongée  en  rostre  en  arrière;  dont 
la  hauteur  a  les  51  centièmes  de  la  longueur^  et  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur.  Desgus  conveie, 
arrondi  en  avant,  et  comme  rostre  en  arrière  par  la  saillie  de 
Tanus.  Le  sommet  et  le  point  le  plus  élevé  se  trouve  un  peu 
.en  avant  de  la  moitié.  Dessous  très-convexe,  pulviné,  seule- 
ment en  pente  vers  la  bouche.  Bouche  petite,  oblique,  plaeée 
peu  en  avant  du  milieu.  ilnu«  triangulaire,  placé  au-dessous 
de  la  partie  rostrée ,  au  tiers  inférieur  de  la  hauteur.  Ambu- 
lacres  étroits,  peu  visibles,  mais  dans  la  forme  ordinaire  au 
genre,  souvent  confondus  avec  les  gros  tubercules  qui  ornent 

toute  la  coquille. 

.    Rapports  et  différences.  Par  son  rostre  postérieur  cette 

espèce  se  rapproche  du  C  trigonopygus^  mais  avec  cette 

dîfiérence  que  son  rostre  est  infiniment  plus  prononcé.  Elle  en 

difière  encore  par  sa  coquille  plus  renflée,  et  surtout  par  son 

dessous  beaucoup  plus  convexe. 

'  Sous  le  nom  de  Rostratus,  H.  Rœnier  signale  un  Caraixh 

musy  de  THilsconglomerat  (notre  étage  néocomien).  Nous 

croyons  que  c'est  une  espèce  différente  du  C.  rostratta, 

d'Agassizi  et  nous  la  nommons  C.  oblongm,  si,  toutefois,  elle 

dépend  du  genre. 

Localité.  Encore  spéciale  à  Tétage  cénomanien,  ou  à  la  craie 
chloritée  ;  elle  a  été  recueillie  par  M.  d'Archiac,  au  Havre 
(Seine-Inférieure)^  à  Fourras  (Charente-Inférieure),  et  aux 
Yaches-Noires  (Calvados),  où  nous  Tavons  également  ren- 
contrée. 

Explication  des  figures.  PI.  944,  tig.  i,  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous  ;  fig.  ^; 
profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
Tanus.  De  notre  collection. 
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N^^^O.  CaJil4tomijs  orbigularis^  Âgassiz^  1840. 

■ 

PL  941,  fig.  6-iO. 
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Catopygus  orbicularis,  Agassiz^  1840.  Cat.  syst.^  p^  7* 
Id.,  Desor,  iU%Mom  des  G^lérite^,  p.  38»  pi..  5>  %  5-7. 

.  Id,,  Âgasaiz^  1847« Xât«  rais.^  p.. 93.  (Modèles  Q^  75^ 
P,  56.) 

^Id'.y  d'Orb.,  i847..Pri9dî.>  %  p.  178;  éjtageâO»,  n»  646. 
Dimensions.  Longueur  totale^  4  millimètres.  Par  rapport  k 
la  longueur  :  l«upgeur^  95  eentiènoes  ;  hauteur^  65  centièmes. 

Coquille  globuleuse^  presque  roAde^  très^)btuse  en  avant^ 
avec  un  indicq  de  rostre  en  arrière^  dont  la  hauteur  a  les 
'  65  centièmes  de  la  longueur^  et  dqnt  le  grand  diamètre  trans- 
versal est  presque  .au  milieu.  />esâttô  l^ès-convexe^  arqué  régu- 
lièrement delà  partie  antérieure  jusqu'en  arrière^  oùTanus 
rient  échancrer  la  courbe.  Le  sommet  est  au  milieu.  Dessous 
convexe^  sans,  dépression. .  Bmcbe  petite^  oblique^  presque 
'HMode^  placée  près  du  -centre.  Anu^  triangulaire^i  transvexse^ 
j^cé  près)de  la  moitié  delà  hautaui^  Amhilacres  peu  visibles. 
7iiferctt/e«  peu  (distincts».    . 

Rapports  et  diffférences.  Cette  espèce  se  rapproche,  par  sa 
taille,  du  C.  rostratuSy  mais  il  s'en  distingue  nettement^  par 
-$a  foi^iiiepreskiaeeûrcidaireBon.rostfée^  par  une  bien  plus 
grande  batitQar>{et  par  son  anus  placé  bien. plus  haut. 

Localité.  Je  Fai  recueillie  au  cap  la  Hère  (Seine-Inférieure)^ 
dam  la  craie  ddoritéia  de  Tétaga  dénomanieny  où  eUQ  est^ès- 
rare.  Elle  se  toôuveeoeore  à  Yillers^  (Calvados)»    . 

Explication  des  figure». M.  941^.1^^  '6j  gr^deiu*  quatiï- 

teUe;  fig.  ly  coquille  grossie^  vue  en  dessos:;  âg.  8^  dessous; 

lig;  9^  profiMongitudinal;  fig.JÛ^  prq^l  ti^ansversal.  De  notre 

collection. 

VL  36 
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N""  2250.  Caratomus  ayellana^  Agassiz^  1840. 

PI.  942,  fig.  1-6. 

Catopygus  avellana^  Dubois,  1837.  Voy.  au  Caucase,  pi.  ,1> 
fig.  19-21. 

Caratomus  avellana,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  7. 

Id.y  Desor,    1842.    Mon.   des  '  Galérites,  p.  36,  pi.  5, 
fig.  11-13. 

Id.y  Agassiz,  1847.  Cat.  raisonné,  p.  93.  (Modèles  P,  59; 
P,52;Q,72;Q,  80.) 

Id.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  22«,  n*>  1205. 

Dimensions.  Longueur  totale,  18  millimètres.  Parrapport  à 
la  longueur  :  largeur,  95  centièmes;  hauteur,  45  centièmes. 

Coquille  hexagone,  déprimée,  anguleuse  en  avant  et  en 
arrière^  tronquée  sur  les  côtés  ;  dont  la  hauteur  a  les  45  c^- 
tièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
occupe  les  facettes  latérales.  Dessus  convexe  et  pentagone, 
arqué  régulièrement;  le  sommet,  en  même  temps  la  partie  la 
plus  élevée,  est  au  centre.  Dessous  convexe,  excavé  seulement 
au  pourtour  de  la  bouche.  La  bouche  est  petite,  oblique,  placée 
au  centre.  Anus  triangulaire,  transverse,  infra-marginal.  Ambu- 
lacres  très-étroits,  à  peine  pétaloïdes,  cependant  les  pores  ronds, 
par  paires  obliques,  conjugués,  sont  espacés  au  milieu,  et 
réunis  avant  d'atteindre  le  bord,  comme  dans  tous  les  ambu- 
lacres  pétaloïdes  ordinaires.  Tubercules  épars,  très-gros  et 
espacés. 

Rapports  et  différences.  La  forme  hexagone  de  cette  espèce, 
qui  se  continue  du  pourtour  au  sommet,  suffit  parfaitement 
pour  la  faire  distinguer  des  autres. 

Localité.  H.  d'Ârchiac  Ta  rencontrée  dans  la  craie  à  bacu- 
lites  que  nous  rapportons  à  notre  étage  sénonien  ou  de  la 
craie  blanche,  à  Sainte-Colombe  (Manche). 
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Explication  des  figures.  PI.  9A%  fig.  i^  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie^  vue  en  dessus;  fig.  3^  dessous;  fig.  A, 
profil  longitudinal;  fig.  5^  profil  transversal;  fig.  6^  détail 
d'une  zone  d'ambulacre.  De  la  collection  de  H.  d'Archiac. 

No  S251.  Caratomus  sclcato-radiatus^  Desor^  1847. 

PI.  942,  fig.  7-11. 

Galerites  sulcato^adiatuSy  Goldf.,  1830.  Petref.,  p.  130, 
pi.  41,  fig.  4. 

/i.,IDesmoulins,  1837.  Études  sur  les  Echin.,  p.  S56, 
np  9. 

Caratomtts  sulcato-radiaiuSy  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  93. 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271;  étage  20«,  n»  1204. 

Dimensions.  Longueur  totale,  19  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  95  centièmes;  hauteur,  55  centièmes. 

Coquille  circulaire,  un  peu  ovale,  déprimée,  élargie  et 
arrondie  en  avant,,  un  peu  rostrée  en  arrière,  dont  la  hauteur 
a  les  55  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  environ  au  milieu  de  la  longueur.  Dessus  uni- 
formément convexe.  Le  sommet,  qui  représente  la  partie  la 
plus  élevée,  est  au  centre.  Dessous  plan,  non  creusé  autour  de 
la  bouche  et  offrant  une  saillie  correspondant  à  Tanus. 
Bouche  petite,  oblique,  placée  au  centre.  Anus  triangulaire^ 
percé  au  milieu  d^uue  partie  inférieure  saillante.  Ambulacres 
comme  daiis  Tespèce  précédente.  Tubercules  gros  et  rares. 

Rapports  et  différences,  La  forme  des  ambulacres  et  la  taille 
rapprochent  cette  espèce  du  C,  avellana,  mais  elle  s^en  dis- 
tingue par  son  ensemble  arrondi,  plus  haut,  non  anguleux, 
uniformément  convexe,  et  par  son  dessous  plat. 

Localité.  Elle  est  propre  à  notre  étage  sénonien  ou  de  la 
craie  blanche.  Goldfuss  Tindique  à  Maêstricht;  Téchantilloa 
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que  nous  avons  sous  les  yeux^  vient  de  Ci)[>ly  (Belgique). 
Expliention  des  figures.  PI.  942,  fig.  7,  grandeur  natui^lle; 
fig.  8,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  9^.  &,  dessous;  fig.  10; 
profil  longitudinal;  fig.  41,  profil  trallsVèi^l'du  (jôté  dé 
Tanus.  De  la  collection  de  la  Société  géologique  de  France. 

N»  2252.  CARATOinis  thuucatu^^  d'Orb.,  1855. 

PI.  943,  fig.  1-6. 

Dimensions.  Longueur,  16  millimètres.  Par. rapport  &  li^ 
longueur  :  largeur,  100  centièmes;,  hauteur,  fiOeenlièmes. 

Cogwtï/^  presque  circulaire,  déprimée,  arrondie  en  avant, 
tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  60  centièmes  de 
la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  àù  milieu 
de  la  longueur.  Dessus  uniformément  bombé,  le  sommet  étant 
au  milieu.  Dessous  partout  convexe  et  pulviné,  légèrement 
creusé  autour  de  la  bouche,  qui  est  petite,  oblique,  et  placée 
au  milieu.  Anus  triangulaire,  infra-marginal,  placé  dans  une 
légère  dépression.  Ambulacreé  comme  dans  les  deux  espèces 
précédentes.  Tubercules  petits,  épars. 

Rapports  et  différences.  Avec  le  même  aspect  et  la  même 
taillé  que  les  deux  espèces  précédentes,  celle-ci  s'en  distinguer 
très-nettement  par  la  troncature,  si  remarquable  pour  W 
genre,  qu'on  remarque  en  arrière. 

Localité.  M.  d'Arch'îac  Ta  rencontrée  avec  le  C.  avelîana, 
aux  environs  de  Sainte-Colombe  (Manche),  dans  l'étage  séno- 
nîen  ou  craie  blanche. 

Explication  des  figurés.  PI.  943,  fig.  1,  graittïeur  naturelle  j 
fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous  ;  fig;  4y 
profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
Fanus;  fig.  6,  bouche  et  ses  ambulàcrei^  plus  grossis.  De  la 
collection  de  M.  d'Archiac.  '       '  — ' 
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'■•■'.  •     ■  .: 

N""  2253.  Caratomus  peltiformis^  Agassiz^  1847.   . 

'    .il    I  -.    • 

PI.  943,  fig.  7-8.  ,UH 

Echinttès  p^W/brmV^/Wahlemberg,  Act.  sôè.  Upsal.,  viïi,' 

PÏ.     3,fig.       4-5.  '  ..  -.;, 

'\Clypeaster  peltiformis,  Hisinger,    1837.   Leth.  suessica';*' 
p.  93,  pi.  26,  fig.  2.  t        ,i  ,.o 

'  Caratomus  peltiformiSy  Agass.,  1847.   Catl  rôîs.,  p.  93. 
(Exclus  syn.) 

/rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  22«,  n«  1202. 

Dimension.  Longueur,  21  millimètres. 

Nous  ne  connaissons  de  cette  espèce  que  la  figure  et  la 
courte  description  données  par  M.  Hisinger,  et  toute  descrip- 
tion complète  nous  çst  impossible.  Nous  nous  contenterons 
donc  de  dire  qu'elle  est  très-voisine  du  C  sulcato-radiatus, 
mais  s'en  distingue  par  sa  région  postérieure,  plus  large  et 
moins  rostrée,  et  par  son  ensemble  plutôt  oblong  qu'ar- 
rondi. 

*i*.  Agassiz  y  rapporte  le  C.  Gehrdensis  de  Rœmer,  1840. 
Creîd.,  p.  31,  pi.  6,  flg.  11,  mais  sa  forme  est  bien  plus 
obïongue,  et  nous  pensons  qu'elle  constitue  une  espèce  diffé- 
rente, si  toutefois  elle  appartient  bien  au  genre  Caratomus, 

Localité.  M.  Hisinger  l'a  rencontrée  en  Scanie,  à  Balsberg^ 
et  à  Ignaberga,  dans  l'étage  sénonien  ou  de  la  craie  blanche. 

Explication  des  figurés.  PI.  943,  fig.  7,  coquille  de  gran- 
deuT  naturelle,  vue  çn  dessus;  âg.  8,  la  même,  vue  en  des- 
sous. Copies  des  figures  données  par  M.  Hisinger. 

12*  Genre»  Akbltptgus,  Agassiz,  1840, 

'  'Caractères.  Ce  genre  est  principalement  caractérisé  p^ 
une  forme  ovale  analogue  à  celle  des  PygauluSj  offrant  de 
iniême  des  ambulacres  étroits  et  longs,  le  dessus  renflé^  le 
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dessous  è  bords  arrondis^  et  concave  en  dessous^  mais  il  s'en 
distingue,  ainsi  que  de  tous  les  autres  genres  delà  famille^  par 
son  anus  non  ovale  ni  triangulaire^  infra-marginal  comme  chez 
les  Pygaulus  et  les  Caratomus^  mais  de  forme  alloQgée,  a^ 
rondi  en  arrière^  acuminé  vers  le  centre^  et  placé  tout  à  fait  en 
dessous,  dans  la  distance  intermédiaire  entre  le  bord  externe 
postérieur  et  la  bouche^  à  égale  distance  des  deux  parties. 

M.  Agassiz  en  décrit  trois  espèces^  toutes  trois  étrangères 
aux  terrains  crétacés,  et  propres,  à  ce  qu'il  parait,  à  notre 
étage  suessonien.  Les  : 

A.  Apheles,  Agassiz,  Cat.  rais.,  p.  408;  de  Vérone. 

A.  dilataius,  Ag.,  Cat.  rais.,  p.  109  ;  de  Salghir  en  Crimée. 

A.  Arnoldi,  Desor,  Cat.  rais.,  p.  409;  duVàld'Era. 

43'  Genre,  Trematopygus,  d'Orb.,  4855. 
Nucleolites  (pars),  Agassiz. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaireunpeu  carré,  formé 
de  quatre  grandes  plaques  génitales,  dont  l'antérieure  de 
droite,  plus  grande  que  les  autres,  se  prolonge  en  arrière  par 
la  protubérance  polypiforme.  En  arrière  une  plaque  com- 
plémentaire non  perforée.  Les  pièces  ocellaires,  très-petites 
et  triangulaires,  occupent  les  intervalles  de  ces  cinq  premières 
plaques.  Coquille  ovale,  oblongue,  peu  renflée,  souvent  ros- 
trée  en  arrière,  à  sommet  excentrique  en  avant.  Dessous  con- 
cave, pourvu  de  cinq  sillons  convergents  vers  la  bouche,  et 
d'ondulations  qui  les  séparent,  sans  rosettes  ni  bourrelets 
buccaux,  j^oue^e  irrégulière,  pentagone,  comprimée  oblique- 
ment de  gauche  à  droite,  et  de  haut  en  bas,  de  manière  à 
oflFrir  Tangle  saillant  à  gauche.  Anus  grand,  ovale,  ou  lan- 
céolé, .supérieur,  placé  à  la  partie  la  plus  élevée  d'un  sillon  qui 
s'étend  jusqu'au  bord.  Ambulacres  subpétaloïdes,  étroits  et 
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longs^  formés  de  zones  inégales^  Fune  externe^  formée  de 
pores  longs^  transverses,  Tautre  intérieure^  formée  de  pores 
simples;  les  deux  conjuguées.  Autour  de  la  bouche  se  voient^ 
en  dedans  de  ^extrémité  des  pores  ordinaires^  quelques  pores 
supplémentaires.  Tubercules  scrobiculés^  serrés^  peu  inégaux^ 
séparés  par  de  nombreux  granules. 

Rapports  et  différences.  Avec  le  dessous  concave^  une 
bouche  oblique/  et  le  manque  de  rosettes  et  de  bourrelets 
buccaux,  comme  chez  les  genres  Pygaulus,  Caratomus  et 
Amblypygus,  ce  genre  s'en  distingue  par  ses  sillons^  et  ses 
saillies  inférieures  très-marquées^  par  sa  bouche  pentagone^ 
et  par  son  anus  supérieur^  placé  dans  un  sillon.  Il  se  dis- 
tingue des  Echinobrissus  avec  lesquels  il  avait  été  confondu^ 
par  sa  bouche  irrégulière^  comprimée  et  oblique^  ainsi  que 
par  son  anus  allongé  placé  dans  un  sillon. 

Histoire.  Ce  genre  avait  été  réuni,  sous  le  nom  de  Nucleo- 
litesy  par  les  auteurs,  et  surtout  par  M.  Agassiz.  En  étudiant  le 
genre  Echinobrissus  de  Breynius  (Nucleoliies  de  Lamarck 
et  de  M.  Agassiz),  nous  avons  reconnu  trois  groupes  diffé- 
rents dont  nous  avons  formé  trois  genres  :  1**  les  espèces  à 
bouche  oblique,  irrégulière,  comprimée,  quoique  pentagone 
et  sans  bourrelets  ni  rosette  de  pores  buccaux,  que  nous  sépa- 
rons sous  le  nom  de  Trematopygus  ;  2°  les  espèces  à  bouche 
régulière,  non  oblique,  peu  comprimée,  plutôt  transverse^ 
parfaitement  pentagone  et  sans  bourrelets  ni  rosettes  de  pores 
buccaux  :  ce  sont  les  espèces  les  plus  anciennes  du  gemje 
Echinobrissus  de  Breynius,  le  même  quelles  Nucleoliies  de 
Lamarck,  auxquelles  nous  conservons  ce  nom;  et  3®  les 
espèces  abouche  régulière, pentagones,  pourvues  à  la  fois  de 
rosettes  de  pores  et  de  bourrelets  buccaux.  Nous  leur  réser- 
.vons  le  nom  de  Clypeopygus.  Eu  résumé,  ces  trois  genres 
comprennent  toutes  les  espèces  de  Nucleoliies  de  M.  Agassiz. 
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Rémmé  géologique. 

Nous  cdonaÛBOUs  de  ce .  geon^  neuf  €$jèce$,  .appartenait 
.  toutes  aux  terraiQa  crétacés,  à  sa  voir  : 

.  Sans  rétage  néocoaûen^  4  espèces  :  la  T.  Olfersii,  qWi^e 
trouve  en  même  temps  dans  les  bassins,  méditerranéen  ^^t 
aiiglo-pffiâsien  ;  les  T.  Campicheçmus  et  Grasanus,  spéciaux 
jusqu'à  présent  au  bassin  méditerranéen,  et  le  7.  Archùuiy 
spécial. au  bassin  anglo-parisien^ 

.  Dans  rétage  albien,  le  J.  Micordeauanm^  propre  au  bassin 
anglo-purisi^,.,. 

.  '  Dans  r.étage  sénonien,  4  espèces,;  dont  une  :  le  T.  analùy 
qui  se  trouve  ém&  les  bassins  pyrénéen  et  anglo-parisien; 
les  T.  oblongus  et  ovulum,  rencontrés  seulement  .dttds  le  bassin 
anglo-parisien^  et  le  T.  erucifer,  des  États-Unis  d'Amérique. 


N°  ^54.  Trkmatopygus  Olfersii,  d'Orb.,  1855. 

PI.  949. 


•^ 


Nucleolites  Olfersii^  Agassiz,  1836.  Foss.  crét.,  p.  l33, 
pl.  14,  fig.  2,  3. 
Jd.,  Agassiz,  1836.  Prod.,  Ech.,  p.  19. 
Id.,  Desmoulins,  1837.  Études  sur  les  Edi.,  p,  362,  n""  32. 
/(/.,  Agassiz,  1839.  Echinides  suisses,  1,  p.  42,  pl.  7, 

fig.  7-9  (jèunè  îndivfdù).  '     ' 

Id.y  Agassi2,  1847.  Gat.  rais.,  p.  97.  (Modèles  H,  48; 
»,  9.)' 

/a.,  d'Ori).,  1847,  Prod.,  2,  p.  88;  étage  17«,  n»  400. 
(Non  Albin  Gras,  1848.) 

Id.y  €otteau,  1851;  Catalogue  méth.  des  Ech.  de  PYMne, 
p.  10,  m  26.  ' 

Echinobrissm  Olfersiiy  d*Oi*.,  l«fcl.  Revue  »wrf.,  p.  25. 

^  /^tméfn^ton^.  Longueur  totale  des  adultes,  30  millimètres. 
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Par  rapport  à  la  longueur  :  largeur^  30  ceniièroes;  hauteur^ 
52  centièmes. 

Coquille  peu  renflée^  ovale^  rétrécie  et  arrondie  en  avant^ 
élargie  et  comme  pourvue  d'un  rostre  tronqué  en  arrière^ 
dont  la  hauteur  a  52  centièmes  de  la  longueur^  et  dont  le 
grand  diamètre  transversai  est  au  tiers  postérieur.  Dessus 
arrondi  et  convexe  en  avant^  s'élevant  ensuite  en  arc^  jusqu'au 
sommet  placé  au  tiers  postérieur^  en  même  temps  la  partie 
la  plus  convexe^  et  de  ce  point  s'inclinant  en  pente  presque 
^oite  jusqu'au  pourtour  postérieur.  Le  pourtour  est  arrondi, 
bien  plus  haut  en  avant  qu'en   arrière.  Dessous  concave^ 
ondulé^  marque  de  cinq  sillons  creusés  dont  les  plus  profonds 
sont  en  avant  et  latéraux-postérieurs^  tous  séparés  par  une 
saillie  des  régions  interambulacrsdres  inférieures.   Bouche 
oblique^  pentagonale^  déprimée  obliquement^  dont  la  grande 
pointe  est  à  gauche  en  avant^  placée  au  deux  cinquièmes  anté- 
rieurs. Anus  allongé^  acuminé  à  ses  extrémités,  placé  loin 
du  bord^  à  la  partie  supérieure  d'un  sillon  étroit  qui  s'élargit 
près  du  bord  postérieur.  Ambulacres  étroits^  subpétaloîdes, 
•  rétrécis  à  la  moitié  de  sa  longueur^  et  se  continuant  sans  intéi^- 
ruption  jusqu'à  la  bouche.  Us  sont  formés  de  zones  étroites 
-de  pores  légèrement  inégaux  :  ceux  externes  oblongs^  ceux 
internes   simples,  conjugués  par  des  granules.   Tubercules 
petits  et  serrés  partout. 

Observations,  Nous  avons  sous  les  yeux  un  grand  nombre 
d'individus  et  nous  avons  reconnu  que  l'espèce  varie  consi- 
dérablement suivant  l'âge.  Les  jeunes  sont  complètement 
ovales,  ce  n'est  qu'au  diamètre  de  45  à  20  millimètres  que  la 
partie  postérieure  se  prolonge  en  rostre,  d'autant  plus  sail- 
lante que  les  individus  sont  plus  vieux  et  plus  grands.  Le 
:8ilion  se  rétrécit  aussi  chez  les  adultes. 
.  Histoire.  En  4836,  M.  Agassiz  figure  et  décrit  Tespèce 
VL  36 
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jeune,  sous  le  nom  de  Nueleolites  Olfersiù  En  iUè,  M.  Gras 
donne  sous  le  même  nom  une  espèce  bien  distincte*^  que  nouis 
figurons  plus  loin^  n^  â^6^  sous  le  notn  de  Trematopygus 
Grasanm.  En  divisant  le  genre  Echimbrùsus  {Nucleoiitet  de 
Jjamarck)^  nous  plains  l'espèce  qui  n<Mis  occupe  dans  notre 
genre  TrematopygusypBo^  suite  de  sa  bouche  oblique^  allongée 
et  de  la  forme  de  son  .anus.  M.  Agassîz  la  place  àseos  son 
groupe  des  Nueleolites  allongés  et  sans  sillons.  C'est  à  tort^ 
car  c'est  Tune  des  espèces  qui  a.  le  sillon  le  plus  prononcé. 

Localité.  Elle  est  propre  à  Tétage  néocomien^  et  i^  été  re- 
cueillie à  Saintç-Croix^  canton  de  Yaud  (Suisse)^  par  M.  Gam- 
piche;  par  M.  Agassiz,  dans  le  canton  de  Neucbàtel;  dans 
THilsconglomerat  de  Wolfinbultel,  par  M.  Rœmer.  En  France* 
elle  a  été  recueillie  à  Subligny,  à  Nozeroi  (Jura),  à  Cbassenuy 
(Haute-Marne,  à  Marolle,  à  Vandœuvre  (Aube);  Leugny^à 
Fontenoy,  à  Saint-Sauveur,  à  Chenay,  à  6y4j'évêque  (\onne), 
par  MH.  Agassiz,  Marcou,  Cotteau^  d'Àrchiac  et  nous. 

Explication  des  figures,  PI.  949,  fig.  1,  grandeur  naturelle 
d'un  adulte;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3, 
dessous;  fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal, 
du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  un  jeune  de  grandeur  naturelle; 
fig.  7,  .appareil  génital  très-grossi  ;  %.  8,  .une  partie  d'am- 
bulacres-  plus  grossie;  fig..  9,  bouche  et  ses  alentours  plus 
grossis.  De  notre  collection.  •  .      .  j         « 

N^  2255.  Trehatopygds  CAMPiCHKAiits,  d'Orb.,  1855. 

PI.  950,  fig.  4-6. 

Dimensions.  Longueur  totale,  30  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur:  Iwcgemy  75  centièmes;  .haut^u*,  54  cen- 
tièmes. 

Coquille  gibbeuse,  ovale,  assez  renflée,  arrondie  à  ses  deui 
extrémités,  dont  la  hauteur  a  S^ .  centièmes  de  la  longueur, 


et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  presquis.  fijx  milieu. 
Dessus  arrondi  et  convexe  en  avant^  s'élevant  ensuite  en  arc 
jusqu'au  sommet^  point  le  plus  élevé,  placé  au  tiers  antérieur  et 
de  là  s'abaissant  ea  sMr£Eice,presqvLe  droite  jusqu'au. bord  pos- 
térieur. Le  pourtour  est  arrondi  aux  deux  e^tj^éipités^  Desi^us 
concave,  légèrement  ondulé^  bien  moins  que  àm&  J'espèce 
précédente,  le  ^lon  antérieur  étant  le  seul  prononcé.  Bùuche 
oblique  comme  dans  Tespèce  qui  précède.  Anus  allongé,  lan- 
céolé, acuminé  à  ses  extrémités,  placé  à  la  partie  supérieure 
d'un  sillon  large  et  évasé.  Ambulacres  semblables  à  ceu:;^  du 
7*.  Olfersiiy  peut-être  un  peu  plus  larges.  Tubercules  sictçibx^ 
Quiés,  nombreux  et  serrés  en  dessus  ;  de  i^éme  taiUe  et  moins 
serrés  en  dessous. 

.  Bt^pports  et  différences.  Cette  espèce,  très-rapprochée  de  la 
pji^écédente  p^r  ses  détails,  s'en  distjpgiie  nettement^  parce 
ç\i'à  la  taille  des  adultes,  elle  est  compl.ét^ment  ovale,  égaler 
ment,  arrondie  à  ses  deux  extrémités,  et  sans  rostre  en  arrière. 
Son  anus  est  aussi  bien  plus  large,  plus  grand,  et  sans  carènes 
latérales.  > 

Localité.  Elle  nous  a  été  communiquée  par  M.  Campiche, 
qui  l'a  découverte  dans  l'étage  néocomien  de  Sainte-Croix, 
canton  de  Vaud,  en  Suisse.  Nous  lui  dédions  cette  espèce, 
comme  un  hommage  rendu  à  ses  intéressantes  recherches. 

Explication  des  figures.  PI.  980,  fig.  1,  grandeur  natu- 
reUe  ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous; 
fig.,*:»  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté 
dç  l'anus;  fig.  6,  détails  des  zones  ambulacraires  plus  gros- 
sies^ De  la  collection  de  M.  Campiche. 
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N""  2256.  Trematoptgus  Grasanus^  d'Orb.,  1853. 

PI.  960,  fig.  7-i2. 

Nucleotitei  Olfersti,  Gras,  4848.  Ours,  de  Wsère,  p.  48, 
n«  2.  (Non  Agassiz,  1836.) 
/rf..  Gras,  1852.  Foss.  de  Tlsère,  p.  27,  n»  54. 
Dimensions.  Longueur  totale, 29 millimètres.  Par  rapporta 
la  longueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  54  centièmes. 
Coquille  ovale,  non  gibbeuse,  arrondie  et  rétrécie  en  avant, 
élargie  et  légèrement  échancrée  en  arrière,  dont  le  grand  dia- 
mètre transversal  est  au  tiers  postérieur.  Desstis  arrondi  et 
convexe  en  avant,  et  de  ce  point  s'élevant  en  courbe  régulière 
jusqu'au  tiers  postérieur  où  se  trouve  le  point  le  plus  élevé  et 
de  là  s'abaissant  en  pente  déclive  jusqu'au  bord  postérieur. 
Le  sommet  est  près  du  centre,  le  pourtour,  uniformément 
convexe,  offre  sa  convexité  près  de  la  base.  Dessous  concave, 
assez  fortement  ondulé,  surtout  par  les  sillons  antérieurs  et 
latéraux-postérieurs  très-prononcés,  ainsi  que  les  saillies  qui 
les  séparent.  Bouche  pentagone,  oblique  et  comprimée  obli- 
quement, placée  excentriquement  en  avant.  Anus  allongé, 
comprimé,  placé  dans  un  sillon  qui  se  continue  jusqu'à  l'é- 
chancrure  du  bord  postérieur.  Ambulacres  comme  dans  les 
deux  espèces  précédentes. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  a  été  citée  par  H.  Al- 
bin Gras  comme  étant  le  Nucleolites  Olfersii  de  M.  Agassiz, 
mais  nous  avons  reconnu,  par  le  type  même  de  M.  Gras, 
qu'elle  diffère  complètement  par  son  dessus  non  gibbeux,  par 
le  manque  de  partie  rostrée  postérieure,  par  cette  partie  bien 
plus  large,,  comme  la  comparaison  des  figures  le  fera  res- 
sortir. Elle  se  distingue  du  T.  Campicheanus,  par  sa  coquille 
non  gibbeuse  en  dessus,  par  sa  région  postérieure  élargie  au 
tiers  postérieur,  et  échancrée  de  ce  côté,  par  son  sommet  plus 
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cestral^  par  ses  ondulations  plus  marquées  en  dessous^  par 
son  sillon  anal  prolongé  jusqu'au  bord.! 

Localité.  M.  Albin  Gras  Ta  recueillie  au  Fontanil  (Isère); 
dans  Pétage  néocomien.  Nous  nous  empressons  de  lui  dédier 
cette  nouvelle  espèce^ 

Explication  des  figures.  PL  950.  fig.  7,  grandeur  naturelle; 
fig.  8,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  9,  dessous  ;  ôg. 
iO,  profil  longitudinal  ;  fig.  li,  profil  transversal,  vu  du  côté 
de  Fanus  ;  fig.  42,  une  portion  de  zone  ambulacraire  plus 
grossie.  De  la  collection  de  M.  Gras. 

No  2257.  Trematopygus  Archiaci,  d'Orb.,  1855. 

PL  951,  fig.  1-5. 

Nucleolites  Archiaci^  Cotteau,  1851.  Cat.  méth.  des  Échin. 
de  TYonne,  p.  10,  n«  27. 

Dimensions.  Longueur  totale,  22  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes  ;  hauteur,  45  cen- 
tièmes. 

.  Coquille  ovale,  subpentagonale,  déprimée,  rétrécie  et  un 
peu  tronquée  en  avant,  élargie  au  tiers  postérieur,  et  de  là 
«'avançant  en  rostre  étroit  jusqu'à  Textrémité  ;  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur.  Dessus  peu  con- 
vexe, formant  une  seule  courbe  régulière  d'avant  en  arrière. 
Le  sommet  est  excentrique  en  avant  ;  le  pourtour  est  arrondi, 
mais  peu  haut.  Dessous  très-concave,  peu  ondulé  et  sans  sillons 
bien  marqués.  Bouche  ordinaire  au  genre,  très-excentrique  en 
•avant.  Anus  ovale,  allongé,  placé  dans  un  profond  sillon  qui 
s'étend  jusqu'au  bord.  Ambulacres  analogues  aux  espèces 
précédentes.  Tubercules  serrés,  un  peu  plus  gros  en  dessus. 

Rapports  et  différences.  Un  peu  analogue  de  forme  avec  \e 
T.  Olfersii,  par  son  rostre,  cette  espèce  s'en  distingue,  ainsi 
que  de  toutes  les  autres,  par  sa  grande  dépression  et  son  man«: 
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que  de  gibbûsité  en  avant.  Elle  se  dislingùe  plus  particnlîèie^ 
ment  du  T.  Grascmus,  qui  manque  aussi  de  gibbosité,  jiarsa 
forme  pentagonale^  rostrée  en  amère^  par  isôd  eàseinUe  pkt^ 
et  par  son  éehancrure  antérieure.  C'est  bien  une  espèce  dis^ 
tincte^  comme  Favait  pensé  M.  Cotteau. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Téta^e  néocomien^  où  eOe  a  lèté 
découverte  par  M.  Gotteau^  aux  Saînts^  piès  de  Sasot-SauveuiJ 
(Yonne)..  .  '        • 

Explication  de$  figures.  PL  951,  fig.i,  gfimdeiir  naliirelle; 
fig.  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  %.  3,  desisous;  Èg^ 
4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  côté 
de  Tanus.  De  la  collection  de  H.  Cotteaù. 

No  2258.  Tbematopygus  Ricordeauanus,  d'Orb.,  1855. 

PI.  951,  fig.  6-10. 

Dimensions.  Longueur  totale,  .18  milliçiètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  80  centièmes,  hatiteur,  45  cen^^ 
tièmes.  m  .; 

Coquille  ovale-oblongue,  déprimée,  arrondie  on  avant^ 
presque  droite  ^ur  les  côtés,  tin  peu  anguleuse,  rostrée<  et 
échancrée  en  arrière,  dont  le  grand  diam^e  transversal  est 
au  .tiers  postérieur,  et  dont  la  hauteur  a  45  ccofttièmeB  delà 
longueur^  Dl^^u^,  any)ndl  en  ava^t,  de  là  s'avançait  en  pente 
jusqu^;au  qi|ar|,pQstérieur  où  se  trouve  le  point<  le  tplus  élev^ 
et  s'abaissaqt  ensuite  d^une  nuouère  abrupte,  vers  le  bprd|M»f 
térieur.  Le  sommet  e$t  placé  au  tierpi  antérieur  de  .la  kmf 
gueur.  Le  pourtour  est  un  peu  anguleux,  a.sa.-c^nvesité  pkin 
c^e  près  de  la  base.  Dessous  concave,  assez  fortement  ondulé 
par  des  sillons  et  des  saillies  intermédiaires.  ^0ot<cA^  avec  les 
caractères  du  genre.  Anus  ovale,  placé  au  tiers  supérieur  de 
la  longueur,  dans  un  profond  sillon,  étroit,  qui  se  prolongé 
jusqu'au  bord  postérieur.  Ambulacres  très-élToita  et  cependant 
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très^Ditfquéa;  ils  ressemblent  à  ceiK  du  T.  Olferm.  Tuber* 
çu/e8  petits  et  serrés^  ...../; 

.  Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  infiniment  .piaf 
oblcmgue  et  surtout  plus  comprimée  que  toutes  les.éspèces 
précédentes  ;  son  sillon  anal  est  aussi  plus  long  et  plus  supé** 
lâeur,  ce  qui^  dans  le  pt(M  transvârsal^  plaoe  l'ianus  près  da 
boni  supérieur;  il  s'en  distingue  encore  par  $on  profil  longi^ 
tudinal  coupé  sur  un  plan  incliné  en  arrière^  ^  par  le  point 
le  plus  haut  près  de  cô  plan. 

:  LoùalUéé  Cette  xharmante  espèce  a  été  découverte  par 
K.  Ricordeau^  dans  les  grès  compactes  de  Téta^e  albien^,  aux 
enwons  de  Seignelay  (Yonne).  Noiii»  iKins  empressons  de  la 
lui  dédier^,  en  le  remerciant  de  ses  excellentes  communic»- 
tions.    •'....  •    ■   ■..  ■         ^ 

.^Quplkatiim  des  figures,  PL  951^  fig.  6^  grandeur  naturelle; 
fig.  7^  coquille  grossie^  vue  en  dessus  ;  fig.  8^  dessous  ;  fig.  ^ 
pr<^  longitlidinal;  fig.  10^  profil  transversal^  vu  du  côté  de 
Tanus. 

N»  2259.  Trematopygus  analis,  d'Ôrb.,  1855. 

NudeoMtes  ^f^i férus  (pars)/Agass.,  1847.  Cat.  rais,,  p.  47. 
(Non  Mort<m> '1836.) 

'  Nucleolités  tmalisy  Agassiz,  lÔA'T.  Cat.  rais.,  p.  97.  (Mo- 
dMieT,  78.) 

Id.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  %  {>.  471;  étage  22%  n»  1196. 

EèhinBbrissus  analis,  d^Orb.,  1854.  Revue  de  20ol.,  p.  25. 

Dmensians.  Longueur  totale,  29  millimètres.  Pai^  report  à 
la  longueur  l  largeur,  77  centièmes  ;  hauteur,  54  centièmes. 

Coquille  ovale-oblongue,  renflée,  arrondie  en  avant,  angu- 
leuse, rostrée,  tronquée  et  échancrée  en  arrière,  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  près  du  tiers  postérieur,-  et  dont  la 
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hanteur  a  54  centièmes  de  la  longueur.  Dessus  arrondi  eâ 
avant^  et  s'élevant  en  arc  jusqu'à  la  partie  supérieure  presque 
plane,  et  se  continuant  en  arc  encore  un  peu  déprimé  en  ar- 
rière. Le  sommet  est  au  tiers  antérieur.  Le  pourtour  est  ar- 
rondi et  offre  sa  convexité  assez  près  de  la  base.  Dessous 
concave,  fortement  ondulé  par  cinq  sillons  ambulacrairescon- 
vei^ents,  et  cinq  saillies  intermédiaires  à  peu  près  semblables. 
Bouche  grande,  oblique,  pentagone,  excentrique  en  avant, 
ilnta  grand,  ovale,  lancéolé,  placé  au  tierS'postérieur>  àTan- 
•gie  supérieur  d'un  large  sillon  presque  crénelé  qui  s'étend 
jusqu'au  bord  postérieur  et  se  continue,  en  dessous,  par  une 
«rea  triangulaire.  Ambulacres  étroits,  flexueux  en  arrière,  à 
paires  de  pores  conjugués.  Les  zones  sont  plus  inégales,  les 
pores  externes  étant  à  peine  oblongs.  L'extrémité  buccale  des 
:ambulacres  est  formée  de  pores  par  paires  obliques,  et  de  plus 
de  trois  paires  internes  sur  une  ligne.  Les  tubercules  sont 
serrés  entre  eux,  scrobiculés,  et  séparés  par  de  nombreux 
granules.  > 

Observations.  Nous  avons  remarqué,  pour  cette  espèce,  les 
mêmes  changements  apportés  par  Tâge,  que  ceux  signalés 
au  T.  Olfersii,  n»  2254.  Les  jeunes  sont  plus  arrondis,  ont  le 
rostre  à  peine  marqué,  et  offrent  un  sillon  bien  plus  court. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  à  la  fois 
des  T.  Ricordeauanus  et  Olfersii.  Elle  se  distingue  de  la  pre- 
mière par  sa  plus  grande  hauteur,  un  profil  longitudinal  tout 
différent,  par  sa  partie  supérieure  non  coupée  d'une  manière 
abrupte  en  arrrière,  par  s(m  sillon  anal  plus  court,  et  plus 
.large  et  prolongé  en  dessous.  Elle  diffère  de  la  seconde  par 
son  profil  non  gibbeux,  par  son  sillon  anal^  pluç  large  et  phis 
.court,  et  beaucoup  d'autres  caractères  que  la  comparaison  des 
figures  fera  reconnaître. 

Histoire.  En  1^7,  M.  Agassiz  a  donné  l'espèce  sous  le 
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nom  de  Nucleolites  analisy  et  en  même  temps  citait  un  moule 
intérieur^  de  la  Dordogne^  comme  synonymie  du  Nucleolites 
cruciferusy  de  M.  Norton.  M.  Desmoulins  nous  ayant  commu- 
niqué le  type  qui  a  servi  au  rapprochement  opéré  par 
.M.  Agassiz^  nous  y  avons  positivement  reconnu  un  jeune  indi- 
vidu de  VAnaliSy  et  nous  Tavons  réuni  à  cette  espèce. 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  à  Tétage  sénonien  de 
France  et  de  Belgique.  Elle  a  été  recueillie  à  Villedieu  (Loir- 
et-Cher),  par  M.  Tabbé  Bourgeois  ;  à  Tours,  à  Saint-Christo- 
phe (Indre-et-Loire),  par  M.  d'Ârchiac  et  par  moi;  aux  envi- 
rons de  Lanquais  (Dordogne),  par  M.  Charles  Desmoulins;  et 
à  Ciply,  près  de  Mons,  par  M.  d'Archiac. 

Explication  des  figures.  Pi.  952,  fig.  i,  grandeur  naturelle; 
fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous  ;  fig.  4, 
profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
Tanus;  fig.  6,  croquis  d'un  jeune  pour  montrer  son  manque 
de  rostre  à  cet  âge  ;  fig.  7,  appareil  génital  fortement  grossi  ; 
fig.  8,  une  partie  d'ambulacre  fortement  grossie;  fig.  9,  bou- 
che et  ses  alentours  plus  grossis  ;  fig.  10,  quelques  tubercules 
fortement  grossis:  De  notre  collection. 

N""  2260.  Trematoptgcs  oblongus,  d'Orb.,  1855. 

PI.  953,  fig.  1-5. 

Dimensions,  Longueur  totale,  15  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  75  centièmes;  hauteur,  55  centièmes. 

Coquille  ovale,  oblongue,  arrondie  en  avant,  arrondie  et 

fortement  échancrée  en  arrière  et  égale  partout  sur  les  côtés, 

dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu  et  dont  la 

hauteur  a  55  centièmes  de  la  longueur.  Dessus  arrondi  aux 

deux  extrémités  et  formé  d'une  courbe  égale  peu  convexe 

entre  ces  deux  parties.  Le  sommet  est  excentrique  en  arrière 
VL  37 
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«t  le  point  le  plus  élevé  est  au  milieu.  Dessous  concave^  à 
peine  ondulé  par  les  cinq  sillons  convergents  vers  la  bouche. 
Bouche  petite^  très-excentrique  en  avant.  Anus  grand,  ovale^ 
placé  à  Textrémité  supérieure  d'un  sillon  qui  commence  priss- 
que  à  Textrémité  postéro-supérieure  de  la  coquille^  descend 
obliquement  et  laisse  une  forte  échancrare  en  arrière.  L'anus 
ne  s'aperçoit  pas  en  dessous,  tandis  que  le  sillon  se  prolonge 
Irèshloin  sur  cette  région.  Andnilacres  comme  dans  l^éspèée 
précédente.  Tubercules  petits  et  serrés  partout. 

Rapporis  et  différences.  Voisine^  par  les  ambulacres^  4e 
Tespèce  précédente,  celle-ci  s'en  distingue  par  sa  forme  plus 
oblongue,  toute  d'une  venue^  par  sa  forte  échancrare  en  ar- 
rière, par  ses  extrémités  semblables,  par  ses  ondulations  in- 
férieures à  peine  marquées,  enfin  par  son  anus  placé  infini- 
ment plus  près  du  bord  postérieur  et  sans  rostre,  presque 
vertical,  dont  le  sillon  est  prolongé  en  dessous. 

Localité.  Nous  l'avons  recueillie  aux  environs  de  Tours  et 
à  Saint-Christophe  (Indre-et-Loire),dans  l'étage  sénonien  où 
elle  est  rare. 

Explication  des  figures.  PI.  953,  fig.  i,  grandeur  naturelle; 
fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous;  fig.  4, 
{HTofil  longitudinal  ;  fig.  S,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
l'anus.  De  notre  collection. 

N«  2261.  Trshatoptgus  ovulum,  d'Orb.,  1855. 

PI.  953,  fig.  6-9. 

iVt4e/éo/tVe«oiMi/ttfn,Goldfuss,i830.  Pétrif.  Germ.,i,p.i38; 
n»  2,  pi.  43,  fig.  2. 

Catopygus  lœvis  (pars),  Àgassiz,.i847.  Gat.  rais.,  p.  100. 

Goldfuss  décrit  ainsi  cette  espèce  :  N.  assulcatus,  fomicatus, 
amlritu  ovali,  basi  s!ubconvexa\  ambulacris  redis  y  lineonracu- 
minatis  usque  ad  marginem  continuis;  tuberculis  œqualibus, 
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^no  prominulo,  submarginali,  in  mkum  planum  excutrente. 

Dimensions,  Longueur^  15  millimètres. 

D'après  les  figures  données  par  Goldfuss^  cette  espèce  se 
rapproche  beaucoup^  par  la  fonne>  du  T,  oblongusy  mais  elle 
en  diffère  par  son  extrémité  postérieure  beaucoup  plus  élevée^ 
par  son  anus  placé  beaucoup  plus  à  l'extrémité.  Tous  carac- 
tères qui  ne  nous  ont  pas  permis  de  les  réunir. 

Histoire.  Goldfuss,  en  figurant  cette  espèce^  Ta  rapportée  au 
Nucleolites  ovulum  de  Lamarck.  Il  est  impossible  d'affirmer' 
si  ce  rapprochement  est  vrai^  car  l'espèce  de  Lamarck  est 
beaucoup  trop  incomplètement  connue  pour  qu'on  puisse 
affirmer  joiéme  à  quel  genre  elle  appartient.  Dans  son  Cata- 
logue raisonné^  en  1847^  H.  Agassiz  place  comme  synonymie 
de  son  Catopygus  lœvis  la  figure  donnée  par  Goldfuss.  Or  il  y 
a  deux  choses  :  l'espèce  de  Goldfuss  diffère  complètement  du 
moule  du  Catopygus  lœvis  publié  par  M»  Agassiz^  et  il  suffit 
de  jeter  les  yeux  sur  la  figure  citée  pour  s'apercevoir  que  le 
manque  de  rosette  de  pores  buccaux^  le  dessous  concave^ 
s'opposent  formellement  au  classement  de  cette  espèce  dans 
le  genre  Catopygus,  Il  y  a  donc  erreur  de  genre  pour  cette 
espèce^  qui  parait  au  contraire  réunir  tous  les  caractères  de 
notre  genre  Trematopygus  où  nous  la  classons. 

Localité.  Elle  est  de  l'étage  sénonien  et  se  trouve  à  Maës- 
tricht. 

Explication  des  figures.  PI.  953,  fig.  6,  grandeur  naturelle; 
fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  8,  dessous;  fig.  9, 
profil  longitudinal.  Copies  des  figures  données  par  Goldfuss. 

No  2262.  Trematopygus  grugifer,  d'Orb.,  1855. 

PI.  953,  fig,  10, 11;  pi.  963,  fig.  1-5.  . 

Ananchytes  crucifer,  Norton,  1834.  Amer,  journ.,  18^ 
p.  ^5;pl.3,  fig.  8. 
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Nucleolites  crucifer^  Horton^  1834.  Cret.  group.^  p.  75, 
pi.  3,  fig.  8. 

Nucleolites  cruciferus,  Agass.,  1840.  Cat.  8yst.>  p.  4. 

Jd.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  97.  (Modèles P,  51,  R,  52.) 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  22e,  no  1197. 

Echinobrissus  cruci férus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  25. 

Nous  ne  connaissons  de  cette  espèce  que  les  deux  figures 
que  nous  donnons,  empruntées  à  H.  Norton,  et  les  quelques 
lignes  que  cet  auteur  a  publiées,  qui  ne  peuvent  nous  éclairer 
suffisamment.  Nous  nous  contentons  donc  de  les  reproduire. 
M.  Agassiz  y  a  rapporté  un  moule  en  silex,  découvert  par 
M.  Desmoulins  aux  environs  de  Lanquais.  Comme  nous  l'a- 
vons dit  au  T.  analis,  nous  avons  reconnu,  dans  ce  moule,  le 
Nucleolites  analis  de  M.  Agassiz,  notre  n*»  2259,  et  non  Tes- 
pèce  de  Norton,  beaucoup  plus  large  et  moins  longue.  Nous 
la  donnons  donc  comme  espèce  distincte,  en  attendant 
qu'elle  soit  mieux  connue.  D'après  le  moule  en  plâtre,  que 
nous  recevons  à  l'instant  d'imprimer,  et  que  nous  figurons 
pi.  963,  fig.  1-5,  cette  espèce  se  rapprocherait  plus  de  notre 
T.  oblongus  que  d'aucune  autre. 

Localité.  Des  sables  ferrugineux  du  New-Jersey  aux  États- 
Unis.  D'après  les  autres  fossiles,  examinés  par  nous,  nous 
avons  rapporté  ces  terrains  à  notre  étage  sénonien. 

Explication  des  figures.  PI.  953,  fig.  10,  IJ,  copies  deS 
figures  données  par  N.  Norton.  PI.  963,  fig.  1,  grandeur  na- 
turelle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  du  côté 
de  l'anus. 

14«  Genre,  Echinobrissus,  Breynius,  1732. 

Nucleolites,  Lamarck,  1816,  Agassiz,  auctorum. 
Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire  semblable  à  celui 
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du  genre  précédent.  Coquille  ovale^  oblongue^  cordiforme  ; 
(dus  ou  moins  renflée^  généralement  rétrécis  en  avant^  élargie^ 
mais  non  rostrée  en  arrière,  à  sommet  excentrique  en  avant. 
Desicm  concave^  sans  sillons  convergents  vers  la  bouche  et  sans 
ondulations  entre  ces  parties.  Point  de  rosettes^  ni  de  bour- 
relets buccaux.  Bouche  régulière^  pentagone,  à  côtés  égaux^ 
Tangle  saillant  en  avant.  Anus  médiocre^  ovale^  supérieur^ 
placé  dans  un  sillon  plus  ou  moins  circonscrit.  Ambulacres 
subpétaloïdes^  étroits  et  longs^  formés  de  zones  inégales^  Tune 
externe^  de  pores  longs;  une  interne,  formée  de  pores  gêné* 
ralement  simples^  conjugués  ou  non  conjugués.  Tubercules 
sorobiculés^  serrés^  un  peu  plus  gros  en  dessous^  séparés  par 
des  granules  nombreux. 

Rapports  et  différences.  Les  Echinobrissus  sont  évidem- 
ment voisins  des  TrematopyguSy  par  leur  manque  de  rosette 
buccale;  cependant  ils  s'en  distinguent  bien  nettement^  par 
leur  coquille  plus  déprimée^  par  le  manque  de  partie  rostrale 
postérieure^  par  le  manque,  en  dessous,  de  sillon  et  d'ondula- 
tions; par  leur  bouche  régulière,  pentagone,  non  oblique, 
dont  la  pointe  du  pentagone  est  en  avant,  et  les  côtés  égaux. 
C'est  surtout  ce  dernier  caractère  qui  servira  toujours  à  dis- 
tinguer les  deux  genres. 

Histoire.  Breynius,  en  1732,  en  créant  la  première  mé- 
thode de  classement  des  Échinoïdes^  établit  parfaitement  et 
figura  le  genre  qui  nous  occupe  sous  le  nom  à* Echinobrissus, 
en  le  caractérisant  de  la  manière  la  plus  complète.  Klein,  deux 
années  après,  ne  conserva  aucune  des  coupes  établies  par 
Breynius;  il  en  fut  de  même  de  Leske,  en  1778,  qui  plaça  les 
Echinobrissus  dans  les  Spatangus  de  Klein.  Quand  Lamarck, 
en  1801,  institua  son  genre  Nucleolites,  il  ne  songea  pas  que 
ce  genre  avait  été  parfaitement  établi  soixante-neuf  ans  avant 
lui  par  Breynius.  Cependant,  en  1816,  dans  ses  Animaux  sans 
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vertèbres^  il  cite  le  genre  de  son  devancier,  mais  sans  en  tenir 
compte  le  moins  du  n^onde.  Nous  voyons  ensuite  tous,  les  au-, 
teursj  même  M.  Agassiz  (si  scrupuleux  à  restituer  les  genres 
antérieurs  à  Lamarck),  se  borner  à  citer  Breynios,  d'après 
Lamarck,  mais  sans  recourir  aux  travaux  importants  de  ce 
savant.  Cest  ainsi  qu'ils  conservèrent  tous  sans  exception  le 
genre  Nucleolites  de  Lamarck.  Quand  M»  Agassiz  démemlura 
ce  genre,  en  iS36,  il  forma  du  Nucleolites  columbaria  de 
Lamarck  le  type  de  son  genre  Catopygus  ;  du  N.  mmlus  de 
Lamarck,  son  genre  Fyrina,  et  ne  conserva  des  espèces  de 
Lamarck,  dans  son  genre  Nucleolites,  que  le  N.  scutatus,  qui 
précisément  était  le  type  du  genre  Echinobrissus  de  ftreynius. 
Il  y  avait  donc  double  motif  de  conserver  le  genre  de  Brey- 
nius  que  nous  rétablissons,  en  toute  conscience,  dans  les  no- 
menclatures, d'où  il  n'aurait  jamais  dû  être  écarté. 

Comme  on  Ta  pu  voir  au  genre  TrematopyguSp  nous  divi* 
sons  les  Nucleolites  de  M.  Agassiz  en  trois  genres  :  Tun,  avec 
rosette  et  bourrelets  buccaux,  que  nous  nommons  Clypeopy^ 
gus  ;  l'autre,  à  bouche  irrégulière  et  oblique,  sans  bourrelets 
ni  rosette,  que  nous  nommons  Trematopygus,  et  enfin  les  vé* 
ritables  Nucleolites,  auxquelles  nous  restituons  le  nom  d^ Echi- 
nobrissus, dont  les  caractères  sont  d'avoir  la  bouche  régulière,' 
non  oblique,  et  de  manquer  de  rosettes  et  de  bourrelets  buc- 
caux. Après  avoir  séparé  du  genre  Echinobrissus  les  .espèces 
de  M.  Agas^z,  qui  rentrent  dans  les  genres  Trematopygus, 
et  Clypeopygus,  voici  par  étages  géologiques  la  listo  des  es- 
pèces qui  restent  dans  le  genre  tel  que  nous  le  circonscrivons. 

Étage  bajocien. 

N<>  1.  Echinobrissus  Terquiemi,  d'Orb.,  1854.  Revue  de 
zool.,  p.  24.  Nucleolites  Terquiemi,  Agassiz^  1847.  Cat.  rais.>  > 
p.  95.  Génivaux,  près  de  Metz  (Moselle).  Notre  collection. 
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N*'  2;  E.  latipùrus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.,  p.  24.  iVw- 
cleolites  latipcrus,  Agass.^  Cat.  rais.^  p.  95.  Éch.  suisses^  pi.  7^ 
fig.  i3-i5;  Mettenguin  (canton  de  Soleure)y  Maiche  (Doubs). 

N<»  3.  E.  Sarthacensis,  d'Orb.,  1835.  Nucleolites  Sarthor 
cengisy  d'Orb.,  1847.  Prod.,  1,  p.  290;  étage  10«,  n*»  501; 
de  Gonlie  (Sarthe).  Notre  collection. 

N®  4.  E.  ffugity  d'Orb.,  1856.  Clypeus  Bugit,  Agassiz, 
1839.  Ech.  suisses^  1,  p.  37,  pi.  10,  fig.  2-4;  du  mont  Terri- 
ble (Berne),  du  Jura  soleurois  (Suisse),  des  Génivaux,  près  de 
Metz  (Moselle).  De  notre  collection. 

Étage  bathonien, 

N*  S.  Echinobriêsus  clunicularis  y  d^Orb.,  1854.  Revue 
zool.,p.  24.  Echinus  elunicularisy  Lwyd,  1699;  Lister,  1678,^ 
pi.  7,  fig.  26.  Nucleolites  clunicul(msy  Agassiz.  Cat.  raisonné, 
p.  95;  Cotteau,  1850.  Ëchînides  de  TYonne,  p.  65,  pi.  4, 
fig.  7-12.  Luc,  Langrune,  Ranville  (Calvados),  Châtel-Gérard 
(Yonne).  Notre  collection. 

N®  6.  Eehinobrissus  crepidulay  d'Orb.,  1854.  Revue  zool., 
p.  24.  Nucleolites  crepidula,  Desor,  1847,  Cat.  rais.,  p.  96; 
CMteau,  1«52.  Ech.  de  l'Yonne,  p.  68,  pi.  5,  fig.  4-6.  Chft- 
tel-Gen8C»r  (Yonne).  Notre  collection. 

N**  7.  Eehinobrissus  conicuSy  d'Orb.,  1855.  Nucleolites  coni- 
cusy  Cotteau,  1850.  Ech.  de  l'Yonne,  p.  64,  pi.  4,  fig.  4-6; 
Châtel-Censoir  (Yonne). 

No8.  Eehinobrissus  Edmondi,  d'Orb.,  1855.  Nucleolites 
Edmondi,  Cotteau,  1852.  Ech.  de  TYonne,  p.  67,  pi.  5, 
fig.  1-3.  Châtel-Censoir  (Yonne).  Notre  collection. 

'N<>  9*  Eehinobrissus  Thurmani,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool., 
p.  25.  Nucleolites  Thurmani,  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  96; 
de  Vercel  (Doubs),  Desor  (incertain  comme  étage). 

No  10.  Eehinobrissus  elongatus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool.. 
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p.  24.  Nucleolites  elangatus,  Âgassiz^  i840.  Gai.  syst.^  p.  A. 
M.,  d'Orb.^  1847.  Gai.  rais.^  p.  95.  Luc  et  Langrune  (Gal- 
vados).  Notre  collection. 

Etage  callovien. 

No  11.  Echinobrissus  graciliSy  d'0rb./1854.  Revue  zool.^ 
p.  24.  Nucleolites  gracilts,  Agassiz^  1840.  Ech.  suisses^  i, 
p.  44^  pi.  ly  fig.  10-12.  Gat.  rais.^  p.  95;  de  Durrenart  (Jura 
soleurois).  Incertain  comme  étage, 

^        Etage  oxfordien. 

No  12.  Echinobrissus  elatior,  Breynius^  1732.  Ech.,  p.  63, 
pi.  6,  fig.  2-3.  Nucleolites  dimidiatus.  Phillips,  1829.  Geol. 
Yorks:  Nucleolites  par aplesius y  Agassiz,  1840.  Gat.  syst;^p.4. 
Nucleolites  dimidiatus^  (Agassiz.  Cat.  rais.,  p.  96.  Launoy 
(Ardennes),  Trouville  (Galvados).  Notre  collection. 

N^  13.  Echinobrissus  micraulus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zool., 
p.  25.  Nucleolites  micraulus,  Agassiz^  1840.  Ech.  suisses,  1, 
p.  43,  pi.  7,  fig.  16-18.  Launoy  (Ardennes),  Largue  (Jura 
soleurois).  Notre  collection. 

N°  14.  Echinobrissus  scutatus,  d^Orb.,  1854.  Revue  zool., 
p.  24.  Nucleolites  scutatus^  Lamarck,  1816.  An.  sans  vert., 
3,  p.  36.  Id.  Agfissiz,  Echin.  suisses,  1,  p.  45,  pi.  7,  fig.  19- 
21.  Trouville,  Vaches-Noires  (Calvados);  Launoy  (Ardennes); 
Chamsol  (Doubs).  Notre  collection. 

r 

Etage  corallien, 

N*»  15.  -É'cAt>M)*m5Msp/anM/(i/ti5,d'0rb.,  1854.  Revue  zool., 
p.  96.  Nucleolites  planulatus,  Rœmer,  Nord,  ool.,  p.  28^ 
pi.  1,  fig.  19,  de  Spitzhut  (Allemagne).  Peut-être  VEchino- 
brissus  scutatus f  déprimé  par  accident  ? 

N®  16.  Echinobrissus  transversus,  d'Orb.,  1855.  Nucleoli' 
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teê  tv^an^fersus,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  26;  étage  14% 
n*  4f09;  de  Saint-Mihiel  (Meuse).  Notre  collection. 

.  Etage  kimméridgten, 

N**  47.  Echinobrissus  major,  d'Orb,,  18S4.  Revue  zool., 
p.  24.  Nucleolites  major,  Agassiz,  4839.  Echin.  suisses,  4, 
p.  46,  pi.  7,  fig.  2^-24.  Vallée  de  laBirse,  M.  Agassiz.  Étage 
incertain. 

Espèces  incertaines  comme  étage. 

N®  iS.  Echinobrissus  ampluSy  d'Orb.,  4855.  Nucleolites 
amplus,  Agassiz.  Cat.  raisonné,  p.  96.  Oolite  ferrugineuse  de 
Schaffouse/ H.  Agassiz. 

N*  49.  Echinobrissus  costulatus,  d'Orb.,  4854.  Revue  zool., 
p.  25.  Nucleolites  costulatus!,  Agassiz,  4847.  Cat.  rais.,  p.  97. 
D'Algérie, 

N®  20.  Echinobrissus  faba,  d'Orb.,  4854.  Revue  zooL, 
p.  25.  Nucleolites  faba,  Agassiz,  4847.  Cat.  rais.,  p.  98?? 

Résumé  géologique  sur  les  espèces  décrites. 

Nous  connaissons  dans  les  terrains  crétacés  dix-huit  ei^ces^ 
ainsi  réparties  dans  les  étages  : 

Dans  Tétage  néocomien,  deux  espèces  :  VE.  Neocomiensis, 
spéciale  au  bassin  méditerranéen,  et  YE.  Bourguignati,  pro- 
pre  au  bassin  anglo-parisien. 

Dans  rétage  urgonîen,  cinq  espèces,  tôutles  du  bassin  Mé- 
diterranéen. 

Dans  l'étage  albien,  une  espèce  du  bassin  méditerra- 
néen. 

Dans  l'étage  cénômanFen,  quatre  espèces  :  YE.  similis;  du 

bassin  pyrénéen,  YE.  Morisei,  dû  bassin  anglo-parisiénj  'et 

les  deux  autres  de  la  Westphalie. 

VI.  38 
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Dao8  rétage  turonien^  une  seule  espace  du  bassin  médi* 
terranéen. 

Dans  rétage  sénonien,  six  espèces  :  les  E.  Collegnei, 
Motdinsiiy  du  bassin  pyrénéen;  les  E.  parallelus,  serobieu- 
laiu$  et  Bourgeoiiiiyàn  bassin  anglo-parisien,  et  r^.  mini- 
me, qui  se  trouve  à  la  fois  dans  les  trois  bassins  français  : 
anglo-parisien,  pyrénéen  et  méditerranéen. 

Gomme  on  le  voit,  les  Echinobrissus  ont  toujours  existé, 
depuis  le  dixième  étage  bajocien  jusqu'à  la  fin  des  terrains 
crétacés.  Les  deux  étages  qui  montrent  le  plus  d'espèces  sont 
rétage  bathonien  dans  les  terrains  jurassiques,  et  Tétage 
sénonien  dans  les  terrains  crétacés.  On  n^en  connaît  pas  po- 
sitivement dans  les  terrains  tertiaires.  Et  l'espèce  vivante,  iVu- 
cleolites  recens,  n'est  pas  certaine  comme  appartenant  au 
genre,  tel  que  nous  le  circonscrivons. 

N""  2263.  Echinobrissus  neogomibnsis,  d'Orb.,  1854. 

PI.  954,  fig.  1-5. 

Catopygus  neocomtensis,  Agassiz ,  1839.  Echin.  suiss.,  1, 
p.  53,  pi.  8,  fig.  12-14. 
.   /d.,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  4. 

Nucleolites  neocomiensis,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  98. 
(Modèles  Q,  35;  S,  .10.) 

,  Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88;  étage  17%  n»  481. 

7c?.,  Albin  Gras,  1848.  Ours,  de  Tlsère,  p.  48,  n*  3. 

Id.y  Cotteau,  1851.  Echin.  de  l'Yonne,  p.  9,  n«  24. 

/rf.,  Albin  Gras,  1852.  Foss.  de  l'Isère,  p.  27,  n«  55. 
_j  Echinobrissus  neocomiensis,  d'Orb.,  1854.  Revue  zoologi- 
que,  p.  25. 

Dimensions^  Longueur  totale,  29  millimètres.  Par  rapport 
^.  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur^  55  cen- 
tièmes. 
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Coquille  ovale^  un  peu  carrée^  déprimée^  rétrécie  et  évidée 
en  avant^  arrondie,  et  légèrement  échancrée  vis-à-vis  de  Ta- 
nus  en  arrière^  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
postérieur^  et  dont  la  hauteur  a  55  centièmes  de  la  longueur. 
Dessus  arrondi  en  avant  dé  là,  presque  plat^  mais  s'élevant 
un  peu  à  la  partie  médiane,  jusqu'au  huitième  postérieur  où 
il  s'incline  obliquement,  et  ensuite  verticalement  à  la  partie 
postérieure.  Le  sommet  est  un  peu  excentrique  en  avant^  le 
pourtour  est  arrondi  et  montre  sa  grande  convexité  au  tiers 
inférieur  de  la  hauteur.  Dessous  concave,  avec  un  léger  sillon 
ondulé  en  avant.  Bouche  petite^  pentagone,  placée  excentri- 
quement  en  avant^  à  la  partie  la  plus  profonde.  Anus  ovale, 
longitudinal,  placé  à  la  partie  supérieure  d'un  sillon  presque 
vertical  qui  se  continue  jusqu*au  bord  inférieur^  et  même  un 
peu  en  dessous.  Ambulacres  étroits,  mais  très-marqués,  dont 
les  zones  sont  inégales  :  les  pores  sont  allongés  et  obliques 
en  dehors^  simples  en  dedans.  Tubercules  peu  visibles. 

Histoire.  Cette  espèce,  décrite  d'abord  comme  un  Catopy^ 
guSy  a  été  ensuite  placée  parmi  les  Nucleolites,  par  H.  Agas- 
siz.  Aujourd'hui,  elle  doit  reprendre  le  nom  du  genre  le  plus 
ancien,  établi  par  Breynius  dès  1732. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  néocomiên,  et  a  été  re- 
cueillie au  Fontanil  (Isère),  par  H.  Albin  Gras  ;  dans  le  can- 
ton de  Neuchâtel  et  à  Douanne  (canton  de  Berne),  par  M.  Es- 
cher  de  la  Linth. 

Explication  des  figures.  PL  954,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie^  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous  ; 
fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  l'anus. 
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|N*  2264.  EoiniOBRissDS  BouKGCiGNAn,  <f  Orb.^  18^. 

PI.  954,  6g.  6-iO. 

Dimensiom.  Longueur,  22  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  88  centièmes  ;  hauteur,  51  centièmes. 

Coquille  oblongue,  presque  carrée,  déprimée,  arrondie  en 
avant,  d'une  venue  sur  les  côtés,  obtuse  et  très-légèrement 
échancrée  en  arrière,  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
au  quart  postérieur,  et  dont  la  hauteur  a  51  centièmes  de  la 
longueur.  Dessus  arrondi  en  avant  et  de  là  formant  une 
courbe  à  grand  rayon  jusqu'au  tiers  postérieur,  où  se  trouve 
le  point  le  plus  haut,  s'abaisse  ensuite  en  pente  jusqu'à 
Tanus,  lui-môme  en  pente  vers  le  bord.  Le  sommet  est  à  peine 
excentrique  en  avant;  le  pourtour  est  arrondi.  Dessous  mt 
peu  concave,  sans  sillons  marqués.  Bouche  grande,  penta- 
gone, excentrique  en  avant.  Anus  ovale  longitudinalement, 
placé  à  la  partie  supérieure  d'un  sillon  oblique  et  déclive 
jusqu'au  bord.  Ambulacres  larges,  très-marqués.  Tubercules 
petits. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce,  au  premier  aspect, 
est  voisine  VE.  neocomiensis,  mais  en  diffère  par  son  ensem- 
ble plus  carré,  d'une  venue  sur  les  côtés,  arrondi  en  avant, 
ayant  son  grand  diamètre  transversal  plus  en  arrière,  par  son 
dessus  plus  élevé  en  arrière ,  et  enfin  par  son  sillon  anal 
oblique,  ainsi  que  son  anus. 

Localité.  Nous  avons  sous  les  yeux  deux  individus  de  l'é- 
tage néocomien  :  l'un  recueilli  par  nous  à  Bethencourt  (Haute- 
Marne),  l'autre  rencontré  à  Sainte-Croix,  canton  de  Vaud, 
par  M.  Campiche. 

Explication  des  figures.  PL  954,  fig.  6,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  8,  dessous; 
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fig.  9^  profil  longitudinal  ;  fig.  10^  profil  transversal^  vu  du 
c6té  de  Tanus.  De  notre  collection. 

N""  2265.  EcHiNOBRissus  RoBERTi^  d'Orb.^  18S5. 

PI.  955,  fig.  i-6. 

Nucleolites  Robertiy  Albin  Gras>  1848.  Ours,  de  Tlsère, 
p.  48,  pi.  3,  fig.  10,  il. 

Id.,  Albin  Gras,  1852,  Foss.  de  Tlsère,  p.  32. 

Dimensions,  Longueur,  15  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  80  centièmes;  hauteur,  50  centièmes. 
.  Coquille  ovale,  arrondie  et  rétrécie  en  avant,  élargie  et 
arrondie  en  arrière,  dont  le  grand  diamètre  transversal  est, 
au  tiers  postérieur,  et  dont  la  hauteur  a  50  centièmes  de  la 
longueur.  Dessus  arrondi  et  renflé  en  avant,  droit  supérieu-, 
rement  jusqu'aux  trois  cinquièmes  en  arrière,  où  est  une 
partie  évidée  par  Taréa  anale.  Le  sommet  est  très-excentrique 
en  avant,  placé  au  tiers  antérieur.  Le  pourtour,  plus  épais 
en  avant  qu'en  arrière,  est  très-convexe.  Dessous  concave  au 
milieu,  renflé  et  pulviné  sur  les  côtés,  et  évidé  en  arrière. 
Bouche  pentagone,  régulière,  excentrique  en  avant.  Anus 
grand,  ovale,  longitudinalement  placé  en  dessus,  au  tiers 
postérieur,  avec  un  court  sillon,  qui  n'arrive  pas  jusqu'au 
bord.  Ambulacres  très-prononcés,  inégaux  en  longueur,  dont 
l'antérieur  est  le  plus  court  ;  les  postérieurs  les  plus  grands. 
Les  zones  de  pores  en  sont  peu  inégales,  égales  aux  inter- 
valles qui  les  séparent;  les  pores  ovales.  Tubercules  gros, 
scrobiculés,  espacés  partout  également. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  le  type  d'une 
forme  difierente  des  deux  espèces  précédentes;  elle  s'en  dis- 
tingue par  son  ensemble,  plus  allongée,  très-évidée  en  dessus  à 
la  région  anale,  bien  plus  déprimée,  s'en  séparant  surtout,  in- 
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dépendammçnt  de  beaucoup  d'autres  détails,  par  son  anus 
grand,  placé  au  tiers  de  la  région  postérieure,  en  dessus, 
sans  sillon  prolongé  jusqu'au  bord. 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  à  rhorizon  du  Caprotina 
ammoniaj  ou  étage  urgonien  du  bassin  méditerranéen.  Elle 
a  été  recueillie  par  H.  Albin  Gras,  à  Rancurel,  à  Sassenage  et 
à  la  Chartreuse,  près  de  Grenoble,  au  Fa,  au  Rimet  (Isère); 
M.  Cotteau  nous  Ta  communiquée  provenant  de  Martigues 
(Bouches-du-Rhône),  et  H.  Campiche  Ta  rencontrée  à  Sainte- 
Croix,  canton  de  Vaud  (Suisse). 

Explication  des  figures.  PL  955,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  Tenus;  fig.  6,  une  partie  des  ambulacres  grossis. 
De  notre  collection. 

N^"  2266.  Eghinobrissus  Hartinii,  d'Orb.,  1855. 

PI.  955,  fig.  7-li. 

Dimensions.  Longueur,  25  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  88  centièmes  ;  hauteur,  35  centièmes. 

Coquille  ovale,  arrondie  et  rétrécie  en  avant,  élargie  et  ar- 
rondie en  arrière,  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
presque  au  quart  postérieur,  et  dont  la  hauteur  a  35  cen- 
tièmes de  la  longueur.  Dessus  arrondi  en  avant,  de  là  horizon- 
tal sur  toute  la  longueur,  jusqu'au  quart  postérieur,  déclive 
vis-à-vis  de  Tanus  et  jusqu'au  bord.  Le  sommet  est  placé  aux 
deux  cinquièmes  antérieurs  de  la  longueur.  Le  pourtour  ar- 
rondi a  sa  convexité  presque  à  la  moitié  de  la  hauteur,  bien 
plus  étroit  en  arrière  qu'en  avant.  Dessous  concave,  évidé  en 
arrière,  pulviné  sur  les  côtés.  Bouche  pentagone,  excentrique 
en  avant.  Anus  large,  ovale  longitudinalement,  placé  en  des- 
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SUS,  au  tiers  de  la  longueur,  au  sommet  d'un  sillon  qui  se 
prolonge  presque  jusqu'au  bord.  Ambulacres  longs  et  assez 
larges,  dans  la  forme  ordinaire  au  genre,  lubercules  grands 
et  scrobiculés. 

Remparts  et  différences.  Avec  les  caractères  de  forme  d'anus, 
de  disposition  générale^  analogues  à  ce  que  nous  trouvons 
chez  VE.  Rt^erti,  cette  espèce  s'en  distingue  nettement  par 
un  ensemble  bien  plus  large^  par  rapport  à  la  longueur^  bien 
plus  déprimé,  plus  arrondi,  par  son  élargissement  postérieur 
plus  en  arrière^  par  sa  hauteur  de  i  5  centièmes  moins  élevée. 
C'est  une  espèce  très-distincte. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  urgonien  et  a  été  re- 
cueillie dans  la  couche  à  Caprotina  ammoniac  près  de  Mar- 
tigues  (Bouches-du-Rhône). 

Explication  des  figures.  PI.  955,  fig.  7^  grandeur  naturelle  ; 
fig.  8^  coquille  grosse,  vue  en  dessus;  fig.  9,  dessous;  fig.  10^ 
profil  longitudinal;  fig.  14^  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
l'anus.  De  la  collection  de  M.  Gotteau. 

N""  2267.  Eghinobrissus  Nigolbti,  d'Orb.,  1854. 

PL  956,  fig.  i-6. 

Nucleolites  lacunosus^  Âgassiz,  1836.  Cat.,  p.  6.  (Non 
Goldfuss,  1829.) 

Id.,  Agassiz,  1836.  Foss.  crét.,  Mém.  de  Neuch.,  1 , 
p.  132. 

Id.f  Agassiz,  1839.  Ëchin.  suiss.,1,  p.  40,  pi.  7,  fig.  4-6. 

Id.y  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  97. 

Nucleolites  Nicoleti,  Agassiz,  1847.  Cal.  rais.,  p.  97.  (Mo* 
dèlesQ,  45;S,47.) 

/d.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p,  88;  étage  17%  n<>  478. 

M.,  Albin  Gras,  1848.  Ours,  de  l'Isère,  p.  49. 
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Echinobriaus  Nicoleli,  d'Orb«^  I8U.  Revue  4e  zoologie, 

p.  45. 

DmeMiùM.  Longueur  totale^  SB'mtUiniètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur ,  90  centièmes  ;  hauteur,  6^  centièmes. 

Coquille  un  peu  carrée^  gibbeuse,  rétréeîe  et  arrondie  en 
avant,  élargie^  tronquée  et  évidée  en  arrière,  >dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  presque  à  rextrémité  postérieure,  et 
dont  la  hauteur  a  64  centièmes  de  la  longueur.  Dessus  très- 
élevé  verticalement  en  avant,  en  courbe  déprimée,  conti- 
nuant à  s'élever  un  peu  jusqu'au  sommet  placé  aux  deux  cin- 
quièmes antérieurs,  puis  s'abaissant  en  courbe  déclive  jusque 
vis-à-vis  de  Tanus^  où  se  trouve  une  partie  droite.  Le  pour- 
tour, très-arrondi,  montre  sa  grande  convexité  au  milieu  delà 
hauteur,  très-faible  en  arrière.  Dessous  concave  au  milieu, 
renflé  et  pulviné  au  pourtour,  légèrement  sillonné  en  arrière. 
Bouche  pentagone^  placée  presque  au  liers  postérieur.  j4nus 
ovale,  court,  placé  très-près  du  bord  postérieur,  i  cin- 
quième de  la  longueur,  dans  un  sillon  qui  se  ^continue  jus- 
qu'au bord.  Ambulacres  larges,  un  peu  saillants,  dont  les  zones 
sont  aussi  larges  que  l'intervalle  qui  les  sépare  ;  très-inégaux, 
formés  en  dehors  de  longs  pores  filiformes,  et  en  dedans  de 
pores  courts,  mais  aussi  allongés,  les  deux  conjugués.  Tu- 
hercules  épars,  scrobiculés,  plus  gros  en  dessous  qu^en  dessus. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  nette- 
ment  de  toutes  les  autres  déjà  décrites  par  son  profil  gibbeux, 
par  sa  grande  largeur  postérieure,  et  surtout  par  cette  partie 
presque  tronquée  et  largeihent  échancrée. 

Histoire.  Décrite  d'abord,  de  1836  à  1847,  par  M.  Agassiz, 
comme  l'analogue  du  Zactinostis  de  Goldfiiss,  qui  est  très-dif- 
férent, cette  espèce  en  fut  distinguée  avec  raison  par  le  même 
auteur  dans  son  Catalogue  raisonné  en  1847. 

Zocd/tV^.  Elle  est  spéciale,  avec  les  deux  espèces  précé- 
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dentés,  à  notre  étage  urgonien^  ou  néocomien  supérieur.  Elle 
a  été  rencontrée  à  Martigues  (Bouches-du-Rhône)  ;  au  Salève 
(Savoie);  à  Centeau  (Jura);  auFontanil  (Isère),  par  M.  Gras. 
..  Explication  des  figures:  PI.  956,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous.; 
fig.  4f,  profil,  transversal,  vu  du  côté  de  l'anus;  fig.  5,  profil 
longitudinal;  fig.  6,  une  portion  d'ambulacre  grossi.  De  la 
collection  de  H.  Cotteau. 

N»  2268.  EcHiNOBRissus  alpinus,  d'Orb.,  1854. 

PI.  956,  fig.  7,  8. 

Catopygus  alpinusy  Agassiz,  1839.  Ëch.  suiss.,  1,  p..  52, 
pi.  8,  fig.  10, 11. 

Id.y  Agassiz,  1840.  Gat.  syst.,  p.  4. 

Nucleolites  aipinus,  Agassiz,  1847.  Gai.  rais.,  p.  98.  (Mo- 
dèles n°  82.)    ' 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  89;  étage  17%  n»  483. 

Echinobrissus  alpinus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zoologique, 
p.  26. 

Gette  espèce,  très-imparfaitement  connue,  et  décrite  sur 
un  échantillon  très-usé  dl  en  mauvais  état,  a  pour  caractères, 
d'après  M.  Agassiz,  d'être  plus  allongée  que  les  autres,  d'a- 
voir le  côté  antérieur  étroit  et  arrondi,  le  côté  postérieur 
large  et  tronqué  ;  les  ambulacres  étroits  et  renflés;  la  bouche 
et  le  sommet  subcentral. 

Localité.  Elle  paraît  propre  à  l'étage  urgonien,  et  a  été 
recueillie  au  Salève  (Savoie)  ;  M.  Agassiz  l'indique  eneore 
dans  les  éboulements  de  Rantispitz,  près  de  Nsefels. 

Explication  des  figures.  PI.  956,  fig.  7,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  8,  profil  longitudinal.  Go- 
pies  des  figures  données  par  M.  Agassiz. 

VI,  .  39 
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N«  9369.  EcHiNOBRissns  Requieui,  d*Orb.^  1854. 

PI.  963,  fig.  6-10. 

Nucleolites  Requieni,  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  96.  (Mo- 
dèles D*  T,  79.) 

'    Eehinobriasus  Requieniy  d'Orb.,  1854.  Revue  zooI(^quej 
p.  %. 

Nous  donnons,  sous  ce  nom,  une  espèce  non  décrite,  mais 
modelée  sous  le  n""  T,  79,  et  qui  nous  a  été  communiquée  par 
M.  Coulon  fils,  de  Neuchâtel.  En  la  comparant  aux  autres 
espèces,  nous  la  trouvons  presque  identique  avec  le  iV.  Ni- 
coleti  de  M.  Agassiz  (Echinobrissus  Nicoletiy  d'Orb.),  et 
nous  ne  balancerions  pas  à  les  réunir,  si  M.  Desor  n^en 
avait,  dans  le  môme  catalogue  raisonné,  formé  une  espèce 
distincte.  Il  Ta  décrite  ainsi  :  a  Espèce  très-voisine  du  N.  mi" 
c  craulm,  par  son  anus  marginal,  mais  plus  court  ;  ambu- 
«  lacres  fort  longs.  Craie  de  Martigues.  —  Muséum  d'Avi- 
0  gnon. D 

'  En  attendant  qu'elle  soit  mieux  connue,  nous  la  conservons 
provisoirement  sous  ce  nom,  tout  en  croyant  qu'elle  doit  être 
réunie  à  YE,  Nicoleti. 

Localité.  Nous  la  croyons  de  Tétage  urgbnien  delHartigues 
(Bouches-du-Rhône),  où  se  trouve  aussi  VE.  Nicoleti. 

Explication  des  figures,  PI.  963,  fig.  6,  grandeur  natu- 
relle; fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  8,  dessous^ 
fig.  9,  profil  longitudinal;  fig.  10,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  Tanus.  Figures  faites  sur  le  modèle  en  plâtre  T.  79, 
modelé  par  M.  Dèsor.  [N.  B.  Il  est  à  remarquer  que  cette 
collection  de  moule  ne  peut,  le  plus  souvent,  servir  que  pour 
la  forme  des  espèces,  sans  en  donner  les  détails.) 
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N*"  2270.  EcHiNOBUis^s  KcBCHLiNi^  d'Orb.^  1655. 

PL  957;fig.  i-5. 

Dimensions.  Longueur  totale,  iA  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur^  75  centièmes;  hauteur^  40  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale^  oblongue,  arrondie  et  rétrécie  en  avant^ 
élargie^  anguleuse,  à  cinq  côtes^  et  échancrée  en  arrière^  dont 
te  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur,  et  dont 
la  hauteur  a  40  centièmes  de  la  longueur.  Dessus  presque' 
acuminé  aux  deux  extrémités^  convexe  et  surbaissé  au  mi- 
lieu, un  peu  échàncré  en  arrière.  Sommet  au  tiers  poster 
rieur,  le  pourtour  presque  anguleux.  Dessous  concave  suir  la 
ligne  médiane  longitudinale,  surtout  en  arrière,  pulviné  sur 

■ 

les  côtés.  Bouche  pentagone,  excentrique,  placée  au  tiers  an- 
térieur. Anus  ovale,  placé  au  sommet  d'un  sillon  qui  s'élend 
jusque  près  du  bôid.  Ambulacres  et  tubercules  peu  visibles. 

Rapports  et  différences.  Cette  jolie  petite  espèce  se  rap- 
proche évidemment  de  YE.  Roberti,  mais  elle  s*en  distingue 
par  ses  angles,  et  son  échancrure  en  arrière,  par  sa  compres- 
sion générale,  par  sa  hauteur  de  40  centièmes  de  la  Ion- 
gueur;  par  ses  extrémités  déprimées,  par  sa  bouche  plus  en 
avant,  et  par  soq  anus  plus  étroit. 

Localité.  M.  Kœchlîn,  à  qui  nous  la  dédions.  Ta  recueillie 

à  Clar,  près  d'EscragnoUe  (Var),  dans  Tétage  albien,  où  elle 

•» 
paraît  être  très-rare. 

Explication  des  figures.  PL  957,  flg.  1,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous; 
flg.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
cdté  de  Tanus.  De  la  collection  de  M.  Kœchlin. 
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N^  3271.  EcHiNOBRissus  GORDATUS,  d'Orb^^  1854. 

PI.  957,  fig.  6-9. 

Nucleolites  cordatus,  Goldf.,  1829.  Petref.,  1,  p.  442, 
pl.^  43,  fig.  9. 
Id.,  Agassiz,  1836.  Prod.,  p.  19. 
Id.,  Desmoulins,  1837.  Études  sur  les  Échin.,  p.  360. 
Jd.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  96. 
Eckinobrissus  cordatus,  d'Orb.,  1854.  Revue  zoologique, 

p.  25. 

Goldfuss  décrit  ainsi  cette  espèce  : 

a  N.  depressiusculusy  ambitu  cordato,  basi  subexcavatâ, 
a  ambulacris  in  dorso,  lineis  lanceolatis  rectiSy  in  oris  œn- 
a  bitu  subdivergent ibus y  ano  intra  sulcum  dorsalem,  » 

Dimensions.  Longueur,  15  millimètres. 

Coquille  cordiforme,  arrondie  et  rétrécie  en  avant,  élargie, 
tronquée  et  largement  évidée  en  arrière,  dont  le  grand  dia- 
mètre transversal  est  tout  à  fait  en  arrière,  et  dont  la  hauteur 
a  la  moitié  de  la  longueur.  Dessus  arrondi  aux  extrémités  et 
formant  une  courbe  régulière  sur  toute  la  partie  supérieure. 
Sommet  au  milieu,  le  pourtour  a  sa  convexité  au  tiers  de  la 
hauteur.  Dessous  concave  au  milieu,  pulviné  sur  les  côtes, 
sans  sillons.  Bouche  pentagone,  placée  excentriquement  en 
avant.  Anus  ovale,  allongé,  commençant  aux  deux  cin- 
quièmes postérieurs,  placé  à  Textrémité  supérieure  d'un  sillon 
d'abord  étroit,  et  s'élargissant,  en  se  contournant,  jusqu'au 
bord  postérieur.  Amàulacres  larges,  dont  les  zones  sont  la 
moitié  moins  larges  que  l'intervalle  qui  les  sépare.  Tuber- 
cules petits  et  épars  partout. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  rappelle  la  forme  de 
VE.  Nicoletiy  mais  s'en  distingue  par  son  dessus  non  gib- 
beux,  à  courbe  régulière,  par  son  sommet  au  milieu,  par  son 


.    TERRAINS   CRÉTACÉS.  405 

dessous  sans  sillons,  par  son  anus  bien  plus  près  du  centre, 
son  sillon  anal  long  et  évasé,  par  ses  zones  de  pores  ambu- 
lacraires  bien  plus  séparées. 

Localité.  Elle  paraît  être  spéciale  à  Tétage  cénomanien,  et 
se  trouve  à  Essen,  sur  le  Ruhr,  en  Westphalie. 

Explication  des  figures.  PL  957,  fig,  5,  grandeur  natu-' 
relie  ;  fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  8,  dessous; 
fig.  9,  profil  longitudinal.  Copies  des  figures  données  par' 
M.  Goldfuss. 

No  2272   Eghinobrissus  similis,  d'Orb.,  1855. 

PI.  958,  fig.  1-6. 

Dimensions,  Longueur,  11  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hauteur,  4*5  centièmes.     < 

Coquille  ovale,  déprimée,  un  peu  gibbeuse,  arrondie  et  ré- 
trécie  en  avant,  élargie  et  arrondie  eu  arrière,  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur,  et  dont  la  hau- 
teur a  45  centièmes  de  la  longueur.  Dessus  dans  son  profil 
longitudinal,  rétréci  et  presque  anguleux  en  avant,  de  là 
s'élevant  en  courbe  peu  arquée  jusqu'au-  tiers  postérieur , 
puis  ensuite  coudée  jusqu'au  bord  postérieur.  Le  son^metest 
excentrique  en  avant;  le  pourtour  est  comprimé,  quoique 
obtus,  de  même  largeur  en^avant  qu'en  arrière.  Dessous  con- 
cave, sans  sillons,  pulviné  sur  les  côtés.  Bouche  pentagone, 
excentrique  en  avant.  Anus  grand,  ovale  longiludinalement,; 
placé  au  tiers  postérieur  dans  un  sillon  qui  s'élargit  et  ;se 
continue  presque  jusqu'au  bord.  i4m6u/acre5  étroits,  à  zqne 
aussi  large  que  l'intervalle  qui  les  sépare,  formés  de  pores, 
ovales,  obliques,  par  paires  presque  inégales.  Tubercules  pe- 
tits et  épars. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  ressemble  beaucoup, 
par  la  forme,  à  VE.  Roberti,  mais  elle  s'en  distingue  par  le 
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(^uraotères  suivants  :  sa  hauteur  bien  moindre^  ses  4e8i 
extrémités' rétrécies  également^  son  profit  longitudinal  de' 
tout  autre  forme,  son  sommet  moins  excentrique^  son  pour- 
tour, de  la  même  épaisseur  aux  deux  extrémiCés;  son  anus 
plus  ovale,  son  sillon  àVial  plus  large,  et  les  pores  ovales 
ég9iui  de  ses  zones  ambulacraires. . 
;  LoealUé.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  cénoonanien,  et  a  été 
recueillie  à  rUe*Hadame,  à  Four  as  et:  à  ille-^d'Aix  (Quh 
rente-Inférieure),  par  M.  d'Archiac  et  par  moi.      «^    •    "^ 

Explication  des  figures,  PI.  958,  fig.  4,  grandeur  natu- 
relie  ;  fig.  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,'  profil  transversal,  vu  du 
QÔté  de  Tanus;  &g.  6^  une  partie  des  ambulaéres  groâsie.  De 
notre  collection. 

N»  2273.  EcumoBRissus  lacunosus,  d'Orb.^  iS^. 

PI.  958,  fig.  7r10, 

Nttcleolites  laeunosus.  Goldfiiss,  1829.  Petref.,  p.  441  i 
pl.  43,  fig.  8.  (Non  Agassiz,  1836.)  .  •    ' 

Id.y  DesmouliiTS,  4837*  Études  sur  les  Ééhin.,  p.  360. 
(Exclus,  syn.)     *  .    * 

M. y  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  97.  (Non  Agassiz,  1^836, 
Exclus.^  loc.)  . 

Echinobrissus  tacunosus,  d'Orb.,  4854.  Revue  zoologiquè^ 
p.  25.  -  ••■•■'  '"' 

Goldfuss  décrit  cette  espèce  par  la  phrasé  suivante  : 

«  N.  subconvexus,  afnbitu  ovato,  basi  longitudinalîteréi' 
€  cavatâ,  ambulacris  in  dono  linearibus  dimîdiatiSy  ih  ori^ 
«  ambitu  subdivergentibuSy  anà  intrà  iûcûnam  dorsalem.  » 

Dimensions.  Longueur,  14  millimètres. 

Cette  espèce  ressemble  à  notre  E.  similis^  cependaht  nous 
n'avons  pas  pu  les  réunir  par  suite  des  différences  suivantes, 
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irèfr-marquées  dans  les-  dessins  de  H.  Goldfuss^  exécutés  par 
M»  Hohé^  dont  nojus  avons  pu  apprécier  rexaelHude:  En  effisl, 
elle  est  plus  oblongue^  d'une  venue  sur  les  câtés,  moins  éi<^ 
vée;  son  pcofil  longitudinal  n'est  pas  évidé  en  dessus^  à  h 
régipn  anale  ;  la  région,  postérieure  du  pourtour  plus  épaisse 
^i  plus  arrondie;  l'anus  plus  étroit  et  sans. large  sillon,  tom 
«caractères  qui  les  distinguent  bien  Pune  de  Tautre. 
..  ^i>/o{>e«.  Décrite  et  figurée  en  d829  par  M.  Goldfus». 
1|.  ^gassiZj  en  4836|  y  a  rapporté  à  tort  une  espèce  bî6R 
4istipcte^  qu'en  i847  il  a  reconnu  lui-môme  en  diftérér 
complètement^  puisqu'il  la  cite  sous  le  nom  de  Nicohii, 
La  synonymie  et  les  localités  sont  fausses  dans  îa  collection 
de H.  Desmoulins  :  voir  son  article  cité  à  la  Synoitthie. 

Localité.  EUe  est  spéciale  jusqu'à  présent  à  l'étage  eéno)- 
inanien^  et  a  été  citée  comme  d'Ëssen^  sur  ie'Rtihr,  en  Wëst- 
pbalie.  C'est  à  tort  que  M.  Agassiz  oite  encore  les  localités  de 
Martigues  (Bouches-du-Rhône)^  qui  revient  probablement  à 
r^.  Hoberti.  Nous  ne  pouvons  rien  dire  de  la  localité  da 
Mans^  citée  par  H.  Agassiz. 

.  Explication  dfs  figures.  PI.  938^  fig.  7,  grandeur  natu- 
rel^; fig.  8^  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig; 9, dessous^ 
fig.  10^  profil  longitudinal.  Copies  des  figures  données  par 
M.  Goldfussi. 

N*  2274.  Eghinobrissus  Morrisii,  d'Orb.,  1855. 
^      '  PI.  959/fig.  1-6. 

Çassidulus  tapiscancri,  Morris.  Cat.  brit.  foss.,  p.  49.  (Non 
Lam.,  1846;  non  Goldf.^  1829.) 

Nucleolites  Morrisii,  Forbes^  1849.  Brit.  foss.  Géoî.  Surr. 
Déc.^  iy  p.  8. 

Dimensions,  Longueur^  26  millimètres. 'Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hauteur,  44  centièmes. 
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Coquille  ovale,  déprimée^  arrondie  en  avant^  un  peu  ango- 
leuse^  subrostrée  et  échancrée  en  arrière^  dont  le  grand  dia- 
mètre transversal  est  au  tiers  postérieur,  et  dont  la  hauteur 
.a44  centièmes  de  la  longueur.  Dessus,  profil  longitudinal^  ar- 
rondi et  déprimé  aux  deux  extrémités,  formant  un  arc  légè- 
rement bossu  au  sommet,  qui  est  un  peu  excentrique  en 
avant,  où  se  trouve  la  partie  la  plus  élevée.  Dessous  très^ 
.excavé,  surtout  près  de  la  bouche,  et  légèrement  ondulé 
ailleurs.  Bouche  pentagone,  un  peu  excentrique  en  avant. 
Anus  ovale,  placé  au  quart  postérieur,  au  sommet  d'un  sillon 
prononcé  qui  se  continue  jusqu'au  bord,  et  échancre  cette 
partie.  Ambulacres  étroits,  larges,  ofi^rant  des  zones  de  moitié 
moins  larges  que  l'intervalle  qui  les  sépare,  formées  de  pores 
petits,  longs  en  dehors,  simples  en  dedans.  Tubercules  petits. 

-  Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  rapproche  un  peu 
de  YE,  Bourguignatiy  mais  s'en  distingue,  à  tous  égards,'  par 
sa  coquille  bien  plus  déprimée,  subrostrée  en  arrière/  com- 
primée aux  extrémités,  bossue  au  sommet  et  bien  plus  con- 
cave et  ondulée  en  dessous.  .  /..•.. 

-  Localité,  Elle  afété:  recueillie- par  M.  d'Archiac,  à  Bruns- 
wick et  à  Warminster,  en  Angleterre,  dans  l'étage  cénôma- 
nien.  -         .;•>:. 

Explication  des  figures,  PL  959,  fig.  i,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  l'anus;  fig.  6,  une  partie  de  zone  ambulacraire  plus 
grossie.  De  la  collection  de  M.  d'Archiac. 

N*  2275.  EcHiNOBRissus  TÛBÊRCULATUS,  d'Orb.,  1855. 

Pi.  959^  fig.  7-9. 

Coquille  très-large ,  déprimée,,  rétrécie  et .  arrondie  en 
avant,  élargie  en  arrière,  dont  Je  grand  diamètre  transversal 
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est  dans  la  régionnale^  profil  longitudinal  arrondi  et  déprimé 
eu  avant^  de  là  s^élevant  en  pente  déclive  jusqu'au  sommet 
placé  très;e](CQntriquement  en  arrière,  où  se  trouve  le  point 
le  plus  élevé,  de  là  s'abaissant  en  ligne  droite  jusqu'au  bord. 
Le.  pourtour  est  trës-déprimé  et  arrondi.  Dessous  concaye, 
fauche  ?  Anus  ovale^  placé  au  tiers  pQstérieur^  surmonté  de 
s^ies  alternes  en  bos^ses.  Ambulacres  larges»  çt  assez  court§. 

.  La  description  qui  précède  est  tout  ce  que  nous  pouvons 
$re  di^  seul  échantillon  incomplet  que  nous  possédons  de 
OQ^  espèce.  Elle  suffit  pour  prouver,  que  par  sa  largeur^ 
y.sQ  rapproche  4q  Y£,  Nicoleti^  msïs  s'en  distingue  par  sa 
compression^  .spn  sommet  anguleux  et  non  gibbeux^  et  par 
son  profil.  Les  nodosités  qui  surmontent  l'anus  n'existent 
dans,  aucune  autre  espèce.  ^ 

.  l.oçalit4.Jion^  l'avons  recueillie  dans  la  couche  siliceuse 
deç  environs  d'Uchaux^  que  nous  rapportons  certainement  à 

rétoge  t«rqai«n- 

.  M^plieation  des  figures.  PL  959^  fig.  7,  grandeur  natu- 
relle; fig.  8,  portion  de  coquille  grossie^  vue  en  dessus; 
fig.  9,  profil  longitudinal  de  la  même.  De  notre  collection.   , 

N*  2276.  Eghinobrissus  Colleûnyi,  d'Orb.,  4854. 

PI.  960,  fig.  4-5. 

Nuel€olites,Collegnyi,Desov^  4847.  Cat.  rais.,  p.  97.  (mo- 
dèles T,  400.) 
W.,  d'Orb.,  Prod.,  2,  p.  274.  Étage  22%  n»  4119. 
Echinobrissus  Collegnyi,  d'Orb.,  4854.  Revue  zoologique, 

p.  25. 

Dimensions.  Longueur  totale,  29  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  45  cen- 

tièiaes.  . 

Coquille  ovale,  délprimée,  arrondie  en  fixant,  presqu<r. 
VL  M 
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tronquée  et  évidée  en  arrière^  presque  partout  également 
convexe  sur  les  côtés^  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
au  tiers  postérieur^  mais  à  peine  prononcé,  et  dont  la  hau- 
teur a  45  centièmes  de  la  longueur.  Dessus  profil  longitudi- 
nalement,  comprimé  et  anguleux  en  avant,  de  là  formant 
une  courbe  régulière  jusqu'à  Faréa  anale,  courte,  tronquée 
obliquement  et  évidée  sur  une  pente  déclive.  Sommet  excen- 
trique en  avant.  Pourtour  anguleux.  Dessous  très^oncave^ 
mais  non  ondulé.  Bouche  pentagone  y  très-excenlrique  en 
avant.  Anus  ovale ^  presque  rond^  placé  au  sommet  d'un 
court  sillon  presque  vertical^  tout  à  fait  à  Textrémité  de  la 
coquille.  Ambulacres  très-étroits^  longs.  On  n'en  connaît  que 
le  moule  intérieur. 

Rapports  et  différences.  La  forme  ovale  de  cette  espèce, 
sa  dépression  générale,  la  rapprochent  de  VE.  Morrisii;  ce- 
pendant elle  s'en  distingue  nettement,  par  son  bord  posté- 
rieur échancré,  par  ses  côtés  plus  droits,  par  son  profil  lon- 
gitudinal anguleux  aux  extrémités;  et  non  gibbeux  en  dessus, 
par  son  aréa  anale  tronquée  et  évidée,  et  par  son  anus  placé 
presque  à  l'extrémité  de  la  coquille. 

Localité,  H.  Desmoulins  Ta  recueillie  dans  les  silex  de 
l'étage  sénonien,  aux  environs  de  Couze  (Dordogne). 

Explication  des  figures.  PI.  960,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle; fig.  %  moule  intérieur  grossi,  vu  en  dessus;  fig.  3, 
dessous;  fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal 
du  côté  de  l'anus.  De  notre  collection. 

N"*  2277.  EcHiNOBRissus  PARALLBLUS,  d'Orb.,  1854.      . 

PI.  960,  fig.  6-11. 

Nucleolites  parallelus,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  96. 
(Modèles  T,  81.) 
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Id.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  274 ,  étage  22%  n»  4198. 

Echinobrisnns  pareUlelus,  d'Orb..,  4854.  Revue  zoologique,, 
p.  24. 

Dimensions.  Longueur  totale^  47  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur^  75  centièmes;  hauteur^  50  cen-. 
tîèmes. 

:  Coquille  oblongue^  assez  convexe,  rétrécie  et  arrondie  en 
avant,  peu  élargie  et  également  arrondie  en  arrière,  presque 
de  la  même  largeur  partout;  pourtant  son  plus  grand  dia- 
mètre transversal  est  au  tiers  postérieur;  la  hauteur  a  50  cen 
tièmes  de  la  longueur;  profil  au-dessus^  très  «convexe,  et  ar- 
rondi en  avant,  s'élevant  en  courbe  jusqu'au  sommet  placé 
9ur  le  point  le  plus  culminant  dans  une  dépression  excentri- 
que, en  avant,  et  de  ce  point  décrivant  une  courbe  jusqu^au 
bord  postérieur,  non  échancré  par  Taréa  anale.  Le  pourtour 
çst  aussi  épais  en  avant  qu'en  arrière.  Dessous  concave  seu- 
lement au  milieu,  autour  de  la  bouche,  le  reste  est  renflé  et 
fortement  pulviné.  Bouche  assez  grande,  pentagone,  un  peu 
excentrique  en  avant.  Anus  grand,  ovale  longitudinalement, 
placé  au  tiers  postérieur,  dans  un  court  sillon,  circonscrit, 
mais  entouré  d'une  aréa  déprimée,  marquée  tout  autour, 
mais  ne  s'étendant  pas  jusqu'au  bord.  Ambulacres  très-mar- 
qués en  relief,  assez  larges,  dont  les  zones  sont  bien  plus 
larges  que  leur  intervalle,  formées  de  pores  conjugués  par 
un  sillon,  et  par  une  ligne  de  granules,  dont  les  pores  exté- 
rieurs sont  ovales,  les  autres  ronds.  Tubercules  gros  en  des- 
sous, plus  petits  en  dessus,  serrés  partout. 

Rapports  et  différences»  Par  son  aspect  et  sa  forme,  cette  es- 
pèce est  très-voisine  de  YE.  Roberti,  cependant  elle  s'en  distin- 
gue par  les  caractères  suivants  :  son  profil  longitudinal  non 
évidé  à  la  région  anale,  la  dépression  du  sommet,  son  pourtour 
aussi  convexe  en  avant  qu'en  arrière,  le  manque  de  sillon  en 
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dessous,  pulviné  tout  autour^  son  aréa  anale^  ses  ambulacres 
convexes^  la  forme  conjuguée  des  Eones  ambulacraires: 

Localité.  Nous  l'avons  découverte  dans  la  craie  jaune  de 
rétage  sénonien^  à  Saint-Christophe  (Indre-ef-Loire),  où  elle 
est  très-rare. 

Explication  des  figures.  PL  960^  fig.  6^  grandeur  nat«- 
relie  ;  fig.  7^  coquille  grossie^  vue  en  desâus;  fig.  8^  dessous; 
fig.  9,  profil  longitudinal;  fig.  10,  profil  transversal^  du  c6té 
de  l'anus.  De  notre  collection.  '' 

N""  2278.  EcHiNOBRissus  MouLiNSii,  d'Orb.,  1855. 

PI.  961,  fig.  1-5.  ,  . 

Nudeolites  lacunosusy  Desmoulins,  in  Litt.  (Non  Goldfùttjf 
1849.) 

Dimensions.  Longueur  totale,  11  milttmètres.  Pàr^appdri'ii 
la  longueur  :  largeur,  88  centièmes  ;  hauteur,  45  centièmes. 

Coquille  ovale,  déprimée,  arrondie  et  rétréde  en  avanfj 
très-élargie,  tronquée  et  arrondie  en  arVièire,  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  au  quart  postérieur  ;  profil  ldri|ptù- 
dinal  du  dessus  comprimé  et  arrondi  en  avant,  de  là  tovïûtsA 
une  courbe  régulière  jusqu'à  Taréa'  anale  plaééé  ptès  dli 
bord,  et  échancrée  en  pente  dédive.  Sommet  excentriqilë  eil 
avant^  pourtour  arrondi  et  obtus.  Dessous  peu  excavé,  tetitt 
autour.  Bouche  pentagone,  très-excentrique  en  avanl.  J^s^ 
rond,  avec  un  très-coiirt  sillon  en  avant,  placé  près  del'ei* 
trémité  de  la  coquille.  Ambulacres  krges  et  longs.  (Descrip^ 
tion  faite  sur  un  moule  en  silex.) 

Rapports  et  différences.  M.  DesmoUlirisnons  a  adressé  cette 
espèce  sous  le  nom  de  Nucleolites  lacunosuSy  Goldfuss.  Il  est 
évident,  en  jetant  les  yeux  sur  les  figures,  que  ce  rapproche- 
ment est  fautif.  D'ailleurs  l'espèce  est  d*un  tout  autre  étage. 
Nous  avons  pensé,  par  suite  de  la  place  toute  postérieure  de 
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l'anus^  que  ce  pourrait  être  le  jeune  Age  de  YE.  Collegnyi^ 
mais  nous  œ  les  avons  pas  réunis^  ayant  remarqué  les  carafCh 
tères  différentiels  suivants  :  une  coquille  plus  iarge^  trèsn 
élargie  en  arrière,  non  évidée  de  ce  eâté>  ayant  un  pourtour 
{dus  convexe,  c(^mme  le  montre  le  profil  transversal^: ei;^ 
des  ambulacres  bien  plus*  larges  et  plus  courts.    " 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  la  couche  à  silex  de  l'étage  sé^ 
nonien  des  environs  de  Lanquais  (Dordogne),  où  M.>  Desmou- 
lins  Ta  recueillie.  .  . 

Explieatwn  des  figures.  Pi.  961,  ûg.^  1,  grandeur  oatu- 
relle;  fig.  %  moule  intérieur  grossi,  vu  en  dessus;  fig.  3^ 
dessous;  fig»  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal^ 
vu  du  côté  de  Tauus.  .^^ 

N*"  ^79.   ECHINOBRISSUS  SCROBICDLATUS,  d'Orb*^  i854. 

PI.  961^  fig.  6-9. 

Nucleolites  scrobiculatuSy  Goldfuss,  1829.  Petref.,  p.  138, 
pl.  43,  fig.  3. 

/rf.,  Agassiz,  1836.  Prod.,  p.  19. 

/of.,  Desmoulins,  1837.  Études  sur  lesÉchin.,p.  3^8,  n""  U. 

/rf.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  97. 

/rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  22*,  h*»  1198. 

Echinobrissus  scrobiculaiuSy  tfOrb.,  1854.  Revue  zoologî- 
que,  p.  25. 

Dimensions.  Longueur' totale,  7  millimètres. 

Goldfuss  donne  de  cette  espèce  la  phrase  suivante  : 

N.'fomicatus^  afnbiiu  ovato,  basi  concavoplanà,  ùmbulacrU 
linearibuSy  posterioribus  redis  elongaiis,  tuberculis  circuio 
ixmplo  cinctis;  ano  dorsal i,  margine  prominulo. 

Cette  espèce,  par  sa  forme  ovale,  par  sa  grande  hauteur, 
a  quelques  rapports  avec  VE.y  mais  elle  s'en  distingue  par  sa 
grande  épaisseur,  par  son  profil  tout  d'une  venue,  arrondi 
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en  avant^  plat  6ii  dessus^  et  légèrement  échancré.  k  l'aréa 
anale,  par  son  anus  presque  terminal  en  dessus,  placé  au  som- 
met  d'un  court  sillon  oblique  et  presque  vertical.  Céstdo 
reste  de  toutes  les  espèces  la  plus  convexe  et  la  plus  droite  en 
dessus.  Ses  ambulacres  sont  formés  de  zones  étroites  à  paires 
de  pores  écartées,  et  à  pores  presque  égaux  et  très-grands. 
Ses  tubercules  sont  grands  et  épars. 

Localité.  De  Tétage  sénonien  de  la  montagne  Saint-Pierre 
de  Maestricht,  où  elle  est  rare. 

Explication  des  figures.  Pi.  961,  fig.  6,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  7,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  8,  dessous, 
fig.  9,  profil  longitudinal.  Copies  des  figures  données  par 
Goldfuss. 

N*"  2280.  ËCHiNOBRissus  HiNiMUS,  d'Orb.,  185i. 

PL  962,  fig.  1-6. 

Nucleolites  minimus,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.^  p.  4. 
Id.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  96. 
Fchinobrissus  minimus,  d'Orb.,  1$54.  Revue  zoologique, 
p.  2.5. 

Dimensions.  Longueur,  de  5  à  21  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  82  centièmes;  hauteur,  50  cen- 
tièmes. 

Coquille  oblongue,  déprimée  et  arrondie  en  avant,  élsirpe 
et  un  peu  tronquée  en  arrière,  à  côtés  obliques,  montrant 
son  plus  grand  diamètre  transversal  au  tiers  postérieur,  sa 
hauteur  a  50  centièmes  de  la  longueur.  Profil  du  dessus  ar- 
rondi en  avant,  de  là  oflrant  une  courbe  régulière  jusqu'à 
Taréa  anale,  formant  une  ligne  droite  déclive.  Sommet  excen- 
trique en  avant;  pourtour  plus  épais  en  avant  qu'en  arrière. 
Dessous  concave,  épaissi  sur  les  bords  ;  on  remarque  seule- 
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ment  une  dépression  postérieare  médiane.  Bouche  grande^ 
pentagone^  excentrique  en  avant.  Anus  grande  oblong^  placé 
au  tiers  postérieur^  au  sommet  d'un  sillon  qui  se  prolonge  et 
s'élargit  jusques  auprès  du  bord^  sans  aréa  autour.  Ambulacre$ 
plats^  étroits  et  peu  marqués^  formés  de  paires  de  pores 
très-écartées^  obliques^  en  sautoir  Tun  par  rapport  à  rautre^ 
dont  Texteme  est  un  peu  plus  long.  Tubercules  petits  par- 
tout^ un  peu  plus  gros  en  dessous.  > 
Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  très- voisine  de  VS. 
parallelusy  mais  elle  en  diffère  par  ses  côtés  plus  allongés  en 
arrière^  par  son  profil  longitudinal  tout  différent,  offrant  une 
seule  courbe  en  dessus,  et  une  ligne  droite  sur  Taréa  anale^ 
par  son  sommet  non  déprimé^  par  son  pourtour  plus  épais 
en  avant  qu'en  arrière^  par  une  dépression  en  dessous^  en 
arrière^  par  le  sillon  de  son  anus  s'élargissant^  et  plus  pro- 
longé^ sans  aréa^  enfin  par  ses  ambulacres  non  convexes,  à 
paires  de  pores  plus  obliques^  plus  écartées  et  en  sautoir. 

Localité.  C'est  Tespèce  la  plus  commune  en  France  dans 
rétage  sénonien;  nous  l'avons  recueillie  à  Royan^  à  Talmont; 
à  Hirchers  (Charente-Inférieure)  ;  à  Tours^  à  Sablançay  (Indre- 
et-Loire)  ;  à  Villedieu  (Loir-et-Cher)  ;  aux  environs  de  Néhou 
(Manche)  ;  aux  environs  du  Beausset  (Var). 

Explication  des  figures.  Pi.  %2,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2^  coquille  grossie^  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus;  fig.  5^  profil 
longitudinal;  fig.  6^  paires  de  pores  des  ambulacres  plus, 
fortement  grossies.  De  notre  collection. 

N*  2281.  EcHiNOBRissus  BoDRGEOisii,  d'Orb.,  1855. 

PI.  962,  fig.  7-11. 

Dimensions.  Longueur  totale^  12  millimètres.  Par  rapport 


416  PALÉONTOLOGIB  FRANÇAISE. 

àla longueur  :  largeur,  90  centièmes  ;  hauteur,  S4  centièmes. 
Coquille  ovale,  peu  déprimée^  trè&-large  partout,  cepen- 
dant  un  peu  rétrécie  et  arrondie  en  avant^  élargie  et  arrondie 
en  arrière^  à  cAtés  conTexes,  dont  le  plus  grand  diamètre  traos* 
versai  est  an  tiers  postérieur  et  dont  la  hauteur  a  U  centiè* 
mes  dé  la  longueur.  Profil  du  dessus,  gibbenx^  étroit  en  avant^ 
puis  s'élevant  en  courbe  régulière,  jusqu'au  tiers  postérieur 
où  se  trouve  le  point  le  plus  haut,  puis  s'échanc^ant  fortem^t 
vis-à-tis  Taréa  anale  et  s-abaissant  jusqu'au  bord.  Sommet 
eixcentrique  en  avant,  pourtour  ayant  Ja  môme  épaisseor  en 
avant  qu'en  arrière.  DiêêotÂS  très-concave^  au  milieu;  pulviné 
sur  les  bords,  la  région  postérieure  un  peu  évidée  en  dessous. 
Bouche  grande^  pentagone,  excentrique  en  avant.  Anus  grand> 
oblong^  placé  au  tiers  postérieur,  dans  un  sillon  prolongé  et 
tfèe^élargi,  presque  jusqu'au  bord.  Ambulaeres  comme  dans 
l'espèce  précédente.  7ii6er£»/es  serrés. 

Rapporté  H  différences.  Quoique  ayant  beaucoup  de  rap* 

* 

porta,  par  Icfs  détails,  avec  Tespèce  précédente,  celle-ci  s'en 
distingué  au  premier  aperçu  par  son  ensemble  bien  plus  large, 
sa  région  postérieure  phis  arrondie,  par  son  profil  gibbeux  en 
arrière,  et  très-échancré  vers  Taréa  anale,  par  son  dessous 
plus  évidé  en  arrière  et  son  anus  descendant  bien. pins  bas. 

•  Localité.  Je  Tai  recueillie  dans  l'étage  sénonien,  à  Tours 
(Indre-et-Loire).  Elle  y  est  rare. 

'  Ewplicatim  des  figures;  V\.  96i,  fig.  7,  grandeur  natu* 
relie;  fig.  8,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  9,  vue.en 
dessous;  fig.  10,  profil  «longitudinal  ;  fig^  li>  profil  transver^ 
sal,  vu  du  côté  de  l'anus.  De  notre  collection. 

15e  Genre,  Clypeus,  Klein,  1734. 

*       » 

Appareil  génital  et  ocellaire  comme  chez  les  Clypeopygus, 
avec  œttedifiËrence  que  la  protubérance  pplypiforme  est  en- 
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core  plus  distincte^  plus  grande^  ne  laissant  dans  Tappareil 
qu'un  petit  espace  pouiP  les  plaques  génitales  très-petites.  Cb- 
quille  épaisse^  discoïdale^  clypéifornie,  très-déprimée  dans 
son  ensemble^  à  sommet  «central  ou  à  peu  près.  Dessous  con- 
cave^ pourvu  de  cinq  sillons  divergents  de  la  bouche  au  bord^ 
muni  à  la  base  de  ceux-ci  de  cinq  légères  rosettes  de  pores 
placées  autour  de  la  bouche^  et  de  cinq  bourrelets  buccaux. 
Bouche  pentagone^  très-régulière^  placée  au  centre  ou  près  du 
centre.  Anus  placé  en  dessus^  dans  un  sillon  très-profond  qui 
se  continué  du  sommet  au  bord^  en  s'élargissant.  Ambulacres 
subpétaloïdes^  larges^  arrivant  jusqu'au  bord^  et  invariable-^ 
ment  très-droits^  nullement  flexueux^  formés  de  larges  zones^ 
munis  en  dehors  de  très-longs  pores^  et  en  dedans  de  pores 
simples.  Deux  caractères  qui  paraissent  avoir  échappé  à  tous 
les  observateurs,  et  qui  distinguent  parfaitement  les  Clypeus  des 
ClypeopyguSy  sont  la  présence,  aux  ambulacres  en  dessous^  de 
pores  divisés  par  trois  paires  placées  obliquement  de  chaque 
côté  des  zones.  Cette  disposition  se  remarque  jusqu'aux  deux 
tiers  de  la  longueur  des  ambulacres  en  partant  de  la  bouche. 
Le»  second  caractère  est  le  manque  complet  de  rosettes^  de 
pores  buccaux^  entre  les  bourrelets  buccaux.  Tubercules  ser- 
rés^ petits,  scrobiculés^  plus  grands  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  est  voisin^  par  ses  détails 
des  ClypeopyguSy  mais  il  s'en  distingue  par  son  appareil  géni- 
tal^ dont  la  protubérance  polypiforme  est  bien  plus  dévelop- 
pée^ par  Tensemble  de  la  coquille  discoîdale  à  sommet  cen- 
tral^ par  son  dessous  muni  de  sillons  convergents  des  bords 
à  la  bouche^  par  sa  bouche  placée  au  centre,  par  le  sillon  de 
Tanus  se  continuant  jusqu'au  sommet  en  dessus,  et  par  ses 
ambulacres  plus  larges^  non  flexueux  en  arrière^  par  les  lignes 
obliques  de  trois  paires  de  pores  à  chaque  zone  en  dessous, 

^i  le  manque  de  rosettes  de  pores. 

II.  '  41 
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.  Lesespèceadontlegisementgéologique  est  bien  connu,  sont: 

I^.Le  C.  SoloHurùua,  Agassiz^  4839.  Échin*.  isuisaeB, 
p.  35^  pi.  5,  fig.  1-3^  de  Tétage  bajocien  de  Strohineyer  ^Al* 
lemagoe)^de  Obergoeschen  (Jura  soleurois),  d^Egg  (Argovie)> 
des  environs  de  Langres  (Haute-llarne).  De  notre  çollecii(mk 

20  Le  C.  ro8(ratu$^  Agassiz^  1847,  du  canton  de  Bâle  dans 
rétage  bajocien. 

3o  Le  C.  sinuatus,  Leske,  i778,  p.  137,  pi.  12;  C.fiaiiUu, 
Agassiz.  Echin.  suisses,  p.  36,  pi.  5,  fig.  4-6,  de  L'étage*  ba*- 
thonîen  de  Marquise  (Pas-de-Calais),  d^i  Salins  (Jura),  d^  Be- 
sançon (Doubs),  de  Chagul  (Ardennes)^  de  Luc  (Calvados),  de 
Fliney^  de  Montainviile  (Meuse),  etc.  De  notre  çoUectioi^  .. 
.  4«  Le  C.  acuius,  Agassiz.  Ëebin.  suisses,  p..  38,  pi.  10,  fig- ji, 
de  l'étage  kifmméridgien  d'Ajglepierre,  près  de  Salins .(i^ra), 
de  la  vallée  de  Birse  (canton  de  Soleyre),  Suisse. 

Toutes  les  espèces  sont  spéciales  jusqu'à  présent  aux  ter- 
rains jurassiques. 

Deux  autres  espèces,  mentionnées  par  HM.  Agasjsiz  et  Der 
3or,  n'onj;  pas  d'étages  géologiques  certains,  ci-jpint  :  ,       .^^ 

5o  Lie  C.  angustiporuSy  Agassiz.  Cat^^yst.,  p.i  4,  4e^  t^rraips 
jurassiques  de  France.  ,      ^  >       •  : 

&>  Le  C.  rimosus,  Agassiz.  Cat.  rais,  du  terrain  jura^que.  de 
Glocestersbire. 

16*  Genre,  Clypeopygus,  d^Ôrb.,  18S6. 


!»'! 


Nucleolites  (pars),  Agassiz  ;  Echinobrissuê  (pars),  d'Orbigny . 

Caractères,  Appareil  génital  et  ocellaire  un  peu  circulaire, 
formé  de  quatre  petites  plaques  génitales,  arrondies,  plus  sa- 
lantes que  les  autres,  toutes  percées  d*Ma  pore  génital,  dont 
J^antérieur  de  droite  porte  en- ara'ièrjQ  ,un#.  tràs-gp^ande  prolur 
bérance  polypiforme,  ovale,  placée  au  milieu  de  tout  l'appa- 
reil, et  dominant  Tensemble  par  sa  ^*and$dimensipn,  Da.voît 
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en^iârrière  uùe  cinquième  plaque  complérnentaire  non  per^ 
forée.  Les  j9/^c^^  oc«//ai>e«,  très- petites  et  un  peu  triangu^ 
laites  ^nt  placées  entre  les  cinq  plaques  génitales  et  complé- 
mentaires. Coquille  ovale,  oblongue^  généralement  déprimée^ 
réti^écie  ^en  avant,  élargie  en  arrière,  échancrée  ou  non 
de  ce  cMé,  à  sommet  excentrique  en  avant.  Dessous  concave 
au  milieu,  sans  sillons  convergents,  mais  pourvu  autour  dé  la' 
bouche  de  cinq  rosettes  de  pores  buccaux,  séparées  par  autant 
de  bourrelets  buccaux  assez  marqués  sans  être  très-saillants. 
Bouche  régulière,  pentagone,  à  côtés  égaux,  l'angle  saillant 
en  avant.  i4nu$  médiocre,  ovale,  supérieur,  placé  à  la  partie 
supérieure  d'un  sillon  profond,  oblique,  toujours  très-circon- 
scrhlAmbulacres  subpétaloïdes,  étroits  et  longs,  toujours  très- 
flexueux,  surtout  aux  ambulacres  pairs  postérieurs.  Les  zones 
de  pores  qui  les  composent  sont  toujours  inégales.  Les  pores 
externes  sont  longs,  transverses;  les  pores  internes  simples, 
les  deux  conjugués  par  des  granules  sur  une  ligne.  Tuber- 
cules scrobiculés,  serrés,  toujours  très-petits  en  dessus  et  un 
peu  plus  gros  en  dessous,  tous  séparés  par  des  granules. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  avait  été  généralement 
confondu  avec  les  Echinohrissus,  dont  ils  ont  l'aspect  e^la 
forme,  et  dont  ils  se  distinguent  néanmoins  par  des  caractères 
constants  :  par  leur  plaque  polypiforme  centrale  de  l'appareil 
génital,  infiniment  plus  grande,  plus  distincte  du  reste;  par 
là  présence,  autour  de  la  bouche,  de  cinq  rosettes  de  pores, 
et  de  cinq  bourrelets  buccaux  très-marques,  par  leur  sillon 
anal  toujours  très- circonscrit,  et  par  leurs  ambulacres  pairs, 
postérieurs,  très-flexueux  en  ayant  à  leur  extrémité.  La  pré- 
sence  des  rosettes  et  tubercules  buccaux  servira  toujours  à 
distinguer  les  Clypeopygus  des  Echinobrissus  et  des  Trema^ 
/opjjf^ti^^  (qui  en  sont  toujours  dépourvus^ 

Des  espèces  que' noas  classons  dans  ce  genre^  sept  avaient 
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été  placées  dans  le  genre  Nucleolttes,  par  MM.  Agassiz  et  Coi- 
teau  ;  et  une^  le  C.  Paultreù  avait  été  placée  par  le  dernier 
dans  le  genre  Clypeus;  mais  elle  se  distingue  des  vrais  Clypeui 
par  son  sillon  anals'arrôtant  loin  du  somiuet^  par  sa  bouche 
très-excentrique  et  ses  ambulacres  droits  et  larges^  par  le 
manque  de  sillons  divergents  en  dessous^.et  enfin  par  la  co- 
quille toujours  ovale  ou  oblongue^  très-mince. 

Résumé  géologique  sur  les  Clypeopygus. 

Toutes  les  espèces  que  nous  connaissons  sont  propres 
exclusivement  aux  terrains  crétacés,  et  ne  remontent  pas^  au 
moins  d'après  les  connaissances  actuelles^  au  delà  de  l'étage 
cénomanien.  Les  huit  espèces  que  nous  décrirons  se  trouvent 
ainsi  réparties  : 

Dans  le  i7«  étage^  Néocomien,  six  espèces  :  les  C.  Paultrei, 
Robinaldinm  et  oviformis  spéciaux  jusqu'à  présent  au  bassin 
anglo-parisien;  les  C,  subquadratus  et  Renaudi  spéciaux 
au  bassin  méditerranéen,  et  enfin  le  C.  Gresslyi  qui  se 
trouve  à  la  fois  dans  les  deux  bassins  méditerranéen  et  anglo- 
parisien. 

Dans  le  19«  étage,  Albten,  deux  espèces  :  le  C.  Cerceleti 
spécial  ail  bassin  anglo-parisien,  et  le  C.  Michelini  propre 
jusqu'à  présent  au  bassin  méditerranéen. 

Il  résulterait  de  ces  données  que  le  genre  aurait  commencé 
à  paraître,  au  maximum  de  son  développement  numérique, 
avec  Tétage  néocomien,  qu^il  se  serait  éteint  dans  Tétage 
albien,  et  n'aurait  duré  que  pendant  trois  époques  des  ter- 
rains crétacés. 

N*  2282.  Clypeopygus  Paultrei,  d'Orb.,  1856. 

PI.  964. 

Clypeus  Paultrei,  (]otteau,  1851.  Catalogue  méthod.  des 
Échinides  néocomiens  de  l'Yonne,  p.  11^  n""  31. 
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Dimensions.  Longueur  totale,  56  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  98  centièmes;  épaisseur,  23  centièmes. 

Coquille  très-déprimée,  clypéiforme,  presque  carrée,  ré- 
trécie  et  échancrée  en  avant,  élargie  et  très-échancrée  en  ar- 
rière, vis-à-vis  Fanus,  dont  le  grand  diamètre  transversal  est 
au  tiers  postérieur  et  dont  la  hauteur  a  23  centièmes  de  la  lon- 
gueur. Dessus,  profil  obtus  en  avant  s'élevanten  courbe  courte 
jusqu^au  dessus  qui  est  presque  horizontal  jusqu'à  Taréa  anale 
coupée  en  penie  décive  jusqu'au  bord.  Le  sommet  est  excen- 
trique placé  aux  deux  cinquièmes  antérieurs.  Le  pourtour  est 
obtusément  caréné  à  la  base.  Dessous  concave  partout,  surtout 
autour  de  la  bouche,  pourvu  en  avant  d'un  sillon  assez  marqué, 
mais  ondulé.  Bouche  pentagone  placée  presque  au  cinquième 
antérieur  de  la  longueur  ;  elle  montre  autour  cinq  bourrelets 
assez  prononcés  et  cinq  rosettes  de  pores  buccaux,  oblongues, 
mais  très-marquées.  Anus  rond,  vertical,  placé  en  dessus  à  la 
partie  supérieure,  la  plus  profonde,  d'un  sillon  triangulaire^ 
élargi  en  avant,  dont  les  bords  sont  carénés.  Ce  sillon  s'étend 
jusqu'au  bord.  Ambulacres  étroits,  longs,  très^marqués,  l'im- 
pair est  droit,  les  autres  sont  flexueux,  formés  de  deux  zones 
inégales,  une  large  externe  pourvue  de  pores  allongés,  une 
étroite  formée  de  pores  simples,  les  deux  conjuguées  par  une 
ligne  de  granules.  Tubercules  très-petits,  scrobiculés,  partout. 
Appareil  génital  et  ocellaire,  formé  au  centre  d'une  énorme 
plaque  polypiforme,  ovale,  et  autour  de  quatre  plaques  géni- 
tales, arrondies,  perforées,  et  en  arrière  d'une  cinquième 
plaque  non  perforée.  Les  plaques  oceilaires  sont  entre  ces 
cinq  plaques  génitales. 

Localité.  M.  Cotteau  cite  cette  espèce,  à  Saint-Sauveur 
Yonne),  dans  Tétage  néocomien  où  elle  est  très-rare.   , 

Histoire.  Le  même  auteur  l'a  publiée  sous  le  nom  de 
Clt/peus  Paultreiy  mais  nous  avons  déjà  dit  qu'elle  ne  peut 
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rester  dans  œ  genre,  et  nous  en  avons  fait  le  type  de  notre 
XlnWfenQdiymondesClypeopygus,  , 

FxplicoHon  des  figures.  If  L  ^^^  fig.i,  coquille  de  gran- 
deur, natureile,  vue  en  dessus;  %.  %  dessous;  fig.  3>  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal  du  feôté  de  TaRUs; 
fig.  5,  appareil  génital  et  oceUaire  grossi;  fig.  6>i^nezooe 
«mbttlacraire  grossie.  De  la  collection  de  M.  Cotteaa.  .i 

N<'  2283.  Ci.TPBOPTfius  Robinaldikcs,  d'Orb.^  1856.      ^ 

Pi:  965,  fig.  1-6. 

.... 

Nudeolites  Jtobinaldinus,  Ccitesiny  185i«  Cat.  syst*  des 
Écbinides  néocomiens  de  TYonne,  p.  10,  n®  28. 

Dimensions.  Longueur,  25  millimètres.  Par. rapport' à  la 
longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur,  40  centièmes. 

Coquille  déprimée,  clypéiforme,  un  peu  camée,  peu  ré- 
trécie  et  à  peine  sinueuse  en  avant,  élargie,  légèrement*  ros- 
trée  et  un  peu  sinueuse  en  arrière,  dont  le  grand,  diaociètre 
transversal  est  au  tiers  postérieur  et  dont  la  hauteur  a  40  cen* 
tièmes  de  la  longueur.  Dessus,  Profil  arrondi  en  avant  ;  de  Ui 
formant  une  courbe  régulière  jusque  près  du  quart  postérieur 
où  commence  le  sillon  anal,  coupé  obliquement  et  en  pente 
déclive  jusqu'au  bord  postérieur.  Le  sommet  est  exçentriqoe 
en  avant,  le  pourtour  est  pulviné,  plus  épais  en  avants  qu^en 
arrière.  Dessous  légèrement  concave,  et  continué  en  léger  sik 
Ion  de  la  bouche  au  bord.  Bouche  pentagone,  placée  au  tiéis 
antérieur  de  la  longueur.  Cinq  légers  bourrelets,  et  cinq  ro-t 
settes  de  pores  entourent  la  bouche.  Anus  rond ,  placq  en 
dessus,  au  sommet  d'un  sillon  creusé,  triangulaire,  évasé 
vers  le  bord.  Ambulacres  comme  dans  l'espèce  précédente. 
7Vi^ct</&5  scrobiculés,  petits  en  dessus,'  plus  gros  en  des- 
sus. 
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.  iffPPP^P^  ^  différences^  Cette-  espèce  se  jrappnoebe  teHe*' 
inoiU,  par,  ses  détails^^  du  C.PauUrei,  qn»  nous  poumons 
croire  qu'elle  n'en  est  que  le  jeune  âge;  néanmoins^  comme 
nous.n'avpni^  pii^  les  intermédiaires  pour  arriver  à  une  solution 
complète  de  )a  qiuesiion^  nou$  les  décrirons  séparémenf.  Les 
seuls  c^aptèrçs  difiëreutîels^  sont  :  d'être  moins*  sinueuse  en 
avant  et  en.arrière.  d'être  légèreaieot  rostrée  ea  amère^d'étrs 
pli4S  épaisse^ili.povMrtpur  plus  convexe^  plus  arrondi,*  plus 
convexe  eq  dessus;  tous  caractères  qui  peuvent  tenir  à  Tàge; 

Loqililé,  Elle  a  été  recueillie  à  Fontenoy,  à  Saint-Sauveur 
et  à  Leugny  (Yonne),  par  M.  Cotteau. 

Bistoire.  Décrite  comme  un  NucleoliteSy  par  H»  Cotteau, 
npus  devons  la  placer  dans  le  genre  Clypeopygus,  y  ayant  re» 
connu  des  bourrelets  et  des  rosettes  de  pores  buccaux. 

Epcplication  des  figures.  PI.  965,  fig.  i,  grandeur  natur» 
r^lle  ;  fig.  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  dessous; 
fig.  i,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  Tanus;  fig.  6,  une  partie  des  ambulacres  plus  forte- 
ment grossie. 

N<>  2284.  GlTPBOPTGUS  SDBQCADRATI)B,d'Orb.,  1856.  '" 

PI.  965,  fig.  7-12.  ■' 

» 

Nucleolites  subquadraius,  Agassiz,  1839.  Échin.  suisses* 
p.  41  ;  pi.  7,  fig.  1-3. 
/i.,  Agassiz,  i840.  Cat.  syst.,  p.  4. 
Id.y  Agassiz,  4847.  Cat.  rais.,  p.  96.  (Modèles  S,  2;  S,  4.) 
/rf.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  88.  Étage  l7%  n»  479. 
Echinobrissus  siAquadratuSy  d'Orb.,  1854.  Revue  zoolo^ 

gique,  p.  24. 

.  Dimensions.  Longueur,  30  millimètres.  Par  rapport  â  la 

longueur  :  largeur,  80  ceniièmes;  hauteur,  37  centièmes.     < 

Coquille  déprimée,  oblongue,  un  peu  carrée,  rétrécie  et 
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arrondie  en  avant,  coupée  presque  parallèlement  sur  les  côtés, 
un  peu  élargie^  tronquée  et  sinueuse  en  arrière^  dont  le  grand 
diamètre  transversal  est  presque  au  quart  postérieur,  et  dont 
la  hauteur  a  37  centièmes  de  la  longueur.  Dessus.  Profil  ar- 
rondi et  déprimé  en  avant  ;  de  là  s'élevant  en  courbé  peu  con- 
vexe jusqu'en  arrière  du  sommet  où  commence  une  pente 
déclive  jusqu'au  bord;  le  pourtour  est  obtus,  plus  déprimé  en 
arrière  qu'en  avant;  sommet  excentrique  en  avant.  Dessous 
très-concave  et  évidé  en  arrière.  Bouche  pentagone^  placée 
aux  deux  cinquièmes  antérieurs^  et  pourvue  de  cinq  très- 
légers  bourrelets,  et  de  cinq  rosettes  de  pores  buccaux.  Anus 
ovale,  oblique^  placé  dans  un  sillon  évasé^  et  entouré  d'une 
aréa  prononcée.  Ambulacres  étroits,  les  antérieurs  très- 
flexueux^  tous  munis  de  zones  de  pores  inégales  ;  une  externe 
oblongue  ;  une  interne  simple^  les  deux  conjuguées  par  un 
sillon.  Tubercules  scrobiculés,  espacés  en  dessus^  plus  serrés 
en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  la  précé- 
dente^ par  sa  forme  déprimée^  mais  elle  s'en  distingue  par  sa 
forme  plus  oblongue^  arrondie  en  avant^  plus  tronquée  et 
non  rostrée  en  arrière,  dont  le  grand  diamètre  transvereal 
est  plus  en  arrière  ;  par  son  profil  longitudinal  plus  déprimé 
en  arrière,par  son  aréa  anale  bien  plus  élargie,  et  enfin  parles 
zones  des  ambulacres  bien  difierentes. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  néocomien  ;  elle  a  été 
recueillie  près  de  la  Chaux-de-Fonds  (Doubs);  à  Nozeroy 
(Jura),  par  M.  Marcou  ;  et  à  Sainte-Croix,  canton  de  Vaud 
(Suisse),  par  M.  Campiche. 

Explication  des  figures.  PI.  965,  fig.  7,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  8,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  fig.  9,  dessous  ; 
fig.  iO,  profil  longitudinal;  fig.  H,  profil  transversal,  vu  du 
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cMé  4e  ranas;  fig.  1%  détail  des  ainbulacres  plus  grossis.  De 
notre  coIleoUûBi. 

'    N'  2285.  Cltpeoptgds  Gresslti,  d'Orb.,  18S6.        , 

PI.  966,  fig:  1-6, 

Catôpygus  Gresslyi,  Agassiz^  4839.  Échin.   suisses^    ï, 
p.  49,  pi.  8,  fig.  1-3. 
.    Id.,  ÂgasSTZ,  4840.  Gat.  syst.,  p.'4. 
.  Nucleolites  Gresslyi,  Agassii,  1847.  Cat.  ràis.,  p.  98.  (Mo- 
dèles Q/46.) 

M.,  A'Oth:,  1847.  Prod.;2,  p.  88.  Étage  47s  n«  482. 

Jd.y  Cotteau,  1851.  Cat.  syst.  des  Échinides  néocomiens  de 
nrwine,  p.  10,  no  25. 

Echinobrnsus  €resslyi,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zoologie, 

Dimewifms.  Longueur,  27  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  lai'geur,  90  centièmes  ;  hauteur,  60  Centièmes. 

Coquille  j^u  renflée,  ovale,  à  peine  rétrécie  et  arrondie  en 
avant,  tronquée  très-obtusément,  et  même  un  peu  échancrée 
vishà*vis  du  sillon- anal  en  arrière,  dont  le  grand  diamètre 
•transversal  est  att  tiers  postérieur,  et  dont  la  hauteur  a  60  cen- 
tièmes de  la  longueur.  Z)«95us,  profil  très-convexe  et  ar- 
rondi en  avant;  de  ce  point  s'élevant  en  courbe  régulière 
jiisqu'ai]  quart  postérieur  où  commenée  une  pente  abrupte, 
un  peu-déclive  qui  correspond  au  sillon  anal.  Le  pourtour 

est  très-convexe,  surtout  en  avant.  Le  sommet,  en  même 

• 

temps  la  partie  la  plus  élevée,'  est  peu  excentrique  en  avant. 

Deêêmts  pulviné  autour,  €)»Acavè  seuflement  au  centre.  Bouche 

pentagone^  excentrique,  placée  un  peu  en  avant,  pourvue  de 

cinq  bourrelets  trè$-visibles,  quoique  peu  connexes,  et  de  cinq 

rosettes  peu  profondes.  Anus  ovale^  placé  en  dessus,  presque 

à  Textrémiié  supérieure,  au  sommet  d'un  sillon  qui  s'évase 
IL  4« 
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.un  peu  vers  le  bord.  AmhUacret  assez  larges;  les  postérieurs 
flexueux  munis  de  zones  inégales,  la  moitié  aussi  larges  que 
TintervaUe  qui  les  sépare.  La  zone  externe  est  formée  de 
pores  oblongs^  Tautre  de  pores  simples  ;  les  deux  conjuguées 
par  un  sillon  et  par  une  ligne  de  granules.  Tubercules  exces- 
sivement petits. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de  toutes 
les  précédentes,  par  son  ensemble  convexe,  ovale,  par  son 
profil  longitudinal  trè&KX)nvexe,  par  son  anus  bien  plus  en 
arrière  et  son  sillon  plus  abrupte,  par  son  pourtour  très-pul- 
viné,  par  son  dessous  moins  creux  et  ses  ambulâcres  plus 
larges. 

Histoire.  Décrite  comme  un  Catopygus^  en  1839  et  1840, 
par  M.  Agassiz.  Cette  espèce  a  été  placée  dans  les  Nucleolites 
Echinobrissvs,  par  le  même  auteur,  en  1847.  Comme  noas 
y  avons  reconnu,  sur  des  échantillons  bien  conservés,  des 
bourrelets  et  une  rosette  de  pores,  qui  manquent  chez  les 
Echinobrissus,  nous  la  plaçons  dans  nos  Clypeopygus,  qui  en 
sont  toujours  pourvus. 

Localité.  Elle  est  spéciale  et  très-commune  dans  Tétage 
néocomien.  Nous  Tavons  recueillie,  ainsi  que  M.  Cotteau,  à 
Leugny,  à  Fontenoy,  à  Saint-Sauveur,  à  Ouane,  à  Auxerre,. 
à  Chenay  (Yonne),  à  Sancerre  (Cher),  à  MaroUes,  à  Van- 
deuvre  (Aube),  à  Bettancourt-la-Ferrée  (Haute-Marne),  à  Neu- 
chfttel  (Suisse).  M.  Campiche  ra  rencontrée  à  Sainte-Croix,, 
canton  de  Yaud  (Suisse). 

Explication  des  figures.  PI.  966,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2,  coquille  de  grandeur  naturelle  vue  en  dessus; 
fig.  3,  dessous; fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  trans- 
versal vu  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  une  partie  des  ambulâ- 
cres plus  grossis.  De  notre  collection. 
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«•  2286.  Clypeopygus  Rbnaudi^  tfOrb.,  4856. 

PL  966,  fig.  7-12. 

Catopygus  Renaudi,  Agassiz,  1839.  Éch.  suisses,  i,  p.  M, 
pi.  8,  fig.  7-9. 

Id.y  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  4. 

Nucleolites  Renouai,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  97.  (Mo- 
dèles S,  9.) 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  110.  Étage  17%  B,  n*^  765. 

Echinobrissus  Renaudi,  d^Orb.,  1854.  Revue  de  zoologie, 
p.  25. 

Dimensions.  Longueur,  30  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  84  centièmes,  hauteur,  50  centièmes. 

Coquille  peu  renflée,  ovale,  à  peine  rétrécie  et  très-arron- 
die,  eu  avant  arrondie,  et  légèrement  élargie  en  arrière,  dont 
le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur,  et  dont 
la  hauteur  a  les  50  centièmes  de  la  longueur.  Profil  du  des- 
suSf  convexe  et  arrondi  en  avant  ;  de  là  formant  une  courbe 
régulière  jusqu'à  Tanus,  où  se  montre  une  pente  déclive  très- 
abrupte  jusqu'au  bord.  Le  pourtour  est  très-'Convexe,  surtout 
en  avant.  Le  sommet,  placé  un  peu  en  avant  de  la  région  la 
plus  élevée,  est  presque  au  centre.  Dessous  pulviné  autour^ 
concave  au  milieu.  Bouche  pentagone,  excentrique  en  avant, 
munie  de  cinq  bourrelets  et  de  cinq  rosettes  de  pores  buccaux 
peu  prononcés.  Anus  ovale,  placé  au  sommet  d'un  sillon  obli- 
que, étroit,  un  peu  évasé  près  du  bord.  Ambulacres  larges, 
flexueux,  surtout  les  postérieurs,  analogues  de  forme  et  de* 
détails  à  ceux  du  C.  Gresslyi.  Tubercules  très-petits  partout,  '' 

Rapports  et  différences.  Nous  avons  été  sur  le  point  de  réu- 
nii*  cette  espèce  au  C.  Gresslyi,  et  bous  ne  sommes  pas  cer- 
tain encore  que  ce  soit  une  bonne  espèce.  Les  détails  sont,-'* 
eneiét,  les  mêmes;  et  l'analyse  ne  nous  a  fait  découvrir 
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d^aatres  différences,  qu^une  ÎQrtne  un  peu  moins  cenflée^ 
moins  large^  et  Tabsence  d'échancrure  en  arrière. 

Localité.  Elle  est  spéelale  à  l'étage  néocomien  et  a  été  trou- 
vée aux  environs  de  la  Chaux -de^Fpnd^  et  à  Rçiifiadrle-GQinte 
(Doubs),  par  M.  Agassiz,  et  à  Sainte-Croix^  cantQ];  de  V^ud 
(Suisse),  par  M.  Campiche.  ^    .  • 

Histoire.  Déorite  |en  1839  comme  un  Catopffgus,  elte.aen- 
suite^  en  1847^  été  placée  dans  le  genre  Nucleolite$,  pBi 
M.  Agassiz.  Nous  en  faisons  .ai^ourd'hpi>  d'iiprès  ^,  rosette 

de  pores,  un  Clypeopygus.        .         -  , 

<     ■ 

Explication  des  figures.  PI.  966,  fig.  7,  grandeur  naturelle; 
fi^.  8,  coquille  grossie,  vue  eudeissus;  0g.  9,,  dessous^  ^gAO, 
profil  longitudinal;  fig.,  il,  profil transversajl,  vu,  du  côtéde 
Tanus;  fig.  i^,  détails^.plujs  grossisj  d'une  partie d'au4)ulacres. 
De  notre  collection.  , 

N»2287.  Cltpeoptgcs  oviformis,  d'Orb.,  1856. 

PI.  967,  fig.  1-8. 

Nucleolites  oviformis  y  Cotleau,  iSM.  Écbinites  néoco* 
miens  de  l'Yonne,  p.  41,  n*  29.  'i 

^  Dimensions.  Longueur  totale,  22  millimètres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  82  centièmes;  hauteur,  ^  centièmes* 

Coquille  peu  renflée,  ovaie,  très-peu  rétrécie  et  arrondie 
en  avant,  arrondie  et  peu  élargie  en  arrière,  dont  le. grand 
diamètre  transversal  est  environ  au  tiers,  et  dont  la  hauteur 
a  les  42  centièmes  de  la  longueur.  Profil  du  dessus  arrondi 
en  avant;  de  là  formant  une  courbe  régulière  jusqu'à  la  par- 
tie postérieure,  tronquée  verticalement.  Le  poui*tourest  très^ 
convexe,,  arrondi  ;  le  sommet,  peu  excentrique  «a  vivant,  est 
un  peu  en  avant  de  la  région  la  plus  élevée.  Dessous  pulviné 
autour,  presque  plat,  seulement  à  peine  excavé  près  de  la 
bouche.  Bouche  pentagone,  peu  excentrique  ea  avant^  munie 
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de  cinq  légers  hpurrejetsi  et  ^e  cinq  rcMsettes  de  pores  buccaux 
peu  creusées.  Anus  ovaie^  p)acé  tout,  à  fait  à  Textrémité  au< 
sommet  d^un  sillon  vertical  étroit,  s'élargissant  un  peu  vers  le 
bord.  Atnbulacres  très-étroits^  droits^  dont  les  zones^de  pores 
inégales  sont  la  moitié  aussi  larges  que  rintervfille  qui  led  sé^^'* 
pare,  JL^es  pores  sont  longs^  transverses  m  deborsy  simples  en 
dedans,  Ja^ere^u/eâ.très-petitSy  caillants.  > 

fiapportf  et  différences.  Au.pren»ier  aspect,  l'on ^ serait 
tenté  de  réunir  cette  espèce .  au  €•<  Jtenaudi  ;  mais  elle  fi^'eni* 
distingue  nettement  par  moins» de  hauteur  et  moins  de lar-^ 
ge^r,  par  son  extrémité  postérieure  tronquée  vertiealeraént>  ' 
PAT  son  .dessous  plat  çt  à  peine  excavé  autour  de  la  bouche, 
pfP*  son  anus  et  son  sillon  anal  coupés  verticalement,  et  eùûn 
par  des  an^bulacres  tfès-étroit^.         .  .....     ^ 

Histoire.  M.  Coiteauj  à  qui  nous  devons  de  pouvoir  décrire 
et ,  figurer  cette  espèce.  Fa  placée  dans  le  genre  Nucléaires 
(Echinobrissus)  ;  mais  nous  avons  reconnu  la  présence,  au- 
tour de  la  bouche^  de  légers  bourrelets  et  de  rosettes  de 
pores,  et  nous  la  plaçons,  par  suite  de  ces  caractères,  dan& 
te  genf  e  Clypeopygus.  . 

^Localité»  Elle  a  été.  découver  te,  aux  environs  d'Auxerrei 
(Yonne),  par  M.  Cotteau,  au  sein  des  couches  de  Tétage  néo* 
comien  où  elle  est  rare. 

MxplicaUmAes  figures.  PU  967,  fig.  i,  grandeur  naturelle; 
fig,  %  .coquille.  grp8si(d«  vue  en.  dessus;  fig.  3,  dessous; 
fig*  4» -profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,,  vit  du. 
côté  de  Tanus.  De  la  collection  de  M.  Cotteau^    >  * 

N»  2288.  Clypeopygus  Highelini,  d'Orb.,  1856. 
,,,/..       ,  PI.  967,  fig.  6-H. 

Nueleolites  Michelini,  AlWn  Gras,  1852.  Foss.  de  l'Isère,  - 
p.4(Mi3,pl.  1,%.  14-16. 
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DimensioM.  Longueur  totale,  21  millimètres.  Par  rapport 
à'  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes  ;  hauteur,  75  cen- 
tièmes. 

Coquille  très-renflée^  gibbeuse^  arrondie  et  rétrécie  en' 
avant,  très-élargie,  tronquée  et  un  peu  sinueuse  en  arrière, 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur  et 
dont  la  hauteur  a  les  75  centièmes  de  la  longueur.  Profil  du 
dessus  y  obtus  en  avant  ;  de  là  s'élevant  en  pente  raide  jusqu'en 
arrière  du  sommet,  et  s'abaissant  ensuite  en  pente  égale,  un 
peu  évidée  jusqu'au  bord  postérieur.  Le  pourtour  a  sa  con- 
vexité obtuse,  presque  à  la  base.  Le  sommet  est  peu  excen- 
trique en  avant,  placé  en  avant  du  point  le  plus  élevé.  Des- 
s&us  très-pulviné  sur  les  bords,  très^xcavé  au  milieu,  avec  un 
sillon  creusé  de  la  bouche  au  boitl  postérieur.  Bouche  penta- 
gone, très-excentrique  en  avant,  pourvue  de  rosettes  de 
pores  buccaux  très-marquées.  Anus  ovale,  placé  au  tiers  pos- 
térieur, au  sommet  d'un  profond  sillon  en  pente  déclive  jus- 
qu'au bord.  Ambulacres  étroits.  Nous  n'en  connaissons  que  le 
moule  intérieur; 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de  toutes 
les  autres  par  son  profil  longitudinal  conique,  très-élevé  et 
gibbeux,  ainsi  que  par  tous  les  autres  caractères  plus  spéciaux. 
C'est  un  type  spécial  dans  le  genre. 

Histoire,  M.  Albin  Gras  qui  l'a  décrite  et  figurée,  la  place 
dans  le  genre  Nucleolites  (Echindnissus);  mais  la  présence* 
très-marquée  des  rosettes  de  pores  buccaux  nous  l'a  fait  clas- 
ser dans  notre  Clypeopygus,  qui  n'en  est  du  reste  qu'un  dé- 
membrement. 

Localité.  Elle  a  été  découverte  au  hameau  des  Prés,  vallée 
de  Rencurel  (Isère),  dans  l'étage  albien,  par  M.  Albin  Gras, 
qui  a  bien  voulu  nous  la  communiquer.  a  , 

Explication  des  figures.  PI.  967,  fig.  6,  gitandeur  natu- 
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relie;  fig.  T^monle  intérieur  grossi^  vu  en  dessus;  fig.  8^ 
dessous  ;  fig.  9>  profil  longitudinal  ;  fig.  10,  profil  transvel"- 
sal,  vu  du  cûté  de  Tanus ;  fig.  Ai,  une  rosette  de  pores  buo- 
,caux  plus  grossie.  De  la  collection  de  M.  Albin  Gras.    . 

N*  Î289.  Clypeopygus  Cerceleti,  d'Orb.,  1856. 

PI.  968. 

Nticleoiites  Cerûeleti,  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  97. 

Id.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  %  p.  142.  Étage  19«,  n«  319. 
.  Echinobrûms  Cerceleti,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zoologie, 
p.S5. 

IHmemiom,  Longueur,  35  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  85  centièmes  ;  hauteur,  30  centièmes. 

Coquille  déprimée,  clypéiforme,  oblongue,  rétrécie  et  ar- 
rondie en  avant,  élargie,  à  peine  rostrée  et  fortement  échah- 
crée  en  amère,  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  aux 
deux  septièmes  postérieurs  de  Tensemble,  et  dont  la  hautem* 
a  30  centièmes  de  la  longueur.  Profil  du  dessus  déprimé  et 
arrondi  en  avant;  de  là  s'élevant  en  pente  douce,  jusqu'au 
.tiers  postérieur  où  se  trouve  la  partie  la  plus  élevée,  puis 
commence  une  autre  courbe  déclive  qui  s'étend  jusqu'au 
bord.  Le  sommet  est  presque  au  milieu  de  la  longueur.  Le 
pourtour  est  arrondi,  convexe.  Dessous  pulviné  autour,  très- 
concave  au  milieu,  avec  une  protubérance  de  chaque  côté« 
Bouehe  pentagone,  excentrique  en  avant,  entourée  de  cinq 
gros  bourrelets,  et  de  cinq  rosettes  de  pores  buccaux  pronon- 
cées et  très«marquées.  Anus  ovale,  vertical,  placé  en  dessus, 
à  la  partie  supérieure  d'un  profond  sillon,  qui  s'étend  jus- 
qu'au bord  sans  s'élargir.  Ambulacres  étroits  et  allongés  dont 
les  zones  n'ont  que  le  tiers  de  l'intervalle  qui  les  sépare.  Les 
pores  sont  oblongs  en  dehors,  simples  en  dedans.  Les  tuber- 
cules sont  petits,  serrés  et  fortement  scrobiculés. 


^ 
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-  lUppœrtê  H  dijférmeeK  Césl  après  le  C.  hmltm,  la  fias 
ééfiriiiiée  de  toales  lés  ésjpèoes  du  genre  t  «de  se  rapprodie 
QDpettdii  C.  Xobinaldinus  :  mais  eUe  est  moins  rostrée  en 
arrière^  sans  sinus  en  avant^  plus  fortement  édiancrée  en 
arrière^  bien  plus  déprimée^  et  son  sillon  postéfieur  n'est  nul- 
lement élargi  en  arrière^  caractère  qui  la  distingue  encore 
nettement  de  toutes  les  autres. 

Hîstpire,  Djàcrite  comme  une  A^/a9//tC9  (Bchinobrigsus), 
pan  N»  Desocy  elle  ae  peut  jre^er  dansi  ce  genre  pûisqu^lle  a 
autour  de  la  bouche  cinq  rosettes  de  pores  buccaux  et  «inq 
gros  bourrelets  très-prononcés.  Ce  qui  nous  Ta  fait  classer 
dans  le  c[enre  Clypeopygys. 

Localité,  Etle  a  été  recueillie  par  MM.  Raqliii  et  Datemple^ 
à  Grandpré  (Ardennes)^  dans  Tétage  albien,  représenté  sur 
ce  pojnt  par  des  grès. 

Explication  des  figures.  PI.  968>,  fig.  1^  grandeur  naturelle; 
fig.  %  coquille  grossie^  vue  en  dessus;  fig.  3^  dessous;  fig.  è, 
profil  longitudinal;  fig.  5^  profil  transversal,  vu  «du  cAté  de 
Tanus;  fig.  6,  une  partie  des  ambûlacres  plus  fortement  gros- 
sie ;  fig.  7,  rosettes  de  pores  et  tubercules  buccaux  grossis. 
De  notre  collection . 

i7«  Genre  Catoptgijs^  Agassiz,  1837. 

;JVM<*/eo/iïe*,  Goldfuss,  Lamarck,' etc.  ' 

Caractères^  Appareil  génital  et  oceikdre  formant  un  ensem- 
..ble  ovale,  stelliforrae^  formé  de  quatre  petites  plaques  génv- 
Udesy  saillantes,  arrondies  en  dehors,  tronquées  en  dedans, 
.toutes  percées  d'un  pore  génital  arrondi.  La  plaque  ant^ 
rteure  de  droite  porte  en  arrière  une  protubérance  polypi- 
formei,  ovale,  souvent  très-grande,  placée  au  milieu  xle  Fen- 
semble.  En  arrière,  au  milieu,  se  voit  une  plaque  complé- 
mentaire, plus  petite  que  les  plaques  génitales  et  non  perforée. 
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[Ici  86  termine  lo  texte  imprimé  ayant  la  mort  de  M«  d^Orbigny.  Ne 
voulant  pas  laissser  ce  volume  inachevé,  nous  avons  remis  à  M.  Cottean^ 
qui  a  bien  voulu  se  charger  de  les  coordonner  et  de  les  compléter,  les 
notes  manuscrites  laissées  par  Tauteur.]    {Noie  de  l*éditeury  août  iÇ59,\ 

L*:s  plaques  occllaircs,  très-courles,  occupent  l'intervalle 
des  cinq  premières.  Coquille  ovale  ou  oblongue^  géné- 
ralement renflée,  le  plus  souvent  rétrécie  en  av^nt,  et 
élargie  en  arrière ,  à  sommet  excentrique  en  avant.  Des- 
sous plane  ou  même  un  peu  renflé.  Bouche  à  fleur  de 
test^  régulière,  pentagone  à  côtés  égaux,  toujours  allongée, 
ayant  un  angle  eu  avant,  entourée  de  cinq  bourrelets 
saillants,  prononcés,  entre  lesquels  se  trouve  une  rosette 
déprimée,  garnie  de  pores  buccaux  inégaux,  les  uns  dou^ 
Mes  en  dehors ,  les  autres  plus  petits  en  dedans.  Anus 
ovale  ou  rond,  placé  tout  à  fait  en  arrière  et  en  dessus^  au 
sommet  d'une  area  verticale  droite.  Ambulacres  subpér 
taloïdes,  plus  ou  moins  larges ,  droits,  ouverta  à  leur  extré* 
mité.  Les  zoues  de  pores  sont  composées  de  pores  plm 
longs  eu  dehors,  et  de  pores  presque  ronds  en  dedans , 
disposés  par  paires  conjuguées.  Tubercules  très -petits, 
scrobiculés  ou  non,  très-inégaux,  ceux  de  dessous  bien  plui$ 
gros  que  les  autres,  tous  séparés  par  de  fins  granules. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  se  distingue  des  deux 
précédents  par  sa  forme  renflée ,  ovale,  par  son  dessous 
plat^  par  sa  bouche  à  fleur  de  test,  allongée,  et  entourée  de 
cinq  gros  bourrelets  saillants  et  d'une  rosette  de  pores 
très-prononcée. 

Nous  séparons  du  genre  Catopygus ,  tel  que  Tavait  comr 
pris  M.  Agassiz ,  deux  espèces  qui  en  diffèrent  complète- 
ment  par  leurs  ambulacres  non  pétaloïdes ,  et  nous  lea 
plaçons  dans  notre  nouvelle  coupe  des  Oolopygus» 
VI.  Û3 
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Résumé  géologique  sur  les  Catopygus. 

NooB  connaissons  aujourd'hui  ^  après  en  avoir  séparé  le 
C.  tenuiporus  de  M.  Agassiz  qui  fait  partie  de  notre  genre 
OolopffguSy  onze  espèces  ainsi  réparties  dans  les  étages^  et 
les  différents  bassins  des  mers  anciennes. 

Dans  l'étage  albien,  une  espèce^  le  C.  cglindricus^  propre 
jusqu'à  présent  au  bassin  méditerranéen. 

Dans  Tétage  cénomanienf  une  espèce,  le  C.  columbarius, 
qu'on  trouve  sur  tous  les  points  des  bassins  anglo-parisien 
et  méditerranéen. 

Dans  Tétage  turonien,  une  espèce,  le  C.  Ebrayanus,  du 
basnn  anglo-pmnsien. 

Enfin  dans  l'étage  sénonien,  huit  espèces  ainsi  réparties 
dans  les  anciennes  mers  :  les  C.  subcarinatusei  elongatus  se 
trouvent  simultanément  dans  les  deux  bassins  anglo-pari- 
sien et  pyrénéen,  tandis  que  les  C.  lœvis,  fenestratus^ 
e&HfortniSf  pyrifarmis ,  obtusus  et  affinis  sont  jusqu'à  pré- 
sent spéciaux  au  seul  bassin  anglo-parisien. 

Il  résulte  des  faits  connus  aujourd'hui  que  les  Catopygus 
ont  commencé  à  leur  minimum  de  développement  spécifi- 
que dans  les  terrains  crétacés,  avec  le  i9«  étage  albien,  qu'ils 
ont  atteint  leur  maximum  de  développement  avec  le  22« 
étege  sénonien  où  ce  genre  a  été  anéanti  pour  toujours , 
car  il  manque  encore  dans  tous  les  terrains  tertiaires  et 
dans  les  mers  actuelles. 

Dans  son  Catalogue  raisonné ,  M.  Agassiz  cite,  sous  le 
notn  de  Catopygus  parvulns,  une  espèce  qui  n'appartient 
pas  au  genre,  par  suite  de  son  dessous  concave;  il  en  donne 
le  modèle  en  plâtre  sous  le  n«  80.  Comme  ce  moule  ne 
montre  pas  les  ambnlacres ,  nous  ne  pouvons  définir  au 
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juste  à  quel  genre  il  faudra  le  rapporter.  Peut-être  dépend- 
il  des  PyH»a  (I). 

N»  2290.  CatopyguS  Cylindricus  ,  Desor,  1847. 

PI.  969,  fig.  l'5, 

Catofygus  cf/lhidnats  y  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  100. 
(Modèle  T,  85.) 

/d.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  142.  Étage  19e,  n»  317. 

Dimensions,  Longueur  totale ,  21  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  65  centièmes;  hauteur, 
S4  centièmes. 

Coquille  oblongue,  subcylindrique,  bien  plus  longue  que 
large ,  arrondie  et  rétrécie  en  avant,  élargie  et  tronquée 
obtusement  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  54  centièmes 
de  la  longueur  et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  postérieur.  Dessus  arrondi  en  avant,  de  là  for- 
mant une  courbe  peu  convexe ,  à  grand  rayon  jusqu'à  la 
saillie  anale.  Le  sommet  est  un  peu  excentrique  en  Avant, 
et  la  région  la  plus  élevée  est  du  contraire  en  arrière.  Le 
pourtour  arrondi  ofiEre  sa  plus  grande  convelcité  assez  loin 
de  la  base.  Dessous  uniforménlent  un  peu  convexe.  Bouche 
à  fleur  de  test ,  allongée  et  pentagone  ,  à  houtrelets  petits. 
Anus  ovale ,  pldeé  au  sommet  d^unc  large  arôa  assez  peu 
creusée.  Ambutacres  étroits,  pourvus  de  pôtes  inégaux;  en 
dehors  des  zones,  ils  sont  transverses,  allongés,  et  en  de- 
dans simples.  Tubertides  très-petits. 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  à  Tétâge  Albien  od  du 

(t)  Danftl6>Sym>p«i«  M  Ê^nides  /oMOeifpftg^dfti)^  MéDoisorfkitda 
Catopygus  parvulus  un  synonyme  du  Pyrina  pygea, 

(Note  de  M,  Cotteau.) 
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î^anit,  et  a  été  recueillie  à  Clar,  près  d'Escragnolle  (Var),  par 
M.  Kœchliu  et  par  nous.  M.  Desor  la  cite  dans  le  gault  de 
rOber-Alph^  dans  le  Waeggethal,  avec  le  Discoidea  rotula. 
Explication  des  figures.  PI.  969,  fig.  1 ,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie ,  vue  en  dessus;  fig.  3 ,  des- 
sous; fig.  4 ,  profil  longitudinal  ;  fig.  5 ,  profil  transversal^ 
du  côté  de  Tanus.  De  notre  collection, 

N»  2291.  Catopygus  columbarius,  d'Archiac,  1847. 

PI.  970. 

Echinites pyriformUj  Parkinson,  1811.  Organ.  rem.,  3^ 
pL  3,  fig.  6  (non  Leske,  1778). 

Nucleolites columbaria,  Lamarck^  1816.  Auim.  s.  vert, 
3,  p.  27,  n»  2. 

/d.,  Deslongchamps,  1824.  Encyd.  méth.,  2«  p.,  p.  570, 

n»2. 

M,  Defrance,  1823.  Dict  des  se.  nat.,  t.  35,  p.  313. 

Nucleolites  ovulum,  Defrance,  1825.  Id,,  t.  35,  p.  313. 

Nticleolites  carinatus,  Goldfuss,  4826.  Petref»  allem.,  I, 
p.  142,  pi.  43.  fig.  11. 

Nitcleolites  columbaria ,  Blainville ,  1830.  Dict  des  se. 
nat,  60,  p.  188. 

Catopygus  carinatus^  Agassîz,  1336.  Prod.  Ech  ,  p.  18. 

Nucleolites  columbaria ,  Des  Moulins,  1837.  Etudes  sur 
les  Eeli.^  p.  356,  n*  8. 

Nucleolites  carinatus ,  d'Archiad,  1837.  Mém.  soc.  géol. 
de  France,  p.  180. 

Catopygus  carinatus,  Bronn,  1837.  Letlieageogn.,  p.  613. 

Id,f  Edwards  in  Lamarck,  1840.  Anim.  s.  vert. ,  2*  éd.  • 
3,  p.  351. 


/    •    • 
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Nucleolites  columbaria,  icL,  p.  344,  n»  2, 
Calopygm  carinattés,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.^p.  4» 
Id.y  Rœmer,  1840.  Norddeuts.  Kreidegeb.,  p.  32. 
Id,,  Morris,  1843.  Cat.  of  Brit.  foss.,  p.  49. 

Nucleolites  Fourasensis,  d'Archiac,  1843.  Études  sui*la 
form.  crét,  p.  83. 

Caiopijgus  columbarius ,  d'Archiac,  4847.  Mém.  soc. 
géol.  de  France,  p.  296. 

/e/.,  Agassiz  etDesor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  100.  (Modèle 
R.  71.) 

Catopygus  carinatus^  Agassiz  et  Desor,  1847.  Id.y  p.  99. 
(Modèles  Q.  41  et  S.  91.) 

Id.y  d'Orbigny,  1847.  Prod.,  2,  p.  178.  Étage  20,  no 644. 

Catopygus  columbarius^  d'Orbigny,  1847.  /d.,  2,  p.  178. 
Étage  20,  no  643. 

Nucleolites  (Catopygus)  carinatus,  Forbes,  1849.  Geol. 
Survey,  déc.  1,  pi.  X. 

Catopygus  cartnatus,  Sorignet ,  1850.  Oursins  de  l'Eure, 
p.  43. 

Nucleolites'carinatuSy  Quenstedt,  1852.  Hand.  der  Petref., 
p.  586,  pi.  49,  fig.  51. 

Catopygus  caiinatus^  Broun,  1852.  Leth.  geogn. ,  2*  éd., 
p.  196,  pi.  29*,fig.  16. 

/d.,  Albin  Gras,  1852.  Catal.  des  corps  org.  de  l'Isère, 

p.  40. 

Id.,  Guéranger,  1853.  Rép.  pal.,  p.  40. 

Catopygus  columbarius,  Guérauger.  LL,  p.  40. 

Catopygus  carinatus^  Morris,  1854.  Catal.  of  Brit.  foss., 

2«  éd.,  p.  74. 

Dimensions.   Longueur  totale,  24  mill;inètres  (les  plus 
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gros).  Par  rapport  à  la  longueur  :  largeur ,  35  centièmes  ; 
hauteur,  65  centièmes. 

Coquille  ovale,  plus  longue  que  large,  arroudie  et  rétré- 
cie  en  avant ,  élargie  et  obtusément  tronquée  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  65  centièmes  de  la  longueur  et  dont 
le  plus  grand  diamètre  transversal  est  en  arrière  du  tiers 
postérieur.  Dessus  élevé,  arrondi  en  avant ,  et  de  là  offrant 
une  courbe  régulière  jusqu'à  l'area  anale  qui  est  tronquée 
verticalement.  On  voit  une  légère  dépression  supérieure 
de  chaque  côté  de  la  protubérance  de  Tanus.  Le  sommet, 
un  peu  excentrique  en  avant,  occupe  le  point  le  plus  élevé. 
Le  pourtour ,  arrondi ,  subanguleuit ,  se  rapproche  de  la 
base.  Dessous  uniformément  plat.  Souche  proéminente,  al- 
longée dans  le  sens  du  diamètre  antéro-postérieur ,  pen- 
tagone, à  bourrelets  égaux  et  saillants  :  on  voit  entre  ceux- 
ci  une  rosette  de  pores  large  à  sa  base,  avec  des  pores  très* 
rapprochés  en  dehors,  très-éloîgnés  en  dedans.  Anus  ovale 
longitudinalement  placé  au]  sommet  d'une  area  verticale 
assez  apparente.  Ambîilacres  larges,  subpétaloïdes,  pourvus 
de  zones  ayant  la  moitié  de  la  largeur  de  l'intervalle  qui 
les  sépare,  et  formées  de  pores  conjugués  par  paires;  le 
pore  exterue  est  virgulaire,  trans verse,  Tintérieur  presque 
simple.  Tubercules  très-'^eXiis ,  épars,  non  scrobîcidés,  un 
peu  plus  gros  en  dessous. 

Rapports  et  diférences.  Cette  espèce ,  bien  différente  de 
la  précédente,  s'en  distingue  par  soa  ensemble  plus  large, 
plus  renflé,  par  ses  ambulacres  plus  développés,  par  sou 
dessous  pins  plat,  par  les  gros  bourrelets  de  sa  bouche  et 
par  tous  ses  détails. 

Histoire,  Le  plus  ancien  nom  donné  à  Tespècé  est  celui 
ùùpyrifvrmiSy  par  Parkinson^  en  4  8H  <  Malheureusementoe 
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nom  ne  peut  lui  être  conservé^  car  uu  autre  Cafoj9y|jfU«  Avait 
reçu,  dès  1778^  cette  dénomination.  Lamarck,  enl816> 
rappela  Nudeolites  columbanUy  en  l'indiquant  au  Mans»  où 
elle  est  commune,  ce  qui  lève  tous  les  doutes  quant  ft  Viden« 
tité  de  l'espèce.  Eu  1S19^  Goldfuss  la  figure  sous  le  nom  de 
carinatus.  Ce  qu'il  y  a  de  remarquable,  c'est  que ^  tandis 
que  les  auteurs  français  conservaient  le  nom  de  eolumbch 
rius,M.  Âgassiz  préférait  celui  de  carinatMS,  qui  prévalut 
parmi  les  auteurs  peu  habitués  à  discuter  les  synonymies* 
Cependant  le  genre  Catopygus,  créé  depuis  1840,  contenait 
le  C.  carinatus,  quand  le  premier,  M.  d'Archiac ,  en  1847 , 
lui  restitua  le  nom  de  C.  columbarius.  Dans  le  Catalogm 
raisonné^  M.  Agassiz  mentionne  les  deux  espèces ,  le  C.  co- 
lumbarim  et  le  C.  carinatus.  Nous  avons  sous  les  yeux  les 
types  de  M.  d'Archiac  et  ceux  de  M.  Agassiz,  des  exem*- 
plaires  au  nombre  de  plus  de  cent,  de  toutes  les  localités 
citées  par  M.  Agassiz,  et  nous  pouvons  affirmer  qti'ils  n'of* 
frent  aucune  autre  différence  que  celle  de  la  taille  depuis  5 
jusqu'à  24  millimètres.  Nous  croyons  donc,  comme  l'avait 
déjà  fait  M.  Forbes,  que  les  deux  espèces  doivent  être  réunies 
e.u  une  seule,  qui  portera  le  nom  de  columbm*im,  plus  an* 
cicn  que  celui  de  carinatus,  adopté  par  M.  Forbes  (i) 


(1)  Malgré  l'opinion  si  affirmative  de  M.  d'Orbigny,  nous  persistons 
à  considérer  les  Caiopygu»  columbarius  et  carinatus  comme  deux  espèces 
distinctes.  Ainsi  que  nous  l'avons  indiqué  dans  nos  Echinides  de  la 
Sarihe,  p.  188,  le  C,  eoiumbarivs  sera  toujours  recoonalssabld  à  sa 
grande  tailiei  à  sa  forme  étroite  en  avant,  dilatée  en  arrière,  ik  sa  faqs 
supérieure  uniformément  bombée,  non  carénée^  à  son  anus  moins  élevé» 
Les  individus  jeunes  eux-mêmes,  lorsque  leur  taille  les  rapproche  du  C, 
carinatus  s*en  distinguent  par  leur  fuce  supérieure  plus  déprimée.  Le 
typfe  dtt  C,  C0(wnbarias  parfaitement  figuré  par  M.  d*Archfac  se  ren- 
contre â  Ttmfnay  (Belgique) ,  h  Fooras  et  dans  la  Sartbe,  à  yvré-rÉvÔ- 
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Localités.  Elle  n'eet  pas  du  gault^  ainsi  que  Tindique 
M.  Agassiz  dans  le  Catalogne  raisonné,  mais  du  20«  <^tage 
eénomanien  (craie  chloritée  et  grès  verts  supérieurs  des  au- 
teurs) .  Elle  est  commune  au  Mans^  à  Coulaines ,  à  Saint- 
Calais  et  Coudrecieux  (Sarthe);  à  Yillers,  à  TrouviUe  (Cal- 
vados); au  Havre  (Seine-Inférieure);  à  Gacé  (Orne);  entre 
Mehun  et  Vierzon  (Cher)  ;  à  Chinon  (Indre-et-Loire);  à 
Fouras,  à  Bel-Air,  près  de  Rochefort ,  à  Tile  d'Aix,  à  111e 
Madame^  au  port  des  Barques  (Charente-Inférieure);  à  Per- 
sère-rAbbesse,  dans  la  forêt  de  Touvois  (Loire-Inférieure) 
où  elle  a  été  recueillie  par  M.  Revilière  et  par  nous.  Elle 
ne  rencontre  également  en  Belgique .  dans  le  Tourtia  dé 
Tournay  ;  en  Westphalie,  à  Essen  sur  le  Riihr;  en  Angle- 
terre, à  Warminster,  à  Chute-Farm,  à  Maiden-Bradley 
<Wilt8hire),  à  Hythe  (Kent). 

Explication  des  figures.  —  PL  970,  fig.  ^,  grandeur  na- 
turelle :  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  des- 
sous; fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal, 
du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  appareil  génital  et  ocellaire 
grossi;  fig.  7,  rosette  buccale  grossie;  fig.  8,  plaques  am- 
bulacraires  grossies;  fig.  9,  une  plaque  interambulacraire 
grossie.  De  notre  collection. 

N«  2292.  Catopygds  ebrayanus,  d'Orb.,  1856. 

PI.  999,fig.  7-H. 

Dimensions.  Longueur  totale,  28  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur ,  80  centièmes;  hauteur ,  75  cen- 
tièmes. 

que,  à  Coudrecieux  et  à  Coulaioes;  il  paraît  occuper  constamment  un 
horizon  un  peu  inférieur  au  C.  carinaiusm  (iV.  de  M.  C.) 
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Coquille  ovale,  plus  longue  que  large ,  rétrécie  et  airon- 
die  en  avant,  élargie^  obtasément  tronquée  et  échancrée 
en  arrière  vis-à-vis  de  Tarea  anaie ,  dont  la  hauteur  a 
75  centièmes  de  la  longueur ,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  au  quart  postérieur.  Profil  du  dessus  arrondi 
eu  avant ,  de  là  s'élevant  en  pente  droite  jusqu'au  som- 
met placé  excentriquement  en  avant,  où  se  trouve  le 
point  le  plus  élevé,  un  peu  conique  et  s'abaissant  ensuite 
en  courbe  peu  arquée  jusqu'à  Tarea  anale.  Le  pourtour  est 
très-convexe  j  arrondi.  Le  profil  transversal  est  remar- 
quable par  son  sommet  conique  et  acuminé.  Dessous 
entièrement  plat.  Bouche  à  fleur  de  test,  avec  les  bourrelets 
et  la  rosette  de  pores  ordinaires.  Anus  ovale,  placé  au 
sommet  d'une  area  large  et  prolongée  jusqu'au  bord.  AM' 
bulacres  et  tubercules  identiques  à  ceux  du  C,  comlumba- 
rius. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  rapproche  évi- 
demment du  C.  columbariusj  mais  elle  s'en  distingue  par 
l'ensemble  du  profil  longitudinal  un  peu  conique  et  gib- 
beux  au  sommet ,  par  son  profil  transversal  conique  et 
par  sa  plus  grande  hauteur.  Son  sommet  conique  la  fait 
distinguer  au  premier  coup  d^œiL 

Localité.  M.  Ebray  Ta  rencontrée  dans  l'étage  turonien 
aux  environs  de  Châtellerault  [Vienne)  et  sur  les  bords  du 
Cher  (Loir-et-Cher),  où  elle  parait  être  rare. 

Explication  des  figures,  PL  969,  fig.  7  ,  grandeur  natu- 
relle; fig.  8,  coquille  grossie ,  vue  en  dessus;  fig.  9,  des- 
sous ;  fig.  \0,  profil  longitudinal;  fig.  il,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  l'anus.  De  la  collection  de  M.  Ébray. 
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N<>  2293.  Catopygus  lceyis,  Agassiz,  1840. 

PI.  971. 

Niicleolifes  Icevîs,  Defrance,  1823.  Dict.  des  se.  nat.,  35, 
p.  214. 

Cntopygus  lœvis,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst,  p.  4. 

M.,  Agassiz  et  Desor ,  1847.  Cat.  rais.,  p.  100.  (Modèles 
X.  60.) 

Fd.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271.  Étage  22,  n»  1187. 

Dimensions.  Longueur  totale,  28  miUim.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  93  centièmes;  hauteur,  81  centièmes. 

Coquille  très-globuleuse,  presque  aussi  large  que  longue, 
arrondie  en  avant ,  arrondie  et  légèrement  tronquée  vis-à- 
vis  de  Tarea  anale  en  arrière,  subpentagonale,  presque  cir- 
culaire dans  son  ensemble  ,  dont  la  hauteur  a  95  centièmes 
de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au 
tiers  de  la  longueur.  Profil  longitudinal  formant  une  courbe 
très-renflée  et  non  interrompue  du  bord  antérieur'  à  Tarea 
anale;  il  en  résulte  que  le  point  le  plus  élevé  est  au  milieu, 
en  arrière  du  sommet.  Profil  transversal  très-convexe  ,  un 
peu  acuminé  à  son  point  le  plus  élevé.  Dessous  plat 
Bouche  pentagone,  proéminente,  placée  en  avant  du  centre, 
les  bourrelets  buccaux  sont  saillants  et  la  rosette  de  pores 
très-prônoncée.  Anus  s*ouvrant  plus  haut  que  la  moitié  de 
la  hauteur,  avec  une  area  étroite  mais  prolongée  jusqu'au 
hord.  Ambulacres  larges,  subpétaloldes,  pourvus  de  zones 
de  pores  ayant  moins  de  la  moitié  de  leur  intervalle.  Les 
pores  externes  sont  oblongs,  les  internes  simples. 

Rapports  et  différences.  On  reconnaît  au  premier  aspect 
cette  espèce  pai*  suite  de  sa  forme  globuleuse ,  presque 
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ronde ,  plus  renflée  et  plus  courte  que  toutes  les  autres. 
C'est  un  type  qu'on  ne  peut  confondre. 

Histoire,  Me  Agassiz  rapporte  cette  espèce  au  iVwc/^o/tïe* 
Icevis  de  M.  Defrance;  nous  adoptons  ce  rapprochement 
sans  avoir  de  certitude.  Le  même  auteur  cite  à  tort  comme 
synonymie  les  figures  6  et  8  de  la  planche  30  deFaujas^  qui 
représente  le  Catopygus  fenestratus  n®  2294 ,  et  non  ce- 
lui-ci. Il  cite  encore  à  tort  dans  son  Catalogue  raisonné  de 
1847 ,  le  Nucleolites  ovulum  de  Goldfuss,  qui  n'est  autre 
que  notre  Trematopygus  ovulum^  et  non  un  Catop^jgus^ 

Localité.  M.  Agassiz  Tindique  de  Fox-les-Caves,  c'est 
aussi  sur  ce  point  que  M.  d'Archiac  Ta  recueillie  dans  Té- 
tage  sénonien  ou  craie  blanche. 

Explication  des  figures.  PL  97i ,  fig,  1  y  grandeur  natu- 
relle; fîg.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessous;  fig.  3,  des- 
sous; fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  détails  plus  grossis  d'un  ambu- 
lacre  ;  fig.  7,  détails  plus  grossis  de  la  rosette  de  pores  buc- 
caux. De  notre  collection. 

N°  2294.  Catopygus  fenestratus  ,  Agassiz ,  1840. 

PI.  972. 

Faujas,  1799.  Maëstricht,  1 799.  PI.  30,  fig.  .6-8. 
Catopygus  fenestratus^  Agass.,  1840.  Gat.  syst.,  p.  4. 

M,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Cat  rais.,  p.  99.  (Modèles 
65.  X.  84, 

Id..  d'Orb. ,  1847.  Prod.,  2,  p.  271.  Étage  22%  n^  1190. 

Dimensions,  Longueur ,  28  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur ,  90  centièmes;  hauteur,  60  cen- 
tièmes. 
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N«  2293.  Catopygds  lceyis,  Agassîz,  184<&   ^ 


CD 

PI.  971.  ^  -^^  %> 

j5«     fe        ci        <P  ^ 


Nucleolifei  lœvis,  Defrance,  1825.  Dict./  ^   %.  %    "S^ 


Catopygus  lœvis,  Agassiz,  ISiO.  Cat  ^   ^    <^ 


^     ^       ^       «A 


a» 


•tJ       O       r»  C" 


7d.,  Agassiz  et  Desor ,  18i7.  Cat.,  '^'^W^     o*   %- 
X.  60.)  .  ^  1  %  \  %  %   ^   -^ 

/^.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  ^,f%\%^%  \   %^    '      \ 

Dimensions.  Longueur  totf  ^    S^  t-.  *tJ    ?r   l    *8>     çL  ^ 

la  longueur  :  largeur,  95  cer  ^^"^5-^^^    &    ^ 

Coquille  très-globuleusf  "i  ^   <^  "0^"%    ^    ^  %     o     «^ 
arrondie  en  avant ,  arror     l«!^r-^*'^<5r^"^'Sj*'^ 
vis  de  Tarea  anale  en  r>       %>  ^  ^   %  \  %    ^    'ô    %     ^ 
etilaire  dans  son  ensri  ^,       ^^  5»  "%    e  ^-    ^  ^    c^     ♦*    ** 
de  la  longueur  eiôp"^  %        ^    r»^        "S  ^ 
tiers  de  la  longue^;  1  t?  *?>         ^^  ^ 
très-renflée  et  r;'  ^  a   ^  ^ 
anale;  il  en  n'  %,%f 
en  arrière  d' 


^  ."  .  w  cotés  plus 


^7  ,9  dans  Tétage  sénonien,  re- 

Bcmche  ^ 


les  bo 
très-» 


o  figures.  PI.  972,  fig.  1 ,  grandeur  natu- 
,  coquille  grossie ,  vue  eu  dessus  ;  fig.  3,  des- 
^^  ^  'é'  ^y  profil  longitudinal  ;  fig.  5 ,  profil  transversal, 
^'  ju  côté  de  Tanus  ;  fig.  6 ,  appareil  génital  et  ocellaire 
fins  grossi  ;  fig.  7,  une  partie  des  ambulacres  ;  fig.  8,  ro- 
gette  et  bourrelets  buccaux  plus  grossis.  De  notre  col- 
lection. 
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2295.  Catopïgus  PYRiFORMiS,  Agassiz^  1B36. 


^i>-\  PI.  973,  fig.  1-6. 


O      C9-       A 


•i».^  ^  %  ^yyriformiSj  Leske,  ^778.  Kleinii   Ecbinod.^ 


•  \ W\  ^'-  ^^ >  fis-  ^'  ^• 

^.'^  W  \  rmis,  GmeliD,  n89.  Syst.  nat.,  p.  3021. 


c»    ^  ^  ^    V  ' ' '^  — 

^^.  %  ^  %%  \  79i,  pi.  159,  fig.  il,  12. 

^      *^      ^      V*    ^     ^ 

^  *''•   ^^  ^  1)  *%.  *  %  Defrance,  i825.  Dict.  se.  nat.,  t.  35, 


'>      ^.    'O     '^ 


^^  •^';>  \  "è.    -;^       %  r^.,  t.  60,  p.  188?  • 

%  'l^''^  \y^    \  «^assiz,  1836.  Prod.,  p.  18. 

^^  Moulins,  1837.  Études  sur  les 


"-    -    >   t-  ^o   ^    -        - 


.    -    ^.   -    -^  ^  -  ^iuLamarck,  1840.  Anim. 

''^H  *o  o€  Desor,  1847.  Cat.  rais.,  p.  100. 

.ol.  modèles  S.  75.,  S.  85.) 
,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271.  Étage  22% 


c* 


-j. 


If 


JJimensions.  Longueur,  24  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  lai'geur,  75  centièmes  ;  hauteur,  60  centièmes. 

Coquille  oblonguc,  déprimée,  arrondie  en  avant,  un  peu 
rétrécie  et  rostrée  en  arrière ,  dont  la  hauteur  a  60  cen- 
tièmes de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transver- 
sal est  presque  au  milieu.  Profil  longitudinal  arrondi  et  un 
peu  déprimé  en  avant ,  et  de  là  formant  une  courbe  régu- 
lière jusqu'à  Parea  anale  où  la  saillie  supérieiu'e  de  Panus 
est  très-rostrée,  tandis  que  Parea  est  excavée  et  flexueuse 
**û  avant  à  la  base.  Profil  transversal  un  peu  en  dôme  a 
côtés  à  peine  convexes.  Dessous  plat,  cependant  légère- 
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ment  renflé  en  arrière,  sur  la  ligne  médiane.  Bouche 
pentagone,  un  peu  allongée,  subexcentrique  en  avant.  Les 
bourrelets  et  la  rosette  de  pores  buccaux  sont  peu  pro- 
noncés. Anus  ovale,  placé  sous  une  proéminence  rostrale, 
et  pourvu  d'une  area  étroite.  Ambulacres  assez  larges, 
presque  droits,  d'une  seule  venue,  courts  et  tronques  à 
leur  extrémité,  formés  de  pores  espacés,  simples  et  égaux 
en  diamètre. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  ne  peut  être  confon- 
due avec  aucune  autre.  C'est  la  seule  non  élargie  eu  ar- 
rière  et  cylindrique.  Elle  se  distingue  encore  du  C.  fenes- 
trains  dont  elle  a  le  rostre  anal,  par  sa  forme,  et  de  toutes 
les  autres  par  ses  singuliers  ambulacres  droits  à  peine  pé- 
taloïdes  (1). 

Histoire,  Parfaitement  figurée  par  Leske  dès  1778,  elle  a 
été  confondue  par  Goldfuss  avec  une  espèce  bien  distincte 
que  nous  décrivons  plus  loin  sous  le  nom  à'Ooloppgus  pyri- 
f orrais.  M.  Agassiz  n'avait  pas  non  plus  des  idées  bien  arrê- 
tées sur  les  différences  qui  séparent  ces  deux  espèces  :  dans 

(1)  NouB  »voQB  dû  conserirer  cem  espèce  parmi  tes  Caiopygui^  comme 
Tavait  fait  M.  d'Orbigny  lui-même  dans  la  pi.  973;  nous  ferous  co|)en- 
dant  observer  que,  par  tous  ses  caractères,  elle  nous  paraît  apparicnir  au 
ISeflfe  OùlopyguB,  Les  exemplaires  que  nous  avons  observés  ,  les  figures 
que  M.  d*Orbigny  a  données  et  Notamment  la  flg.  6 ,  montrant  la  struc- 
ture des  pores,  nous  font  voir  que  les  ambulacres  sont  très-étroits,  à 
peine  pétaloîdes  et  composés  de  pores  simples  et  égaux.  Or,  ces  carac- 
tères sont  précisément  ceux  qui  nous  paraissent  avoir  engagé  M.  d'Orbi- 
gny  à  séparer  les  Oolopygus  des  Caiopygus  dont  les  ambulacres  plus  ou 
moins  pétaloîdes  sont  toujours  formée  de  pores  inégaux  et  conjugués.  3i 
celte  opinion  était  admise,  c'est  à  l'espèce  qui  vient  d'être  décrite  qu'ap- 
partiendrait le  nom  à*  Oolopygus  pyriformit  et  V Oolopygus  décrit  plus 
loin  n«  2302  devrait  prendre  celui  û'OolQftygw  tefwifwrvê  (Caiçp^g^ 
tenviporuê,  Ag.)*  (iV.  de  M.  a) 
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le  Catalogue  raisonné ,  il  cite  le  Nucleolites  pyriformis  de 
Goldfuss  comme  synonyme  du  C.  pyriformis,  et  cependant, 
dans  le  même  ouvrage,  il  établit  son  C.  tenuiporus,  qui 
n'est  autre  en  réalité  qnele  Nucleolites  pyriformis  de  Gold- 
fuss. De  plus,  nous  possédons  dans  notre  collection  des 
échantillons  appartenant  bien  certainement  à  cette  der- 
nière espèce  et  qui  portent  le  nom  de  C.  pyriformis  écrit  delà 
main  de  M.  Agassiz.  Les  modèles  S.  75.  et  S.  85.  se  rappor- 
tent à  VOolopygus  pyriformis  et  non  au  C  /;y;'//br7w/5. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien  de  Maas- 
tricht, où  elle  est  rare. 

Explication  des  figures,  PI.  973,  fig.  1,  grandeur  Jiatu- 
relle;  fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessous;  fîg.  3,  des- 
sous; fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu 
du  côté  de  Tanus  ;  fig.  6,  plaques  ambulacraires  grossies. 

No  2296.  Catopygus  conformis,  Desor,  1847. 

H.  973,  fig.  7-12. 

Catopygus  conformis ^  Desor,  1847.  Gat.  rai9.,p.  100. 

Id.,  d'Orb.,  \Wl.  Prod.,  2,  p.  270.  Étage  22»,  n©  1186* 

Dimensions,  Longueur ,  31  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  87  centièmes;  hauteur,  65  cenlièmes. 

Coquille  ovale,  médiocrement  comprimée,  arrondie,  mais 
peu  rétrôcie  en  avant,  marquée,  sur  les  côtés  au  tiers  pos- 
térieur, d'une  large  saillie  latérale ,  arrondie  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  87  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  postérieur.  Profil 
longitudinal  en  courbe  légèremiMit  brisée  au  milieu  par  la 
saillie  un  peu  gibbeuse  du  sommet.  Arca  anale  verticale. 
Profil  transversal  un  peu  conique  en  dessus.  Dessous  plat, 
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droit.  Bouche  pentagone^  un  peu  allongée ,  siibexcentriqoe 
en  avant;  les  bourrelets  et  la  rosette  de  pores  buccaux 
sont  assez  visibles.  Anm  rond,  placé  trës-bas  et  pourvu 
d'une  forte  arca.  Ambulacres  ordinaires,  subpétaloîdes^  dont 
les  zones  peu  inégales ,  étroites ,  moins  larges  que  Tiater- 
valle  qui  les  sépare ,  sont  formées  en  dehors  de  pores  obli- 
ques, oblongs^  et  en  dedans  de  pores  simples. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  a  beaucoup  de  rap- 
port avec  le  C  fenestratus,  mais  elle  s'en  distingue  par  son 
ensemble  plus  liaut^  plus  laige  en  avant,  non  rostre  en  ar- 
rière, non  anguleux  surlese^tés,  par  son  profil  longitudinal 
et  transversal,  gibbeux  au  milieu  et  un  peu  conique^  par 
son  dessous  non  arqué ,  et  par  son  anus  plus  inférieur. 

Localité.  Elle  est  spéciale  jusqu'à  présenta  Tétage  séno- 
nien  de  Fréville  et  d'Orglande  (Manche),  où  elle  n'est  pas 
rare.  C'est  M.  d'Archiac  qui  nous  Va  communiquée.  Elle  se 
trouve  encore  a  Maëstriclit,  d'où  elle  nous  a  été  envoyée 
sous  le  faux  nom  de  pyriformis. 

Explication  des  figures.  PI.  973  ,  fig.  7,  grandeur  natu- 
relle, fig,  8,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  9,  dessons; 
fig,  iO,  profil  longitudinal;  fig.  11,  profil  transversal,  vu 
du  côté  de  Tanus;  fig.  i%  plaques  ambulacraires  grossies. 
De  notre  collection. 

No  2297,  Catopygus  obtusus,  Desor,  1847. 
PI.  974,  fig.  8-i2. 

Caiopygus  obtusus,  Desor,  ^847.  Cat  rais.^  p.  -lOO. 
Longueur,  23  millimètres;  largeur^ 4 9 millimètres; hau- 
teur, h  4  millimètres. 
Coquille  ovale,  arrondie  eu  avant,  dilatée  et  subtronquée 
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en  arrière^  ayant  sa  plus  grande  hauteur  un  peu  en  arrière 
du  sommet  et  son  plus  grand  diamètre  transversal  au  quart 
postérieur.  Profil  longitudinal  arrondi  et  un  peu  déprimé 
en  avant^  formant  une  courbe  régulière  jusqu^à  la  saillie 
supérieure  de  Tanus  qui  est  apparente  et  subrostrée.  Profil 
transversal  assez  régulièrement  convexe.  Dessous  plat,  quel- 
quefois légèrement  bombé.  Bouche  pentagone ,  un  peu  al- 
longée, excentrique  en  avant,  entourée  de  bourrelets  et  de 
pores  buccaux  formant  une  rosette  toujours  visible.  Anus 
arrondi,  un  peu  ovale,  acuminé  à  la  partie  supérieure, 
placé  assez  haut  et  pourvu  d^une  area  qui  s'atténue  vers  le 
bord*  Ambulacres  subpétalo'ides  ;  zones  porifères  étroites, 
moins  larges  que  Tintervalle  qui  les  sépare,  formées  en 
dehors  de  pores  obliques ,  oblongs,  et  en  dedans  de  pores 
simples. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce ,  dont  la  taille  est 
très-variable ,  se  distingue  assez  facilement  de  ses  congé- 
nères et  notamment  du  C.  subcarinatus  par  sa  forme  plus 
ramassée,  plus  obtuse,  plus  étroite  en  avant  et  plus  dilatée 
en  arrière.  > 

Localité,  Elle  est  spéciale  à  Pétage  sénonîen  et  a  été  re- 
cueillie par  nous  à  Saint-Christophe  (Indre-et-Loire)  et  à  La 
Flèche  (Sarthe);  M.  Cotteau  Ta  rencontrée  à  Bousse  où  elle 
est  commune. 

Explication  des  figures.  PI.  974,  fig.  8,  grandeur  natu- 
relle; fig.  9,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  iO,  des- 
sous ;  fig.  i  ] ,  profil  longitudinal  ;  fig.  12,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  Tauus. 


vr.  t\U 
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PI.  974,  flg.  J-7. 
CutQpi^fms  ê^mmtu^,  â'ÛFb,»  i847.  Prod.,  i,  p.  ftT4  ; 

Looguenr,  98  mUliioàtfiaa;  largeur,  IT  millimilres;  hau- 
teur, la  milUoiëtvefl. 

Coquille  ohlongua  •  ammilie  en  awant,  médieerameut 
dilatée  ap  arrière,  ayant  sa  ploa  gramde  kaiitear  uh  peu  eu 
arnère  du  acmimat  et  son  plua  yrauid  diamèlre  traus^aisal 
au  tien  petlérieur*  Prefil  longitudipal  arrondi  et  un  peu 
déprimé  en  avant,  suboaréiié  dans  la  région  postérieure  et 
formant  une  eourbe  régulière  ju8qu'4  la  saillie  supérieure 
de  l'anus  qui  est  très-apparente  et  subrostrée.  Profil  trans- 
veçrs€|l  convexe.  Dessom  p^,  P(kHch€i  pentagone ,  un  peu 
allongée ,  excentrique  ep  avant ,  ei^l^nré^ ,  comme  dans 
Te^pèce  précédente,  de  bpurrelets  e^  de  pores  hnoeaux  Smtr 
m^\(  une  rosette  toujours  trés-visible.  4ws  un  peu  ovafe, 
placé  assez  haut  et  pourvu  d'une  area  plus  ou  moîn#  pi^ 
noncée.  Ambulacres  subpétaloi<]es][  zones  ^^ifèri^s,  étroi- 
tes, moins  larges  que  Tintervalle  qui  le^  sépa^e^  formées  en 
dehors  de  pores  obliques^)  oblongs^  et  eq[  d^^s  de  |iQm 
simples.  Tubercules  abondants,  très-petits  à  la  f^Qe  9^^ 
rieure,  plus  gros  et  plus  serrés  à  la  face  inférieure  et  yers 
le  pourtour.  Granules  intermédiaires  formant  le  plus  sou* 
vent  des  cercles  réguliers  autour  des  tubercules  et  disposés 
en  séries  obliques  très-délicates  entre  les  pores  pétaloïdes 
de  la  face  supérieure. 

Rappmts  et  différences.  Voisine  de  la  précédente ,  cette 
espèce  s'en  distingue^  comme  nous  Tavons  dit,  par  sa  forme 
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moins  obtuse  et  plus  étroite  en  arrière  (1);  elle  se  rapproche 
plus  encore  de  certaines  variétés  du  €.  eohimbarius  de 
l'étage  cénomanien  ;  §llp  s'en  éloigne  cependant  par  sa 
forme  plus  régulièrement  ovale,  par  sa  face  supérieure  plus 
déprimée  en  avant,  plus  sensiblement  carénée  en  arrière, 
par  ses  ambulacres  moins  pétaloïdes  et  par  son  anus  recou- 
vert d'une  saillie  un  peu  plus  apparente. 

LomUté,  Elle  a  été  recueillie  par  nous  dans  Pétage  séno- 
nien  de  Saint-Christophe  (Indre-et-Loire)  ;  M.  l'abbé  Bour- 
geois Ta  rencontrée  au  même  niveau  à  Villedieii  (Loir-et- 
Cher)  (2). 

EospUeaMm  des  figures,  PI.  974,  fig.  ^,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2 ,  coquille  grossie,  vue  en  dessus  ;  flg.  3 ,  .des- 
sous; fig.  4-,  profil  longitudinal;  fig.  5 ,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  l'anus  ;  fig.  6 ,  plaques  ambulacraires  gros- 
sies ;  fig  ,7,  tubercules  grossis.  De  ^lotre  cdlection. 

(I)  Ile  (ft  #«Mrri}aiif#  >  malgré  les  quelques  dWreacea  sigoalée»  par 
MU  a^^lff^Yi  fie  nom  Parait  qu'une  variété  plus  ^oog^  $t  piiys  çfr^ 
née  du  C,  obtusus»  Nous  avons  sous  les  yeux  plus  de  deux  cents  exem- 
plaires recQ^iis  par  nous  dans  les  sables  de  Boosse  :  ht  plupart  présen- 

lipfll  les  #ap)a<»^i^m  4u  C^  akmm,  mm  au  v^m  de  ^m  éQ\mmmk  il 

ç*en  trouve  d'autres  qui  s'en  éloignent  insensiblement,  et»  par  lt\\v  forme 
oblongue,  rétrécie  en  arrière,  renflée  et  subcarénée,  se  réunissent  certai- 
mneii^  au  C,  ambcai^naUu^  Du  reste^  à  l'époque  où  M.  d'Orlngny  a  éta- 
|#  son  Çf  tnbt^nfiiJM^  (Prad.  ïXt^ ,  1$47},  il  iio  po^vail  coxip^Ue  le 
6;  Qbimu^  mentionné,  la  môme  année,  dans  le  Gâtai,  raisonné  avec  une 
phruse  descriptive  de  quelques  mots  et  sans  indication  de  gisement  ou  ' 
éa  localité.  (N.<UM.Cou) 

{%)  \^  Catop^sHf  p6ef<au3  et  subçariiiçtn  m  ae  rwiPQA^At  p^s^ 
comme  le  croit  M.  d'Orbigny,  dans  l'étage  sénonien ,  mais  dans  l'étage 
turonien.  A  Bousfle,  à  Saint-Germaîn-du- Val ,  à  Duneaux  (Marthe)  et 
à  la  Charte  (Loir-et-Cher),  «ç^s  U»  avons  loj^j«iii«  trc^^éa  aurdeiiaHS 
4es  nasises  à  Micraster  Michelini  et  Hemiaster  Leymerii^  fp^il^  qui 
caractérisent  d'une  manière  positive,  suivant  M.  d'Orbigny  lui-même, 
mtage  turonien.  (M) 
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No  2299.  Catopygus  elongatus,  Desor,  1846. 

PI.  975,fig.  4-6. 

Catopygus  elongatus,  Desor,  4847.  Cat.  Rais.,  p.  400. 
(Modèle  R,  73.) 

Id.,  d'Orb.,  4847.  Prod.,  2,  p.  274 .  ;  étage  22,  n»  4489. 

Longueur,  32  millimètres  ;  largeur,  27  millimètres;  hau- 
teur, 49  millimètres. 

Coquille  ovale  beaucoup  plus  longue  que  large,  arrondie 
et  un  peu  rétrécie  en  ayante  légèrement  dilatée  et  tronquée 
en  arrière,  ayant  sa  plus  grande  hauteur  beaucoup  en  ar- 
arrière  du  sommet  et  son  plus  grand  diamètre  transversal 
à  peu  près  au  tiers  postérieur.  Dessus  arrondi  en  avant, 
déprimé,  s^élevant  en  courbe  régulière  jusqu'au  sommet, 
s'inclinant  un  peu  plus  rapidement  vers  Tanus  qui  est  re- 
couvert d'une  saillie  à  peine  apparente.  Dessous  unifor- 
mément plat.  Bouche  pentagone,  allongée  dans  le  sens 
du  diamètre  antéro-postérieur,  entourée  de  bourrelets 
saillants,  égaux,  granuleux  à  la  base,  alternant  avec  les 
pores  buccaux  et  formant  une  rosette  très-visible.  Anus 
longitudinalement  ovale,  un  peu  acuminé  au  sommet, 
moins  élevé  qu'il  ne  Test  ordinairement  dans  les  Catopygus. 
Area  anale  presque  nulle.  Ambulacres  assez  larges,  péta- 
loides;  zones  porifères  plus  étroites  que  l'intervalle  qui  les 
sépare,  formées  de  pores  conjugués;  le  pore  externe  est 
très-allongé,  obliquement  transverse,  le  pore  extérieur  est 
simple,  arrondi  Tubercules  très-petits,  épars.  non  scrobi- 
culés,  un  peu  plus  gros  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  des  in- 
dividua  de  grande  taille  du  Catopyt^us  columbarius;  elle 
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s'en  distingue  cependant  par  sa  forme  relativement  plus 
allongée,  moins  étroite  en  avant,  moins  dilatée  en  arriére, 
par  sa  face  supérieure  plus  renflée  dans  la  région  posté- 
rieure, par  ses  ambulacres  plus  pétaloides,  par  son  anus 
recouvert  d'une  saillie  moins  apparente. 

Localité.  Elle  est  propre  à  Tétage  sénonien  et  a  été  re- 
cueillie à  Villedieu  (Loir  et  Cher]  par  M .  l'abbé  Bourgeois 
et  par  nous.  M.  Desor  l'indique  également  à  Royan 
(Charente). 

Explication  des  figures,  PL  775,  ôg.  4,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  iig.  %  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus; 
fig.  5,  plaques  ambulacraires  grossies;  fig.  6,  pores  buc- 
caux grossis.  De  notre  collection. 

N*  2300.  Catopygus  affinis,  d'Orb.,4856. 
PL975,fig.  7-H. 

Longueur,  31  millimètres;  largeur,  25  millimètres;  hau- 
teur, 20  millimètres. 

Coquille  ovale,  plus  longue  que  large,  arrondie  et  tron- 
quée en  arrière,  ayaut  sa  plus  grande  hauteur  un  peu  en 
arrière  du  sommet  et  son  plus  grand  diamètre  transversal 
an  tiers  postérieur.  Dessîis  arrondi  en  avant,  formant  une 
courbe  assez  régulièrement  convexe  jusqu'à  l'anus  qui  e^t 
recouvert  d'une  saiUie  peu  prononcée;  sommet  excentrique 
en  avant.  Dessous  uniformément  plat.  Bouche  pentiigonr, 
allongée,  entourée,  comme  dans  les  Catopygus,  d'une  rc- 
sette  très-visible.  Anus  longitudinalement  ovale,  placé  au 
sommet  d'une  area  plus  ou  moins  apparente.  Ambulacres 
assez  larges,  subpétaloides;  zones  porifères  beaucoup  plus 
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étroitesqiie  l'iaterraUe  qui  les  sépare^  formées^  comme  daAs 
l'espèoe  précédente^  de  pores  iaégaiut« 

Jitipporti  et  différBneei,  Cette  espèce  est  très-voisine  du  6« 
elmtgatm  ;  elle  nous  a  para  cependaat  t'en  distiiigaer  par 
sa  forme  moins  allotagée»  p^r  sa  féce  ittpérieiire  ^tts  ren- 
fiée  i  pluÉ  régulièrement  convexe  et  préselitant  sa  fim 
grande  hauteur  très-peu  en  arrière  du  sommet  apieid.  (I). 

lotttlité .  Elle  est  propre  à  Tétage  sénonien  et  proirieÉt 
de  ViUedieu  où  elle  a  été  recueillie  par  M.  l'abbé  Bourgeois 
el  par  noué. 

Bûtpticatîon  des  figures.  PL  975,  fig.  T>  grandeur  natu- 
reUe  ;  fig.  9*  coquille  grossie^  vue  en  desstis  ;  fig.  §^  âessouë  ; 
fig.  iO^  profil  longitudinal  ;  fig.  i  i  ^  profil  transversal ,  vu  du 
côté  de  Tanus.  De  notre  oollectiou. 

1S«  Genre,  0(»opT6US,  d'Orb.>  1867  (2). 

Catopygtis  (pars)  A^âsiz. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire  formant  un  en- 
semble subcirculaire,  composé  de  quatre  plaques  génitales 

(1)  Le  Catopygus  affiniê  devra  ))robablement  être  réuni  aa  C.  tUmga^ 
Ibé.  Lèh  éch&niilIODB  atoet  nombreùt  que  nou»  a  tommuniqués  M.  TabbS 
Bourge<^  et  parmi  lesqueis  se  trouTent  ub  del  types  du  C  àfinUf  ^ 
laissent  établir  un  passage  incontestable  entre  ces  deux  espèces  ;  le  plus 
ou  moins  de  renâement  que  présente  la  face  supérieure  ne  serait  pas  un 
earactère  sniBAaût  pour  les  sép&ref.  {tf.  dé  M.  Cot.) 

(S)  Les  notes  de  d^Orbigny  relatifes  au  genre  Oaiopifgus  iiiui^tt«ttt 
complètement.  Nous  le  regrettons  d'autant  plus  que  ce  type  nouveau  ne 
figure  pas  dans  le  tableau  des  genres  de  la  famille  des  Echinobristidieê 
et  qu'auteune  diagncyse  n*a  été  publiée  (jài*  I^tiuteuf.  Nbuà  avbûs  cbet^ 
çbé  à  y  suppléer  en  étudiant  ayec  soiii  les  plandiba  de  ratlas  et  les 
échantillons  eux-mêmes  qui  ont  été  figurés.  Mais  peut-être  quelques-uns 
deà  ba^ctèi'es  qui  avaient  engagé  d*Orbigny  à  établir  cette  nouvelle 
eoàfie  fèaérique  neos  ont>ilt.édiappé.  {4di) 
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trè0«*|^tite0  %i  perferéel }  la  plaque  àn^rieure  de  droite 
eit  quelquefois  marquée  d'un  trou  beaucoup  plus  petite 
elle  se  preit»i|;6  ^  eomme  dan0  les  ûatepjgus  ^  au  milieu 
de  Tappareil  en  protubérante  pôlypiforme;  eu  ari^ière 
se. montre  une  cinquième  plaque  génitale  moins  développée 
que  les  AtittëÀ  et  noh  {iérfdi^è.  Leâ  plaques  ocellaires 
sont  presque  aussi  larges  que  les  plaques  génitales  et 
aboutissent  directement  sur  le  corps  madréporiforme.  Co- 
quille  oy sle,  oblongue,  subcylindrique^  à  sommet  excen- 
trique en  avant.  Dessous  plat  ou  même  un  peu  renflé. 
Bouche  pentagone,  allongée  dans  le  sens  du  diamètre  an- 
téré-t>ostérieur,  s'oùvrant  à  fleur  du  test,  entourée  de  cinq 
boiirreiets  saillants ,  alternant  avec  les  pores  buccaux  et 
formant  une  rosette  très-apparente.  Antts  ovale  ou  rond, 
placé  tout  à  fait  en  arriérai  au  sommet  d'une  area  verticale 
droite.  Ambulacres  subpétaloïdes,  très-étroits,  composés  de 
pores  égaux,  arrondis,  non  conjugués,  disposés  par  paires 
x^bUquefli  TnMhmkê  très-petits^  nbn  scÉ^obiétUéSi  plus  grps 
à  la  face  supérieure  qu'en  dessus,  toujourë  accompagnés  éé 
erimuks  fins^  sorrés,  bomogëues^ 

Rofpottê  et  différemesi  Ce  genre  a  été  jnsquMci  eonfmidu 
6veè  les  C^a^fns  dont  il  présente  la  physii^oiiiie  géfië^ 
raie)  il  l'en  distingue  cependant  pai^  tin  caractère  important  : 
les  {Icires  atbbtdaerairesj  ail  lieu  d'êti'é  ittégëttlc  et  conju-^ 
Ifttés^  soitt  simples,  égttut  et  âlrotiSis  comâte  dans  les 
emxlmii'm^  trfts-'rtipptoebôÉ  tes  ùbâ  dëé  dùti^ëâ  et  fohtient 
par  eela  mèiôe  tibe  Ébile  pôrïfère  fcM  étroite.  L'appareil 
f  dnltal  et  oëellalf^  office  tû  otttl'e  un  aspect  singulier  ;  fan« 
dis  qud  trois  des  pores  génitaui  sont  largement  oùveHs  et 
€<lit€ruré8  d'utt  bobï^relfet  saillant,  le  quatrième  est  dépourvu 
de  b0ûrï%tet  et  t^mttjrqéâble  pàf  sa  ttetitesse;  nous  ne 
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croyons  pas^  cependant^  deyoir  insister  sur  ce  caractère  qai 
ne  parait  pas  se  reproduire  dans  toutes  les  espèces  du 
genre^  mais  qui^  sans  doute,  est  spécial  à  VOolopygus  Bar- 
gesiiy  peut-être  même  à  Téchantillon  figuré. 

Résumé  géologique  sur  les  Oolopygus. 

Les  deux  espèces  d'Oolopygus  que  nous  connaissons  sont 
propres  excluslTement  aux  terrains  crétacés  moyen  et  supé- 
rieur. 

L'O.  Bargesii  provient  de  Fétage  cénomanien  et  jusqu'à 
présent  est  spécial  au  bassin  méditerranéen.  L'O.  pyri- 
formis  appartient  à  Tétage  sénonien  et  au  bassin  anglo-pa- 
risien. 

No)  2304.  OotOPYCTS  BARGESn,  d'Orb.,  4856. 

PL  976. 

Longueur^  S5  millimètres  ;  largeur,  16  millimètres;  hau- 
teur, i4  millimètres. 

Coquille  ovale^  oblongue,  arrondie  et  un  peu  étroite  en 
avant,  très  légèrement  dilatée  en  arrière^  ayant  sa  plus 
grande  hauteur  un  peu  en  arrière  du  sommet  apicial^  et 
son  plus  grand  diamètre  transversal  au  tiers  postérieur. 
Dessus  arrondi  et  un  peu  déprimé  eu  avant,  formant  ime 
courbe  régulièrement  convexe  jusqu'à  Tanus  qui  est  re- 
couvert d'une  saillie  peu  prononcée;  sommet  excentrique 
en  avant.  Dessous  légèrement  bombé.  Bmu:he  pentagone, 
allongée,  entourée  d'une  rosette  apparente.  Anm  longitu- 
diaalement  ovale^  placé  au  sommet  d'une  area  presque 
droite.  Ambulaçi^es  t£ès-éivo\\Sy  subpétaloïdes ;  zones  pori- 
fères  formées  de  pores  égaux,  arrondis ,  rapprochés  les  uns 
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des  antres,  s'ouvrant  dans  une  c^épressioU  ovale  et  oblique. 

Rapports  et  différences ,  Cette  espèce  est  parfaitement 
caractérisée  par  sa  forme  oblongue,  presque  aussi  large  en 
avant  qu'en  arrière,  par  son  dessus  convexe  et  sa  face  infé- 
rieure légèrement  bombée.  . 

Localité.  Elle  a  été  recueillie  par  M.  Tabbé  Barges  dans 
l'étage  cénomanien  de  la  Bedoule,  près  Cassis,  où  elle  est 
rare. 

Explication  des  figures,  PI.  976,  fig.  < ,  grandeur  natu- 
relle; ôg.  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous  ; 
fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  Tanus;  fig.  6,  appareil  génital  et  ocellaire  grossi; 
fig.  8,  pores  grossis.  De  la  collection  de  M.  Barges. 

No  2302.  OOLOPYGUS  PYRlFoRMis,  d'Orb.,  4865. 

PL  977. 

Nw^olites  pyriformis,  Goldfuss,  4829.  Petref.,  p.  U1, 
pi.  43,  fig.  7  (non  Echinites  pyriformlsy  Leske). 

Catopygus pyriformis  (pars),  Agassiz  et  Desor,  \ 847.  Cat. 
rais.,  p.  400,  Modèles  S.  75.,  S.  85.  (excL  modèle  R.  76). 

Catopygus  tenuiporusj  Agassiz  et  Desor,  4 847.  Cat.  rais., 
p.  4  00.  (Modèle  R.  7.  ) 

Catopygus  pyriformis  (pars),  d'Orb.,  4847.  Prod. ,  2, 
p.  274;étage22,  n*>4488*       . 

Longueur,  27  millimètres;  largeur,  24  mUlimètres;  hau- 
teur, 4  6  millimètres . 

Coquille  oblongue,  arrondie  en  avant,  anguleuse  et  sub- 
rostrée  en  arrière,  ayant  sa  plus  grande  hauteur  en  arrière 
du  sommet  et  son  plus  grand  diamètre  transversal  un  peu 
en  deçà  du  tiers  postérieur.  Dessus  arrondi  en  avant,  sub* 


déprimé  au  milie«^  s'abaiMant  en  eolirlM  régdièM  |«aqft*i 
Tanas  j  proil  transyanal^  régulièiemeiit  ocmtexd  i  fuliDet 
apidd  excentrique  en  avant.  Detmnu  jwesqne  j^t»  légè- 
rement ondulé  par  des  niions  et  des  saîUiea  intermé^ 
diaires;  l'interambulacre  postérieur  |das  renflé  fne  les 
autres  s'abaisse  en  un  rostre  qui  ooirespcud  A  Taréà  anale. 
Bomhe  pentagone,  allongée  dans  le  sens  du  diamètre  àtl- 
téro-postérieur,  entourée  de  bourrelets  et  de  pores  buoeaui 
formant  une  rosette  trôs-yisible.  Anms  arrondi,  ^àeé  fort 
basi  sous  une  saiUie  appar^ite  même  de  la  face  ii^Meons. 
Ambulaeres  à  peine  pétaloldes^  très-étroits  Tèi^s  le  sommet» 
s'élargissent  d'une  manière  sensiUe  en  se  dirigeant  yerë  le 
pourtour;  oones  porifères  formées  de  pores  égaux,  arron- 
dis, très-rapprochés  les  uns  des  autres  et  disposés  par 
paires  obliques.  Tubertulet  non  serobiettlés,  serins  et  très- 
petits  à  la  face  supérieure ,  plus  gros  et  plus  espacés  en 
dessous. 

Rojppottê  H  iiffÉmicesi  Cette  espèce  he  uxMki  être  6on- 
fondue  avec  ro.  Bctrgêtii}  elle  s'en  distingué  d'tuiè  mi^ 
niète  bien  nette  par  sa  faee  postérieure  anguleuse  et  ros- 
trée,  par  son  anus  placé  beaucoup  plus  bas^  ^ar  sa  base 
marquée  de  sillons  et  de  saillies  plus  eu  midfls  appa- 
rentes. 

Localité.  Me  est  propre  ft  l'étage  sénotlieii  et  iâ  i^n- 
contre  à  Maestricht  associée  aU  CatopyffUê  pgtpfbrmis  ; 
elle  n'j  est  pas  rai*e. 

Histoire,  Décrite  et  figurée  par  Goldfùss  sotîs  le  âom  dé 
Nuelèoliteê  pyrifotmièy  oette  espèce  a  reçu  plu^  tèMl  de 
M»  Agassiz  la  dénomination  dé  Catopygus  tenuipofi^.  En 
lui  restituant  le  nom  le  plus  atiden,  nous  eii  dtObs  fait  le 
type  de  notre  genre  Ool^gks. 
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des  figuréêk  PL  977,  fig*  4 ,  grandeur  nalu^ 
rdle  \&g*%  coquille  grossie,  vue  en  dessus }  fig.  3|  dessous  ( 
fig.  4>  profil  longitudiael;  ûg.  5,  profil  transversal  ;  fig»  6| 
pores  buccaux  grossis;  fig.  7^  moule  intérieur  grossi^  vu  m) 
dessus  i  fig.  8,  le  même  vu  en  dessous .  De  notre  edleoti(Mii 

4*  famille.  Echiïîoconidjè,  d^Ofbigny. 

Appareil  génital  et  appareil  ocellaire  formant  un  en- 
semble compacte,  plus  ou  moins  circulaire,  composé  de 
quatre  plaques  génitales  parfois  en  contact  entre  elles^ 
dont  une  beaucoup  plus  développée  que  les  autres  se  pro- 
longe au  milieu  de  l'appareil ,  de  cinq  plaques  ocellairès 
plus  petites,  également  perforées,  intercalées  entre  les 
plaques  génitales  et  correspondant  au  sommet  des  ambu- 
lacres>  et  quelquefois  d'une  cinquième  plaque  complémen- 
taire y  imperforée,  placée  en  arrière,  entre  les  deux  plaques 
ocellairès  postérieures  (1).  Bouche  centrale,  tantôt  oblique, 
tantôt  régulière  et  décagonale,  pourvue  le  plus  souvent  d'un 
appareil  masticatoire  (2).  Anus  très- variable  dans  sa  posi- 

(I)  Nous  àtonB  cODSt&té  récemmsMt  que^  ehes  certaine*  eipèces  d'Ifo* 
leetypus^  cette  cinquième  plaque  complémentaire  était  perforée  et  consti- 
tuait alors,  comme  les  autres,  une  véritable  plaque  génitale.  Ce  caractère 
a  échappe  non-seulement  à  ^,  d'Orblgny,  mais  à  tous  leê  antOiirS.  Au 
point  de  vue  zoologique,  son  importance  est  incontestable  et  il  nous  for- 
cer &  modifier,  relativement  à  la  siî'ucture  de  rapî)ai^il  apidal,  la  éîik^ 
gtiose  ûé  la  famille  del  Eehinûtdnidéies.  Les  HoitetppH»  thés  lei»qttel» 
fiotis  avons  remarqué  cette  singulière  anomalie  fit^Tiennéiit  (das  du  tsi^ 
ràfâ  crétacé.  (Voyez  Eck*  de  ta  Sarthe^  p.  174.)  (iV.  de  M.  Coté) 

(8)  Il  est  aujourd*liUi  reconnu  d'une  manière  positive  que  parmi  leé 
genres  que  M.  d'Orbigny  placé  dans  la  fïtmilie  des  Èchifiûtmiëéè»,  leA 
uns  sont  pourvus  d*un  appareil  masticatoire,  tandis  que  les  autres  WHà 
certainement  édentés.  Dans  la  méthode  actuelle^  il  Ae  nous  a  pas  pahi 
possible  de  réunir  en  une  même  Emilie  des  genres  qui  sont  ou  ne  HOlil 
pas  munift  d^un  Organe  aussi  important^  aussi,  dans  une  tfûtê  sNf  ié 
genre  Gàlirôpygus  (BulU  soc.  géol.  de  France,  t.  XVi  ;  p.  S9d)^  aft)fll» 
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tioh|  supérieur,  marginal,  ou  tout  à  fait  inférieur.  i4mftti- 
Uwres  simples^  toujours  semblables  ;  zones  porifères  formées 
dans  toute  leur  étendue  de  pores  arrondis,  égaux  entre  eux 
et  conyergant  en  ligne  droite  du  sommet  à  la  bouche. 
Tubercules  petits^  scrobiculés,  plus  développés  en  dessous 
qu^à  la  face  supérieure,  le  plus  souvent  épars,  disposés 
quelquefois  en  séries  verticales  et  horizontales  assez  régu- 
lières. Granules  intermédiaires  abondants,  serrés,  homo- 
gènes. 

Rapports  et  dijférerwes.  Cette  famille  se  distingue  des 
spatangidées  par  ses  ambulacres  égaux  et  composés  de 
pores  de  même  nature,  par  la  présence  d'une  plaque  com- 
plémentaire en  arrière  des  plaques  ocellaires  postérieures 
et  par  la  forme  et  la  disposition  de  sa  bouche.  Elle  diffère 
des  Echinobrissidées  par  ses  ambulacres  simples,  formés 
dans  toute  leur  étendue  de  pores  égaux,  arrondis  et  tou- 
jours à  la  même  distance  les  uns  des  autres. 

M.  Agassiz  avait  réuni  sous  le  nom  de  Cassidulides,  les 
Echinobrissidées  et  les  Echinoconidées;  nous  n'avons  pas 
cm  devoir  laisser  dans  une  même  famille  deux  groupes 
d'échinides  qui  diflEèrent  entre  eux  d'une  manière  si  tran- 
chée par  la  structure  de  leurs  pores.  Nos  Echinoconidées 

nous  proposé,  à  l'exemple  de  M.  Wright,  de  séparer  des  Echinoeonidùt 
les  genres  dépourvus  de  mâchoires  et  d'en  faire  la  famille  des  EchinotUi- 
déeê,  —  Les  Echinoconidées  ne  comprendraient  plus  alors  que  les  genres 
Echinoeonus^  Holeclypus,  Discoidea,  PileuSy  Py gosier  et  ÀnorihopyguSf 
chez  lesquels^  soit  en  raison  d'observations  directes  >  soit  par  analogie, 
on  doit  admettre  Texistence  d'un  appareil  dentaire.  —  Les  genres  Eehi' 
noneus,  Pyrina^  Desorella,  GaUropygus  et  Poehyclyptu  qui  ne  présen- 
tent aucune  trace  des  deots  ou  d'auricules,  forment  la  famille  des  Eehi- 
nonéidéest  P^ous  y  plaçons  également  les  Hyboclypus  que  nous  ne  pou- 
vons, malgré  leur  appareil  apicial  allongé,  réunir  aux  Cçllyritidéest 
comme  le  voudrait  d'Orbigny.  (iV.  de  M*  Cou) 
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correspondent  au  groupe  des  Echinonéides  de  MM.  Agassiz 
et  Desor;  cependant  nous  en  avons  retranché  le  genre 
Caratamus  dont  les  ambulacres  sont  subpétaloïdes  et  que 
nous  avons  dû  reporter,  pour  cette  raison,  parmi  le&Echino- 
brissidées  ;  nous  en  séparons  également  le  genre  Hyboclypus; 
d'après  les  observations  de  M.  Cotteau  qui  a  reconnu  que 
les  plaques  génitales  et  les  plaques  ocellaires  étaient  placées 
sur  une  même  ligne  ^  il  doit  faire  partie  de  notre  famille 
des  CollyriMéeSy  entre  les  genres  Collyrites  et  Eckinoco- 
rys;  nous  n'en  parlerons  pas  ici^  puisque  toutes  les  espèces 
connues  sont  des  terrains  jurassiques  inférieurs. 

M.  Albin  Gras^  dans  les  Oursins  fossiles  de  Tlsère^  avait 
déjà  fait  du  groupe  des  Echinonéides  sa  famille  des  Gideri- 
dées.  En  décrivant  le  genre  Echinoconus  nous  indiquerons 
les  motifs  qui  nous  ont  fait  remplacer  le  nom  de  Galeridées 
par  celui  d^Echinoconidées. 

Les  genres  fossiles  appartiennent  aux  terrains  jurassiques 
et  crétacés  et  n'ont  point  été  jusqu'ici  signalés  dans  les 
terrains  tertiaires. 

Nous  trouvons  dans  la  famille  six  genres  dont  voici  les 
caractères  opposables. 

A.  Bouche  oblique,  probablement  dépourvue  d'appareil 

masticatoire;  appareil  apicial  ovale. 

a.  Anus  supérieur  ou  postéro-marginal.  Pyrina 

b.  Anus  inférieur.  Echinoneus. 

B.  Bouche    régulière,    subdécagonale    ou  décagonale, 

pourvue  d'un  appareil  masticatoire  ;  appareil  subcir- 
culaire. 

a.  Bouche  subdécagonale;  anus  inférieur  ou  infra-mar- 
ginal. Echinoconus. 

b.  Bouche  décagonalê;  anus  inférieur  ou  supérieur. 
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i .  Anus  inférieur. 

K.  Pourtour  dépourvu  d'entailles.  Hoteetypus. 

XX.  Pourtour  muni  d'entailles.  Bueakka. 

2.  Anus  supérieur.  Fygasier. 

4*r  genre.  Pyrina,  Des  Moulins,  4tS7. 

Pyrina^  Globator  et  Nucleopygus,  Agassiz,  1 837. 

Cëracêèfes.  Appareil  génital  et  ocellaire  formant  un  eu- 
semUe  ovale,  composé  de  qnskite  plaquet  géniialê»  p^vlo- 
TéeSf  placées  au  centre^  dont  une  souvent  énorme  à  <boite 
en  avant^  terminée  en  arrière  par  une  partie  madrépori- 
fbrme,  et  de  cinq  plaques  oeellaires  intercallées  ^itre  les 
autres,  bien  plus  petites^  et  sans  plaques  eomplémentaiires 
en  arrière.  Coquille  ovale  ou  arrondie^  déprimée  ou  globu- 
leuse, quelquefois  pentagonale,  le  plus  souvent  rétrécie  en 
arrière,  à  sommet  presque  central.  Dess&us  pulvi&é^  souvent 
déprimé  autour  de  sa  bouche.  Bùuehe  oblique,  irrégubère^ 
inclinée  de  droite  à  gauche^  ovale  ou  pentagone,  placée 
au  milieu,  sans  bourrelets  ni  rosettes  de  pores ,  peut-ôtre 
sans  dents.  Anus  ovale^  acuminé  en  haut^  supérieur  ou 
terminal,  entamant  le  bord  postérieur,  gén^alement  plus 
visible  en  dessus  qu'en  dessous.  Amhulacres  linéaires,  for- 
mes  de  zones  étroites,  égales,  toutes  composées  de  paires 
de  pores  simples  de  même  diamètre,  d'un  bout  à  l'autre. 
Autour  de  la  bouche  on  voit  par  lignes  obliques  trois  ou 
quatre  fois  répétées^  les  pores  se  grouper  par  triples  paires 
successives^  Tubercules  épars,  scrobiculés,  plus  gros  en 
dessous^  entourés  d'un  grand  nombre  de  granules. 

Rapports  et  différences.  Ce  genre  souvent  diflteile  à 
séparer  des  Eehinoconus  par  la  forme,  s'en  distingue  ce- 
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peftéanttoujeurs  par  le  manque  Ae  plaque  complémentaire 
i  PappaFeil  génital^  par  sa  bouehe  oyale^  oblique  et  non  ré- 
gulière. Il  86  diftingae  des  Eehvnoneus  par  Fanus  plaaé 
8UV  le  borcl>  terHÔnal  en  arrière,  et  non  inférieur. 

HMoifêi,  1^  4835^  M.  Charles  Des  Moulins  institua  son 
goivp  Pyrina  en  lui  donnant^  pour  caractère^  une  coquille 
eîroulaiM  ou  ovale,  plus  ou  moins  bombée  en  dessus^ 
siibpalvinée  ou  légèrement  coneave  à  la  face  inférieure , 
uae  faouehe  extraie  ^  un  anus  supère^  supra-marginal  ou 
placé  entre  le  bord  et  sommet.  En  1840^  M.  Agassiz  fit  trois 
genres  ÛBaPfrina  de  M.  Des  Moulins;  ayant  comme  tou- 
jeuri  donné  une  grande  importance  à  la  forme  de  la  co- 
quille^ ile^B^erva  seulemeiit  dans  le  genre  P^m^  les 
espèces  ovales  ouoblongues;  il  nomma  G/o^o^or^  les  es- 
pèces circulaires,  renflées,  et  fit  son  genre  Nucleopygus 
pour  deux  espèces  qui  ont  l'anus  supérieur^  mais  ne  pré- 
«eateat  entre  elles  aucun  autre  point  de  ressemblance. 

Gopme  niMU  l'avons  imprimé,  en  h  847,  dans  notre  Pro* 
djpome,  BOUS  n'attachons  aucune  importance  à  la  forme  cir 
ealahWi  oblongue  ou  un  peu  pentagone,  et  nous  avons  réuni 
alors  les  Glohoiwi'  aux  Pyrim.  Aujourdiiui  que  nous  avons 
enaminé  beaueoup  d^échantillons  très-parfaits^  nous  avons 
reconnu  qua  1^  Otab^tor  ne  sauraient  être  distingués  des 
Pyrina  dont  ils  ont  la  bouche  oblique  et  irrégulière;  leur 
fatme  même  ne  les  en  sépare  point,  car  parmi  les  véritables 
p^rines^  nous  avons  des  espèces  arrondies  et  renflée^  qui 
c{»iduise9t  par  dea  passages  insensibles  aux  Globator  les 
plus  circulaires.  Quant  au  genre  Pluchopygus  de  M.  Agassiz^ 
il  çowpfÇQd  4eu3j^  types  bien  distincts  :  Tuu  deu3^^  le  N.  ir^ 
eùm  que  oaraeté|4seson  anus  supérieur^  nous  semble  ren- 
trer^ par  tous  ses  caractères^  dans  le  genre  Pyrina  \  Tautre 
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est  le  N.  minor;  Bon  [anus  s'ouvrant  près  du  sommet  et 
placé  dans  un  sillon  le  rapproche  plus  des  Echinobrissus 
que  des  Pyrtna.  Mais,  comme  cette  espèce  est  fort  rare, 
à  peine  connue^  nous  n'avons  pas  voulu,  quant  à  présent^  la 
laisser  seule  pour  représenter  le  genre  Nucleopygus  et  nous 
l'avons  fait  figurer  provisoirement  sous  le  nom  de  Pyrina 
minor.  Dans  le  Catalogue  raisonné,  M.  Âgassiz  a  placé  parmi 
les  iVt^c/eopy^t^^  une  troisième  espèce^  le  N.  cor-avium  {Nu- 
cleolites  cor-aviumy  Defrance)  qui  parait  être  un  véritable 
Echinobrissus  {{)» 

En  résumé  nous  réunissons  aux  Pyrines  les  Globatar  et 
les  Nticleopygus  de  M.  Agassiz.  Nous  y  réunissons  aussi  les 
Galerites  subsphœroïdalis^  Icevis  et  Orbignyana^  dont  la 
bouche  est  ovale  et  oblique. 

Observerions,  Nous  avions  d'abord  pensé  séparer  des 
véritables  pyrines  dont  Fanus  est  supère,  telles  que  les 
P.pygeea,  Campicheanay  etc.^  les  espèces  dont  Tanus  est 
plus  visible  en  dessous  qu'en  dessus,  comme  les  Pyrina 
cylindrica,  Bargesana ,  etc.,  mais  en  suivant  les  diverses 
modifications  de  la  place  de  Tanus,  on  reconnaît  que  ces 
espèces  extrêmes  sont  reliées  par  les  Pyrina  ovulum  et 
Petrocoriensis,  sans  laisser  de  limites  entre  elles.  Nous 
avons  donc  dû  les  réunir  dans  le  genre  Pyrina  destiné  à 

(i)  Nous  avons  oxaminé  dans  la  coUection  de  M,  Michelin  les  types 
des  Nucleopygus  minor  et  eor-avium  et  nous  adoptons  complètement 
l'opinion  de  M.  d'Orbigny.  Ces  deux  espèces  sont  certainement  des 
Eehinobriisidées  :  lear  petite  taille ,  rétroitesso  des  zones  porifères  com- 
posites de  pores  très-rapprochés  les  uns  des  autres  et  non  conjugués 
expliquent  comment  on  a  pu  jusqu'ici  se  méprendre  sur  la  structure  do 
leurs  ambulacres.  -^  Du  reste^  M.  Desor,  dans  le  Synopsis  des  Ëchinidcs 
fossiles,  n'a  pas  hésité  à  les  séparer  des  Nucieopypu  et  à  les  reporter 
parmi  les  Eehinobrishidéef*  (N,  de  M»  Cou) 
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recevoir  toutes  les  espèces  à  auus  postérieur,  plus  ou 
moins  supérieur  ou  inférieur,  et  dont  la  bouche  est  oblique 
et  irrégulière. 

De  toutes  les  espèces  citées  par  MM.  Âgassiz  et  Desor 
dans  leur  Catalogue  raisonné,  il  n'y  a  qu'une  espèce  qui 
nous  soit  totalement  inconnue  comme  dessin  et  comme 
description,  c'est  le  Pyrina  Freucheniiy  Desor,  \  847.  Catal. 
raisonné,  p.  92.  7d.,  d'Orb.,  <847.Prod.,  %  p.  295;  étage 
23,  n«  50.  De  Faxoë. 

Résumé  géologique  sur  les  Pyrina, 

Toutes  les  espèces  connues  dépendent  des  terrains  cré- 
tacés. Les  vingt  et  une  espèces  de  ce  genre  que  nous  avons 
pu  étudier  comparativement  sont  ainsi  réparties  dans  les 
divers  étages  : 

Dans  Tétage  néocomien,  trois  espèces,  dont  deux,  les 
P.  Campickeana  eiincisa,  paraissent  être  spéciales  au  bassin 
méditerranéen,  tandis  que  le  P.  pygea  se  trouve  à  la  fois 
dans  les  bassins  anglo-parisien  et  méditerranéen. 

Dans  Tétage  aptien,  une  espèce,  le  P.cylindrica^  spéciale 
au  bassin  méditerranéen. 

Dans  Tétage  albien,  deux  espèces,  les  P.  depressa  et 
ca^stanea ,  spéciales  jusqu'à  présent  au  bassin  méditerra- 
néen. 

Dans  Tétage  cénomanien,  cinq  espèces,  dont  deux,  les 

P,  Des  Moulinsii  et  subsphœroidalis,  sont  spéciales  au  bassin 

anglo-parisien;  une,  le  P.  Bçtrgesana  est  spéciale  au  bassin 

méditerranéen  ;  le  P.  ovalis  se  rencontre  simultanément 

dans  les  bassins  anglo-parisien  et  pyrénéen ,  et  enfin  le 

P.  inflata^  dans  les  trois  anciens  bassins  maritimes  de  la 

France,  comme  pour  en  prouver  la  comtemporanéité. 
VI.  45 


âM  PALÉOMTOLMIB  nUUIQAISE. 

Dans  Tétage  taromen,  une  espèce^  le  P«  Tomasaiia^ 
propre  au  baBsin  méditerraoéeflu 

Dans  l'étage  sénonien,  neuf  espèce^  dont  six,  les  P.  &vu* 
lum,  GoldfusHy  nueleus,  lœris^  minar  et  Orbign^may  dont 
spéciales  au  bassin  anglo-parisien  ;  le  Pytina  Petrùcoriennê 
est  propre  au  bassin  pyrénéen;  le  P.  Ataeiana,  au  bassin 
méditerranéen,  Bt  enSnleP.  e^inonêàf  aui  bassins  uh 
glo-parisien  et  pyrénéen. 

£n  résumé,  le  genre  commence  à  paraître  dans  l'étage 
néocomien;  il  présente  des  espèces  dans  chacun  des  étages 
successifs  et  atteint  le  maximum  de  son  développement 
dans  Tétage  sénonien^  le  dernier  où  il  se  soit  montré  jus- 
qu'à présent. 

Espèce  de  l'étage  néocomien. 

N»  2303.  Pyrim A  PîGCËA^  Desor,  4  842. 
PL  97S,fig.  1-6. 

Galerites pygtea,  Agassiz,  48S9«  Echin. suisses,  4, p.  78, 
pi.  h  %  t.  3-6. 

Id.j  Agassiz^  4840.  Gai  syst.^  p.  7.  (MoilHesQ.  34.^ 
Q.  71.,R.  40,  R.  53.) 

Nncleolites  truneatulvs ,  Rœmer,]  4844.  Kreidegeb^ 
p.  33,  pL  6,  fig.  42. 

Pyrina  pygœa,  Desor,  4842.  Mon.  des  Galeriteé,  p,  29, 
pi.  5,  f.  27-34. 

Id.y  Agassiz,  4  847.  Gat.  rais.,  p.  92. 

Id.j  D'Orb.,  4846.  Prod.  2,  p.  89;  étage  47  a,  n»  484. 

M.,  Albin  Gras,  4848.  Ours,  de  Wsèrè,  p.  47. 

Id.,  Albin  Gras,  1852.  Fos.  de  l'Isère,  p.  27,n«56, 

Dimensions.  liOngueur  totale,  20  millimètres.  Par  rapport 
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â  la  longueur  :  largeur^  90  centièmes;  hauteur,  55  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  oblongue,  déprimée,  arrondie  en  avant, 
arrondie  et  un  peu  échancrée  au  milieu  en  arriére,  dont  la 
hauteur  a  les  55  centièmes  de  la  largeur ,  et  dont  le  plus 
grand  diamètre  transversal  est  au  milieu  de  la  longueur. 
Profil  longitudinal  arrondi  aux  deux  extrémités,  formant 
un  arc  de  cercle  régulier  en  dessus,  dont  le  point  le  plus 
convexe  est  au  milieu.  Le  pourtour  est  pulviné,  arrondi,  la 
Kgne  inférieure  arquée  et  excavée.  Dessous  un  peu  déprimé 
ail  centre,  pulviné  feur  les  bords.  Bouche  ovale,  oblique  de 
droite  à  gauche,  placée  au  milieu.  ilnt«5  longitudinalement 
ovale,  grand,  acumîné  en  avant,  s'ouvrant  en  dessus,  àTex- 
trémité  postérieure,  non  visible  en  dessous.  Ambulacres 
étroits,  linéaires,  ayant  des  pores  simples  séparés  par  un  tu- 
bercule. Tubercules  relativement  assez  développés,  espa- 
cés, et  un  peu  plus  gros  à  la  face  supérieure. 

Histoire.  Décrite  en  h  839  par  M.  Agassiz,  sous  le  nom  dé 
Galerites  pygœa,  cette  espèce  a  été  figurée  par  M.  Rœmer 
en  4811,  sous  celui  de  Nucleolites  truncatulus.  En  4842, 
M.  Desor  ayant  reconnu  qu*elle  dépendait  du  genre  jpy- 
rina  de  M.  Des  Moulins  établi  en  1837,  la  plaça  dans  ce 
genre,  avec  la  dénomination  de  Pyrinapygceay  qu'elle  doit 
conserver  à  l'avenir. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  néocomien  et  a  été 
récueillie  à  Bettancourt-la-Ferrée  (Haute-Marne)  par  nous; 
â  Fontanil  (tsère)  par  M.  Albin  Gras;  à  Oyonax,  à  MaiUot 
(Ain)  par  M*  Bernard;  à  Sainte-Croix,  canton  de  Vaud 
(Suisse)  par  M.  Campiche  ;  au  Salève  {>rès  de  Neuchâteli 
à  Genseau  (Jura)  par  M.  Marcou;  dans  le  ïlils  de  Hanovre, 
par  Mé  Rœmer. 
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Explication  des  figures.  PL  978  ,ûg.i,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2,  coquille  grossie^  vue  en  dessus;  fig  3,  des- 
sous; fig.  i,  profil  longitudinal;  fig.  5^  profil  transversal^ 
vu  du  côté  de  Tanus;  fig.  6,  pores  des  ambulacres  grossis. 
De  notre  collection. 

N*  2304.  Pyrina  Campicheana,  d'Orb ,  4856. 

PI.  978,  fig.  7-44. 

Dimensions.  Longueur  totale^  24 millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur  28  centièmes  ;  hauteur,  44  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  très-déprimée,  un  peu  élargie  et  arron- 
die  en  avant,  rétrécie  et  à  peine  échancréeen  arrière,  dont 
la  hauteur  a  les  44  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
plus  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur. 
Profil  longitudinal  [arrondi  aux  extrémités  et  offrant  une 
courbe  peu  convexe  en  dessus,  et  une  ligne  presque  droite 
en  dessous.  Dessous  fortement  excavé  au  milieu.  Bouche 
ovale,  oblique,  irrégulière,  placée  au  milieu.  Anus  longitu- 
dinalement  ovale,  acuminé  à  sa  partie  supérieure,  s*ou- 
vrant  en  dessus,  près  du  bord  postérieur,  non  visible  en 
dessous;  ambulacres  ordinaires,  étroits.  Tubercules  assez 
développés,  espacés  partout. 

Ijiapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  forme 
et  de  détails  de  Tespèce  précéd^te,  mais  elle  s'en  distingue 
par^  son  ensemble  bien  plus  déprimé  et  plus  rétréci  en 
arrière,  par  la  ligne  inférieure  de  son  profil  transversal, 
par  son  dessous  plus  excavé,  et  par  son  anus  placé  plus 
haut  dans  le  profil  transversa). 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Fétage  néôcomien  et  a  été 
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recueillie  aux  environs  de  Sainte-Croix^  canton  de  Yaud, 
en  Suisse,  par  M.  le  docteur  Gampiclie. 

Explication  des  figures,  PI.  978,  fig.  7,  grandeur  naturelle; 
fig.  8,  coquille  grossie ^  vue  en  dessus;  fig.  9^  dessous; 
fig.  10^  profil  longitudinal  ;  fig.  11,  profil  transversal^  vu 
du  côté  de  Tanus.  De  notre  collection'. 

N*>  2305.  PïRiNA  INQSA,  d'Orb.,  1856. 
PL  980,  fig.  1-4. 

Nucleopygm  incisuSy  Agassiz,  1840.  CataL  syst. ,  p.  7v 
(Modèle  AL  90.) 

ld,y  Desor,  1842.  Monog.  des  Galerites,  p.  33,  pL  5, 
fig.  23*26. 

Cette  espèce  ne  nous  est  connue  que  d'après  un  moule  en 
plâtre  mentionné  par  M.  Agassiz.  En  analysant  toutes  ses 
parties,  nous  la  trouvons  en  tout  identique  de  forme  et  de 
détails  au  P.  pygœa^  auquel  on  devra  peut-être  la  rappor- 
ter. Le  seul  caractère  qui  pourrait  la  distinguer  serait, 
d'après  la  description  et  les  figiu'es  de  M.  Desor,  la  décli- 
vité de  la  face  postérieure,  mais  en  examinant  le  moule  que 
nous  avons  sous  les  yeux,  il  paraîtrait  évident  que  cette 
partie  déclive  dépend  d'ime  altération  de  IVchantUlon. 
En  résumé  nous  ne  la  plaçons  comme  espèce  qu'avec 
des  doutes,  car  elle  nous  parait  être  la  même  que  le  Pyrina 
pijgsaa  (1). 

(1)  Considérée  dans  l'or gi ne  par  MM.  Agassiz  et  Desor  comme  le  type 
dn  genre  Nueleoftyçut^  cette  espèce  avait  été  placée  par  nous  dans  le 
genre  Desorella^  près  du  D,  Jcaunensis  (Bail.  Soc.  géol.  de  France, 
2*  sér.,  t.  XII^  p.  715).  Nous  ne  la  connaissions  alors  que  par  la  descrip- 
tion et  les  figures  que  M.  Desor  avait  données,  et  nous  considérions 
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S%  localité  est  mcoauu^i  mais  Mt  Desor  pense  qu'elle 
vient  de  Tétage  néoconuen. 

Explication  des  figures.  PI.  080^  fig.  1 ,  0o<{aille  de  gran- 
deur n^tur^Ue^  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  Sg.  3^  pro- 
fil transversal ,  vu  du  cOté  de  Tanus }  fig,  4^  profil  longi- 
tudinal.  Copie  des  figures  données  par  M.  Desor» 

Espèces  de  l'étage  c^ticHi 
N^"  2306.  Pyriiïa  gylindriga,  Albin  Gras,  1858. 

PI.  979. 


% . 


Pyrina  cylindrica  f  Albin  Gras^  1848.  Ours,  de  nsère, 
p.  45,  pi.  3,  fig.  i«-i5. 

Id.y  Albin  Gras,  1852.  Fos.  de  l'Isère,  p.  35,  n»  10. 

Dimensions.  Longueur  totale,  31  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur ,  85  centièmes;  hauteur ,  60  ceu- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  oblongue,  assez  renflée ,  arrondie  et  xm 
peu  élargie  en  avant ,  presque  droite  sur  les  côtés,  obtu$e 
et  échancrée  en  arrière^  dont  la  hauteur  a  les  60  centièmes 
de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur^  vis-à-vis  de  Tambulacre  où  se  remar- 
que une  légère  saillie.  Profil  longitudinal  arrcmdiaux  deux 

comme  on  caractère  d'ane  certaine  valeur  cet  aplatissement  si  prononcé 
de  la  face  postérieure.  Depuis  nous  avons  eu  sous  les  yeux  un  grand 
nombre  d'exemplaires  chez  lesquels  cette  dépression  postérieure  est  à 
peine  apparente,  et  nous  n^hésitons  pas  à  croire ,  avec  M.  d'Orbigny  et 
avec  M.  Desor  lui-même,  que  cettis  espëoe  n'est  ni  un  Nuci$apygu$t  ni 
un  Desprella^  mais  une  véritable  Pyrine,  trèfhvoisine  par  tous  aea  carao* 
tère^  des  P»  fyga^  et  Campieheana,  Peu(-^tre  même  arrivera**t-oo  à  ne 
considérer  ces  trois  espèces  que  comme  les  variétés  d'un  même  lypeet  à 
les  ré^nir  isous  le  nom  de  pffgeu  qui  est  le  plus  ancien.    (iV^  éê  M,  Cot.) 


extréodtés^  arqué  en  dessus  et  un  peu  excavé  en  dessous. 
Dessous  non  excavé  et  renflé  au  milieu ,  pulviné  sur  les  bords. 
Boucha  Qjdle,  çbUque^  irréguUàre^  plaç^  ui|  peu  plus  en 
avant  qu'en  arrière.  Anus  pyriforme,  s'ouvrant  sur  le  bord 
terminal  en  arrière ,  un  peu  plus  en  dessous  qu'en  dessus , 
mais  échancrant  également  les  deux  laces.  Ambulacres 
étroits;  zones  porifères  formées  de  pores  simple?,  oépar^s 
f9!t  mx  tabenmie.  Autour  de  la  bouche  on  voit  trois  séries 
de  trois  pores  obliques.  L'appareil  génital  et  oçeUairex^onsti- 
tue  un  ensemble  ovale ,  et  présente  au  milieu  une  énotme 
plaque  madrépoiiforme  autour  de  laquelle  se  groupent  les 
autres  plaques  beaucoup  plus  petites. 

Rapports  et  différences.  Deux  caractères  principaux  dls- 
tinguenf  cette  espèce,  Tune  des  plus  remarquables  du 
genre  r  son  anus  presque  infra-marginal  et  sa  face  infé* 
rieure  convexe. 

Localités.  Cette  espèce  paraît  être  spéciale  à  notre  étage 
aptieu.  M.  Albin  Gras  qui  Ta  découverte  Ta  rencontrée  au 
Rimet,  au  Fà  et  aux  Ravix  près  de  Reucurel,  aux  environs 
de  Grenoble  (Isère).  M.  Campîche  Ta  recueillie  à  Sainte- 
Croix,  canton  de  Vaud  (Suisse). 

Explication  des  figures.  PL  979,  fig.  1 ,  grandeur  natu- 
relle; fig.  %  coquille  grossie  ,  vue  en  dessus;  fig.  3  ,  des- 
sous :  fîg.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5 ,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  l'anus;  fig.  6,  appareil  génital  plus  grossi; 
fig.  7,  quelques  pores  des  ambulacres  grossis,  fig.  8,  pores 
buccaux  grossis.  De  notre  collection. 
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Espèce  de  l'étage  albieru 
N*  2307.  Ptbina  depbessa,  Des  Moulins^  4837. 

PI.  98i,fig.  i-3. 

Nueleolites  depressùj  Brongiiiart^  i822.  GéoL  de  Paris^ 
p.  4G0,  pi.  9,  fig.  17. 

Pyrifèadq^resm,  Des  Moulins^  1837.  Tableau  syn.^  p.  258. 

Id.y  Desor^  4842.  Mon.  des  Galerites,  p.  28. 

Id.,  Agassiz^  1847.  Cat.  rais.,  p.  92.  (Modèle  66.) 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2.  p.  142;  étage  19«,  no  319. 

Nous  ne  connaissons  de  cette  espèce  que  les  figuqres  très- 
imparfaites  données^  en  1822 ,  par  Alexandre  Brongniart 
Elles  indiquent,  suivant  nous,  une  Pyrine  qui  diffère  des 
précédentes  par  moins  de  hauteur,  par  un  dos  plus  con- 
vexe ;  c^est  tout  ce  qu'on  en  peut  dire,  car  la  forme  de  la 
bouche  et  surtout  celle  de  Tanus  sont  très-incertaines  (1). 

(1)  CéUe  espèce  a  été  l'objet  d*une  grande  confaBion;  assez  mal 
figurée  par  Brongniart,  en  1822,  sous  le  nom  de  NttcUolite»  dâjnresius, 
elle  a  été  placée,  en  1837,  par  M.  Des  Moulins  dans  son  genre  Pyrina 
et  en  1839,  par  M.  Agassiz  dans  le  genre  Catopygus,  M.  Desor ,  dans  sa 
Monographie  des  Galerites,  la  maintient  parmi  les  Pyrina  et  explique 
tres-clairement  comment  M.  Agassiz,  la  réunissant  par  erreur  à  une  ts- 
pèce  dont  les  pores  sont  pétaloidos,  a  été  conduit  à  en  faire  un  Catopy- 
gu8.  Dans  le  Catalogue  raisonné  des  Échinides ,  en  18&7 ,  une  nouvelle 
confusion  se  reproduit  et  nous  voyons  leiV.  depressus  de  Brongniart  men- 
tionné à  la  fois  comme  synonyme  du  Pyrina  depressa  et  comme  syno- 
nyme du  Pygaulus  depressus,  M.  d'Orbigny,  lorsqu'il  décrivit  (voyez  plua 
haut,  p.  353)  le  Pygaulus  depressus,  tout  en  maintenant,  à  l'exemple  de 
M.  Agassiz ,  le  .Nueleolites  depressus  comme  synonyme ,  émettait  déjà 
quelques  doutes  sur  la  valeur  de  cette  synonymie ,  qu*il  considère  au- 
jourd'hui comme  tout  à  fait  erronée.  Il  suffit  en  effet  de  jeter  un  coup 
d'oeil  sur  les  figures  de  Brongniart  pour  y  recounaître,  malgré  leur  im- 
perfection, que  les  pores  du  N»  depressus  sont  simples  et  que  cette  espèce 
par  conséquent  n'a  rien  à  faire  avec  les  Pygaulus  dont  les  pores  sont 
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Localité.  Elle  a  été  recueillie  dans  l'étage  albien  de  la 
montagne  des  Fis  et  du  Reposoir,  en  Savoie,  par  M.  Bron- 
gniart. 

Explication  des  figures.  PL  981,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  ûg.  2,  moitié  du  dessous; 
fig.  3 ,  profil  longitudinal.  Copie  des  figures  données  par 
M.  Brongniart. 

N*»  2308.  Pyrina  castanea,  Des  Moulins,  \SS7. 

PL  981,  fig*  4-6. 

Nucleolites  castanea ,  Brongniart ,  1822*  Géol.  de  Pans, 
p.  400et399,pl.  9,  fig.  U. 

Id.y  Defrance,  1825.  Dict  des  se.  nat.,  t.  36,  p.  214. 

Id,f  Blainville,  183l«  Man.  d'actinologie,  p.  207. 

Catopygm  castanea,  Agassiz,  1836.  Prod.,  p.  IB. 

Pyrina  castanea.  Des  Moulins,. 1837.  Études  sur  les  Éeh«, 
p.  258. 

L'espèce  figurée  par  M.  Brongniart,  en  1822,  sous  le  mm. 
de  NucleoUtes  castaneus ,  et  citée  sous  ce  nom  par  MM;  De- 
france  et  de  Blainville,  est  devenue,  en  1 836,  pour  M.  Agassîz 
le  Catopygus  castaneus.  En  1837,  M.  Des  Moulins  la  classait 

pëtaloides.  Tel  est  également  Tavis  émis  par  M.  Desor  dans  le  Synopsis. 
Reste  à  savoir  si  Tespèce  de  Brongniart  doit  constituer,  comme  le  pen- 
sait M.  Des  Moulins  et  comme  le  croit  M.  d'Orbigny,  une  Pyrine^  ou  si 
nous  ne  devons  pas  plutôt,  avec  M.  Desor,  y  voir  tout  simplement  une  • 
yariété  allongée  et  déprimée  de  VEchinoeonus  eastaneu».  Les  figures 
données  par  Brongniart  ne  laissent  apercevoir  ni  en  dessus  ni  en  arrière 
aacune  trace  de  l'anus  et  indiquent  certainement  un  Eehinoeonus  plutôt 
qu'un  Pyrina,  Du  reste,  nous  avons  pu  tout  récemment,  gr&ce  à  Tobli- 
geance  de  M.  Hébert,  consulter  à  la  Sorbonne  où  elle  est  aujourd'hui 
déposée,  la  précieuse  collection  de  MT.  Brongniart.  Nous  avons  examiné 
réchantillon  qui  a  servi  de  type  au  NucleoUtes  depressus ,  et  nous 
croyons,  comme  M.  Desor,  qu'il  appartient  à  un  Echinoeonus  incomplet 
et  déprimé.  {N.  de  M*  Cou) 
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flou3  lo  lUHii  (Iq  Pyrim  cartanM*  Qaand  mom  comparons 
les  fi^es  dQimées  par  M.  Bnmgoiart  %vx  figures  pu- 
bliées plus  tard  comme  représentant  la  même  espèce  par 
MM.  Agassiz  et  Desor^  nous  nous  trouvons  foreé  de  recon- 
ualtre  que  ces  dernières  ne  sont  pas  identiques.  En  eSet^ 
le  iV.  castanea  de  Brongniart  est  ovale,  trèHléprimé^  tan- 
dis que  le  Galerites  castanea  de  MM.  Agassiz  et  Oespr  est 
moins  étroit  et  pourvu  d'angles  qui  le  rendent  pentagone 
il  est  évident  pour  nous  que  c'est  uiie  espèce  distincte  qui 
doit  en  être  séparée.  Nous  conservons  donc  le  nom  de 
Pyri9m  eoitanea  i  Têtpëce  d«  Brongniart,  et  nous  en 
séparons  Tespèce  pentagonale  sous  celui  â*BchifU)C(mus 
castaneui  (i). 

Localité.  Ole  a  été  recueillie ,  par  M.  Brongniart ,  dans 
rétage  albien  de  la  montagne  des  Fis  en  Savoie;  nous  ne  la 
connaissons  pas  en  nature. 

Explication  des  figures.  PL  981 ,  fig.  4^  coquille  de  gran- 
deur kiatmrella^  vue  en  dessus  ;  fig.  5,  dessous;  fig.  6^  pro- 
fil transversal.  Copie  des  figures  données  par  M.  Bron« 
gniart. 

(1)  Il  Doas  parait  bien  difficile  de  reconnaître  dans  l'espèce  flgarée  par 
Brongniart,  sous  le  nom  de  ISincUoUtes  ca^tama^  les  caracidres  d'iina  Py- 
rine.  8a  forme  étroite  en  arrière^  sa  base  iq>latie,  sa  bouche  régulière,  ssd 
anusinfr»HmarginalIa  rapprodient  certainement  beaueoap  plus  des  JÏ^At- 
noconuê*  L'exemplaire  type  qae  nous  avons  examiné  dans  la  collection 
de  M.  Brongniart  nous  eenftrme  dans  cette  opinion,  et  le  iV.  eoitanea  m 
nous  parait,  ainsi  qu'à  la  plupart  des  auteursi  qu'une  variété  oblongne 
et  arron^  4s  VU'6kiigmQn%$  tastamM  si  caractéristique  de  l'étage 
albien.  (N.deM.CçU) 
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Bspieês  de  V étage  eéimumimu 

N^  2309.  PYRiy  ovAtls,  d'Orb.,  1856. 

PI,  880,  fig.  WO. 

Sj^atangites  brissoides  ovalis,  Parkinson,  1811.  Org. 
rem.,  3,  pi.  3,  fig.  8. 

Dimensions,  Longueur  totale^  26  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  90  centièmes;  hauteur , 
55  centièmes. 

Coquille  ovale  ,  déprimée,  arrondie  en  avant,  un  peu 
rétrécie  et  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur  aies  55 
centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  plus  grand  diamètre 
transversal  est  au  milieu  de  la  longueur.  Profil  longitvdi* 
nal  o^vqnii  aux  eiUrémitéci ,  mais  \m  pw  plus  renflé  en 
arrièrei  offirant  en  dessus  une  courbe  régulière,  légèrep^eat 
OQnvexa,  et  sube^cavée  sur  le  côté  ioférieur.  Dessous  très- 
déprimé  aumilieu.  foi^c^^  ovale,  oblique,  irrégulière,  placée 
au  milieu.  Anus  longitudinalement  ovale,  s'ouvrwt  en  4es* 
8¥is^  au  sommet  d'une  area  assez  prononcée,  non  visible  en 
dessous.  Ambulacres  ordinaires.  Tubercules  très-serrés  en 
dessous,  plus  petits  en  dessus ,  toufi  profondément  sci^bi- 
cillés.  L'appareil  génital  et  ocellaire  forme  un  ensemble 
ovale,  composé  de  quatre  grandes  plaques  génitales  en 
contact;  Tantérieure  à  droite  est  à  peine  plus  grande  que 
les  autres  ;  les  cinq  plaques  ocellaires  relativement  assez 
développées  sont  intercallées  entre  les  premières  j  les  dQw 
postérieures  se  touchent  ç^r  le  milieu. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  du  Pff- 
rina  Campicheana,  mais  elle  s'en  distingue  par  son  ensem- 
ble plus  Qvaie,  par  son  plus  grand  diamètre  tiransversd 
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au  milieu  de. la  longueur,  par  sa  plus  grande  hauteur. 

Localité.  Tous  les  exemplaires  que  nous  connaissons  ont 
été  recueillis  dans  l'étage  cénomanien  des  environs  de 
Brunswick;  en  Angleterre ,  par  M.  d'Archiac^  et  à  Fouras 
(Charente-Inférieure)  par  nous. 

Explication  des  figures^  PL  980^  fig.  5  ,  grandeur  natu- 
relle; fig.  6,  coquille  grossie  ^  vue  eu  dessus;  fig.  1 ,  des- 
sous; fig.  8;  profil  longitudinal;  fig.  9^  profil  transversal^ 
vu  du  côté  de  Tanus  ;  fig.  iO,  appareil  génital  et  ocellaire 
plus  grossie  De  notre  collection. 

No  2310.  Pyruu  Des  MouLmsii,  d'Archiac,  i8i7. 

P1.981,fig.  7-li. 

Pyrina  Des  Moulinsii,  d'Archiac^  1847.  Mém.  de  la  soc. 
géol.  de  France,  2«  série,  v.  2,  p.  297,  pi.  13,  fig.  4. 

Id.,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Catal.  raisonné^  p.  92.  (Mo** 
dèle  T.  86.) 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  178;  étage  20^,  n*  651. 

Id.,  Woodward,  1856.  Geological  Survey,  dec.  v,  pi.  6, 
fig.  A. 

Cette  espèce  nous  est  inconnue  en  nature;  M.  d'Archiac 
la  décrit  de  la  manière  suivante  : 

a  Corps  elliptique ,  régulier ,  symétrique ,  déprimé  en 
dessus,  régulièrement  arrondi  sur  les  côtés  et  concave  en 
dessous.  Sommet  subcentral ,  un  peu  plus  bas  que  le  point 
culminant  situé  en  arrière.  Quatre  pores  génitaux  entou- 
rant une  plaque  spongieuse  madréporîforme.  Cinq  pores 
oculaires  très-distincts  au  sommet  de  chaque  ambulacre. 
Cinq  ambulacres  droits,  se  continuant  jusqu'à  la  bouche  et 
composés  de  deux  séries  linéaires  de  pores  très-rappro- 
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chéS;  réunis  par  une  strie  transverse.  En  passant  eu  des- 
sous, les  pores  géminés  de  chaque  série  deviennent  déplus 
en  plus  obliques,  et  finissent  par  ne  plus  constituer  que 
deux  séries  de  pores  simples,  qui  joignent  ainsi  le  pourtour 
de  la  bouche.  Celle-ci  est  grande,  elliptique,  allongée  dans 
le  sens  du  grand  axe,  quoique  un  peu  oblique,  et  placée 
exactement  au-dessous  du  sommet  organique.  Anus  ellip- 
tique ,  au  milieu  du  bord  postérieur.  Partie  supérieure  du 
test  couverte  de  tubercules  lisses ,  peu  élevés  ,  mais  nette- 
ment circonscrits,  égaux,  disséminés  sans  ordre,  et  dont  les 
intervalles  sont  remplis  de  granulations  très-fines,  très- 
serrées  et  très-régulières.  En  dessous,  et  en  se  rapprochant 
de  la  bouche,  les  tubercules  sont  plus  nombreux  et  leur 
grosseur  est  moins  uniforme.  —  Hauteur ,  i  1  millim.  |  ; 
diamètre  antéro-postérieur,  22;  diamètre  transverse,  16  5. 
a  La  forme  elliptique  très-réguUère ,  allongée  et  dépri- 
mée de  la  P.  Des  Moulinsii  la  distingue  très-bien  de  toutes 

ses  congénères.  Le  genre  Pyrina,  établi  par  M.  Des  Mou- 

• 

lins,  et  circonscrit  comme  Ta  fait  M.  Desor ,  nous  parait 
bien  caractérisé  et  avoir  pour  type  le  Nucleolites  ovulum 
Lamarck,  différent  de  Tespèce  représentée  sous  ce  nom  par 
M.  Goldfuss  (pi.  43,  f.  2).  Nous  regrettons  que  M.  Desor 
n'ait  pas  discuté  les  caractères  de  ces  échinides  en  décri- 
vant le  P.  ovuluniy  dont  les  dessins,  pi.  5,  f.35,37  (Monog. 
d'Échinides,  liv.  3,  p.  26),  ressemblent  parfaitement  aux 
individus  que  nous  avons  trouvés  dans  la  craie  de  Tours. 
Ainsi,  é*une  part,  le  savant  collaborateur  de  M.  Agassiz,  ne 
mentionne  pas  le  Nucleolites  ovulum  de  Lamarck,  que 
nous  regardons  comme  le  type  du  genre,  ni  celui  de 
M.  Goldfuss,  qui  est  une  espèce  distincte;  et  de  l'autre^ 
M.  Des  Moulins  laisse  le  premier  avec  les  Nucleolites ,  eu 


V 
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loi  assignant  (page  203)  une  bouche  pentagonale  avec  cinq 
tubercules  autour^  lesquels  n'existent  ni  dans  l'espèce  de 
Lamarck,  ni  dans  celle  de  M.  Goldfuss.  » 

Localité. Qeite  espèce  provient  de  Tétage  cénomanien  des 
environs  de  Tournay  (Belgique)^  dans. les  couches  dites 
TourtiQj  et  de  Chard  (Angleterre)  (1). 

Explication  des  figures.  PI.  981,  fig,  7,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  8^  dessous  ;  fig.  9,  pro- 
fil longitudinal;  fig.  10 ,  profil  transversal ,  vu  du  côté  de 
Tanus;  fig,  il,  quelques  tubercules  grossis.  Copie  des 
figures  publiées  par  M.  d'Archiac 

N«  2311.  Ptrina  Bargesana,  d'Orb.,  1856. 

PL  88^ 

Dimensions.  Longueur  totale  ,  30  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur ,  97  centièmes  ;  hauteur ,  87 
centièmes. 

Coquille  presque  sphérique,  très-globuleuse ,  arrondie  et 
un  peu  plus  large  en  avant,  dont  la  hauteur  a  87  centièmes 
de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au 
tiers  antérieur.  Profil  /on^tït«£?tna/  irrégulièrement  conique 
dans  son  ensemble ,  court  et  arrondi  en  avant ,  plus  long 
et  moins  arrondi  en  arrière  ;  le  point  le  plus  convexe  est 
bien  plus  haut  eii  avant  qu'en  arrière,  mais  toujours  très« 
ëlevé;  sommet  obtus.  Dessous  convexe,  avec  une  légère 
dépression  autour  de  la  bouche.  Bouche  ovale,  irrégulière^ 

(i)  Dans  nos  Éehiniàea  de  ta  Sarike^  nous  signalons  lapféseaee  de 
pettB  flipèQs  aa  Mans  et  à  Pont^âft^eDiie^  où  aile  a  été  recueHlig  par 
MMi  Gu4rang0r|  Triger  et  pfo*  no^  Lk  ég^Iexnentelle  caractérise V^tif* 
cénomanien.  .      (N^de  AA  Cou) 
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«clique,  s'oatrant  an  milieu.  Anus  très-grand^  ovale ,  lon- 
gitudinalement  acuminé  en  haut^  placé  au  pourtour  de 
maniôre  à  n'être  visible  qu'en  dessous^  mais  échancraut  le 
bord.  Tubercules  peu  marqués  sur  les  échantillons  que 
nous  possédons. 

Rapport*  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  nette^ 
ment  de  toutes  les  autres  par  son  ensemble  globuleux  et 
sphéroïde* 

Localité.  M.  l'abbé  Barges  Ta  découverte  sur  les  hauteurs 

m 

entre  la  Bedoule  et  la  Giotat  (Bouehes-du-Rhône) ,  dans 
l'étage  eénomanien  où  elle  est  rare.  Nous  nous  empreàsons 
de  la  dédier  à  notre  savant  ami^  comme  un  témoignage  de 
notre  reconnaissance,  pour  tous  les  beaux  fossiles  que  nous 
devons  à  ses  intelligentes  recherches  en  paléontologie. 

Eaplieation  des  figures.  PI.  982^  fig.  1 ,  grandeur  natu*" 
reUe }  fig*  3>  coquille  grossie ,  vue  en  dessus;  fig.  3 ,  des-* 
sous;  fig.  A ,  profil  longitudinal  ;  fig.  5  ^  profil  transversal , 
vu  du  côté  de  l'anus.  De  notre  collection* 

N*"  2312.  Pyriisa  sUBSPflCËROlDALis ,  d'Orb.,  1856. 

PL  983. 

Galerites  subsphœroidalis,  d'Archiac,  1847.  Mén^,  de  la 
Soc.  géol.  de  France,  â'série^vol.  2,  p.  208,  pi.  13,  fig.  2. 
/e^.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  91.  (Modèle  T.  88.) 
Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  178  ;  étage  20%  n«  632. 
Echinoconus  subsphœroidalis ^  d'Orb.,  1854.  Revue  de 

zooL,  p.  21* 

Dimensions.  Longueur  totale ,  25  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueiur  :  largeur^  95  centièmes;  hauteur,  90 
centièmes* 
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Coquille  subsphérique,  très-globuleuse,  arrondie  et  élar- 
gie eu  avant ,  un  peu  anguleuse  sur  certains  individus^ 
dont  la  hauteur  a  les  90  centièmes  de  la  longueur^  et  dont 
le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur.  Profil 
longitudinal  ayant  les  deux  côtés  égaux,  formant  les  trois 
quarts  d'un  cercle^  à  sommet  arrondi;  le  point  le  plus 
convexe  est  au  tiers  inférieur.  Dessous  plat  et  même  ex« 
cave  au  milieu.  Bouche  centrale,  ovale,  un  peu  oblique. 
Anus  petit  ^  ovale  longitudinalement ,  acuminé  en  haut, 
infra-marginalj  de  manière  à  se  montrer  tout  entier  dans  le 
dessous,  sans  échancrer  le  pourtour;  il  est  ainsi  placé  sur 
le  bord  du  profil  transversal.  Tubercules  petits  et  espacés 
en  dessus^  plus  serrés  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce ,  tout  en  se  rappro- 
chant du  P.  Bargesana,  s'en  distingue  par  plus  de  hauteur, 
par  son  sommet  plus  arrondi,  par  ses  deux  côtés  égaux 
dans  le  profil  longitudinal  ^  par  son  dessous  plane,  par  son 
anus  bien  plus  petit  et  placé  plus  en  dessous. 

Histoire.  Décrite  sous  le  nom  de  Galerites  par  M.  d*Ar- 
chiac;  elle  a  été  laissée  dans  ce  genre  par  M.  Agassiz.  Mais 
M.  d'Ârchiac  dit  que  sa  bouche  est  «  ovalaire,  un  peu  obli" 
que  par  rapport  à  Vaxe  antéro-postérieur,  »  ce  qui  est  pré- 
cisément le  caractère  difiérentiel  des  Pyrina. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  cénomanien  et  a  été 
recueillie  à  Tournay  et  à  Montignies-sur-Roc  (Belgique), 
dans  les  couches  dites  Tourtia. 

Explication  des  figures.  PL  983,  fig.  4,  grandeur  natu- 
relle; fig,  %  coquille  grossie,  vue  eu  dessus;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  Tanus»  De  notre  collection. 
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No  2313.  Pybina  niFLATA,  d'Orb.,  1856. 
PL98*,fig.  <-5. 

Dimensions.  Longueur  totale ,  24  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur^  80  centièmes;  hauteur^  60 
centièmes. 

Coquille  ovale  y  oblongue  y  renflée  j  arrondie  et  un  peu 
élargie  en  ayante  un  peu  rétrécie  et  arrondie  en  arrière, 
dont  la  hauteur  a  les  60  centièmes  de  la  longueur  et  dont 
le  plus  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur. 
Profil  longitudinal  arrondi  et  très-large  aux  deux  extrémi- 
tés^ formant  une  courbe  peu  renflée  en  dessus.  Dessous 
convexe^  seulement  un  peu^  évidé  au  milieu.  Bouche  très- 
grande,  ovale,  oblique,  placée  au  milieu.  Antùs  ovale,  très- 
grand  ,  s'ouvrant  en  dessus  près  du  bord  postérieur ,  non 
apparent  en  dessous.  Ambulacrçs  étroits.  Tt^ercules  épars, 
très-petits. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  a  les  plus  grands 
rapports  avec  le  P.  cylindricay  tout  en  s^en  distinguant  par 
sa  forme  moins  anguleuse ,  par  son  extrémité  postérieure 
arrondie,  non  tronquée  ,  mais  surtout  par  son  anus  placé 
bien  plus  haut  et  non  visible  en  dessous. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  cénomanien  et  a  été 
recueillie  par  nous  au  Mans  (Sarthe);  à  Charras  près  de 
Rochefort  (Charente-Inférieure)  et  à  la  Bedoule  (Var)  par 
M.  Fabbé  Barges. 

Em^lication  des  figures.  PL  984,  fîg.  1 ,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2 ,  coquille  grossie ,  vue  en  dessus  ;  fig.  3,  des- 
sous ;  fig.  4 ,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  Tanus.  De  notre  collection. 
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Espèces  de  t  étage  cénotnanien. 

J*«  2314.  Pyrina  Toucasana,  d'Orb.,  1856. 
PI.  984,  fig.  6-10. 

Dimensions,  Longueur  totale ,  31  millimètres.  Par  rap* 
port  à  la  longueur  :  largeur^  75  ceutiômes  ;  hauteur ,  35 
centièmes. 

Cofuille  ovale-oblongue ,  assez  renflée ,  subcylindrique^ 
arrondie  et  élargie  en  avant ,  peu  rétrécie  en  arrière^  dont 
la  hauteur  a  les  55  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur.  Profil 
longitudinal  arrondi  et  subdéprimé  en  avant  ^  plus  élevé  et 
tronqué  en  arrière,  presque  en  ligne  droite  en  dessus. 
Dessous  reaOé*  Bouche  très*allongôe,  oblique^  irrégulière, 
placée  au  milieu.  Anus  oblong^  acuminé  en  dessus ,  s'ou- 
vrantsur  le  bord  terminal  de  manière  à  n^être  visible  qu'en 
dessus.  Ambulacres  ordinaires.  Tubercules  très^nombreux^ 
«errés>  plus  gros  en  dessous. 

Bapports  ei  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  la 
précédente  y  mais  s'en  distingue  par  son  ensemble  plus  al- 
longé^ par  ses  deux  extrémités  inégdes  dans  le  profil  lou'» 
gitudinal,  par  sa  face  postérieure  plus  tronquée,  et  par  son 
anus  plus  allongé  et  un  peu  moins  élevé* 

Localité.  Elle  est  spéciale  aux  couches  à  Hippurites  comu^ 
vaccinuntf  de  Fétage  turonien  de  Fontanière  près  du^Beaus- 
•et  (Var)^  où.  elle  a  été  découverte  par  M«  le  docteur 

Toucaft« 

Esplieation  des  figures.  Pi.  984 ,  fig.  6,  graBdeor  natu- 
relle ;  fig.  7,  coquille  gtoaiie ,  irae  en  deistii^  âg«  8^  des« 
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sons;  fig.  9^  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus^fig.  iO, 
profiyi  longitudinal.  De  notre  collection. 

Espèces  de  Vétage  sénanien* 
No  2315.  Pyrina  echinonea,  Des  Moulins,  1837. 

H.  985,  fig.  1-6. 

Pyrina  echinonea,  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les 
Éch.,  p.  258. 

Pyrina  ovata^  Âgassiz,  1840.  Catal.  $yst.,  p.  T.  (Mo- 
dèle P.  4.) 

M*  Desor,  1842.  Monog.  des  Galerites ,  p.  27,  pL  5, 
fig.  32-34. 

Id.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  92. 

fô.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  271;  étage  22%  n«  1208. 

Pyrina  ovulum,  Woodward,  1856.  Geol.  Survey,  déc.  5, 
pi.  6  B  (non  Lamarck,  nonGoldfuss). 

Dimensions.  Longueur  totale ,  16  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur ,  80  centièmes  ;  hauteur ,  60 
centièmes. 

Coquille  ovale,  renflée,  arrondie  en  avant,  tronquée  en 
arrière,  dont  la  hauteur  a  les  60  centièmes  de  la  longueiu*, 
et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu. 
Profil  longitudinal  également  renflé  et  arrondi  aux  extré- 
mités, en  ligne  droite  en  dessus*  Dessous  très-renflé  et  pul- 
viné,  sans  dépression  autour  de  la  bouche.  Bouche  petite, 
oblique  et  Irrégulière,  placée  au  milieu.  Anus  ovale,  assez 
grand,  s'ouvrant  à  l'extrémité  supérieure  de  manière  à  ne 
montrer  en  dessous  qu'une  troncature ,  mais  non  Tanus 
lui-même.  Ambulacres  étroits,  ordinaires.  Tubercules  serrés, 
plus  gros  en  dessous. 
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Rapports  et  différences.  Cette  espèce,  voisine  de  forme  et 
de  taille  du  Pynna  inflata ,  s'en  distingue  par  son  profil 
longitudinal  dont  les  deux  extrémités  sont  également 
larges  et  renflées,  par  son  extrémité  postérieure  tronquée, 
par  son  grand  diamètre  transversal  placé  au  milieu ,  par 
son  dessus  presque  droit ,  et  enfin  par  son  anus  un  peu 

plus  bas. 

Histoire.  M.  Des  Moulins,  en  4837,  a  nommé  cette  espèce 
P.  echinoneay  tandis  que  ce  n'est  qu'en  \  8^  qu'elle  reçut  de 
M.  Agassizle  nom  à'ovatUy  que  nous  avons  dû  abandonner. 
M.  Woodward  Ta  figurée  sous  le  nom  de  P.  ovulum,  mais 
ses  figures,  d'après  la  place  de  Tanus,  se  rapportent  à  l'es- 
pèce qui  nous  occupe,  et  non  au  P.  ovulum. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien  et  a  été  re- 
cueillie aux  environs  de  Tours  (Indre-et-Loire)  par  M.  d'Ar- 
chiac  et  par  nous  ;  à  Saintes  (Charente  -  Intérieure)  par 

nous. 

Explication  des  figures.  PI.  985,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  des- 
sous; fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  l'anus  ;  fig.  6 ,  appareil  génital  grossi  De 
notre  collection. 

N<>  2316.  Pyrinaovulum,  Agassîz,  1840. 
PL  985,  fig.  7-11. 

Nucleolites  ovulum  y  Lamarck,  1816.  Anim.  sans  vert., 

3,  p.  37,  no  3. 

Id. ,  Deslongchamps ,  1824.  ]\loll.  et  Zooph,  ,  Encycl. 
métb.,  2,  p.  550,  n«  3. 

Id.,  Defrance,  1825*  Dict.  des  Se.  nat.,  35,  p.  213. 
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Pyrina  ovulum,  Agassiz^  1840.  Cat.  syst.,  p.  7. 

Nucleolites  ovulum,  Edwards  ia  Lamarck,  1840.  Anim. 
sans  vert,  2*  éd.,  3,  p.  344,  n»  3. 

Pyrina  ovulum,  Desor,  1842.  Mon.  des  Galerites ,  p.  26, 
pi.  5,  fig.  35-37. 

Id.,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Gat.  rais,  des  Éch.,  p.  92. 

Id.,  d'Orbigny,  1847.  Prod.,  2,  p.  271  ;  étage  24, 
n»  4207. 

Id.,  Morris,  1854.  Càtal.  of  Brit.  foss.,  2*  éd.,  p.  88. 

Dimensions,  Longueur  totale ,  28  millimètre^.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur ,  80  centièmes  ;  hauteur,  63 
centièmes. 

Coquille  ovale-oblongue ,  renflée,  arrondie  en  avant ^ 
fortement  échancrée  en  arrière  par  Tanus ,  dont  la  hau- 
teur a  les  65  centièmes  de  la  longueur  et  dont  le  plus 
graud  diamètre  transversal  est  au  milieu*.  Profil  longi-^ 
tvdinal  plus  haut  en  arrière  qu'en  avant  et  surtout  plus 
tronqué;  le  dessus  forme  une  pente  légèrement  décUve. 
Dessous  convexe  et  pulviué ,  sans  dépression  au  centre. 
Bouche  irrégulière,  pentagone,  oblique  ,  placée  au  milieu. 
Anus  ovale,  acuminé  en  haut,  s'ouvrant  à  Textrémité 
supérieure,  mais  un  peu  plus  en  dessus  qu'en  dessous,  de 
manière  à  échancrer  les  deux  côtés.  Ambulacres  en  sillons, 
excavés ,  disposés  comme  à  Tordinaire.  Tubercules  épars, 
serrés,  plus  gros  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce,  au  premier  aspect, 
pourrait  être  prise  pour  Tàge  adulte  du  P.  echinonea,  mais 
en  analysant  ses  caractères,  on  reconnaît  qu'elle  en  diffère 
par  une  forme  plus  allongée ,  par  sa  grande  échancrure 
postérieure,  par  son  profil  longitudinal  plus  haut  et  plus 
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tronqué  en  arrière  i  par  sa  bouche  pentagone  et  par  ton 
anutf  on  peu  moins  visible  en  dessous  (!)• 

Localité.  Elle  se  trouve  avec  la  précédeute  dans  Tétage 
sénonien.  Nous  l'avons  recueillie  à  Saint-Christophe  et  & 
Tours  (Indre-et-Loire),  à  Villedieu  (Loir-et-Cher). 

Ewpliûaiion  des  figures»  PL  985|  fig.  7|  grandeur  natu- 
relle, fig.  8,  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  9,  des- 
sous; fig.  40,  profil  longitudinal  ;  fig.  li,  profil  transversal^ 
vu  du  côté  de  l'anus.  De  notre  collection. 

N''  2317.  Ptrina  petrocoriensis,  Des  Moulins,  1837. 

PI.  986,  fig.  1-5. 

'  Pyrina  pétrocoriensis,  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les 
Éch.,  p.  2:^8. 

Globator  petrocùriensiSy  Agassiz,  4847.  Cat  rais.,  p.  9S. 
(Modèle  11.42.)' 

Pyrina  petrocoriensis,  d*Orb.,  i847.  Prod.  2,  p.  272. 
Etage  22,  n<>  1210. 

Dimensions.  Longueur  totale  24  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  95  centièmes  ;  hauteur,  85  cen« 
tièmes. 

<1)  n  ne  1I0IM  pênXi  pas  possible  de  distinguer,  comme  le  fait  d*Orbi« 
goy,  le  P*  echinonM  du  P.  ovulum.  Nous  avouA  soui  le«  yeux  uu  grand 
nombre  d^exemplaires  recueillis  soit  à  Villedieu ,  soit  aux  eoTirons  de 
Tours  :  leur  taille  est  très-variable;  les  plus  petits,  remarquables  par 
leur  forme  moins  allongée,  moins  renflée  ,en  arriére ,  leur  anus  plus 
élevé  et  échancrant  un  peu  moins  la  face  postérieure,  représentent  ceiv 
tatnement  le  P.  echinonea^  mais  ces  différences  s*effâcent  au  fur  et  à  me* 
sure  ^ue  leur  taille  grandît,  et  ils  se  lient  piur  des  passages  Insensibles 
aux  types  les  mieux  caractérisés  du  P,  ovulum,  —  Dans  le  Synopsis  des 
Éckinide»,  M.  Oesor  réunit,  comme  nous,  le  P.  echinonea  (P.  ovata,  Ag.) 
M  P.  eimftim.  (Pf,  de  M.  Cou) 
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Coqnittê  très-renflée^  très-haute ,  presque  conique^  pen- 
tagonale  au  pourtour ,  offrant  deux  facettes  antérieures^ 
deux  latérales,  et  une  tronquée  en  arrière,  dont  la  hauteur 
a  les  88  centièm*es  de  la  longueur,  et  dont  le  grand  diamètre 
antérieur  est  au  tiers  antérieur.  Profil  l(mgitudinal  un  peu 
conique,  à  sommet  obtus,  à. courbe  régulière  en  avant^ 
moins  tronquée  en  arrière  près  de  Tanus.  Dessous  pulviné 
BUT  les  bords,  déprimé  et  excavé  au  milieu^  avec  cinq  sU- 
lons  formés  par  les  ambulacres.  Bouche  pentagonale, 

oblique^  irrégulière^  s'ouvrant  au  milieu.  i4niw  petite  ovale^ 

* 

placé  très-haut,  de  manière  à  n'être  visible  qu'en  dessus. 
Ambulacres  saillants  sur  les  cinq  angles^  formés  de  zones 
porifères  assez  profondément  creusées.  Tubercules  serrés 
partout,  un  peu  plus  gros  en  dessous  (1)« 

Rapports  et  différences.  Par  sa  hauteur  et  sa  forme  glo- 
buleuse^ cette  espèce  se  rapproche  du  P.  Bargesana^  mais 
elle  s'en  distingue  par  son  ensemble  plus  pentagona],  plus 
conique,  par  le  côté  postérieur  du  profil  longitudinal  tron- 
que  en  arrière^  par  les  ambulacres  saillants^  par  les  zones 

(1)  Dans  le  Synopsis  des  Échin.  foss. ,  M.  Desor  maintient  le  genre 
Globator  con^me  distinct  des  Pyrina  ;  il  se  fonde  principalement  sur  la 
structure  deTappareil  apicial  qui,  suivant  lui^  est  compacta  et  composé 
de  cinq  plaques  génitales  embrassant  le  corps  madréporiforme,  tandis 
que  dans  les  Pyrina^iX  est  suballongé  et  formé  seulement  de  quatre  pla- 
ques génitales.  Nous  avons  dans  notre  collection  un  exemplaire  parfaite- 
ment conservé  du  Pyrina  Petroeoriensis^  Tune  des  espèces  les  mieux 
caractérisées  du  genre  Globator  de  M.  Agassiz.  L*appareil  apicial  est  ap- 
parent et  nous  avons  pu  Tétudier  :  il  est  ovale,  subcompacte,  c'est-à-dire 
qu'il  se  compose  de  quatre  plaques  génitales  et  de  cinq  plaques  ocellaires; 
les  plaques  génitales  et  ocellaires  postérieures,  directement  superposées, 
se  touchent  par  le  milieu  et  la  cinquième  plaque  génitale  manque. 
Comme  on  le  voit,  cet  appareil  est  en  tout  conforme  à  celui  des  Py- 
rines.  Ainsi  disparaît  un  des  caractères  les  plus  importants  qui  parais- 
saient éloigner  certaines  espèces  de  Globator  des  Pyrina,  [Pf,  de  M,  Cot,) 
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de  pores  figurant^  en  dessus  et  en  dessous,  dix  sillons,  par 
sa  bouche  pentagonale^  par  son  anus  placé  bien  plus  haut, 
visible  en  dessous. 

Localité.  Nous  Pavons  recueillie  aux  environs  de  Soulage 
(Aude},  dans  Tétage  sénonien.  H.  Des  Moulins  Ta  rencon- 
trée aux  environs  de  Lalinde  (Dordogne). 

Ecqplieatiùn  des  figures,  PL  986,  fig.  i,  grandeur  natu- 
relle; fig.  %  coquille  grossie^  vue  en  dessus  ;  fig.  3^  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal  ;  fig.  3^  profil  transversal^  vu  du 
etÀé  de  Tanus.  De  notre  collection. 

No  2318.  Pyrina  Golofussii,  Agassiz,  4847. 

PL  986,  fig.  6-9. 

Nucleolites  depressm  (non  Brongniart,  1822),  Munster 
iû  Goldf.,  1829.  Petref.  ail.,  1,  p.  i37,  pL  43,  fig.  4. 

Pygaster  depressuSf  Agassiz,  1836.  Prod.,  p.  18. 

Collyrites  depressa,  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les 
Éch.,  p.  368,  noIO. 

Pygaster  depressus,  Edwards  in  Lamarck,  1840.  Anim. 
8.  vert.,  3,  p.  353,  n©  2. 

Pyrina  Goldfussiiy  Agassiz,  1841.  Catal.  rais.,  p.  92. 

/d.,  d'Orbigny.  Prod.,  2,  p.  271;  étage  22, n«  1206. 

Dimermons,  Longueur,  19  millimètres. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapports  dans  la  forme  et  la 
dépression  de  sa  face  supérieure  avec  le  P.  echinonea,  dont 
elle  se  distingue  pourtant  très-nettement  par  son  anus  plus 
grand ,  placé  bien  plus  haut  et  à  une  certaine  distance  du 
bord.  Sa  forme  est  aussi  plus  large. 

Elle  paraît  être  de  Tétage  sénonien  et  avoir  été  recueiUîe 
au^  environs  d'Aix-la-Chapelle,  en  Prusse, 
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Explication  des  figures,  PL  986,  lig.  6;  grandeur  natu- 
relle (1)  ;  fig.  7,  coquille  grossie  vue  en  dessus;  fig.  8,  des- 
sous; fig.  9;  profil  longitudinal.  Copie  des  figures  données 
par  Goldfuss. 

N*  Î3i9.  Pyrina  nucleus,  d'Orb.,  1847. 
PL  987,  fig.  4-5. 

Globator  nucleuSy  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  7. 

Id.y  Desor,  1842.  Mon.  des  Galerites,  p.  30,  pi.  3, 
fig.  1-4. 

/i.,  Âgassiz^  1847.  Cat  rais.,  p.  92. 

Pyrina  nucleus^  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  272;  étage 
22,  no  1201. 

Dimensions,  Longueur  totale,  20  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  97  centièmes  ;  bauteur,  85  cen- 
tièmes. 

Coquille  très-renflée,  haute,  globuleuse,  presque  circu- 
laire, sans  angles  marqués,  également  arrondie  à  ses  ex-r 
trémités,  dont  la  bauteur  a  86  centièmes  de  la  longueur, 
et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu.  Profil 
longitudinal  arrondi  et  très-renflé  en  avant  et  en  dessus, 
tronqué  en  arrière  à  la  bauteur  de  l'anus.  Dessous  renflé, 
pulviné  sur  les  bords.  Bouche  ovale,  oblique,  s'ouvrant  au 
milieu.  Anus -peXiiy  ovale,  terminal  en  arrière,  placé  de  ma- 
nière à  être  visible  seulement  en  dessous.  Ambulacres  non 
saillants  et  sans  sillons  apparents. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  offre,  pîir  son  en- 
semble très-haut,  des  rapports  avec  le  P.  petrocoriensis, 

(1)  Le  dessinateur  s'est  trompé;  d'après  Goldfass,  la  grandeur  de  cette 
espèce  ii*est  que  de  19  millimètres.  (Af.  de  M,  Cou) 
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mais  elle  s'en  distingue  par  son  ensemble  non  anguleux^ 
et  ses  ambulacres  à  fleur  de  test ,  par  son  grand  diamètre 
transversal  au  milieu,  par  sa  forme  plus  arrondie  en  dessus 
dans  le  profil  longitudiual ,  par  sa  troncature  postérieure 
plus  haute»  et  enfin  par  son  anus  visible  seulement  à  la  face 
supérieure. 

Localité.  EUe  est  spéciale  à  l'étage  sénonien  et  a  été  re- 
cueillie à  Giply  (Belgique). 

Histoire.  Décrite  comme  un  Ghbaior  par  M*  Agassiz, 
cette  espèce  appartient  au  genre  Pyrina^  qui  comprend  las 
Pyrina  et  les  Globatar  de  cet  auteur. 

Explication  des  figures.  PL  987»  fig.  i,  grandeur  natu- 
relle; fig.  2y  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig*  3^  des- 
sous ;  fig.  A,  profil  longitudinal  ;  fig.  5,  profil  transversal^ 
TU  du  côté  de  Tanus.  De  notre  collection. 

N^  2320.  PïRlNA  LŒVIS,  d'Orb.,  1856. 
PI.  987,  fig.  6-9. 

Galerites  loevis,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.,  p.  7. 

M.  y  Desor,  1843.  Mon.  des  Galerites,  p.  Si,  pi.  4,  f.  8-11. 

Id.,  Agassiz,  1847.  Cat  rais.,  p.  91.  (Modèle  79.) 

M.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  %  p.  272;  étage  22,  n*  4220. 

Echinoconus  lœvis,  d^Orb.^  1854.  Revue  zooL^p.  21. 

M.  Desor  décrit  ainsi  Tespèce  qui  nous  occupe  : 

a  Cette  espèce  se  fait  remarquer  par  quelques  caractères 
qui,  pour  n'être  pas  très-appareuts,  n'en  sont  pas  moins 
précis  :  le  plus  saillant  consiste  dans  la  forme  et  la  gran- 
deur dfi  l'ouverture  anale,  qui  est  supra-marginale,  et  s'é- 
lève jusqu'à  la  moitié  de  la  hauteur  du  test.  La  forme  gé- 
nérale est  indistinctement  pentagone ,  élargie  en  avant, 
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plus  OU  moins  rétrécie  en  arrière.  La  hauteur  n'a  guère 
plus  de  la  moitié  de  la  longueur.  La  carène  postérieure  ou 
sur^anale  est  très-peu  apparente.  La  face  inférieure  est  A 
peu  près  plane,  A  bord  arrondi.  Les  tubercules  sont  moins 
nombreux  que  dans  le  Galerites  castanea  (Echinoeonuê 
RhotOfnagensis)y  particulièrement  ceux  des  aires  ambula** 
craires ,  qui  ne  forment  guère  que  quatre  rangées  prin- 
cipales. Les  tubercules  des  aires  ii/terambulacraires  sont 
fort  irréguliers;  on  n'en  conipte  que  dix  ou  douze  sur  une 
plaque^  tandis  que  nous  avons  vu  qu'ils  étaient  bien  plus 
nombreux  dans  le  G,  castanea  de  Rouen.  » 

«  Je  ne  connais  encore  qu'un  exemplaire  de  cette  es- 
pèce ;  il  fait  partie  de  la  collection  de  M.  Deshayes^  et  est 
sans  doute  originaire  des  terrains  crétacés  de  France,  t 

Nous  avons  placé  cette  espèce  dans  le  genre  Pyrina^  par 
suite  de  la  forme  ovale  de  la  bouche^  très-marquée  dans  le 
dessin  de  M.  Desor,  caractère  qui  l'exclut  du  genre  Echi^ 
noconus  et  en  fait  un  véritable  Pyrina. 

Explication  des  figures.  PL  987^  fig.  6;  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  7, dessous;  flg.  8,  pro- 
fil longitudinal;  fig.  9,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
Tanus.  Copie  des  figures  données  par  M.  Desor.  Nous  ne 
connaissons  pas  l'original. 

N*  2321.  Pyrina  Ataciana,  Cotteau,  1856. 

PI.  988,  fig.  1-5. 

Pyrina  Ataciana,  Cotteau,  ^856.  Cat.  des  Ech.  fos.  des 
Pyr.,  Bull.  soc.  géol.  de' France,  2*  n»,  t.  13,  p.  331. 

Dimensions.  Longueur  totale,  21  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  Margeur  85  centièmes  ;  hauteur,  65  cen- 
tièmes, 
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Coquille  ovale,  assez  renflée,  arrondie  à  ses  extrâmités^ 
dont  la  hauteur  a  65  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le 
grand  diamètre  transversal  est  au  milieu.  Profil  longitu- 
dinal arrondi  des  deux  côtés^  surbaissé  et  plus  convexe 
au  milieu.  Dessous  plat,  pulviné  sur  les  bords.  Bouche 
oblongue,  oblique^  acuminée  en  avant^  s'ouvrant  au  milieu 
de  la  face  inférieure.  Anus  grand,  ovale  et  presque  rond, 
placé  sur  le  bord  externe,  et  visible  seulement  en  dessus. 
Âmbulacres  un  peu  saillants,  formés  de  zones  porifères  lé- 
gèrement déprimées.  Tubercules  serrés,  presque  égaux 
.partout. 

Rapports  et  différences.  Par  ses  âmbulacres  un  peu  sail- 
lants, par  les  sillons  de  ses  zones,  cette  espèce  se  rapproche 
du  P.petrocoriensiSj  mais  elle  en  diffère  par  son  ensemble 
ovale,  par  sa  bien  moins  grande  élévation,  et  par  sa  bouche 
non  pentagone,  très-acuminée  en  avant.  Ce  sont  bien  deux 
espèces  parfaitement  caractérisées. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien,  et  a  été  re- 
cueillie à  Sougraigne(Aude);  elle  nous  a  été  communiquée 
par  M.  Cotteau. 

Explication  des  figures.  PL  988,  fig.  1,  grandeur  natu- 
relle; fig«  %  coquille  grossie,  vue  en  dessus;  fig.  3,  dessous; 
fig.  4,  profil  longitudinal;  fig.  5,  profil  transversal,  vu  du 
côté  de  Tanus.  De  la  collection  de  M.  Cotteau. 

No  232?.  Pyrina  minor,  d*Orb.,  4856. 
PI.  988,  fig.  6-^0. 

Nucleopygus  minor ^  Agassiz,  4840.  Cat.  syst.,  p.  7,  (Mo 

(lèleP.  2i.) 
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Id.y  Desor,  \  842.  Mon.  des  Galerites,  p.  33,  pi.  5,  f.  2Q-22. 
Id.y  Agassiz,  1857.  Catrais.,  p.  94. 
Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p,  271;  étage  22%  n»  120O. 
M.  Desor  décrit  ainsi  cette  espèce  : 

«  Cette  petite  espèce  a  au  plus  haut  degré  la  physiono- 
mie des  vraies  Nudeolites  (Echinobrissus) ,  Gomme  ces 
dernières,  elle  est  arrondie  et  rétrécie  en  avant,  tronquée 
et  élargie  en  arrière.  Le  côté  antérieur  est  sensiblement 
plus  renflé  que  le  côté  postéiieur,  qui  parait  même  forte- 
ment déclive,  lorsqu'on  l'examine  de  profil.  L'ouverture 
buccale  est  située  à  peu  près  au  centre  de  la  face  inférieure, 
dans  un  grand  creux  c^e  forme  anguleuse.  L^anus  s'ouvre 
au  fond  d'un  large  sillon,  tout  près  du  sommet.  Cet  en- 
semble de  caractère  est  bien  de  nature  à  faire  supposer 
une  vraie  Nucléolite  [Echinobrissus) ,  d'autant  plus  que  les 
ambulacres  sont  tellement  petits  qu'on  a  de  la  peine  à  les 
apercevoir,  même  à  la  loupe.  Mais  si  on  les  soumet  à  un 
examen  rigoureux,  on  ne  tarde  pas  à  s'apercevoir  que  les 
pores  ambulacraires  se  continuent  d'une  manière  uniforme 
depuis  le  sommet  jusque  près  de  la  bouche,  sans  être  unis 
par  un  sillon  transversal,  hés  lors,  d'après  les  considéra- 
tions que  j'ai  présentées  à  l'article  du  genre,  on  ne  doit 
pas  hésiter  à  ranger  cette  petite  espèce  parmi  les  Nuclech 
pygus. Ses  tubercules  sont  très-serrés,  comme  on  peut  le 
voir  par  la  fig.  10,  qui  représente  une  portion  d'une  aire 
iuterambulacraire  vue  à  la  loupe  ;  et  de  plus,  les  mame- 
lons de  ces  tubercules  ne  sont  pas  perforés  à  leur  sommet^ 
ni  pUssés  à  leur  base. 

«  Je  ne  connais  de  cette  espèce  que  l'exemplaire  figuré 
qui  fait  partie  de  la  collection  de  M.  Deshayes.  C'est,  se- 
lon toute  apparence,  un  fossile  crétacé.  is> 
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Explication  des  figures.  PL  988,  fig.  6,  coquille  de 
grandeur  naturelle,  vue  en  dessus;  âg.  7,  dessous;  fig.  8, 
profil  transversal,  vu  du  càtédeTanus  ;  fig.  9,  portion  d'une 
aire  interambulacraire ,  très-grossie;  fig.  40,  partie  supé- 
rieure^ grossie,  d'une  aire  ambulacraire.  Copie  des  figures 
données  par  M.  Desor. 

No  2323.  Pyrina  Orbignyana,  d'Orb. ,  4  856. 

PI.  989. 

Galerites  Orbignyana,  Agassiz,  1840.  Gat.  rais.,  p.  7. 

Id.y  Desor,  1842.  Mon.  des  Galerites,  p.  22^  pi.  S, 
fig.  5-8. 

/(t,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  91.  (Modèle  F.  53.) 

Id.y  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  272;  étage  22%  n*  1218. 

Echinoconus  Orbignyanus,  d^Orb.^  1854.  Revue  de  Zool., 
p.  21. 

M.  Desor  décrit  ainsi  cette  espèce  : 

<  Cette  espèce  est  circulaire ,  comme  le  G.  abbreviata; 
mais ,  au  lieu  d'être  conique ,  elle  est  arrondie  et  presque 
hémisphérique.  Un  autre  caractère  qui  la  distingue  d'une 
manière  non  moins  précise,  c'est  la  position  de  l'anus,  qui 
est  marginal,  et  par  conséquent  visible  d'en  bas  et  de  pro- 
fil ,  tandis  que ,  dans  le  6.  c^breviata,  l'anus  n'est  visible 
qu'en  dessous.  La  face  inférieure  est  légèrement  ccmcave , 
ft  bords  très-renflés.  Les  détails  du  test  sont  très-bien  con- 
servés dans  l'exemplaire  figuré,  mais  ils  ne  présentent  rien 
de  particulier  dans  leur  structure.  La  figure  6  montre  ime 
aire  ambulacraire  vue  à  la  loupe,  ofifraut  la  disposition  des 
tubercules  et  des  pores  ambulacraires.  La  figure  5  repré- 
sente quelques  plaques  d'une  aire  interambulacraire  :  les 
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tubercules  principaux  ne  sont  pas  bien  nonrbreux,  puisqu'il 

n'y  en  a  guère  que  douze  sur  une  plaque.  En  revanche^ 

» 

les  tubercules  miliaires  y  sont  très-abondants.  La  figure  7 
enfin  montre  plusieurs  tubercules  principaux ,  vus  au  mi- 
croscope^ avec  les  tubercules  miliaires  qui  les  entourent  et 
qui  sont  très-nombreux. 

<E  Je  be  connais  cette  espèce  que  par  un  seul  exemplaire 
appartenant  à  M.  d'Orbigny  et  provenant  de  la  Touraine. 
C'est,  selon  toute  apparence,  un  fossile  crétacé.  » 

D'après  les  figures  données  par  M.  Desor  ^  la  bouche  est 
ovale  et  même  un  peu  oblique,  ce  qui  nous  force  à  la  clas- 
ser dans  le  genre  Pyriwa  et  non  avec  les  Echinoconus.  Nous 
aurions  désiré  nous  assurer  sur  Toriginal  de  ce  caractère, 
mais  quoique  le  type  soit  indiqué  comme  provenant  de 
notre  collection  et  prêté  par  nous  à  M.  Âgassiz,  il  aura  sans 
doute  été  égaré,  car  nous  n'avons  pu  le  retrouver.  Cette  es- 
pèce appartient  probablement  à  l'étage  sénonien. 

Explication  des  figures.  PL  989,  fig.  i ,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus; 
fig.  B>  plaques  d'une  aire  interambulacraire  grossie  ;  fig.  6, 
aire  ambulacraire  grossie;  fig.  7,  tubercules  plus  grossis. 
Copie  des  figures  données  par  M.  Desor  (1). 

(1)  Aux  Pyrines  décrites  et  figurées  par  M*  d'Orbiguy,  nous  ajoute*- 
fons  les  espèces  suivantes  : 

No  i.  pYRiifA  Pachabdi^  Gotteau,  1856. 

Pyrina  Paunuurdiy  Cotteau  in  Davoust,  1856*  Note  sur  les  fossiles  de 
la  Sarthe,  p.  8. 

Jd*^  Desorî  1857.  Synops.  des  Ecb.  foss.,  p«  190. 

Jd»9  Cotteau  et  Triger,  1859.  Ecb.  de  la  Sartbe,  pi.  S7^  fig.  10-15. 

Eattteuri  iO  millimètres  i  diamètre  transversali  12  mlUimètresîs  dia* 
mètre  aatéro^poitérieur»  ik  millimètres. 
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Genre  EcHDiOGONm ,  Breyniiifl,  4732. 

Genre  EchinoeanuSf  Breynias,  4732.  Catutlus, 
ilU.  Conulus  et  Eehinites  ,  heske ,  1778.  GalerUes,  La- 
marck,  1804. 

Caractères.  Appareil  génital  et  ocellaire,  ayant  dans  son 

Coquille  rabciFCiilaire ,  on  pea  plos  loogae  qoe  luge ,  amodie  ca 
aTaot ,  légèrement  écbancrée  en  arrière  par  roQTertiiie  anale  ;  fece  so- 
périeore  renflée,  uniformément  bombée  ;  face  inférieure  subpulvinée,  un 
peu  couTexe  ;  sommet  sobcentral.  Ambulaert»  très-légèrement  renflé& 
Tubereuie»  yisiblement  scrobiculés ,  plus  abondants  et  plus  serrés  à  la 
face  supérieure  qu'aux  approches  du  sommet.  Appareil  apidal  subcom- 
pacte.  AnuM  elliptique,  aigu  au  sommet,  submargînal ,  à  peine  visible  de 
la  face  supérieure.  Péristome  central,  allongé,  oUique. 

Cette  espèce  présente^  au  premier  aspect^  quelque  ressemblance  avec 
certains  individus  jeunes  du  Pyrina  ovulum  ;  elle  nous  a  paru  s'en  dis- 
tinguer nettement  non-seulement  par  sa  taille  constamment  plus  petite, 
mais  par  sa  forme  moins  allongée,  subcirculaire,  et  par  son  anus  on  pen 
ploi  margioaL 

LoealUi,  Boosse  (Sarthe).  Assez  rare-Étage  ioronien. 

N<*  2»  Ptbiha  Boubgeoisu,  Cottean,  i859« 

Pyrina  BourgeoiêH ,  Cotteau  et  Triger,  1859.  Éch.  de  la  Sarthe 
(manusc*). 

Hauteur,  16  miilimètres;  diamètre  transversal,  19  millimètres;  dia- 
mètre aotéro-postérieur^  23  millimètres. 

Coquille  allongée,  ovoide,  arrondie  en  avant,  un  peu  obliquement  tron- 
quée en  arrière  ;  face  supérieure  convexe ,  uniformément  renflée  ;  face 
inférieure  légèrement  pulvinée,  arrondie  sur  les  bords  ;  sommet  subcen- 
tral. Àmbulacres  subcostuiés.  Tubercules  scrobiculés ,  plus  serrés  à  la 
face  inférieure  qu'aux  approches  du  sommet.  Appareil  apicial  subcom- 
pacte.  ilntM  ovale >  marginal,  échancrant  un  peu  la  face  supérieure, 
pourvu  à  la  base  d'une  area  triangulaire  qui  se  dirige  en  s'atténuant 
vers  la  bouche.  Péristome  central,  allongé,  oblique,  irrégulièrement  sub- 
décagonaU 

Cette  espèce  se  rencontre  avec  le  Pyrina  ovvlum  ;  elle  nous  a  paru  s'en 
distinguer  nettement  par  sa  forme  ovoide,  rétrécie  en  avant  et  eb  arrière, 
par  sa  face  supérieure  convexe,  subaissée  dans  la  région  anale,  par  son 
anus  plus  marginal,  visible  à  peine  de  la  face  supérieure* 
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ensemble  une  forme  quadrangolaire ,  composé  de  quatre 
plaques  génitales  grandes ,  placées  au  centre ,  dont  Tauté- 
rieure  droite  énorme ,  prolongée  en  arrière  par  une  partie 
madréporiforme  occupant  le  centre  de  l'appareil  ;  les  trois 
autres  plaques  articulées  à  facettes  et  immédiatement  con- 

Locaixii.  Villediea.  Asses  rare.  Étage  sénonien. 

N*3.  Pybuia  MoRTiiNViLLBifsis ,  Sorigoet,  1830. 

Pyrina  MontainvUtensii^  Sorigoet,  1850.  Oars.  foss.  de  TEare,  p.  40. 
léUf  Desor,  1857.  Synops.  des  Ech.  foss.,  p.  191. 

Noas  ne  connaissons  pas  cette  espèce,  décrite  ainsi  par  M.  l'abbé  Sori- 
gnet:  «Test  épais,  de  forme  ovale,  aussi  large  devant  qaederrière  et  à  base 
pulvinée.  Boache  centrale,  pentagonale,  oblique  et  s'ouvrant  au  milieu 
d'une  dépression  produite  par  le  renflement  de  la  base.  Anus  elliptique, 
supra-marginal  et  cependant  invisible  d*en~haut,  parce  quMl  est  placé 
dans  réchancrure  de  la  face  postérieure.  Tubercules  imperforés.  Liei 
aires  interambulacraires  comptent  quatre  rangées  de  tubercules  sur  le 
miliea  da  test  Tubercules  miliaires  très-nombreux  et  épars..  Ambulacres 
simples;  pores  ambulacraires  superposés  régulièrement  par  simples 
paires  obliques  depuis  le  sommet  Jusqu'à  la  boache.  Sommet  génital  mal 
conservé. 

«  Calcaire  pisolitique  (danien)  de  Montainville  près  Manie  (Seine-et- 
Oise).  » 

M.  Desor  mentionne  en  outre,  dans  le  Synopsis  des  Echinides  fossUee^ 
les  deux  espèces  suivantes  : 

«  Pyrina  FftBUCHSNU,  l>e8or,  Cat.  rais. ,  p.  92.  Espèce  renflée,  sensi« 
blement  plus  courte  que  les  précédentes  (Pyrina  cylindrica  etToncasana}» 
Périprocte  très-ample. 

a  Danien  de  Faxoô  (Dauemarck).  Musée  de  Coppenhague,  coll.  Freu- 
chcn.  »  {Sffnopiis  des  Echinides  fosiileê^  p.  191.) 

«  Pyrina  RAPHiSLi,  Desor  (oov  sp.).  Petite  espèce  renflée,  peu  alion,* 
gée,  d*égale  largeur  par  devant  et  par  derrière.  Périprocte  grand,  limité 
entièrement  à  la  face  postérieure,  de  manière  à  n'être  visible  ni  dVn 
haut  ni  d'en  bas.  i 

«  Néocomien  de  Druesberg  (Alpes  du  canton  de  Scbwyz),  avec  le  Py« 
gaulus  Des  Moulinsii.  Musée  de  Zurich. 

u  Cette  espèce  est  dédiée  au  Rév.  père  Raphaël,  professeur  d'histoire 
naturelle  au  couvent  d'Eindedeln.  »  (Synops»^  p.  191.)  (iV.  de  M.  Cot.) 
Vi.  A7 
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tiguës  à  la  première  ;  toutes  les  quatre  terminées  eitëiieu- 
MBèht  par  une  saillie  anguleuse  ^  où  se  remarque  UU  pore 
génital  trèf^prononcé.  Les  einq  piaqUcê  ocùllâ&es  ^  trèè-pè- 
tttes  I  flbnt  intercalléos  eiitre  It3S  phques  ^aitalë^;  On  te- 
mar<}ue  entre  les  deux  pldquës  dcetlail*e9  pbStéHëures  une 
petite  plaque  complémentaire  anguleuse.  Coquille  ronde, 
ovale  ou  pentagone  au  poilttdtir,  géhéralëment  élargie  en 
avant,  rétrécie  enarricre^  dontle/iro/?/  lonjjfitudinal  varie, 
suivant  les  espèces,  depuis  la  forme  conique  jusqu'à  la 
forme  hémisphérique  ou  mèmf  ovale.  Sommet  le  plus  sou- 
vent oentml:  Dessauê  pldne^  pulviné  ou  anguleux  é\i  pour- 
loUf,  t|tielqUëfois  concave  au  inilieu,  rarement  ondulé  par 
ia  dépression  des  ambulacres.  Bouche  décagone,  placée  au 
centre  inférieur,  le  plus  souvent  arroUdie,  presque  toujours 
fégulîët'é,  munie  à  Tintérieur  d'auricules  destinées  à  soute- 
nir un  appareil  masticatoire  trës-prononcéi  Anus  fond  ou 
Ovale^  ordinairement  acutuiué  eu  haut ,  s'otivi>ant  sur  le 
bôrd^  de  manière  à  être  plus  visible  en  dessous  que  sur  le 
profil  transversal  ^  non  apparent  en  dessus^  Ambulacres  li- 
néaires, à  fleur  du  test,  formés  de  zones  étroites  de  pores 
àitoudis,  obliquemciit  disposés,  et  séparés  par  un  petit 
tubercule.  Aux  approches  de  la  bouche  ^  les  Kones  pori- 
fères  s'élargissent ,  prennent  un  aspect  strié  et  sont  com- 
posées de  pores  rangés  par  triples  paires  plus  ou  moins 
obliques.  Tubercules  scrobiculés ,  plUs  grands  éh  dessous^ 
plus  petits  et  plUd  espacés  en  dessus,  les  granules  sont 
ordinairement  de  deux  sortes  :  les  uns  fins ,  homogènes, 
remplissant  tout  Tespace  intermédiaire^  les  autres  plus 
i^flres;  piué  développés  et  fornlaiit  quelquefois,  autour  des 
tubercules,  des  cercles  réguliers. 


Éàpporù  et  ÛifféHnces.  Ce  genre  lu  que  libus  venons  (îè 
le  circonscrire  nous  parait  ée  distitiguer  deâ  Pyrîha  par 
plilsieuts  cardctèrcs  importants ,  notaniiiietii  par  un  appa« 
rell  géiiital  et  ocellaîre  âyàilt  un  ëiisemblé  qdàdràrigaUbe 
et  |)âr  k  présente  d'une  plaque  complémétltâii'ë  ëtitre  les 
deux  plaqtiës  ocëllàires  postérieures  (1)  ;  il  ëû  diflèfe  éga- 
lement par  utie  fbrme  générale  t)lils  pentagbiiÈllë,  plus  fén- 
iJêe^  souvent  conique,  quelquefois  ondtiléè  en  dessous,  par 
une  bouche  décagonale,  régulière,  jamaiè  obliqUe,  pourvue 
<ic  faiâcllbirës  qui  ont  laissé  daltis  le  moule  intérieur  la  tràëe 
de  leurs  auriculeè ,  pat  soii  antis  pliis  iiiférienr  (Jùé  suj)é- 
rieur,  et  enfin  par  les  pores  àmbulacraires  formant ,  aux 
approches  de  là  boUclié,  des  séries  obliques  pluâ  apparentes 
et  |)ius  ptolongée.^. 

Histoire,  Breynius,  eil  i732,  institua  ce  genre  et  le 
libttimâJ?cAmocowt*5,en  décrivant  etiSgurantdëuxespèêes: 
sdn  È,  cônicus  (appelé  |)lus  tard  atbo^ahrué)^  et  soti  È. 
hemi^phœricu^ ,  que  personne  n'a  cité  sous  ce  noiii,  et 
que  iioiis  avdtts  cru  devoit  rétablir; 

On  aui^àlt  dû  t^enfeer  que  ce  genre,  parfaitement  ëataclë- 
rlsé  et  représenté  par  d'excellentes  figurés,  resterait  dans 
la  sciëdce,  îbais  Klein,  deltianiiéeë  après,  en  1734,  proposa 
tmë  hôUvelle  notiienclâturë ,  et  changea  lé  noiii  Q}Èchinô' 
mnus  en  celui  de  Conûlus,  adopté  seulement  i)ar  Parkinson^ 


H)  Celte  petite  plàqiie  complémëûiaire  ne  nous  parait  pas  deydir  être 
ceûàidéréè  comme  nu  des  caractères  esseatiels  du  genre  Echinocanui,  fille 
existe,  il  est  vrai,  ainsi  que  Ta  constaté  M.  d*Orbigny,  dans  plusieurs 
espèces,  mais  chez  quelques  autres  elle  est  atrophiée  ou  peut-être  si  in- 
timement soudée  à  Tune  des  autres  plaques  qu'il  est  impossible  d*aper* 
cëreir  ta  éiiiare;  L*appàfell  âplciài  n*en  conserve  pas  moins  une  fohne 

ÎEifl^^ngtafitfe  ëi  i^ifititsKéë  qtli  M  aiàtiUgUé  f&cilëtttënt  tSé  belul  def 
fm^m  [ft.  tfi  M.  Vot.1 
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en  181 1^  et  par  Mautell,  en  i8:2S.  Quant  aux  espèces,  il  en 
forme  quatre  :  <<>  son  albogaierus,  pour  le  coniais  de  Brey- 
nius;  â»  son  glohulus ,  que  les  auteurs  modernes  ont  con- 
fondu sous  d'autres  noms^  et  que  nous  avons  rétabli; 
o"  son  noduSj  qui  dépend  de  Tespèce  précédente  ;  4*  et  son 
huila,  qui  n'est  autre  que  VhetnispAœricus  de  Breynius. 

Le  commentateur  de  Klein,  Leske ,  en  i  778 ,  tout  en  ci- 
tant comme  synonyme  le  nom  de  genre  de  Breynius ,  ne 
juge  point  à  propos  de  le  reprendre;  il  adopte  ,  sans  y  at- 
tacher d^importance ,  le  nom  de  Conulus,  sous  lequel  il 
donne  Y  albogaierus  de  Klein  (conicus  de  Breynius),  et  dé- 
crit les  autres  espèces  sous  le  nom  générique  d'Echinites. 

Lorsque  Lamarck  produisit  sa  uomenclature,  en  1801  et 
181  G,  il  ne  conserva  aucun  des  noms  donnés  par  Breynius 
et  Klein ,  et  il  appela  le  genre  qui  nous  occupe  Galerites, 
Sans  remonter  à  la  source  premièn;,  tous  les  auteurs  adop- 
tèrent le  nom  donné  par  LamarcL  MM.  Agassiz  et  Desor 
suivirent  cet  exemple  :  non-seulement  ils  ne  tinrent  aucun 
compte  des  deux  noms  génériques,  Echinoconus  et  Conulus^ 
mais  encore  y  contre  leur  ordinaire  ,  ils  oublièrent  les  es- 
pèces instituées  depuis  si  longtemps  par  Breynius  et  Klein, 
et  donnèrent  les  noms  de  conicus ,  A'hemisphœricus  et  de 
globulus  à  des  espèces  bien  distinctes ,  tandis  qu'ils  dési- 
gnèrent sous  de  nouvelles  dénominations  les  espèces  dé- 
crites et  figurées  par  nos  deux  anciens  auteurs.  Pour  nous, 
le  nom  du  genre  est  aussi  sacré  que  celui  de  l'espèce,  aussi 
n'avons-nous  pas  hésité  à  remplacer  le  nom  de  Galerites 
par  celui  à' Echinoconus  (1),  et  à  reprendre  les  noms  de 

(1)  Nous  partageons  complétemeat  Toploioa  de  M.  d*OrbigQy.  En  pré- 
sence d'une  antériorité  aussi  bien  établie,  il  nous  parait  impossible  de 
ne  pas  remplacer,  dans  la  nomenclature,  le  nom  de  Galerites  par  celai 
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eonicus ,  à'hemisphœricus,  donnés  par  Breynius,  et  celui 
de  globulus  par  Klein.  Il  eu  est  résulté  Tobligation  de 
discuter  toute  la  synonymie ,  travail  fastidieux ,  mais  que 
nous  avons  dû  entreprendre  afin  de  restituer  aux  espèces 
leurs  véritables  dénominations. 

De  toutes  les  espèces  décrites  par  MM.  Agassiz  et  Desor^ 


à^EekinœonuB,  Ce  changement  de  dénomination  a  été  admis  par 
M.  Wright  dans  Tintroduction  qui  précède  sa  Monographie  des  Echi- 
nides  oolitiques  d'Angleterre.  Nous  l'aTOos  nous-mème  adopté  dans  nos 
Échinides  de  la  Sarthe  et  nous  espérons  que  cet  exemple  sera  désormais 
suivi  par  tous  les  paléontologues.  —  M.  Desor,  dans  une  note  insérée  au 
Bulletin  de  la  société  géologique  (2«&ér.,t.XIVjp,  dl6},  et  plus  tard  dans 
le  Synopsis  des  Échinides  fossiles  (p.  179),  a  proposé  de  maintenir  à  la 
fois  dans  la  méthode  les  genres  Galerites  et  Eehinoconua,  laissant  dans 
le  premier  le  Galerites  albogaierui  (type  verè  eonieu$  de  Breynius),  et 
limitant  le  second  aux  espèces  à  base  circulaire,  dont  le  type,  suivant  lui, 
est  VEehinoeonus  hemisphœrieusûe  Breynius;  nous  ne  pouvons  nous  ran> 
ger  à  l'avis  de  notre  savant  ami.  En  admettant,  ce  que  ne  croit  pas 
M.  d'Orbigny  et  ce  qui  nous  paraît  très-contestable^  que  les  Eehinoconus 
verè  eonicus  et  hemisphœricus  appartiennent  à  deux  types  génériques 
distincts,  il  ne  nous  parait  pas  possible  de  changer  Tattribution  faite  par 
M.  d'Orbigny.  En  1853,  M.  d*Orbigny,  rétablissant  le  premier  le  genre 
Echinoeonus^  l'a  appliqué  au  type  verè^onicus  {albogalerus  de  Lamarck). 
C'est  un  fait  accompli  qui  a  pour  lui  l'antériorité  et  sur  lequel  on  uo 
peut  revenir  ;  aussi  M.  Desor  ne  saurait-il,  trois  années  plus  tard,  dans 
le  désir  de  conserver  sa  valeur  au  genre  Galerites,  reporter  ce  môme 
nom  d* Eehinoconus  au  type  hemisphœricus;  il  en  résulterait  certai- 
nement une  confusion  plus  grande  que  celle  qu'il  cherche  à  éviter.  11 
f:\iit  ou  rejeter  complètement  le  nom  d*Echinoconus^  ce  qui  n'est  pas 
possible  en  présence  de  l'antériorité  qui  lui  est  acquise,  ou  bien  Tad- 
mettr»  avec  la  signification  que  lui  a  donnée  M.  d'Orbigny.  Du  reste, 
comme  nous  le  disions  dans  notre  réponse  à  la  note  de  M.  Desor  (Bull, 
soc.  géol.«  t.  XIV,  p.  dl8),  indépendamment  de  rantériorité,  il  existe 
en  faveur  de  l'opinion  de  M.  d'Orbigny  une  raison  puissante,  c'est  que 
!c  verè-coniciis  {albogalerus)  est  bien  certainement  le  premier  type  des 
Eehinoconus  de  Breynius^  et  que  Lamarck  «  en  établissant  son  genre 
Galerites  qui  y  correspond  exactement,  a  eu  le  tort  de  n'en  tenir  aucun 
compte.  (A\  de  M»  Cou) 
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unQ  s^ula  p(Hl9  est  iucoQUue.  EII9  a  ét^  i4ai|9ée  par  ^s 
auteurs  daiu  le  geure  CàrcUomMs  ^  mais  rosptea  »vac  la- 
quella  aile  oit  comparéa  »ous  engage  h  la  plaaas  dan^  le 
genre  Echinoconus. 

C'est  VEchinoconus  Rœnm^  d'Orb.;  Carêtomus  BcÊmeri, 
Pasor^  4847.  Cet,  rais*^  p*  03.  Ainsi  indiquée  :  a  espèce 
voisine  du  Caratomiùs  hemisphœricus  [Echinoconus  Deso- 
riar\m^  d'Orb. ,  n**  2338),  mais  un  peu  plus  J^aute  et 
subconique.  On  la  prendrait  pour  une  Galerite ,  si  Tamis 
n'était  infra-marginal.  Craie  d'ilten  près  de  Hanovre.  Rœ- 
mer,  »  L'anus  étant  le  plus  souvent  infra-marginal  cbe?  les 
Eekinoeonui^  il  n^y  a  aucune  raison  pour  ne  pas  la  classer 
dans  ce  genre. 

Résumé  géologique  sur  les  Eçhinocont^s, 

Nous  connaissons  jusqu'à  présent  vingt  et  nne  espèees 
du  genre  Echinoconus  j  toutes  spéciales  aux  terrains  créta- 
taçé^  et  seulement  dans  les  étages  albiep ,  céQomauien  et 
sénonien,  c'est<*à^dire  trois  dans  i'étage  albien,  deux  dans 
Tétaçe  cénomanien  et  seize  dans  l'étage  sénonien.  Ainsi  le 

majciïpum  des  e^pèçeç  et  les  dernières  dvi  genre  *e  trouyent 
dans  l'étage  sénonien. 

Ces  espèces  sont  ainsi  réparties  dans  les  anciennes  n^ers 
des  terrains  crétacés  ; 

Dans  l*étage  albien,  les  trois  espèees,  E.  castanea ,  mion- 
tus  et  nucula,  sont  spéciales  au  bassin  méditerranéen^ 

Dans  l'étage  cénomanien,  des  deux  espèces,  l'une^  l'f, 
Rhotomagensis ,  se  trouve  à  la  fois  dans  les  deux  bassins 
méditerranéen  et  aoglo-parisien,  et  l'autre  ,  VE.  Bmgesa-^ 
nm,  est  spéciale  au  bassin  méditerranéen. 
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Dans  l¥tage  séDonièn^  une  seule ,  VÉ,  subconicus ,  se 
trouve  à  la  fois  dans  les  anciens  bassins  méditerranéen  et 
aBglo^parisien.  Deux^  les  E.  gigas  et  Egyptiactis,  sont  spé- 
ciales an  bassin  méditerranéen }  tandis  que  onze  espèces, 
les  E.  conicus,  subrotwndus^  globulus,  hœmisphericus ,  sub- 
pyramidaliSy  orbicularis,  magnificus,  Desorianus,  vulgaris^ 
abbreviatus  et  Rœmeri,  sont  spéciales  au  bassin  anglo-pari- 
sien. Le  bassin  pyrénéen  renferme ,  jusqu'à  présent,  deux 
espèces  spéciales^  les  E.  Raulini  et  salcatus  (1). 

Espèces  de  l'étage  albien. 
N<>  2324.  ECHiNOGomis  gâstanea,  d'Orb.,  1854<. 

PI  990. 

Galerites  castanea,  Agassîz,  <  839.  Échin.  suisses,  i ,  p.  T7, 
pi.  12,  fig.  7-9  (non  Brongniart,  excl.  syn.). 

(1)  Le  genre  EcMnoeonut,  si  abondamment  répandu  dans  les  terrains 
crétaeésde  France,  d'Aliemagne  et  d'Angleterre,  est  un  des  plus  ancien- 
nepient  connus.  Il  n'est  pas  un  auteur  traitant  d^s  Échipi4es  qn|  D>i| 
cité,  décrit  ou  figuré  quelques-unes  de  ses  nombreuses  espèces,  auç^ 
leur  étude ,  malgré  la  magnifique  Monographie  publiée  en  1  Sài  par 
U*  De^or,  était-elle  devenue  des  plus  compliquées  au  moment  oA 
M.  d'Orbigoy  s*en  est  occupé.  Les  dénominations  les  piqs  anoleonet 
avaient  été  successivement  abandonnées,  puis  reprises  et  souvent  appli- 
qate  k  di'S  espèces  tout  à  fa|t  distinctes^  et  dans  la  synonymie  il  régnait 
UDS  confusMM)  presque  inextricable.  M.  4'Orbigny  a  apporté  dans  «e  tra- 
vail ingrat  sa  sagacité  habituelle.  Les  notes  malbeureuBement  incopi- 
plètes  que  nous  avons  sous  les  yeux,  écrites  quelques  mois  avant  sa 
m«rt,  ioul  le  résultat  de  longues  et  patientes  investigations.  Nous  ne 
disons  pas  qu'elles  sont  exemptes  d'erreurs  et  donnent  la  eolntioa  àê 
toutes  les  difficultés,  mais  on  reconnaîtra  du  moins  qu*elles  jettent  un 
grand  jour  sur  la  synonymie  et  la  délimitation  de  la  plupart  des  espèces. 

{N,  de  M.  Cou) 
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Jd.,  Agassiz^  1840.  Cat.  rais.,  p.  7.  (Modèles  62  b.,  U., 
67.,  Q.  42.) 

Jd.,  Desor,  1842.  Mon.  des  Galerites,  p.  28,  pi.  4,  fig.  14- 
16  (excl.  fig.  12-13.  Excl.  syn.G.  Rothomagensis,  Agassiz). 

Id.,  E.  Sismonda,  1843.  Mëm.  sur  les  Échin.  de  Nizza , 

p.  50. 

Jd.,  Agassiz,  1847.  Cat  rais.,  p.  91  (exclus,  syn.). 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  142  ;  étage  19*,  n*»  120. 

Jd.,  Albin  Gras,  1848.  Ours,  de  l'Isère,  p.  44. 

Jd.y  Albin  Gras,  1852.  Foss.  de  Tlsère,  p.  40  :  étage  19*, 
n«40. 

Echinocanus  castanea,  d'Orb.,  1854.  Revue  de  zool., 
p.  21. 

Dimensions.  Longueur  totale ,  48  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur ,  90  centièmes;  hauteur,  65 
centièmes. 

Coquille  ovale,  pentagone,  peu  renflée,  élargie  en  avant, 
rétrécie  et  un  peu  arrondie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a 
65  centièmes  de  la  longueiur,  et  dont  le  grand  diamètre 
transversal  est  au  tiers  antérieur  sur  les  augles  latéraux. 
Profil  longitudinal  arrondi,  mais  étroit  à  ses  extrémités, 
formant  en  dessus  une  courbe  légèrement  brisée  au  som- 
met. Dessous  plat,  sensiblement  creusé  au  milieu,  à  bords 
pulvinés.  Bouche  un  peu  ovale,  presque  ronde ,  s'ouvrant 
au  milieu.  Anus  assez  grand,  ovale,  placé  sur  le  bord  même, 
de  manière  à  n^être  visible  qu'à  la  face  supérieiu*e;  il  est 
marqué  en  dessous  d'une  area  peu  prononcée ,  mais  acu- 
minée  en  avant.  Ambulacres  non  saillants ,  correspondant 
aux  angles  de  la  coquille  ;  zones  porifères  étroites,  formées 
de  pores  simples,  séparés  par  un  tubercule.  Tubercules 
espacés  ;  granides  intermédiaires  fins  et  abondants. 
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Xapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de  ses 
congénères  par  sa  forme  allongée  et  pentagone^  légèrement 
concave  en  dessous. 

Histoire.  Comme  nous  Tavons  dit  en  décrivant  le  Pyrina 
casianea,  M.  Brongniart,  en  1822,  a  figuré  sous  le  nom  de 
Nucleolitescastaneay  une  espèce  citée  par  Defranee  et  Blain* 
ville^  et  dont  M.  Agassiz  a  fait,  eu  ^836,  son  Caiopygus  cas- 
tanevs,  et  M.  Des  Moulins  son  Pyrina  castanea.  C'est  effec- 
tivement^ d'après  les  figures  de  Brongniart^  une  véritable 
Pyrine^  et  nous  avons  dû  la  conserver  dans  ce  genre  (voy.  le 
m  2308)  (!].  Plus  tard ,  en  4  839,  M.  Agassiz  a  figuré,  sous 
le  nom  de  Galerites  castanea,  une  espèce  pentagone ,  bleu 
diô*érente  de  celle  de  M.  Bronguiart,  qui  est  ovale.  Nous 
connaissons  trop  rexactitiide  que  ce  dernier  apportait  dans 
ses  dessins  pour  croire  à  une  erreur  du  dessinateur ,  aussi 
avons-nous  séparé  ces  deux  espèces  et  fait  du  Galerites  cas- 
tanea de  M.  Agassiz  notre  Echinoconus  castanea,  M.  Forbes 
y  rapporte  à  tort  une  espèce  qui  n'est  autre  que  Y  Echino- 
conus Rhotomagengis  que  M.  Desor  ^  réunit  également  (2), 
mais  les  deux  espèces  sont  bien  distinctes. 

Localité.  \JE.  castanea  est  spécial  à  l'étage  albien  ;  il  a  été 

(4)  Nous  aroDS  indiqué  plus  haut,  p.  A72,  note  i,  les  motifs  qui  nous 
engagent^  malgré  l'opinion  de  M.  d'Oibigny,  à  ne  considérer,  arec 
M.  Desor,  le  Nneleolitet  castanea  de  M.  Brongniart  que  comme  un  exoin- 
plaire  arrondi  et  quelque  peu  déformé  de  VEehinoeonus  eattannu 

(/V.  de  M.  Cot.) 

(2)  Dans  le  Synopsis  des  Échinides  fossiles ,  M.  Desor  sépare  de  nou- 
veau le  CaUrites  Rhoiomagentis  du  Galeritei  castanea ,  il  le  fait  avec 
doute  «  et  suivant  lui,  la  question  dMdentité  n'est  pas  encore  tranciiée» 
—  Nous  comprenons  parfaitement  cette  hésitation,  car  les  deux  espèces 
sont  très-voisines;  cependant  nous  les  avons  comparées  avec  soin  et  nous 
croyons,  comme  }f.  d*Orbigny,  qu'elles  constituent  deux  types  distincts. 

Uà.) 
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recueilli  k  EscpaçaoUes  (Vftr)  par  M*  Ko«blii|  et  p^r  n^i, 
aux  Près ,  vallée  de  Rencurel  près  Grenoble  (Isère)  pa^ 
M.  Albia  Gras^dans  le  comté  de  Nice  par  Mi  C^iHiaud. 

EûcpHcaiiQn  de$/igur€i.  PL  090,  fig.  4^  ooqniBe  de  g^Mui- 
deur  naturelle,  vue  eu  dessus  ;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
loBgitudinai  ;  fig.  I,  profil  transversal ,  vu  du  e6té  de  Fanus  ; 
fig*  5,  poves  grossis.  De  notre  collectiOD. 

N*  232S.  ECHINOGONUS  MIXTUS,  d'Orb.,  4854. 

PI.  991. 

Galerites  mixtus,  Defrauce,  1825.  Dict  des  sç.  iiat.j 

t.  48,  p.  87. 
Id.,  Des  Moulins,  1837.  Études  sur  les  Éch.,  p.  256,  n*  11^ 
Id.,  Agassiz,  1847.  Cat.  rais.,  p.  91.  (Modèle  R.  87.) 
Echinoçonus  mixtus^  d'Orb.,  4854.  Revue  ^e  zoologie, 
p.  24, 

Dimensions,  Longueur,  45  millimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  94  centièmes  ;  hauteur,  77  ceutlèmes, 

Coquille  presque  aussi  large  que  longue,  pentagone, 
assez  renflée,  conique,  élargie  en  avant,  rétrécie  en  ar- 
rière, dont  la  hauteur  a  77  centièmes  de  la  longueur,  et 
dont  le  grand  diamètre  trapsvorsal  est  au  tiers  an^ieur 
sur  les  angles  latéraux.  Profil  longitudinal  conique,  élevé 
au  sommet,  un  peu  plus  allongé  en  arrière  qu'en  avant^  à 
côtés  convexes,  arrondis  aux  extrémités.  Dessous  plat,  4 
peine  creusé  au  milieu,  à  bords  obtus.  Bouohe  ronde, 
centrale.  Anus  médiocre,  ovale,  placé  sur  le  bord,  mais 
visible  seulement  &  la  face  inférieure,  pourvu  d'une  area 
triangulaire  prolongée  en  dessous.  Ambulacres  saillants 
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placés  sur  les  angles.  Tubercules  espacés ,  entourés  de 
granules  fins  et  abondants. 

Rapports  et  différences.  Cetta  espèce,  toujours  associée  à 
la  précédente,  s'en  distingue  nettement  par  son  ensemble 
bien  plus  court ,  plus  haut  et  plus  conique.  Les  profils  lon- 
gitudinal et  transversal  sont  surtout  trèsirâifférents. 

Histoire.  Indiquée  plutôt  que  décrite  par  Defrance^  en 
1820^  elle  est  caractérisée  par  ses  angles  saillants  et  par 
son  gisement  à  Saint-Paul-Trois-Châteaux.  C'est  à  tort  que 
M.  Agassiz  la  décrit  comme  ronde,  et  qu'il  y  rapporte  la 
fig.  G,  H,  de  la  planche  43  de  Leske,  qui  a  une  toute  autre 
forme  et  dépend  de  l'étage  sénonien  (4). 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  albieu.  Elle  a  été  re^ 
cueillie  à  Clar,  près  d'EscraguoUes  (Var)  par  M.  Kcecblin 
et  par  nous  ;  dans  les  environs  de  Drap,  par  M.  GailUaud  ; 
aux  Prés,  vallée  de  Rencurel  (Isère)  par  M*  Albin  Gras. 
On  la  trouve  encore  à  Saint-Psiul-Trois-Château^i  (Drôme). 

Explication  des  figures,  PL  99i,  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus  ;  fig,  %  dessous  ;  fig.  3,  pro- 
fil longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  yu  du  côté  de 
Tanus^  fig,  5,  moule  intérieur,  vu  eu  dessioiia  pour  inpntrçr 
trer  \es  auri^iUes  internes  ^e  la  bou^e.  De  ivoire  fiçH^- 
tioA« 

(i)  Suivant  M.  Desor,le  Galerites  mixLu8  de  Defrance  est  qoe  variété 
circulaire  et  renflée  du  Galerites  albogaterus  (Synops.  des  ^Ich.  foss., 
p.  483).  La  description  donnée  par  Defrance,  toute  insuffisant»  queBe 
est;  et  la  localité  de  Saint-Paul-Troia-ChÀteaux  indiquée  par  cet  auteur 
s^opposent  à  ce  rapprochement.  Cette  espèce  a  beaucoup  plus  de  ressema 
blance  avec  VEchinocomu  coita^iea  dont  elle  Q*est  peut-être  qu^une  va- 
riété circiklaire  et  subconiqaer  (iV.  de  JH,  Cou) 
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N*  2326.  ECHINOCONUS  nugula,  d'Orb.,  1856. 

PI.  992,fig.  1-5. 

Galeriies  nucula,  Albin  Gras,  1849,  Sup.  aux  Ours, 
de  risère ,  p.  A,  pi.  1 ,  fig.  5-8. 

M,,  Albin  Gras,  1852.  Fos.  de  l'Isère,  p.  40;  étage  19% 
w  41 . 

Dimensions.  Longueur  totale,  14  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  85  centièmes;  hauteur,  60  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  renflée,  arrondie  au  pourtour  et  à  la  face 
supérieure^  doul  la  hauteur  a  les  75  centièmes  de  la  lon- 
gueur^ et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu. 
Profil  longitudinal  régulièrement  convexe.  Profil  transver- 
sal arrondi  partout,  un  peu  plus  large  à  la  base.  Dessous 
convexe.  Bo'uche  ronde  placée  au  centre  inférieur.  Amis 
petit,  s'ouvrant  sur  le  bord  de  manière  à  n'être  visible 
qu'à  moitié  en  dessous.  Ambulacres  ordinaires,  sans  angles 
saillants.  Tubercules  inconnus. 

Rapports  et  diff'érences.  Cette  espèce  se  distingue  nette- 
ment des  deux  précédentes  par  son  pourtour  ovale,  et  non 
pentagone,  par  ses  deux  extrémités  égales  en  largeur,  par 
sa  forme  bombée  convexe ,  arrondie  en  dessus,  renflée  eu 
dessous,  enfin  par  son  anus  placé  beaucoup  plus  haut 

Localité.  M.  Albin  Gras  Ta  recueillie  au  hameau  des 
Prés,  yallée  de  Rencurel,  près  de  Grenoble  (Isère). 

Eccplication  des  figures,  PI.  992,  fig.  1 ,  grandeur  natu- 
relle ;  fig.  2,  coquille  grossie ,  vue  en  dessus;  fig.  3 ,  des- 
sous; fig.  4 ,  profil  longitudinal;  fig.  5 ,  profil  transversal, 
vu  du  côté  de  Tauus.  De  la  collection  de  M.  Albin  Gras. 
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Espèces  de  l'étage  cënomanien. 
No  2327.  ECHINOCONUS  Rhotomagensis  ,  d'Orb.^  1856. 

PI.  993. 

Galerites  RhotoinagensiSj  Agassiz^  4840.  Catal.  syst., 
p.  7. 

Id.^  E.  Sismonda,  1843,  Echin.  de  Nizza,  p.  51,  pi.  2, 
fig.  8-iO. 

GaleriUs  castanea  (pars);  Desor,  1842.  Mon.  des  Ga* 
lentes,  p.  23,  pL  4,  fig.  12-13  (exclus,  tig.  U-16). 

W.,  Forbes,  1850.  Geol.  Survey,  dec.  3,  pi.  7  (non 
Brongniart,  1822,  non  Âgassiz,  1839.) 

Dimensions.  Longueur,  39  millimètres.  Par  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  93  centièmes;  hauteur,  67  cen- 
tièmes. 

Coquille  ovale,  à  peine  pentagone,  renQée,  un  peu  élargie 
en  avant,  rétrécie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  67  cen- 
tièmes de  la  largeur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur.  Profil  longitudinal  très-arroodi  et 
très-convexe  à  ses  extrémités,  formant  en  dessus  une 
courbe  simple,  subdéprimée.  Dessous  assez  profondément 
creusé.  Bouche  un  peu  ovale,  grande,  placée  au  milieu. 
Anus  ovale,  médiocre,  s'ouvrant  sur  le  bord  même,  mais  de 
manière  à  ne  paraître  que  très  en  raccourci  sur  la  face  in- 
férieure, marqué  d'une  area  postérieure.  Ambulacres  li- 
néaires, non  saillants.  Tubercules  très-nombreux  et  très- 
rapprochés. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  séparée  d^abord  du 
Galerites  castanea  par  M.  Agassiz,  y  a  été  réunie  à  tort  par 

.  Desor  et  par  M.  Forbes.  Nous  avons  sous  les  yeux  un 
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très-grand  nombre  d'échantillons  des  deux  espèces,  et  l'a- 
nalyse des  parties  nous  a  prouvé  que  VÈ.  Bhotomagensis 
diffère  de  VE,  castanea  (lar  son  profil  longitaàinàl  |^lûs  dé- 
primé au  milieu,  bien  plus  renflé  et  plus  rond  aux  extré- 
mités, par  son  dessous  plus  creusé,  par  son  anus  un  peu 
plt»  en  deësils^  pàt  ses  ttibérculeë  i»finim(;tlt  plttft  i^t>P^<>- 
chés  les  uns  des  autres.  Enfin  elle  est  d'un  autre  étage  géo^ 
l(%i(|uc. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  cénomanien  fet  â  été 
reëueiliie  à  Houeil  (Seine-Iliiérieure),  dans  la  coùcbe  re- 
maniée, par  M.  d'Archiafc  et  par  tiotis;  à  la  Bedoule  (Bou- 
ohcs^n-Rbônd)  par  M.  Fabbé  Barges. 

M.  Cotteaunous  atdiiialufiiquétineTarlététrèSHlépriméë 
prorenant  dU  tourtia  de  Belgique;  en  Angleterre j  VE. 
Rh^tohingensiÈ  se  rencontre  à  Warminster  et  près  db  vil- 
lage de  Chaldon,  dans  le  Dorsetshire. 

Explieation  des  figures,  PL  993^  fig.  i,  coquille  de  gran- 
deur Mturelle,  Ttie  en  dessus;  ûgi  %  dessous;  flg.  3i  profil 
fengitudiuôl;  fig.  4,  profil  trabSvehâl,  tu  du  côté  de  l'anus  ; 
fig.  6,  appareil  génital  et  ocellaire  grossi  ;  flg.  6^  eitrémité 
inférieure  des  ambulacres  autour  de  la  bouche  j  grossie 
pofstt  biontrer  Im  détails.  De  notice  collection. 

N*  23ta  EfcmHOGOi^ts  ÇAAGfislNUS,  d'Orb.,  iè9$. 

Pi.  994%  î-5. 

Bimènsibifs.  î  bttferietfrtotâte,  S5  miHimètfés.  Pât  rapport 
à  la  longueur  :  largeur,  92  centièmes;  hauteiif ,- 78  èen- 
ffènîëil. 

C&jutlle  très-légèrement  àfighleusë  âii  ^ôàrtdur^  très* 
ttétité;  66ttiqu«^  iiit  |leU  élftrgie  ëll  fttadt,  M  peti  télMcié 
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en  arrière^  dont  la  hauteur  a  les  78  centièmes  de  la  lon- 
gueur, et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
antérieur.  Profil  longitudinal  anguleusement  obtus  aux 
deux  extrémités,  à  côtés  déclives  presque  droits,  à  sommet 
conîqiie  très-obtus.  Dessous  plat,  à  peine  concave  autour 
de  là  bouche.  Bouche  ronde,  placée  au  milieu.  Anus  ovale, 
Médiocre,  s^oiivrant  sur  le  bord  inférieur.  Ambulacres  lé- 
gèreinëiit  creusés  en  sillons,  tubercules  rapprochés  en  des- 
sous, espacés  et  petits  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  dififére  compléte- 
ôient  de  la  précédente  avec  laquelle  elle  se  trouve,  par  sa 
grande  hauteur,  par  sa  forme  conique,  par  ses  côtés  cou- 
t)és  obliquenaent,  presque  droits,  il  est  impossible  de  les 
Confondre. 

Localité.  Elle  a  été  recueillie  dans  Tétage  cénomanien 
près  dé  la  Bedoule  (Boiiches-du-Rhône)  par  M.  l'abbé 
fiârfeès.  C^ést  encore  Tune  des  nombreuses  dccdùvertes 
que  nous  devons  6tu  zèle  infatigable  de  ce  savant  archéo- 
logue et  philologue. 

Expiication  des  j^gures.  Fig.  î,  coquille  de  grandeur  na- 
lurelie,  vue  en  dessus  ;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil  longi- 
tudinal; fig.  A,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus; 
fig.  S,  quelques  pores  des  aml}ulacres  grossis.  De  notre 
collection. 

Espèce  de  t étage  éénonieri. 

N»  2329.  EcHiNOCONUS  gigas,  Cotteau,  1856. 

îk  984)  fig;  e.  PI;  9&9i 

Eùhit^êcùnui  gigas ^  Cottëatl^  1896?  I^h.  tbê.  âës  Pyré- 
néêl*  ÉuïL  ioo.  géol.  de  France^  3*  sér.»  t.  tU,  p.  S68. 
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Dimensions.  Longueur  totale ,  63  millimètres.  Par  rap- 
Dort  à  la  longueur  :  largeur ,  95  centièmes;  hauteur^  81 
centièmes. 

Coquille  à  peine  anguleuse  au  pourtour,  assez  haute^  un 
peu  coniqpie  quoique  très-renflée,  élargie  en  avant^  rétrécie 
en  arrière,  dont  la  hauteur  a  les  81  centièmes  de  la  lon- 
gueur^ et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
antérieur.  Profil  longitudinal  arrondi  à  ses  extrémités,  et 
de  là  offrant  une  courbe  régulière  en  dessus.  Profil  trans- 
versal également  arrondi  sur  les  côtés^  mais  à  sommet  ob- 
tusement  conique.  Dessous  plat^  pulviné  au  pourtour^ 
Bouche  arrondie,  décagone,  placée  au  milieu.  Anus  grand, 
ovale,  acuminé  en  haut,  pourvu  d'une  area  en  dessous, 
placé  sur  le  bord^  et  visible  sur  le  profil  autant  que  sur  la 
face  inférieure.  Ambulacres  très-étroits,  linéaires.  Tuber- 
cules petits^  serrés  en  dessous,  plus  espacés  en  dessus. 

Rapports  et  différences.  Par  sa  taille  extraordinaire^  par 
son  enseiijblc  renflé  et  pourtant  un  peu  conique  sur  le 
profil  transversal,  cette  magnifique  espèce  se  distingue 
nettement  de  toutes  les  autres  de  Tétage  sénonien  (1). 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  sénonien  et  a  été  re- 
cueillie à  Bauchalot^  près  Saint-Gaudens^  à  Saint-JVlartory^ 
à  Auzas^  à  Picou  près  Roquefort,  à  Salies  (Haute-Garonne) 
par  MM.  Leymerie  et  de  Lorière. 

Explication  des  figures.  PL  994,  fig.  6,  profil  longitu- 
dinal de  grandeur  naturelle.  PL  995,  fig.  1,  dessus;  fig.  % 


(i)  Dans  le  Synopsis  des  Échinides  fossiles,  Af .  Desor  place  cette  espèce 
dans  le  genre  Globaior^  tout  en  reconnaissant  qu'elle  rappelle  tout  à  fait , 
par  sa  forme  et  sa  physionomie,  les  Galerites  dont  elle  ne  diflTere,  sui- 
vant lui,  que  par  sa  granulation  sporadique  et  beaucoup  plus  serrée. 

{N.  de  M.  Cou) 
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dessous;  fig.  3,  profil  transversal^  vu  du  côté  de  Tanas; 
fig.  i,  pores  des  ambulacres  grossis;. fig.  6,  groupe  de 
pores  buccaux  grossis.  De  la  collection  de  M.  Gotteau. 

N»  2330.  EcmNOCONUS  CONICUS,  BREYNIUS,  1732. 

PI.  996  et  997,  fig.  1-7. 

Echinoconus  verè  conicuSj  Breynius,  4732.  Schediasma 
de  Echin.,  p.  57,  pi.  3,  fig.  i-2. 

Conulus  albogaleruSf  Klein,  4734?.  Nat  dispos.  Echino- 
dermatum,  édit.  de  Leske,  p.  19,  pi.  13,  fig.  A,  B. 

Echinite  conoide,  Bourguet,   1742.   Traité  des  Pétrif.., 
p.  77,  pi.  53,  fig.  360. 

Conulus  albogalerus,  Klein,  1754.  Ordre  nat.  des  Ours, 
de  mer,  édit.  franc.,  p.  72,  pi.  7,  fig.  C-B. 

/d.,  Leske,   1778.  Kleinii,nat.  dispos.  Echin,  p.  162, 
pi.  13,  fig.  A,  B. 

Echinus  albogalerus,  Gmelin,1789.  Systema  naturœ, 
p.  3182,  no  46. 

Brugiiière,  4791.  Tabl.  encyclop.  et  méth.,  atlas,  p.  432, 
fig.  5  et  6. 

Conulus  albogalerusj  Parkinson,  1811.  Organic  remains, 
t.  3,  pi.  2,  fig.  10  et  11. 

GaleriUs  albogalerus,  Lamarck,  1816.  Anim.  sans  vert.; 
t.  3,  p.  20,  n»  1. 

Id.y  Defrance,  1820.  Galerites,  Dict.  deô  se.  nat.,  t.  18^ 
p.  8. 

Galerites  globosuSj  Defrance,  1820.  Id.,  p.  86  (d'après  les 
figures  citées  par  Parkinson.) 

Galerites  albogalerus^  Brougaîart ,  1822.  Fos.  des  env. 

de  Paris,  p.  631,  pi.  L,  fig.  12. 

VI,  A8 


(lA  PAltQOTOLMIK  PiUlIQàlSE. 

Cùmlus  albogalerus,  Maotelli  1893.  Geology.  of  SuBsex^ 
p.  i90,pl.47,  fig.  16eti9. 

GaleriUs  albogalerusy  Deslongobampai  1834.  Zoopbytos, 
Encycl.  méfh.^  t.  3;  p.  431. 

Id.f  Ooldfait,  4836.  Petrafacta  alL,  i,  p.  437,  pi.  10, 
fig.  19. 

Canulus  albogaterus,  Fleming,  1838.  Histoiy  of  Brit. 
an.,  p.  481. 

Echinoneus  albogaterus,  Blainvill«^  4834.  Man.  d'actin., 
p.  3f3. 

Discoidea  albogafera^  Agaesig,  1836.  Prod.  Mon.  des  Rad., 
p.  49* 

Galerites  albogalerus,  Stokes,  4839.  Trans.  soo.  géol., 
S«  série»  t.  8,  3«  paît.,  siippl,  p.  406,  pi.  45,  fig.  44 
et  15. 

Id.,  Des  Moulins^  4837.  Etudes  sur  les  Ech.,  p.  348, 
n'»3. 

Id.^  Àgassizi  1839»  Gâtai,  syst.  ectyp,)  p.  6.  (Modèle  S. 
69.) 

id.,  Milne  Edwards  iuLamarck,  4840.  An.  sans  vert., 
S*  édit.,  t.  3,  p.  306,  n*»  4 . 

Id* »  Rœmer ,    4  840.  Norddeutschen  Kreid. ,  p.  33. 

Id»,  Desor,  4843.  Mon.  des  Galerites,  p.  44,  pi.  4,  fig* 
4-44,etpl.  43,  fig.7. 

Galerites  angulosa,  Desor,  4843.  Id.,  p.  22,  pi.  4,  fig.  5-7. 

Id,  Morris,  4843.  Cat  of  Brit.  fos.,  p.  53. 

Galerites  albogalerus^  Morris,  4843.  Id.,  p.  53. 

M.,  Agasfliz  et  Desor,  1847.  Catal.  raisonué,  p.  90. 

Galerites  angulosa,  Agassiz  et  Desor,  4847.  Id.,  p.  90. 

GalerUes  albogalerus yà'Orh.,  1847.  Prod.,  3,  p.  371; 
étage  22%  n«  1343. 
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Oalerites  angulo$ut,  d'Orb.,  4847.  Id  ,  p.  272,  n*  1249. 

Galerites  albogalerusy  Forbes  in  Dixon^  4850.  Geol.  of 
Sus8ex^  p.  810. 

Id.f  Sorignet^  4850.  Oars.  fos.  de  l'Eure^  p.  40. 

Id.,  Forbee»  1850.  Memoirs  geol.  surv^  dec.  3^  pi.  8. 

Id.  BrouQ,  4851.  Lethea  geogn.^  Kreid.,  p.  491^  pi  29^ 
fig*  18  a^  b. 

Jd*f  QuanBtedl,  1852.  Hand,  Petrefakt.,  p.  583. 

Echinoconus  albogaleruSy  d'Orb.,  4  854»  Revue  deKOoL, 
p.  20. 

JEchinoconus  angulosus,  d'Orb.»  4854.  Id.^  p.  31. 

Galerites  albogalerw,  Morria,  4854,  Catal.  of  Brit  foss.^ 
2*  édit.,  p.  80. 

Echinooonus  albogalerus^  Leymerie  et  Cotteau^  1856. 
Catal.  Ech.  Pyrénées,  Bull.  soc.  géol.  France,  t.  4  3.  p.  258. 

Dimensions*  Longueur,  44  milUmôtres.  Par  rapport  à 
la  longueur  :  largeur,  95  centièmes  ;  hauteur.  99  cen- 
tièmes. 

Coquille  légèrement  anguleuse  et  arrondie  au  pourtour, 
très-haute,  conique,  un  peu  plus  large  en  ayant,  rétrécie 
en  arrière,  dont  la  hauteur  a  09  centièmes  de  la  longueur, 
et  le  plus  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur. 
Profil  /ow^eïw6?maZ conique,  à  côtés  déclives,  presque  droits, 
à  sommet  obtus.  Profil  transversal  également  conique, 
mais  un  peu  moins  large.  Dessous  entièrement  plat,  non 
creusé  autour  de  Touverture  buccale.  Bouche  ronde,  déca- 
gonale,  placée  au  milieu.  Anus  grand,  ovale,  acuminé  en 
haut,  pourvu  en  arrière  d^une  longue  area  triangulaire  ;  il 
s'ouvre  sur  le  bord,  de  manière  à  être  plus  visible  en  des- 
BOUS  que  de  profil,  où  il  se  montre  en  raccourci.  Ambulacres 
très-réguUers,  étroits,  formant  des  sillons  assez  prononcés. 
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Tubercuies  serrés  en  dessous,  plas  petits  et  beaucoup  plus 
espacés  en  dessus.  Granules  abondants,  inégaux,  quelque- 
fois allongés.  Appareil  génital  et  ocellaire  formant  dans 
son  ensemble  une  figure  un  peu  quadrangulaire. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  nette- 
ment de  ses  congénères  par  sa  forme  conique  r^ulière 
presqu'aussi  baute  qae  longue,  bien  différente,  sous  ce  rap- 
port, de  VE.  Bargesama,  qui  est  infiniment  moins  élevé. 
C'est  le  plus  conique  de  tout  les  Echinoconus, 

Histoire,  Parfaitement  figurée  et  décrite  dès  4  732,  sous 

le  nom  A'Echinoconus  verè  conicus,  par  Breynius,  créateur 

du  genre,  cette  espèce  a  dû  reprendre  ce  nom  de  conicus, 

parce  qu'il  est  le  plus  ancien,  et  qu'en  outre  il  s'appliqpie 

parfaitement  à  la  forme  de  l'espèce.  Le  nom  à'albogalerus, 

donné  par  Klein  en  4  734,  et  qui  a  été  préféré  par  La- 

marck  et  tous  les  autres  auteurs,  est  postérieur  de  deux 

années  au  premier.  Nous  rapportons  à  cette  espèce  le  GtUe^ 

rites  globosusiB  Defrance,  établi  sur ia  figure  iO,  pi.  3,  de 

Parkinson,  qui  représente  certainement  VE.  conicus.  Nous 

avons  cru  devoir  lui  réunir  également  VE.  angulosus  (ga* 

lerites  angulosa  Desor)y  variété  pentagonale,  anguleuse, 

beaucoup  plus  large  en  avant  qu'en  arrière,  mais  qu'on  ne 

saurait  distinguer  du  type  (1). 

(i)  Les  auteara  ne  sont  point  d'accord  sur  les  limites  qa*on  doit  assi- 
gner à  VEchinoeonus  eonieui,  M.  Desor  (Synops.  des  Éch.  foss.,  p.  iSS), 
à  Texemple  de  Forbes,  a  cru  devoir  y  rapporter  les  GalerUes  vulgariiy 
eoniea,  pyramidalis ^  angulosa  et  mixta,  D'Orbigny,  an  contraire, 
adopte  un  système  tout  opposé  ;  à  Texception  du  GalerUes  angulosa^  il 
considère  ces  espèces  comme  entièrement  distinctes.  C'est  aller  peot- 
être  trop  loin  en  ce  qui  concerne  notamment  VE.  pyramidalis^  qui 
,  nous  parait  se  séparer  assez  difficilement  de  VE,  eonicus  ;  mais  il  en  est 
autrement  des  £.  vulgaris^  subconieus  {GaUrites  conica^  Desor)  et  mixius! 


N 
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Localité.  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien^  et  a  été 
rencontrée  à  Meudon^  prés  de  Paris,  par  nous  ;  aux  envi: 
rons  de  Sens ,  de  Villeneuve-le-Roi  et  de  Charny  (Yonne) 
par  M.  Cotteau  ;  à  Beauvais  et  à  Roquemont  (Oise)  par 
M.  Graves  ;  elle  a  été  recuiUie  également  à  Chartres  (Ëure- 
et-Loire);  à  Vernonnet  et  à  Pinterville  (Eure)  ;  aux  bains  de 
Rennes  (Aude);  en  Angleterre^  à  Kent^  Gravesend  et  dans 
le  comté  de  Sussex;  aux  environs  d'Aix-la-Chapelle  (Prusse); 
et  dans  Tile  de  Ruêgen. 

Explication  des  figures.  PL  996,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous  ;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  An  côtédeTanus; 
fig.  5,  appareil  génital  grossi;  fig.  6,  moule  intérieur,  vu 
en  dessous  pour  montrer  les  auricules;  fig.  7;  bouche  gros- 
sie;  fig.  8,  tubercules  de  la  base  grossis;  fig.  9  et  4,0»  mâ- 
choires grossies.  PI.  997,  fig.  1,  dessous  grossi;  fig.  2, 
une  partie  du  test  plus  grossie  ;  fig.  3,  baguette  grossie; 
fig.  if  sa  coupe;  fig.  5  et  6,  pédicellaires  grossies;  fig.  7^ 
gros  granules  saillants  grossis.  De  notre  collection. 

No  2334.  ECHINOGONUS  SUBROTUNDUS,  d'Orb.  1854. 

PI.  997,  fig.  8-12. 

Conulus  subrotundusj  Mantell,  1822,  Geol.  <tf  Sussex, 
p.  191,  pi.  17,  fig.  4  5. 

relativement  à  ces  espèces,  nous  sommes  tout  à  fait  de  l'avis  de  d*Or- 
bigny,  et  nous  y  voyons  des  types  bien  différents  et  chez  lesquels  ne  se 
retrouve  plus  cette  forme  si  sensiblement  conique  qui  caractérise  VE, 
eonicus.  Celle  de  ces  espèces  qui  s'en  rapproche  le  plus  est  VE.  sub* 
conieus  {Galeriteseoniea,  Desor).  Nous  verrons  cependant  plus  loin,  en 
la  décrivant  (n**  2333),  qu'elle  s*en  éloigne  par  sa  forme  constamment 
plus  arrondie,  son  sommet  plus  hirgc  et  moins  conique,  si  s  côtés  plus 
convexes  et  son  péristome  un  peu  oblique.  (iV.  de  M.  Cot.) 
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Galerites  subrotunda,  Agassiz,  1826.  Prod.,  Monog.  des 
Radiaires;  p.  10. 

Id.,  Des  MouUnS;  1837.  Études  «urle8Eoh.,p.t56^n«10. 

M.,  Agassix^  1839.  Catal.  syst.  Ectyp.  foss.»  p.  7. 

/(i«,  Milne  Edwards  in  Lamarck^  1840.  An.  sans  yert.^ 
2*éd.j  t.  3,  p.  313,  no  19. 

Id,,  Desor,  1842,  Honog.  des  Galerites,  p.  18,  pi.  41, 
fig.  1M4. 

Id.y  Morris,  1843.  Catal.  of  Brit.  foss.,  p.  53. 

Id.y  Agassiz  et  Desor,  1847.  CataL  rais,  des  Ech.^  p.  90. 
(Modèle  Q.  78.) 

Galerites  subtruncatus,  d'Orbigny,  1847.  Prod.,  9,  p.  272  ; 
étage  22,  n»  1215. 

Galerites  tubrotunduSf  Forbes  inDixon,  1850.  Geol.  of 
Sussex,  p.  340. 

Jd,^  Forbes,  1850.  Mem.  of  geol.  siinr.,  dec.  3,  p.  6. 

Id.,  Morris, i 854.  Catal.  of  Brit.  foss.,  p.  80. 

Echinoconus  subrotundtis ,  d'Orbigny,  1854.  Revue  de 
zool.,  p.  20 

Dimensions,  Longueur,  40  milimètres.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  95  centièmes  ;  hauteur,  93  centièmes. 

Coquille  presque  ronde,  à  peine  auguleuse  au  pourtour, 
très-haute  dans  son  ensemble,  un  peu  plus  large  en  ayant, 
rétrécie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  93  centièmes  de  la 
longueur  et  dont  le  plus  grand  diamètre  transversal  est  au 
tiers  antérieur.  Profil  longitudinal  également  globuleux, 
arrondi  en  dessus,  rétréci  à  la  base.  Dessous  plat,  présen- 
tant cinq  sillons  formés  par  les  ambulacres,  et  les  ré- 
gions interambulacraires  un  peu  convexes  et  ondulées. 
Bottc^e  légèrement  ovale,  décagonale ,  placée  au  milieu. 
Anus  petit,  saillant,  d'ouvrant  sur  le  bord,  de  manière  à 
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être  aussi  visible  en  dessus  que  de  profil^  pourvu  en  arrière 
et  en  dessous^  d'une  area  bombée.  Ambulacres  en  sillons. 
Tubercules  serrés  en  dessous,  très-espaces  en  dessus. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  distingue  de 
toutes  les  précédentes  par  son  ensemble  élevé,  globuleui^,  à 
sommet  large  et  arrondi,  par  sa  base  rétrécie  et  par  les 
ondulations  que  présente  la  face  inférieure. 

Histoire.  Représentée  à  Tétat  de  moule,  par  Manteli,  eUe 
a  été  figurée  avec  le  test  par  M.  Desor.  MM.  Agassiz  et 
Desor  Tavaient  désignée  par  erreur  dans  notre  collectioUi 
sous  le  nom  de  vulgaris. 

Localité,  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien.  Elle  a  été 
recueillie  dans  les  couches  les  plus  supérieures  de  la  mon- 
tagne Sainte-Catherine,  près  de  Rouen  et  à  Fécamp  (Seine- 
Inférieure)  par  nous.  M.  Cotteau  Ta  rencontrée  aux  environs 
de  Sens  (Yonne),  M.  Agassiz  la  cite  de  TUe  de  Wight. 

Explication  des  figures.  PI.  997,  fig.  8,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  f.  9,  dessous  ;  fig.  10,  profil 
longitudinal  ;  fig.  H ,  profil  transversal,  vu  du  côté  deTanus, 
fig.  \%  moule  intérieur,  vu  en  dessous,  pour  montrer  les 
auricules  du  pourtour  de  la  bouche.  De  notre  collection. 

N*2332.  ECHINOCONUS  sdbconicus,  d'Orb.,  1856. 

PI,  998. 

Conulus  albogalerus  (pars),  Mantell,  4822.  Geol.  Sussex, 
p.  190,  pi.  47,  fig.,  8  et  20,  excl.  fig.  16  et  19.  (Non  Klein, 
non  Leske.) 

Galerites  conica,  Agassiz,  1840.  Cat.  syst.  suppl.  (Non 
Breynius,  1732),  ^ 
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Id.,  Desor,  4842.  Monog.  des  Galerites^  p.  46,  pL  4^ 
fig.  42-49. 

Id.,  Agassiz  et  Desor^  1847.  Catal.  rais.  p.  60.  (Modèle 
S.  66.) 

Id.j  d'Orbigny,  1847.  Prod.  2,  p.  272  ;  étage  22,  no  1244. 

Galerites  albogalerus  (pars),  Forbes,  4850.  Memoirs  of 
gcol.  Sur.  dec  3,  pi.  8,  fig.  4.  (Excl.,  fig.  4-3). 

Id.,  var  B.  tumidior,  Forbes  in  Morris,  1854.  Gâtai. 
Brit.  foss.,  2«éd.p.  80. 

Echinoconm  conicus,  d'Orbigny,  1854.  Revue  de  zool., 
p.  20. 

Dimensions.  Longueur  totale,  40  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  91  centièmes  ;  hauteur,  93 
centièmes. 

Coquille  légèrement  anguleuse  et  un  peu  ovale  au  pour- 
tour, assez  haute,  large  en  avant,  légèrement  rétrécie  en 
arrière,  dont  la  hauteur  a  les  93  centièmes  de  la  longueur 
et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur. 
Profil  longitudinal  subconique,  à  côtés  égaux,  très-con- 
vexes, et  à  sommet  large,  arrondi.  Profil  transversal  affec- 
tant la  même  forme,  seulement  un  peu  plus  étroit.  Dessous 
plat,  subondulé  par  le  creusement  des  ambulacres.  Bouche 
ceniralQ,  Anus  assez  grand,  ovale,  acuminé  en  dessus,  placé 
sur  le  bord,  presque  aussi  visible  en  dessous  que  de  profil 
et  pourvu  d'une  area  à  peine  apparente.  Ambulacres  lé- 
gèrement creusés,  étroits.  Tubercules  petits  et  espacés  en 
dessus,  plus  gros  et  plus  serrés  en  dessous. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  souvent  confondue 
avec  les  Echinoconus  conicus  et  vulgaris  se  distingue  du 
premier  par  son  sommet  moins  élevé,  plus  large  et  pins 


TERBAINS  CRÉTACÉS.  521 

arrondi,  par  son  profil  longitudinal  à  côtés  convexes  et  par 
sa  base  moins  sensiblement  pentagonale.  Elle  se  rapproche 
plus  encore  de  l'Ë  vulgariÈ,  elle  eu  difière  cependant  d'une 
manière  constante  par  sa  forme  moins  élevée,  par  sa  face 
inférieure  légèrement  ondulée  et  son  anus  pourvu  d'une 
area.  Nous  avons  sous  les  yeux  16  échantillons  qui  appar- 
tiennent certainement  au  même  type. 

Histoire.  En  1821^  M.  Mantell  confondit  cette  espèce  avec 
Yalhogalerus  de  Klein  (E.  conicus)  qui  s'en  distingue  com- 
plètement, M.  Agassiz  reconnut  cette  erreur,  mais  il  lui  ap- 
pliqua le  nom  de  conicus ^  déjà  donné  dès  1732  à  une  autre 
espèce.  M.  Forbes,  en  1850,  est  tombé  dans  la  même  er- 
reur, en  confondant  celle-ci  avec  le  conicus  de  Breynius,  qui 
comme  nous  venons  de  le  voir,  en  est  très-diflférent.  En 
résumé  étant  obligé  de  changer  le  nom  de  conicuSy  nous 
avons  donné  à  Tespècé  celui  de  subconicus.  L'échantillon 
qui  nous  a  servi  de  type  porte,  dans  notre  collection,  écrit 
de  la  main  de  M.  Agassiz,  le  nomdet^i^/^am. 

Localité,  Elle  est  spéciale  à  Tétage  sénonien  et  a  été  re- 
cueillie à  Sens,  aux  environs  de  Seignelay  (Yonne)  par 
MM.  Cotteau,  Ricordeau  et  par  nous;  à  Beauvais  (Oise)  par' 
M.  d'Archiac  ;  à  Lalouette,  par  M.  Cailliaud  ;  à  Croydon,  à 
Brighton,  et  Gravesend  (Angleterre) . 

Explication  des  figures,  PI.  998,  fig.  1,  coquille  de  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3,  profil 
longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  l'anus; 
fig.  5,  moule  intérieur,  vu  en  dessous,  pour  montrer  les 
attaches  des  mâchoires.  De  notre  collection. 
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N»  3333.  ECHINOGONUS  GLOBULCft;  4'Orb.  4856. 

PL  999. 

Conulus  globulus,  vav  a  Wagricus^  var  b  Gedanensis, 
Klein,  1734.  Nat.  disp.  Bchin.,  p.  20,  pi.  i3,  flg.  C,  D,  E, 
F,  pi.  14,  fig.  c,  dy  e,  f.  (Exclus.,  pi.  13,  fig.  G,  H,  L,  K. 
et  pi.  1 4,  fig.  a,  b,  t,  k,  (Non  Desor,  1843.) 

Conulus  nodus,  Klein,  1734.  Id.,  pi.  14,  fig.  g^  A. 

Echinites  vulgaris  (pars),  Leske,  1778.  Klein.  Eehin., 
pi.  13,  f.  G,  D,  E,  F,  pi.  U,  f.  C,  D,  E,  F.  (Non  Desor.) 

Echinus  vulgaris,  Ooieliu,  1789.  Syst.  nat.  p.  3182. 

Bruguière,  1791.  Encycl.,  pi.  15S,  fig.  6-7. 

Galerites  vulgaris  (pars),  Lamark,  1801.  Syst,  p.  846. 
(Non  Desor,  i842.j 

Id.,  Lamarck,  1816.  An.  s.  vert.  3.  p.  20. 

Echinites  vulgaris,  Schlotheim^  1820.  Diepetrcf.  p.  320, 
no  25. 

Galerites  truncatus,  Defrance,  1821.  Galerites,  dict.  se. 
nat.,  1. 18,  p.  87. 

Galerites  vulgaris,  Deslong,  1824.  Eucycl.  meth.,  p.  431. 

Id.,  Goldfuss,  1829.  Petref,  pi.  46,  f.  ao   (Non  fig.  %l,] 

Id.,  Woodward,  1833.  GéoL  of  Norfolk,  pL  5,  fig.  2 
et  3. 

Id.,  Blainville,  1834.  Man.  d'Octin.,  p.  222. 

Galerites  pyramidalis  (pars).  Des  Moulins,  1837,  Études 
sur  les  Echin.,  p.  248. 

Galerites  vulgaris  (pars),  Edwards  in  Lamarck,  1840. 
An.  sans  vertèbres,  2«  éd.,  3,  p.  307,  no  2. 

Galerites  ahhreviata,  Desor,  1842.  Mon.  des  Galerites, 
p.  iO,  pi.  3,  fig.  9-17.  (Non  Le^marck,  1816.) 
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Id.,  AgassU;  et  Desor,  ^847.  Cat,  raif,  p.  90»  (ModèleB 
S.  65„  S»  70.) 

Galerites  oblongiis,  Desor^  1847.  Gat.  rais.,  p.  91. 

Gaientes  vulgaris,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  3,  p.  272  ;  étage 
22«,  n^  1217. 

Galerites  oblongus,  d'Orb,,  1847.  Prod.,  2,  p.  272;  étage 
22^  11°  1220, 

Galerites  abbreviafus  (pars),  Forbes,  1850.  Mem.  geol, 
eurvey,  dec.  3,  pi,  8»  p.  5. 

Id.  (pars),  Brona^  1854.  Lethea  geogn.,  Kreid^  p.  192^ 
pl.  19,  fig.  17,  a,  b, 

Jd.,  Morris,  1854.  Gâtai.  Brit.  foss.,  2®  éd.  p.  80. 

Echinoconu^  abbreviatus^  d'Orbigny,  1854.  Rev.  de  zool., 
p,  20. 

£chino€onus  oblonguSy  d'Orbigny,  1854.  Id,,  p.  21, 

Coquille  ovale,  arrondie,  non  anguleuse  au  pourtour, 
médiocrement  élevée ,  subconique,  un  peu  plus  large  en 
avant  qu'en  arrière^  dont  la  hauteur  a  78  centièmes  de  la 
longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
antérieur.  Profil  longitudinal  élevé ,  à  côtés  légèrement 
inégaux,  presque  droits,  se  courbant  près  de  la  base  qui 
est  largement  arrondie.  Le  sommet  est  conique,  mais  ce- 
pendant un  peu  obtus.  Profil  transversal  à  sommet  plus 
conique.  Dessous  un  peu  creusé,  vers  la  région  buccale. 
Bouche  décagonale,  arrondie,  placée  au  milieu.  Anusgreind, 
presque  rond ,  s'ouvrant  sur  le  bord  inférieur,  à  peine  vi- 
sible sur  le  profil  transversal.  Ambulacres  ordinaires,  non 
creusés.  Tubercules  aussi  gros  en  dessus  qu'en  dessous. 

Rapports  et  diff'érences,  Gette  espèce  se  distingue  du 
subconicusy  par  son  ensemble  arrondi  et  non  anguleux  au 
pourtour,  par  sa  partie  postérieure  bien  plus  large,  par  son 
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N»  S333.  ECHINOCONUS  GLOBCLCftj  <^ 
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PI.  999.         1        «    p 

Conulus  globulus,  var  a  Wagr'  0  p        ?^    ? 
Klein,  1734.  Nat.  disp.  Bchin.,^      ^  ^        | 
F,  pi.  1 4,  fig.  c,  rf,  (?,  f.  (Ev  d      J  I        ^ 
et  pi.  U,fig.  a,  b,  t,  *,  (Nq'    r     i>  ^        > 
Conulus  nodus^  Klein,  %     ;5^       3  ^        Ç     S 
Echinites  vulgaris  {f  ?^      5       ^ 
pi.  43,  f.G,D,  E,F,^     ^     I 
JEcAtnw^  vulgaris,  ^     f      "*  --^^  ®^  *8^* 

Bruguière,  179/    4     ^  cc  leur  conserve  le 

Galmte$  ml  ^^^^^  ^^  S^^oftw/w^  antérieu- 

fNon  Desor  '/  ^'  ^®^^^  ^^  vulgaris  est  cité  sans 

/d.   Lam»  ./chlotheim,  Deslongchamps,  Goldfuss, 

Echinil  ^tloulins  et  MUne  Edwards.  Puis  commence 

no  25.         -"^^^^  d'erreurs  :  M.  Desor  décrit,  sous  le  nom 
Gai  jfvif^^y  unegalerite  bien  différente  de  celle  à  laquelle 
nat    ils(^  *^^*  donné  cette  dénomination  ;  le  Galerites  ab" 
f^a  de  M.  Desor,  pour  lequel  sont  mentionnées  comme 
^nymes  les  figures  C,  D,  E ,  F,  et  G,  K  de  Klein,  n'est 
litre  que  le  véritable  globulus  de  Klein  et  le  vulgaris  de 
reske,  ce  qui  n'empêche  pas  M.  Desor  de  décrire  et  de  figu- 
rer, sous  le  nom  de  globulus,  une  autre  espèce,  entièrement 
afférente,  probablement  inconnue  à  Klein  et  à  Leske.  Nous 
avons  dit  que  respèce  de  Klein  était  d'Allemagne,  le  Gale» 
rites  abbreviata  de  M.  Desor  (non  Lamarck)  est  aussi  cité 
par  lui,  comme  provenant  de  Stada  (Allemagne  âepteii- 
trionale),  ce  qui  viendrait  confirmer  notre  opinion.  M.  Des 
Moulins,  comme  synonymes  du  Galerites  pyramidalis,  cit*; 


) 
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^  de  Klein  et  augmente  encore  la  confusion.  En 

î^   ^ç^  le  plus  ancien  nom  connu,  celui  de  gr/o6î*/w*, 

"  j^  ''^  dès  1734,  nous  réunissons  le  G.  abbreviata 

•f     ^  partie  VEchinites  vulgaris  de  Leske, 

y         V    *^  ''e  LaCmarck  et  le  G.  pyramidalis  de 

^ue  nous  en  séparons  les  G.  globu- 

ir  qui  forment  des  espèces  cer- 

^    ^^  -^^  «joyons  devoir  réunir  égale- 

^^  i>  '  V     *^:>  Galerites  oblongus,  pour 

^ ..  40,  fig.  2  de  Goldfuss. 
^  se  rencontre  dans  l'étage  séno- 
.lUagne  septentrionale  (M*  Desor,  Klein, 
.iX-la-Chapelle  (Goldfuss.) 
^jtication  des  figures. 1^1.  999,  fig.l,  coquille  de  grau- 
aenr  naturelle,  vue  du  côté  de  la  bouche;  fig,  2,  dessous; 
ag.  3,  profil  longitudinal;  fig.  4,  moule  intérieur,  vu  de 
-çrofil;  fig.  5,  un  autre  moule,  vu  en  dessus;  fig.  6,  des- 
sous; fig.  7,  profil  longitudinal  du  même.  Copie  des  figures 
données  par  M.  Desor  ;  fig.  8,  profil  transversal  d'im  moule, 
copie  d'après  Goldfuss. 

(1)  D*Orbîgny  nous  paraît  avoir  rendu  à  cette  espèce  sa  véritable 
synonymie.  Assurément  les  figures  données  par  Klein  et  Leske  et  repro- 
duites dans  l'Encyclopédie  sont  bien  imparfaites;  cependant  il  est  im- 
possible de  ne  pas  y  voir  le  type  de  l'espèce  décrite  et  figurée  plus  tard 
par  M.  Desor  sous  le  nom  de  Galerites  abbreviata,  —  M.  Desor  le  recon- 
naît lui-même,  et, dans  le  Synopsis  des  Échinides  fossiles,  p.  ISA,  comme 
il  l'avait  fait  dans  sa  Monographie  des  Galerites,  il  cite  le  Conulus  gUh- 
bulus  de  Klein  et  VEchiniies  vulgaris  de  Leske  (pro  parte)  comme  syno- 
nyme de  son  Galerites  abbreviata^  et  si  dès  cette  époque  il  n'a  pas  resti- 
tué  à  cette  espèce  le  nom  de  globulus^  c'est  sans  doute  parce  que,  sous 
cette  même  dénomination,  Klein  avait  confondu  des  échantillons  appar- 
tenant à  d'autres  espèces,  mais  cette  considération  ne  doit  point  faire 
rejeter  absolument  de  la  méthode  un  nom  dont  l'antériorité  est  incon- 
testable. .  (^-  ^  ^'  ^«o 
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N«  2334.  EcHINOCONUS  HEMiSPfljERICUS,  Brcynlus^  17S2. 

PI.  1000,  fig.  1-4 

EcfiinoconushemispIiœricusfermè.BveYnmSf  1732.  Sched. 
de  Echinis,  p.  S7,  pi.  3,  flg.  3  et  4.  (Non  Lamarck,  1816, 
non  Desor,  1842.) 

Conulus  globulus,  vûr  a,  ^Wagricus  (pars),  Klein,  1734. 
Nat.  disp.  Echinod.  in  Leske^  p.  20,  pi.  13,  fig.  G,  H,  (Excl., 
fig.  C,  D,  E,  F,  Echinoc-  globulus  et  I,  K.  Echinoc.  vulgaris.) 

Conulus  globulus  var  ft,  Gedanensis  (pars),  Klein,  1734. 
Id.,  p.  20,  pi.  14,  fig.  a,  b.  (Excl.  fig.  c,  d,  e,  f.) 

Conulus  hulltty  Klein,  1734.  Id.,  p.  20,  pi.  14,  fig.  iy  h. 

Echinites  vulgaris  (pars),  Leske,  1778.  Kleini.  Disp. 
Echin.,  p.  165,  pi.  13,  fig.  6,  H.  (Excl.,  fig.  G,  D,  E,  F  et 
I,  K.)  et  pi.  14,  fig.  ij  k.  (Excl.,  fig.  a,  é,  c,  d,  e,  f.) 

Echinites  sexfasdatm,  Leske,  1778.  Id.,  p.  171,  pi.  50, 
flg.  1-2.  (Monstruosité.) 

Echinus  vulgaris  (pars),  Gmelin,  1 789.  Systema  nat , 
p.  3182,  n»  48. 

Echinus  sexfasciatus,  Gmelin,  1789.  Id.,p.  3183,  n^  50. 

Id.y  Encycl.  méth.,  1791 .  Atlaa,  pi.  153 ,  fig.  8  et  9^  12 
et  13. 

Echinus  vulgaris,  Parkmson,  1811.  Organ.  remains^  3^ 

pL  2,  fig.  3. 
Gatcfites  vulgaris  (pars),  Lamarck,  1816.  Anim.  sans. 

vert.  3,  p.  20,  n»  2. 

Galerites  sexfoêciatus  ^  Lamarck,  1816.  Id.,  3>  p.  21, 
no  4. 

Id..  Defranoe^  1821.  Galerites  »  dict.  se.  nat.»  t.  18> 
p.  86. 
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Galerites  vv/^am  (pars);  Deslongchamps^  4824.  Bncycl. 
méth.>  zoophytes;  t.  2,  p.  4;)i. 

Galerites  sexfasdatus,  Deslongchamps,  1824.  Id.,  t.  2 , 
p.  432. 

Galerites  abbreviatus,  Goldfuss^  4829.  Petref.  alleniM  i> 
p.  \i8,  pi.  40,  fig,  21.  (Nou  Lamarck;  non  Desor.) 

Galerites  sexfasdatus^  Blainville^  1830.  Zooph.,  dict  8C« 
nat.>  t.  60;  p.  204. 

Galerites  pyramidalis  (pars);  Des  Moulins^  1837.  Et.  sur 
lesEch.,p.  248,  n«  3. 

Galerites  vulgaris  (pars).  Des  Moulins,  1837.  Id.,  p.  2ë0, 
u»  4. 

Galerites  abbreviatus  (pars),  Des  MouUus,  1837.  Id.» 
p.  252,  !!•  5. 

Id*f  Edwards  in  Lamarck,  1840.  Ânim.  sans,  vert., 
2*  éd.,  t.  3,  p.  307,  no  3. 

Galerites  sexfasdatus f  Edwarda  in  Latnarck,  4840.  Id., 
2«éd.,  t.  3,4).  308,  no  4. 

Galerites  Leskeiy  Agassiz  et  Desor,  4B47.  Cat.  rais,  des 
Ech.,p.  91.  (Modèle  T.  87.) 

Echinoconus  Leskei^  d'Orbigny,  4854.  Revue  de  «oolog., 
p.  24. 

Dimensions,  Longueur  totale,  35  millimètres.  Par  rap-* 
port  à  la  longueur  :  93  centimètres  ;  hauteur  75  cent!-* 
mètres. 

Coquille  presque  circulaire,  arrondie  au  pourtour,  très- 
surbaissée,  hémisphérique,  aussi  large  en  avant  qu'en  ar- 
rière, dont  la  hauteur  à  73  centimètres  de  longueur,  et 
dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  milieu.  Profit 
longitudinal  et  transversal  hémisphérique,  à  extrémités  ar- 
rondies, à  sommet  très*obtu8  et  sans  aucune  saillie,  la 
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courbe  étant  régulière  en  dessus.  Dessous  plat,  non  creusé. 
Bouche  arrondie^  placée  au  milieu.  Anw  rond,  s'ouvrani 
en  dessous  de  manière  à  être  peu  «visible  de  profil. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  VE. 
globultés;  mais  eUe  s'en  distingue  par  son  pourtour  presque 
circulaire,  aussi  large  en  avant  qu'en  arrière,  par  son 
profil  hémisphérique  et  non  conique^  infiniment  plus  dé- 
primé, par  son  sommet  formant  une  courbe  régulière  sans 
angle,  et  par  sapins  grande  largeur  tranversalese  trouvant 
au  milieu  de  la  longueur. 

Histoire,  En  instituant  le  genre  Echinoconus  en  1732, 
Breynius  figure  et  décrit  cette  espèce  sous  le  nom  d'he- 
tnisphcericus,  que  nous  devons  nécessairement  lui  conserver 
comme  le  plus  ancien.  En  1734,  Klein  la  figure  sous  les 
nomstle  Conulus  globulus  et  de  Conulus  bulla,  confondant 
ainsi  deux  espèces.  Tune  à  laquelle  nous  ^vons  laissé  ]e 
nom  de  globulus  et  Tautre,  celle  c^ont  nous  nous  occupons, 

9 

qui  en  diffère  par  sa  face  supérieure  déprimée.  Leske  en 
1778^  confond  aussi  ces  deux  espèces  sous  le  nom  de  vul- 
garis.  Parkinson  qui  figure  V Echinoconus  hemisphosricuSy 
lui  conserve  à  tort  le  nom  de  vulgariSy  tandis  que  Goldfuss, 
le  rapporte  également  par  erreur  à  Vabbreviatus  de  La- 
marck.  Augmentant  encore  cette  confusion,  Lamarck  avait^ 
en  1846,  donné  le  nom  d'hemisphosricus  à  une  petite  gale- 
rite  bien  distincte  de  Tespèce  de  Breynius  {\). 

(I)  Dans  le  Synopsis  des  Échinides,  M.  Desor  réunit  à  VEchînoconut 
hemisphœricus  de  Breynius,  le  Caratomus  hemispkarieus ^  Desor,  le 
Galerites  hemisphœrieus,  Lamarck,  et  le  Galerites  sulcata-radiatus  de 
Goldfuss.  Un  pareil  rapprochement  est  tout  à  fait  contraire  à  la  synony- 
mie si  rigoureusement  établie  par  d'Orbigny,  et  nous  ne  saurions  l'a- 
dopter :  le  Caratomut  kemisphowicuê  est  bien  un  Echinoconus ,  ainsi 
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BL  Des  Moulins  n'a  pas  bien  séparé  VE.  HemisphoBficu$ , 
des  autres  figures  de  Leske^  de  sorte  qu'on  le  trouve  suc- 
cessivement dans  la  synomymie  de  ses  Galerites  pyrcmidd^ 
liSy  vulgaris^  abbreviata.  Quant  à  M.  Desor^  il  cite  comme 
synonyme  de  son  G.  vulgaris^  Vkemisphœrieuê  de  Brey- 
niusy  et  figure  sous  cette  même  dénomination,  une  espèce 
difiërente  et  de  celle  de  Breynius  et  de  |ceUe  [de  Lamarck. 
C'est  après  beaucoup  de  recherches  que  nous  croyons  avoir 
rétabli  la  synonymie  de  l'espèce  d'une  manière  régulière. 

Nous  rapportons  à  TE.  hémispkœricus,  le  G,  Leskei  de 
M.  Desor,  dont  nous  avons  l'original  sous  les  yeux;  il 
a  la  même  forme,  mais  il  est  seulement  un  peu  plus 
haut.  Le  Galentes  sexfasciatm  de  Lamarck,  ainsi  que  cela 
a  été  reconnu  depuis  longtemps,  est  une  monstruosité  qui 
nous  parait  devoir  être  réunie  à  l'espèce  qui  nous  occupe* 

Localité.  Cette  espèce  est  spéciale  à  la  craie  blanche  et  a 
été  signalée  dans  l'Allemagne  septentrionale.  Nous  en 
connaissons  deux  exemplaires ,  l'un  sans  indication  de 
localité,  l'autre  provenant  du  sommet  de  la  falaise  de  Vil- 
1ers  (Calvados). 

Expliccaion  des  figures.  PL  iOOO,  fig.  i,  moule  en  silex, 
vu  en  dessus;  fig.  %  dessous;  fig.  3,  profil  longitudinal; 

qae  riodiquent  ses  pores  simples  et  son  péristome  circulaire  montrant 
des  traces  de  m&choires,  mais  il  diffère  de  VE,  hemisphœrieut  de  Brey- 
nius ;  d^Orbigoy  le  décrit  plus  loin,  N*  S336,  sous  le  nom  d*£.  orbi" 
eularis.  Le  Galeritet  hemi$phœricus  de  Lamarck  correspond  aux  figures 
L  -  O  de  la  planche  ik  de  Leske,  il  représente  sans  doute  un  Diseoidea 
▼oisin  du  Z>.  iubueulus  et  n*a  aucun  rapport  avec  VE,  hemisphœricuê  de 
Breynius;  il  en  est  de  même  du  Galerites  sulcato-radiatus^  GoldfuSS  :  la 
disposition  des  pores  parfaitement  indiquée  par  d'Orbigny,  pi.  9i2, 
la  forme  de  la  bouche  et  celle  de  l'anus,  ne  permettent  certainement  pas 
de  le  retirer  du  genre  Caratomus  où  M.  Desor  lui-môme  Tavait  placé. 

{N,  de  M.  Cou) 
VL  » 
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%•  è,  pro&l  transv^r^al^  yu  du  o&té  de  Vatroé.  Des  eoUèc- 
tions  de  MM.  Caîlliand  et  d'Archîac. 

No  2335  EcHIMOGOi^us  suBPTaAiiiOALis,  d'Orb.  1836. 

PU  4000,  fig.  5-7. 

Gahritê» ppramidaliSf ,  Dun&r,  4Mft«  Mon.  des  Galeiites 
p.  Id^  pL  4^  f.  4-3.  (Non pyramiddis,  Des Moalilis,  4897). 

Id*,  Agaseiz  etDesor^  4847*  Gat.  rail. y  p.  90.  (M<h 
dèteX^mf). 

Eehinoconus  pynmidiUiê,  d'Orb.  4854^  Renie  de  xookn 

«ie,  p.  ». 
M.  De$OT  décrit  de  la  manike  suivante^  l'espèce  qui 

nous  ecetipe  (i)* 

«  Le  6.  Pyramidalis  se  trouve  menUoDoé  comme  espèce 
dans  les  taUeanx  synouy iniques  de  M.  Des  Moulins^  d'où  il 
a  passé  dans  la  seconde  éâition  de  Lamarek.  Maïs  ccKume 
cet  auteur  n'en  donne  aucune  description  et  que  la  plupart 
des  sjnonymes  qu'il  éntmère  ne  sont  autre  chose  que  le 
Oé  abàreviata  [Ë.  gMulrn) ,  i)  était  difficile  de  savoir  ce 
qu'il  fallait  entendre  dorénavant  par  G.  pyramiéMis,  Ce^ 
pendant  le  nom  était  sacré  et  pour  ne  pas  embrouiller  d'a- 
vantage la  synonymie,  M<  Agassiz  jugea  convenable  de  le 
conserver  à  une  espèce  particulière,  voisine  de  l'espèce  ci- 
dessus,  à  laquelle  il  parait  très-approprié. 

(1)  M*  Desor  considèro  aujourd'hui  le  Galeriies  yyramidalis  comaie 
^ne  variété  pyramidale  du  GaUrifes  albogalerus  (Echinoconus  conicus); 
nous  adoptons  volontiers  cet  avis  :  en  effet ,  nous  retrouvons  dans  cette 
espèce  la  forme  conique  subpentagonaie  et  un  peu  allongée  qui  caracté- 
rise ï Echinoconua  conicus^  et  rétrauglement  du  sommet  qui  lui  donne  un 
aspect  pyrfforme  assez  prononcé  n'est  sans  doute  que  L'  résultat  d*un 
accident  —  Cette  hypotU(*se  a&t  d'autant  plus  probable  qu'on  ne  connaît 
Jusqu'ici  qu'un  sfeul  échantillon  de  VEchinoconua  pyramidalis. 

(N.  de  iU.  Cot.) 
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«  Cette  espèce  ne  m'est  encore  connue  qu'à  Fétat  de 
môtilè.  ie  ne  piiis  donc  indiquer  que  la  forme  et  la  posi- 
tloii  des  principaux  organes.  Sa  forme  générale  est  celle 
d^uue  poire  ;  de  là  sou  nom  spécifique  :  c'est,  avec  le  G.  co- 
hièà  (È,  sttbconicm),  le  seul  oursiu  de  la  famille  dont  là 
hatitettr  égale  le  diamètre  longitudinal,  qu'elle  oJlre  le  plus 
de  tëssemblaiiCe.  Ce  caractère  est  tellement  saillant  qu'au 
f^teaijer'  6oup  d'œil ,  et  lorsqu'on  n^a  pas  soin  de  mesurer 
éiactemènt  les  dimensions,  Toursin  paraît  beaucoup  plus 
haut  que  long  ;  sa  tase  esi  étroite,  comme  dans  le  G,  vuU 
jrar/*  5  ses  bords  sont  arrondis,  son  sommet  est  pointu  et 
précédé  d'ilii  étranglement  assez  prononcé ,  qui  détermine 
Son  aspect  pyrifdrmé.  les  aires  àmtulacraires  sont  légè- 
rement  saillantes  et  très-étroites.  Les  aires  interambula- 
Cfaires  laissent  apercevoir  distinctement  les  suturés  des 
plftqtïëè  coroiïâlës.  L'anus  est  marginal.  L'ouverture  buc- 
cale est  centrale  et  se  montre  entourée  de  dix  petits  bour- 
relets allongés^  correspondant  à  de  petits  creut  tpn  régnent 
tout  au  tour  du  pourtour  interne  de  la  bouche  et  qui 
étaient  sans  doute  destinés  à  maintenir  l'appareil  mastica- 
toire en  place. 

a  Je  n'e'n  connais  encore  qu'un  exemplaire;  c'est  le 
itféfné  qiié  iJî.  Agasshs  a  reproduit  dans  ses  collections  de 
moules  en  f)lâtre.  t'original  est  un  moule  calcédonieux 
qui  fait  partie  de  ïa  telle  collection  de  M.  iMicliclin.  Son 
origine  ne  m'est  pas  connue;  mais  il  est  hors  de  doute  que 
c'est  un  fossile  crétacé.  » 

Nous  ne  pouvons  ici,  en  aucune  manière,  partager  l'opi- 
nioû  de  irfM.  Agassiz  et  t)esor.  M.  Des  Moulins  décrit  une 
espèce  sous  le  nom  àtpyramidalis.  Cette  espèce  repose,  il 
est  vrai,  sur  deô  citations  mal  établies,  mais  enfin  le  nom  de 
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pyramidalis  existe;  M.  Desor  le  reconnaît  lui-même^  lors« 
qu'il  dit  :  «  Cependant  le  nom  existe  et  pour  ne  pas  embrouU- 
i  1er  la  synonymie^  M,  Agassiz  jugea  convenable  de  le  con- 
i  server  à  une  espèce  particulière.  »  Suivant  nous  il  n'est 
pas  pennis,  en  bonne  nomenclature,  de  donner,  dans  un 
même  genre^  à  une  espèce  nouvelle^  un  nom  déjà  employé 
pour  une  autre;  loin  de  simplifier  la  synonymie  n'est-ce 
pas  l'obscurcir  davantage.  Nous  avons  donc  dû  nommer 
l'espèce  de  M.  Desor  E.  subpyramidalis ,  et  mettre  le  6. 
pyramidalis  de  M.  Des  Moulins  aux  espèces  douteuses. 
Cette  dernière  espèce  parait  être,  d'après  les  citations,  de 
H.  Des  Moulins,  le  même  que  les  E.  glohulus  et  kemisphce- 
ricuSy  de  Breynius.  Voyez  ces  espèces  décrites  sous  les 
no»  2333   et  2334. 

Explication  des  figures.  PI.  \  000,  fig.  6,  moule  intérieur, 
de  grandeur  naturelle,  vu  en  dessus;  iig.  6,  dessous,  fig. 
7.  Profil.  Copie  des  figures  données  par  M.  Desor. 

No  2336  Eghinogonus  orbigularis,  d'Orb,  1856. 

PL  992,  fig.  7-12. 

Faujas  de  St  Fond,  1801 .  Mon.  de  Maestricht,  pi.  30  fig.  4. 

Carat omus  hemisphœricuSy  Desor,  1842.  Monog.  des  Gale- 
rites,  p.  37,  pi.  5,  fig.  14-'!  9  (non  Breynius,  nonLamarck). 

Id.y  Morris,  1843.  Catal.  of  Brit.  foss,  p.  49. 

Id.^  Agassiz  et  Desor,  1847.  Cat.  rais..  An.  se.  nat,  3« 
sér.,  t.  7.,  p.  154. 

/d,  d'Orb.,  1847.  Prod.  strat.,  4,  p.  272;  étage  22%  n» 
1203. 

Galerites  abhreviatus  (pars),  forbes,  4850.  Mem.  of  goL 
sur.,  dec.  3,  pi.  8,  p.  5, 

Id.y  Forbes  in  Morris,  \ 854.  Catal.  Brit.  foss.,  2*  éd,  p.  80. 
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M.  Desor  décrit  ainsi  cette  espèce. 

a  Le  nom  de  cette  espèce  en  indique  le  caractère  sail- 
lant qui  consiste  dans  sa  forme  régulièrement  hémisphé- 
rique. Le  rostre  postérieur  n'est  plus  indiqué  que  par  un 
faihle  renflement  au-dessus  de  l'anus,  à  peu  près  comme 
dans  les  galérites.  L'anus  lui-même  est  complètement 
marginal.  La  face  inférieure  est  plane.  L'ouverture  buc- 
cale, qui  en  occupe  le  centre,  parait,  au  premier  abord,  cir- 
culaire; mais  lorsqu'on  l'examine  attentivement^  dans 
des  exemplaires  bien  conservés,  on  y  reconnaît  la  forme 
décagonale  qui  parait  être  commune  à  toutes  les  espèces. 
Les  tubercules  sont  un  peu  plus  serrés  que  dans  les  espèces 
précédentes^  et  il  parait  qu'il  en  est  de  même  des  pores 
ambulacraires.  L'appareil  génital  offre  la  même  disposition 
des  plaques  que  nous  avons  décrite  à  Toccasiou  du  Cato- 
pygus  avellana.  Le  moule  intérieur  ^  dont  j'ai  représenté 
un  exemplaire  très-bien  conservé  a  la  même  physionomie 
que  les  individus  revêtus  de  leur  test,^  bien  qu'il  soit  beau- 
coup plus  grand  qu'aucun  de  ceux  que  je  connais.  On  re- 
marque, sur  le  pourtour  de  l'ouverture  buccale,  les  cinq 
paires  de  petits  bourrelets  dont  j'ai  parlé  à  l'article  du 
genre;  ils  correspondent  aux  aires  ambulacraires,  et  sont 
plus  développés  que  dans  la  plupart  des  moules  des  vrais 
galérites. 

«  Cette  espèce  parait  être  fréquente  dans  la  craie  blan- 
che d'Angleterre;  M.  le  Marquis  de  Northampton  a  eu 
Tobhgeance  d'en  communiquer  toute  une  série  à 
M.  Âgassiz. 

((  Le  Galérites  sulcato-radiatus  de  Goldfuss  (Pelref, 
Tab.  XL,  fig.  4),  est  uue  espèce  très-voisine  de  celle-ci, 
mais  moins  renflée.  » 
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Diaprés  les  caractères  <jue  noits  assigpQQç  auf  yé^ftables 
Garatomus  de  M.  Agassiz  (voyez  ce  genfe)|  ^^sp^oe  pegeut 
y  être  conservée  ;  elle  appartient  certain^paei^t  au  gepr^ 
Echinoconus  par  sa  bouche  décagop^^  et  p^  le^  em? 
preintes^  sur  le  moule  intérieur,  des  organes  9\§^tic^tpipç$| 
qui  n'existent  pas  dans  la  bouche  oblique  ^es  Qorafçmy^^ 

m 

En  plaçant^  par  suite  de  ses  caractères  «  cette  espèce 
dans  le  genre  Echinoconus^  nous  ne  pouyons  \}^  çoni^eryçir 
le  nom  à!h€misphœricusy  cette  dénomln^tloQ  ^yant  déj^^ 
dès  1732,  été  appliquée  par  Breynius  à  uup  auU*e  ^spèçQ, 
Nous  l'avons  remplacée  par  celle  ^'orbiçulaxis» 

Explication  des  figures,  PI.  SI93j|  fig.  Çj,  coquille  d^  gr^t 
deur  naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  7,  dessous;  Qg.  8»  profil 
transversal;  fig.  9,  moule  intérieur  vu  en  dessus;  fig,  iOj^ 
dessous;  fig.  i2,  profil  transversal.  Copie  dçsQgiur^s  dQi|^ 
nées  par  M.  Desor. 

No  2337.  Echinoconus  vuigaris,  d'OrJi,,  ^884. 
PI.  lOOi  et  1002,  fig.  i-3. 

Conulus  glohulus,  var,  a,  Wagricus  (pars)jj  Klein,  iWKs 
Nat.  disp.  Echin.,  p.  20,  pi.  13,  fig.  I,  K.  (Excl,,  fig.  Cj,  D, 
E,  F,  Echinoc.  globulus  et  G,  H,  Echiaoc.  hemisphœricus.) 

Conulus  globulus,  var.  b,  Gedanensis  (pars),  Klein,  1734. 
Id.,  p.  20,  pi.  14,  fig.  a,  6.  (Excl.  fig.  c,  d^  ^,  f,  Ephin.  çlo- 
bulus.) 

Echinites  vulgaris  (pars),  Leske,  1778.  Rleinii,  nat.  disp. 
Echin.  p.  165,  pi.  13,  fig.  I,  K.  (Excl.,  fig.  C,  \>,  E,  F,  et 
G,  H.)  et  pi.  U,  fig.  a,  *.  (Excl.  fig.  c,  d,  e,  f,  et  î,  ft.) 

Echinus  vulgaris  {pairs]  y  Gmelin,  1709,  Syslema.  nat., 
p.  3182*  n»  48. 
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Gateritêp  tmlffari»  (para)^  Lamarek  *  1816.  Asim.  «ans 
T6Pt,  t.  3,  p.  iO^  no  2. 

Id.  (parf)^  DoiloDgdiamps,  i8S4.  ^acjal.  méth.^Zoopliy- 
teit.  i,  p.  431. 

Id.  (pars),  Blainville^  1830.  Zoophytes,.  Dia  lo.  nat», 
t.  60,  p.  903. 

Id,  (para),  Agê»m,  1830t  Procl*  MoaQg.  des  fiadiaiv«9, 
p.  19. 

/d,  (pars)^  Od9  Moulinai  1837.  Studi»  wv  Je»  Scbt> 
p.  350,  n»4. 

/(i.  Agassiz,  1840,  Catal.  syst,  Ectyp.,  p.  6. 

/d.  (pars),  Mwards  in  liam^rd^^  1840.  Aminisan^verti» 
9^  éd.,  t,  3,  p.  307. 

Id.,  Deaor,  1842.  Monog.  des  Galeritea,  p,  14^  pi.  3^  fig« 
1  10,  pi.  13,  flg.  4-6. 

Jd.,  Morris,  1843.  Cat.  of  Brit.>  foss.,  p.  53. 

Id.,  Agassi^;,  1847.  Cat  rais.^p.OO.  (Modèles  68.,  P.  44.) 

M,  d'Orb,  1847.  Prod.  %  p.  378;  étage  U\  fto  iai3» 

/(|,,  gorignet,  18S0.  Ours,  fûS9,  de  rflure^  p«  40r 

jR'^Aw(>fo»îi4  v^lgarUi  d'Orb,  1854,  Revnede  isogl,,  p.  30. 

Dimensions,  Longueurj  30  millimètres.  Par  rapport  k  la 
longueur  :  largeur^  90  centièmes;  bauteur,  7^  ceqtiè^ies. 

Coquille  nn  peu  anguleuse  au  pourtour,  élargie  eu  avant^ 
l'étrécie  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  75  centièmes  de  }a 
lo]igueur  et  doi^t  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers 
intérieur.  Profil  longitudinal  légèrement  conique ,  à  cOtés 
égaux  très-convexes,  à.  sommet  obtus.  Profil  tranisverÊ$l 
semblable,  mçiis  moins  large.  Dessous  plat,  non  ondulé 
parles  ambulacres.  fot^^é  ronde,  centrale.  Ant<5 ovale, mé- 
diocre, aussi  visible  dans  le  protii  transversal  qu'en  dessous, 
et  san9  area,  4^bulacres  non  creusés. 
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Re^^ports  et  différences.  Cette  espèce  se  rapproche  éyi- 
demment  de  VE.  subconicus^  mais  s'en  distÎDgiie  néanmoins 
par  sa  hauteur  moins  grande  de  8  centièmes^  par  son  des- 
sous platy  non  ondulé^  par  son  anus  sans  area^  et  ses  am- 
bulacres  non  creusés. 

» 

Histoire.  M.  Desor^  le  premier,  dans  sa  Monographie  des 
Galerites,  a  donné  de  cette  espèce  d'excellentes  figures  que 
nous  avons  reproduites  dans  nos  planches.  Les  fig.  I,  R  et 
a,  b  des  planches  13  et  14  de  Leske  appartiennent  peut-être 
à  VEchinoconus  hemisphœricus  de  Breynius^  et  ce  n'est  pas 
sans  hésitation  que  nous  les  avons  rapportées  comme  syno- 
nymes detEchinoconus  vulgaris.Dans  le  doute  nous  avons 
admis  d'autant  plus  facilement  ce  rapprochement  qu'U  nous 
.  a  permis  de  maintenir  dans  la  nomenclature  le  nom  si  connu 
de  vulgaris  que  nous  aurions  été  forcé  de  changer,  s'il  eut 
été  démontré,  comme  nous  le  pensions  d'abord,  que  Tes- 
pèee  de  MM.  Agassiz  et  Desor  n'avait  aucun  rapport  avec 
VEehinites  vulgaris  de  Leske. 

Localités,  Cette  espèce  est  propre  à  Tétage  sénonien  et  a 
été  recueillie  à  Dieppe  (Seine-Inférieure);  à  Beauvais  (Oise); 
aux  environs  de  Sens  et  d'Auxerre  (Yonne). 

Eaplication  des  figures.  PL  1001,  fig.  1,  dessus  de  gran- 
deur naturelle  ;  fig.  2»  dessous;  fig.  3,  profil  longitudinal; 
fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de  Tanus;  fig.  5,  som- 
met et  appareil  génital  grossis  ;  fig.  6,  partie  des  tubercules 
latéraux  grossis.  Copie  des  figures  données  par  M.  Desor. 
PI.  1002,  fig.  1,  moule  intérieur,  vu  en  dessus;  fig.  2,  des- 
sous ;  fig.  3|  profil  transversal  De  la  collection  de  M.  Cot- 
teau. 
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No  2338.  EGHIN0G0I9US  Desorianus^  d'Orb.^  1856. 

PI.  4002,  fig.  4-9. 

GcUerites  globulus,  Desor,  1842.  Monog.  des  Galerites, 
p.  18,  pi.  A,  fig.  1-4.  (Non  globulus,  Leske,  1734,} 
Id,,  Morris,  1843.  Catal.  of  Brit,  foss.,  p.  53. 
Id.f  Agassiz  et  Desor,  1847.  Catal.  rais.,  p.  90.  (Modèle 

S.  76.) 

Id.,  d'Orb.,  1847.  Prod.,  2,  p.  272;  étage  22,  n*  1216. 

Id.y  Sorignet,  1850.  Ours,  de  TEure,  p.  40. 

Galerites  subrotundus  (pars),  Forbes,  4850.Mem.  of  geoL 
sury.y  dec.  3,  pi.  8,  p.  6. 

Eehinoconus  globulus  ^  d'Orb.,  1854.   Revue  de  zool., 

Galerites  fflobulus^yioms,  1854.  Cat.  of  Brit.  foss., 2* éd. 
p.  80. 

Dimensions.  Longueur  totale,  21  millim.  Par  rapport  à  la 
longueur  :  largeur,  95  centièmes;  hauteur,  75  centièmes. 

Coquille  ovale,  assez  élevée,  arrondie  et  très-élargie  en 
avant,  rétrécie  et  un  peu  acuminée  en  arrière,  dont  la  hau- 
teur a  75  centièmes  de  la  longueur,  et  dont  le  plus  grand 
diamètre  transversal  est  au  tiers  antérieur.  Profil  longitu- 
^dinal  globuleux,  très- arrondi  en  avant,  plus  renflé  en  ar- 
rière, o&ant  à  la  face  supérieure  une  courbe  à  grand 
rayon.  Profil  transversal  îoTmaixiwtL  ovale  presque  régulier, 
à  peine  un  peu  renflé  vers  Tanus.  Dessous  pulvîné,  sub- 
convexe, sans  ondulations.  Bouche  i^eiite,  ovale,  placée  au 
milieu.  Anus  ovale,  allongé,  étroit  et  acuminé  en  dessus, 
pourvu  d'un  renflement  en  arrière  et  aussi  visible  en  des- 
sous que  dans  le  profil  transversal.  Ambulacres  à  fleur  de 
test,  ni  saillants^  ni  excavés.  Tubercules  gros  et  serrés  en 
dessous,  petits  et  lâches  en  dessus. 
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Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  VEeki- 
nocomis  subrotundus  ;  elle  nons  paraît  cependant  s'en  dis- 
tinguer assez  nettement  pour  sa  forme  plus  circulaire^  plus 
arrondie,  plus  étroite  à  la  base  et  plut  seositdement  acu- 
minée  en  arrière,  par  son  anu«  plus  élevé,  pai"  sou  enseoi- 
ble  plus  globuleux.  Cet  aspect  globuleux  lui  donne  égale- 
ment beaucoup  de  ressemblance,  au  premier  abords  avec 
le  Pyrina  subphceroidalis ,  mais  elle  en  diffère  par  sa  boucbe 
régulière,  sa  forme  moins  élevée  et  sa  face  inférieure  plus 
étroite  en  arrière.  Le  Galerites  globulus  d'Albin  Gras  qu'on 
rencontre  dans  Fétage  cénomanien  de  l'Isère  à  la  Fange, 
près  le  Villars-de-Lans,  ne  saurait  être  réuni  â  l'espèce  qui 
nous  occupe  ;  il  appartient  plutôt  à  une  variété  jeune  du 
Pyrina  subsphœroidalis. 

Localité.  Cette  espèce  parait  propre  à  l'étage  sénonien  et 
a  été  recueillie  au  Cap  blanc,  n«  7,  près  de  Calais,  par 
M.  d'Archiac;  M.  Desor  l'indique  dans  la  craie  blanche 
d'Angleterre. 

Histoire.  M.  Desor  l'a  décrite  et  figurée  le  premier,  en 
1844,  sous  le  nom  de  globulus;  cet  auteuravait,  sans  doute, 
oublié  que  Klein^  dès  1784,  avait  déjà  appliqué  ce  nom  à 
une  autre  espèce  (Voyez  E.  globulus,  n»  2333).  Comme  il 
ne  peut  exister  deux  dénominations  semblables  pour  deux 
espèces  distinctes,  nous  avons  dédié  celle  ci,  sous  celui  de 
Desorianusy  à  l'auteur  de  la  Monographie  des  Galerites  {\). 

{\)  M.  Desor,  dans  le  Synopsis  des  Échinides,  semble  abandonner  cette 
espèce  et  la  réunit  aa  GaUrites  êubipkmroidaiit^  d'Archiac.  Nous  n'ad- 
mettons pas  ce  rapprocliement.  L.^  GaUritet  ^ubsphmroidaliêf  fout  en 
étant  pour  nous  un  véritable  Echinoconus,  nous  parait  comme  à  d'Orbi- 
gny,  distinct  de  VE,  globulus  qui  occupe  du  reste  un  horizon  beau- 
coup plus  élevé.  {HT.  df  M.  Cou) 
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f^fmHim  4^  figuHf,  PU  1ÛQS>  flg.  i,  coquille  de 
gl'and^ur  naturelle^  vue  ÇQ  dessus;  fig.  5,  dessoqs;  fig.  6j 
profil  longitudinal  ;  fig.  7>  ppo&l  transversal,  vu  du  càtô  dQ 
Va^us  ;  Qg.  8>  plaques  interambulaoraires  grossies }  fig.  0, 
pl^quefi  fippibulaoraira^  grossie?.  Copie  des  figures  don^ 
nées  par  M.  Desor. 

No  2339,  EGfliNoqoNU3  RàUL^i,  i^Qi^h,   1856, 

PI.  ^003. 

Dimef^içins,  Longueur  totale^  52  miUimètres,  Par  rapport 
^  la  longu^uf  :  l^çeur ,  PS  centièmes;  bftutenr,  66  cen-r 
tièipes. 

Coqmlh  trèa-épi^isse ,  Qv^lçi,  fingnleusQ  au  pourtour, 

un  peu  conique,  élargie  en  avant^  étroite  et  presque  flPUfi 

minée  en  arrière,  dont  la  hauteur  a  66  centièmes  de  la  Ion* 

gueur,  et  dont  |e  gran4  4i<^P^ètr^  transversal  est  au  tiers 

antérieur.  Profil  longitudinal  subconique,  à  côtés  égaux, 

peu  convexes,  presque  droits,  arrivant  près  de  la  base  où 

le  pourtour  est  obtusément  anguleux;  le  somn^et  est  obtus. 

Profil  transversal  plus  conique,  jpessou^  entièrement,  pldt^ 

JBot^c^e  pentagonale,  allongée,  relativement  très-petitQ,  pla-. 

cée  au  milieu.  Ant^s  grand,  ron^i  s'ouvrent  tout-à-tfait 

en  dessous,  dq  manière  à  être  à  peine  visible  sur  le  profil 

transversal,  pourvu  d'une  area  qui  se  4irige  ^  s'att^auant 

vers  la  bouche.  Ambulacres  non  saillants,  4  fleur  de  test. 

Tubercules  plus  gros  et  plus  rapprochées  en  dessous  qu'en 

dessus. 

Rapports  et  différences.  Au  premier  aspect,  cette  espèce 
ressemble  un  peu  à  VE.  globulus^  mais  la  coquille  est  plus 
épaisse  et  plus  solide,  plus  longue,    plus  ovale,  plus 


5A0  PALÉONTOLOGIE  rRANÇAlSE. 

anguleuse^  bien  pins  rétrécie  en  arrière,  moins  élevée;  son 
profil  longitudinal  est  plus  conique,  à  côtés  plus  égaux  et 
plus  droits^  à  base  moins  renflée;  elle  s'en  distingue  en- 
encore  par  sa  face  inférieure  non  convexe  et  enfin  par  son 
anus  placé  en  dessous  et  à  peine  visible  dans  le  profil  trans- 
versal 

Localité.  Elle  a  été  découverte  par  M.  Raulin,  dans 
Tétage  sénonien  de  Yillagrains,  au  sud  de  Bordeaux  (Gi- 
ronde). 

Explication  des  figures.  PL  1003^  fig.  1,  coquille  de 
grandeur  naturelle^  vue  en  dessus;  fig.  2^  dessous;  fig.  3^ 
profil  longitudinal;  fig.  A,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
Tanus;  fig.  5^  Ambulacre  grossi,  montrant  près  de  la  bou- 
che la  disposition  striée  des  pores.  De  la  collection  de 
M.  Raulin. 

No  2340  ECHINOCON0S  MAGNIFICUS,  d'Orb.,  1856. 

PL  1004. 

Dimensions.  Longueur  totale,  50  millimètres.  Par  rap- 
port à  la  longueur  :  largeur,  91  centièmes  ;  hauteur,  64 
centièmes. 

Coquille  ovale,  peu  élevée,  arrondie  et  élargie  en  avant, 
rétrécie  et  acumince  en  arrière,  dont  la  hauteur  à  64  cen- 
tième de  la  longueur  et  dont  le  grand  diamètre  transversal 
est  au  tiers  antérieur.  Profil  longitudinal  hémisphérique, 
à  courbe  régulière  en  dessus,  à  extrémité  antérieure  arron- 
die et  large,  à  extrémité  postérieure  un  peu  rostrée,  et 
tronquée  par  l'anus.  Profil  tranversal  surbaissé  ,  formant 
une  courbe  régulière,  mais  avec  une  dépression  au  sommet 
et  une  saillie  formée  à  la  base  par  Tarea  anale.  Dessous 
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trèfl-pulviné^  subconcave  autour  de  la  bouche,  ondulé 
par  les  sillons  assez  profonds  des  zones  porifères  et  par  les 
saillies  des  parties  intermédiaires.  Bouche  un  peu  ovale^ 
légèrement  oblique,  mais  décagonale  dans  les  détails,  placée 
au  milieu.  Anus  ovale,  arrondi  à  la  base,  un  peu  acuminé 
à  sa  partie  supérieure,  pourvu  d^une  area  triangulaire  très- 
prononcée  en  arrière,  creusée  au  milieu  et  saillante  sur  les 
bords.  L^anus  s'ouvre  à  l'extrémité  d'un  léger  rostre  ;  il  est 
marginal  et  plus  visible  en  dessus  dans  le  profil  transver- 
sal, qu'en  dessous.  Ambulacres  à  fleur  de  test,  très-légère- 
ment costulés  aux  approches  du  sotnmet  ;  plaques  ambula- 
craires  inégales ,  irrégulièrès,  spéciales  comme  toujours  à 
chaque  paire  de  pores;  zones  porifères  étroites,  formées 
de  très-petits  pores  obliquement  disposés,  rapprochés  les 
uns  des  autres,  séparés  cependant  par  un  renflement 
granuliforme.  A  la  face  inférieure  les  pores,  comme  dans 
tous  les  EchinoconuSy  se  groupent  par  triples  paires  obli- 
ques et  la  zone  porifère  beaucoup  plus  large  prend  un 
aspect  strié  très-prononcé.  Interambulacres  lisses  et  légè- 
rement déprimés  au  milieu ,  sur  la  ligne  suturale.  Tuber'^ 
cales  variant  suivant  la  place  qu'ils  occupent,  petits,  égaux, 
espacés,  saOlants,  à  peine  scrobiculés  à  la  face  supérieure, 
plus  gros ,  plus  profondément  scrobiculés  et  très-inégaux 
vers  le  pourtour  et  à  la  face  inférieure,  les  uns  et  les  au- 
très  visiblement  crénelés  et  perforés.  Granules  intermé- 
diaires rares  et  espacés  en  dessus,  abondants,  serrés  et 
homogènes  en  dessous.  L'appareil  génital  et  ocellaire  re- 
présente un  ensemble  un  peu  carré  ;  les  plaques  ocellaires 
sont  petites  et  isolées,  à  l'exception  de  la  plaque  posté- 
rieure de  droite  qui  vient  aboutir  directement  sur  la  grande 
plaque  madréporiforme. 
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Kapports  et  différences.  Par  son  dessus  surbaissé  et  ar- 
rondi cette  magnifique  espèce  se  rapproche  de  YË.  hemiS" 
pkcericus;  tnais  elle  s'en  distingue  par  sa  forme  ovale,  par 
son  pourtour  rétréci  en  arrière  et  un  peu  rentré^  pai  son 
grand  diamètre  transversal  au  tiers  antérieur,  par  son  des- 
sous pulviilé,  par  sa  bouche  ovale,  par  ses  aillons  ainbu- 
lacraires  très-prononcés  à  la  face  inférieure,  par  son  anus 
plus  élevé  et  pourvu  d'une  area.  C'est  une  espèce  bien  dis- 
tincte de  celles  que  nous  venons  de  décrire. 

Localité.  Elle  est  spéciale  à  l'étage  sénonien ,  et  à  été 
recueillie,  à  Meudon,  près  de  Paris,  par  M.  Ozenne;  elle  y 
paraît  fort  rate. 

Explication  des  figures.  PL  4004,  fig.  1,  coquille  de 
grandeur  naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  dessous;  fig.  3, 
profil  longitudinal;  fig.  4,  plaque  de  la  face  inférieure 
grossie  ;  fig.  5,  plaque  de  la  face  supérieure  grossie  ;  fig. 
6,  ambulacre  grossi ,  montrant  la  disposition  des  pores 
près  de  la  bouche  ;  fig.  ï,  partie  supérieiure  de  Tambulacre 
grossie  ;  fig.  8,  appareil  génital  et  ocellaire  grossi  ;  fig.  9» 
bouche  grossie.  De  notre  collection. 

N*  2344.  ECHINOCONUS SULCATUS,  d'Orb.,  1856. 

PL  4005,  fig.  1-6. 

Difrtmsionê,  Loàguenr  totale,  28  iMllitÊtèii'esf.  Pâf  ra;ppoit 
à  la  tongsècif  :  làfrgiieur,  99  centièmes;  hstatéur,  9Ù 
centièmes. 

Co^itlé  mB^f  pfé^qne  ronde,  non  angûlénsé  an  pôtiN 
towf,  aa^z  haute/  très-arfondie  et  ilir  pea  pltrs  lâfge  en 
ÈtféM  ^tt!m  eaftïèfëi  éeitd  laf  bâtfteiti<  i  99  cerùfiémés  dé  là 
longueur,  et  dont  le  grand  diamètre  trânsYëfôaîéi^  dHitiêrÉ 
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antérieur.  Profil  longitudinal  éleré,  à  côtés  sensiblement 
inégaul  et  i*enflés  ^  formant  ttne  dotirbe  brisée  au  milieu  | 
sommet  subconique.  Profil  transvên&l  également  subco^ 
nique,  élargi  à  sa  base.  Dessous  très-ondulé,  remarquable 
par  cinq  profonds  sillons  fôl'més'  Çâf  lôg  âmbnlâcres,  et 
alternant  avec  le  renflement  des  régions  interambulacrai- 
res.  Bouche  petite  ,  ronde  et  centrale.  Anus  rond ,  petit, 
placé  en  dessous  et  près  du  bord,  de  manière  à  n^étre  pas 
visible  dans  le  profil  transversal,  Ambulacres  à  fleur  de 
test;  zones  poriféres  déprimées  à  la  face  Inférieure,  com- 
posées de  pores  étroits.  Tubercules  médiocres  et  espacés 
en  dessous^  bien  plus  petits  en  dessus  où  ils  sont  entourés 
de  granules  nombreux,  saillatits  et  serrés. 

Rapports  et  différences.  Cette  curieuse  espèce  a,  comme 
VE,  liautini,  Tanus  tout  â  fait  en  dessous,  mais  sa  forme 
générale  est  différente.  Elle  se  rapprocbe  davantage  de 
V£.  suhconicusy  tout  en  s'en  distinguant  par  son  pour- 
tour non  anguleux ,  presque  circulaire ,  par  son  profil 
longitudinal  à  côtés  inégaux,  â  sommet  plus  conique  ,  par' 
sa  face  inférieure  profondément  sillonnée,  par  sa  bolicte 
très-petite,  par  son  anus  infra-margmal  et  non  visible  dans 
le  profil  transversal,  et  GtiUvA  par  ses  gramiles  saillants  et 
serrés  même  aux  approches  du  sommet. 

Localité.  Nous  avons  recueilli  cette  espèce  daiïS  réfâfge 
sénonien  de  Rivières,  de Tercîs  près  dé  Dax  (landes)  et 
à  Mauléon  Magnoac  (Hautes-Pyrénées).  Elle  y  estabofn* 

dan  te  et  nous  en  avons  sons  les  yeux  2J  exemplaires  de 
différents  âges.  . 

Explication  des  figures.  PI.  1005,  fig.  f,  coquiDe  gran- 
deur naturelle,  vue  en  dessus;  fig.  2,  de  dessous^  fig.  3, 
profil  longitudinal;  fig*  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 
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Taniu  ;  fig.  5^  plaqaes  interambulacraires  grossies^  pour 
montrer  la  saillie  des  granules;  fig.  6,  appareil  génital 
et  ocellaire  grossi.  De  notre  collection. 

N*  2342.  EcmnoGomis  Egtptugcs^  d'Orb.  1856. 

PL  1005,  fig.  7-9. 

Dimensions.  Longueur,  43  millimètres.  Far  rapport  à  la 
longueur  :  largeur^  91  centièmes;  hauteur^  101  centièmes. 

Coquille  sensiblement  pentagone  au  pourtour,  un  peu 
plus  longue  que  large ,  dilatée  en  avant,  rétrécie  en  ar- 
rière^ dont  le  grand  diamètre  transversal  est  au  tiers  anté- 
rieur. Profil  longitudinal  et  tranversal  en  dôme  très- 
élevé,  obtus  mais  légèrement  acuminé  au  sommet^  à  côtés 
également  convexes^  s'étendant  jusqu'à  la  base,  où  se  trouve 
un  angle  obtus  au  pourtour.  i>e55oti5  très-concave,  uni^  non 
ondulé.  Bouche  centrale.  Anibulacres  kû^nv  de  test,  étroits^ 
très-réguliers,  formés  sur  toute  la  face  inférieure^  de  pores 
rangés  par  triples  paires.  Tubercules  gros  et  serrés  en  des- 
sous ,  épars  et  très-petits  en  dessus. 

Rapports  et  différences.  Cette  espèce  est  voisine  de  forme 
àtVE.  subconicuSy  elle  s'en  distingue  cependant  par  sa 
hauteur  plus  grande  que  sa  longeur^  par  sa  forme  en  dôme^ 
et  un  peu  acuminée  au  sommet ,  par  sa  base  plus  angu- 
leuse au  pourtour,  par  son  dessous  concave,  non  ondulé^  et 
par  ses  ambulacres  partout  à  fleur  de  test. 

Localité.  Elle  a  été  recuillie  en  Egypte^  à  quelques  kilo- 
mètres à  Touest  du  Gaire^  dans  Tétage  sénonien^  par 
M.  Lefèvre;  le  calcaire  qui  Tempàte  est  rougeâtre  et  légè- 
rement ferrugineux. 

Explication  des  figures.  PI.   1005^  fig.   7,   coquille  de 
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grandeur  naturelle,  vue  de  côté;  fig.  8.  Dessous;  fig.  9, 
portion  d'ambulacre  grossie ,  montrant  la  disposition  des 
pores  et  des  tubercules  au-dessus  et  au-dessous  du  pour- 
tour. De  la  collection  géologique  du  Muséum. 

N°  3343.  ECHINOCONUS  RcEMERl,  d'Orb.,  4855. 

PI.  1006,  fig.  1-6. 

Caratomus  Rœmeri,  Agassiz  et  Desor,  1847.  Catal.  rais., 
p.  93. 

Echinoconus  Rœmeri,  d'Orbigny,  1855.  (Voyez  plus  haut 
p.  366.) 

Dimensions.  Longueur,  30  millimètres  ;  largeur,  29  mil- 
limètres ;  hauteur,  23  millimètres. 

Coquille  subcirculaire,  arrondie  au  pourtour,  un  peu 
acuihinée  en  arrière,  ayant  son  plus  grand  diamètre  trans- 
versal au  milieu  et  sa  plus  grande  hauteur  au  point  qui 
correspond  au  sommet.  Profil  longiludinal  conique,  à  cô- 
tés convexes  et  légèrement  inégaux,  se  courbant  près  de  la 
base  qui  est  arrondie  ;  sommet  élevé;  central.  Profil  trans- 
versal également  conique,  mais  à  côtés  convexes  et  parfai- 
tement égaux.  Dessous  presque  plat,  arrondi  sur  les  bords, 
marqué  autour  de  la  bouche  de  cinq  petits  renflements  qui 
corf-espondent  à  l'extrémité  des  interambulacres.  Bouche 
centrale,  distinctement  pentagonale.  Anus  triangulaire^ 
s'mivrant  à  la  face  inférieure,  à  peine  visible  dans  le  profil 
transversal.  Ambulacres  très-étroits  au  sommet;  zones  po- 
rifères  simples  jusqu'à  la  bouche.  Tubercules  abondants  et 
serrés  à  la  face  inférieure,  médiocrement  scrobiculés,  plus 
petits  et  plus  espacés  en  dessus.  Granules  partout  fins,  ser- 
rés, homogènes.  Appareil  génital  et  ocellaire  subpenta- 

gonal,  fortement  granuleux. 

VI.  60 


* 
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Rapports  et  différences.  Cette  espèce  se  rapproche  un 
peu  de  YE.  hemisphœricus;  elle  s'en  distingue  cependant 
d*aTic  manière  positive^  par  sa  forme  plus  circulaire  et  co- 
nique, par  sa  bouche  petite,  pentagonale  et  marquée  sur 
les  bords  de  cinq  renflements  interambulacraires,  par  son 
anus  triangulaire,  infra-marginal  et  visible  seulement  en 
dessous.  Ces  caractères,  du  reste,  en  font  un  type  à  part, 
qu'on  distinguera  toujours  facilement  des  autres  Echino- 
conus  (1). 

Localité,  L'échantillon  que  nous  venons  de  décrire  ap- 
partient à  M,  Cotteau;  il  a  été  recueilli  dans  la  craie  séno- 
nienne  de  Ilten,  près  Hamiover. 

Explication  des  figures,  PI.  1006,  fig.  d,  coquille  de 
grandeur  naturelle,  vue  en  dessous;  fig.  2,  dessous;  Qg.  3, 
profil  longitudinal;  fig.  4,  profil  transversal,  vu  du  côté  de 


(i)  M.  Desor,  dans  le  Synopsis  des  Échinides  (p.  180),  sans  cennaiue 
l^opinion  de  d*Orbigny  relativement  au  Caratomus  Rœmcri^  arrive  i 
un  résultat  à  peu  près  identique  et  retire  cette  espèce  du  genre  Carata- 
m««,  pour  la  placer  dans  les  Eekinoeonus  à  côté  de  VE.  kemisphcsricu$. 
Suivant  nous,  4'Orbigny  et  M.  Desor  sont  dans  l'erreur.  Nous  avons 
examiné  avec  le  plus  grand  soin  non-seulement  Téchantillon  qui  a  servi 
de  type  à  d^Orbigny^  mais  encore  ceux  plus  gros  et  mieux  conservés  que 
possède  M.  Michelin,  et  nous  avons  acquis  la  certitude  que  cette  espèce 
n'Qstpoiûiiin  Echinoconu9,  La  disposition  de  ses  pores  ambulacraires 

gui  s'espacent  un  peu  au  fur  à  mesure  qu'ils  se  rapprochent  de  Tambitus, 
sa  bouche  pentagonale  et  marquée  sur  les  bords  de  bourrelets  interambu- 
iaovaires,  son  anus  triangulaire,  son  appareil  aploial  sdbpentfigoual  tout 
4iutant  de  .caractères  qui  s'opposent  à  ce  que  cette  espèce  reste  dans  la 
fomille  des  Échinoconidées*  C'est  .bien  plutôt  parmi  les  Échinobrissîdées 
qu'il  faut  la  classer.  Bans  le  principe  M.  Desor  en  avait  fait  un  Cara- 
tomiis,  elle  diffère  bien  un  peu  des  espèces  de  ce  genre  par  sa  ^lamde 
taille  et  son  péristome  pentagonal  muni  de  bourrelets;  cependant  mal- 
gré ces  différences  j[u'on  peut  regarder  comme  simplement  spécifiques^ 
nous  sommes  d'avis  de  la  replacer  parmi  ie»  Caratomu*,(Np  de  M*  Coi.) 
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ranus;  fig.  5,  plaque  iiiterambulacaire  grossie;  fig.  ,0,  .ap- 
pgreil  apicial  grossi. 

^N*»  tUi.  i;GHINQCQN,US  AïlEEVi^TUS,  d'Ofb.  iêoê. 

P.  1006,  fig.  7-8. 

Echinites  vuigaris  (pars),   Leske,   177?»  ^^l^'^W  '^PP?; 
Echin.  p.  466,  pi.  40,  fig.  2  et  3. 

Galerites  abreviatv^,  Lamarck,  1846.  An.  sans  vert^  3 
p.  50.  (Non  Agassiz  et  Desor,  1842  et  1847.) 

X<çiWa;;C;k  ,<^écrit  çiipsi  .cette  espèce  :  .G.  conoideuSyftbtu- 
Mis;  mnhiiu  suborhiculari ;  amhulacris  impressis,  subaspe- 
ris;  areis  prominulis  ;  ano  infra^narginem.  Cette  descrip- 
tion peut,  pax  iSo»  iVague,  ^'appliquer  à  beaucoup  d'espè- 
ces diff^efttes;  mçô^  JLia,mai:cJj:  cite  povu*  gynonymeies  fi- 
gures 2  et  3  de  la  pi,  40  de  Leske,  décrites  p.  166,  gui 
paraissent  se  rapporter  à  son  espèce,  px^  nç(p  ^^i^c  ,éçli.8^- 
^(ps  qi^e  Jti.  Deso^  a  £gurés  &m&  le  même  nom,  et  qui  ne 
fion*  autres  que  VEchiifioconus  globulus  (Conulus  globulufy 
Kleij^,  1734).  Nous  avons  dû  conse;:jçer  le  pqm,^'jj^6/:^î;,ia- 
fy,s  ^  llespi^Qe  de  Xiamarck,  en  j^eproduisaixi;  les  deux  figu- 
res de  Leske.  ' 

fixptica,tio,n  4e^  fig,y>rf^,*  f\.  AQQ^jJBs-  7  e^t^gj^capie^es 
(figures  doanées  par  Leske. 

Aux  espèces  décrites  et  figurées  par  .d'Orbigoy,  nous  ajoute- 
rons les  suivantes  qui,  dans  l'état  actuel  de  la  science,  complètent 
le  genre  Echinoconus. 

N*  1.  EcHiKOCONVS  OBLONGvs,  d'Orb»,  i85Aé 

GalerUes  of/longus,  Desor,  1847.  Catal.  rais.,  p.  91.  (Modèle  R.  %iu) 
I(Ut  d'Orb,  1847.  Prpd.,  2,  p.  27?;  étage  22,  n»  4220. 
Eekinoconus  oblqngust  dlOrb.,  lK5â.  .Revue  de  Zool.,  p.  21. 
,OiUeriUs  oblongus^XiQ^Qv,  1857.  Synops*  des  Ixh.,  p.  184é 
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Longueur,  à')  millimètres;  largeur,  Al  millimètres;  hauteur,  27  mil- 
limètres. 

Coquille  ovale,  arrondie  et  dilatée  en  avant,  plus  étroite  en  arrière, 
ayant  son  plus  grand  diamètre  transversal  au  tiers  antérieur  et  sa  plus 
grande  hauteur  entre  le  sommet  et  la  bouche.  Profit  longitudinal  sur- 
baissé, à  côtés  convexes.  Profil  transversal  un  peu  plus  conique.  Dessous 
presque  plat,  légèrement  pulviné.  Bouche  centrale,  subdécagonale.  Anus 
grand,  sabcirculaire,  marginal,  très-apparent  dans  le  profil  transversal. 
Interambulacres  déprimés  au  milieu.  Toujours  à  Tétat^  de  moule  inté- 
rieur. 

C'est  à  tort  que  d'Orbigny  réunit  cette  espèce  à  VEckinoeonus  glo- 
bulus  (voyez  plus  haut,  page  522).  Elle  nous  parait  constituer  un  type 
bien  distinct,  parfaitement  reconnaissable  à  sa  forme  oblongue,  arrondie, 
Bubdéprimée  ,  à  sa  face  inférieure  pulvinée ,  à  son  anus  circulaire  et 
marginal. 

Localité,  Villeneuve-sur-Yonne  (Yonne).  Étage  sénonien. 

N**  2.  RcHiifOcoifcs  GUBCS,  Cotteau,  1859. 

Longueur,  â6  millimètres;  largeur^  63  millimètres;  hauteur,  35  mil- 
limètres. 

Coquille  ovale,  renflée,  arrondie  et  dilatée  en  avant,  un  peu  plus 
étroite  en  arrière,  ayant  son  plus  grand  diamètre  transversal  au  tiers  an- 
térieur et  sa  plus  grande  hauteur  entre  la  bouche  et  le  sommet.  Profil 
longitudinal  et  transtersal  élevé,  gibbeux ,  à  côtés  convexes ,  presque 
droits  sur  le  pourtour,  un  peu  courbés  à  la  base.  Dessous  plat,  arrondi 
sur  les  bords.  Bouche  petite ,  subcirculaire ,  centrale.  Anus  elliptique, 
marginal,  pourvu  d'une  area  à  peine  apparente.  Ambulaeres  à  fleur  de 
test. 

Cette  espèce,  par  sa  grande  taille,  sa  forme  oblongue  et  gibbeuse,  se 
distingue  nettement  de  ses  congénères;  eUe  offre  au  premier  aspect  quel- 
que ressemblance  avec  VE,  magnifieus;  mais  elle  s*en  éloigne  par  sa 
forme  plus  courte  et  plus  gibbeuse,  sa  face  inférieure  plus  plate  et  plus 
étroite,  son  anus  moins  grand  et  plus  allongé. 
,  Localité,  Conaeré  (Sarthej.  Étage  turoniea?  Musée  du  Mans. 

N*  8.  EcHiNocoNus  GORoiTis,  Cotteau,  i859. 

GaUrites  gurgitis^  Pictet  ^  Renevier,  1857»  Foss.  du  terrain  aptien , 
p.  156,  pi.  22,  fig.  à. 
Id,,  Desor,  1857.  Synopsis  des  Ecb.  foss»,  p.  187. 
MM.  Piclet  et  Kenevier  décrivent  ainsi  cette  espèce  : 
«  Oursin  de  forme  subcirculaire,  médiocrement  renflé ^  face  supérieure 
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régulièrement  arrondie,  ainsi  que  les  flancs,  en  sorte  que  la  plus  grande 
périphérie  est  située  notablement  au-dessus  de  la  surface  inférieure  ; 
bouche  centrale,  à  péristome  un  peu  oblique.  Anus  situé  sur  la  face  pos- 
térieure de  manière  à  n*ètre  pas  visible  en  dessus,  et  à  Tètre  à  peine  en 
dessous  :  son  contour  ou  périprocte  est  subpyriforme  et  allongé  dans  le 
sens  vertical.  Le  sommet  est  central.  Les  ambulacres  sont  limités  par  des 
lignes  de  pores  disposés  par  paires  ;  ils  croissent  régulièrement  jusqu'au 
contour  extérieur.  Les  tubercules  sont  médiocres,  épars  sur  les  aires  in- 
terambulacraires,  et  tendent  à  former  des  séries  sur  les  aires  ambula- 
craires. 

c  Rapports  bt  DiFFiaBNCss.  Cette  espèce  présente  des  caractères  in- 
intermediaires  entre  les  Galerites  et  les  Globator,  Elle  ressemble  à 
ces  derniers  par  la  disposition  de  ses  tubercules,  et  aux  premiers  par  sa 
forme  peu  globuleuse.  L*anus  occupe  une  position  intermédiaire,  et  sans 
être  situé  aussi  complètement  sur  la  face  postérieure  que  dans  les  Globa- 
tor, il  n'est  pas  aussi  inférieur  que  dans  lesGalerites.  Nous  l'avons  laissée 
dans  ce  dernier  genre^  qui  est  anciennement  connu,  à  cause  de  son  faciès^ 
rappelant  celui  do  la  plupart  des  espèces  qu'on  a  l'habitude  de  lui  rap- 
porter. 

c  Les  caractères  précités  distinguent  clairement  notre  espèce  des  Gale- 
rites  connus  et  en  particulier  de  la  Galerites  eastanea  dont  la  face  buc- 
cale est  plus  plane,  la  face  opposée  plus  bombée  et  l'anus  presque  tout 
à  fait  inférieur. 

c  Localité,  Nous  ne  connaissons  de  la  G,  gurgitis  qu^  quatre  échan- 
tillons, provenant  tous  de  l'étage  aptien  supérieur  (grès  dur,  d)de  la 
Perte  du  Bhôue.  Musée  de  Genève  et  collection  Renevrier^  » 

Cette  espèce  suffirait  seule >  d'après  les  caractères  qu'on  lui  assigne, 
pour  démontrer,  au  point  de  vue  zoologique^  le  peu  de  valeur  du  genre 
Globatoi'. 

Dans  les  genres  Galerites  et  Globaior  du  Synopsis,  M.  Desor  men- 
tionne les  espèces  suivantes  qui  pour  nous  sont  des  Eehinœonus  : 

N*"  à»  «  Galrbitës  bagga,  Desor  (nov.  sp.}.  La  plus  petite  espèce  du 
genre,  en  forme  de  baie,  à  peu  près  sphérique ,  aussi  haute  que  longue, 
la  base  étant  très-resserrée.  Périprocte  supra-marginal ,  de  manière  à 
n'être  pas  visible  d'en  bas. 

a  Gault  de  la  perte  du  Rhône  et  d'Ecoullaz.  Rare.  Coll.  Rencvrier.  » 
(Synops.,  p.  185.) 

N<*  5.  tt  Globatob  lobibri,  Desor  (nov.  sp.}.  Oursin  globuleux ,  mais 
avec  une  tendance  à  se  rétrécir  en  arrière  à  la  manière  des  Galerites. 
Périprocte  postérieur ,  mais  plus  rappioché  du  bord  inO^rieur  que  dans 
l'espèce  précédente  (Globator  nucleusj. 
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f  Cffie  éopffiétrre  de  la  Èedonle  (IToaclies-du-Rhône)'.  toîL  deLoriére» 
Mtf.'  Ifèer^iàféir.  «  fSyàops.,  (»\  ^S^t 

N*  6.  Globatob  T105HETI,  Camp;  (nor.  sp.).  Onrode  espèce  drcxùtAte^ 
moiai  renflée  qae  les  aotres,  légèrement  rétréde  en  arrière.  Périproetcf 
grand.  Tabercules  homogènes  sar  to^te  la  surface  dn  test.  Péristome 
oblique. 

«  Grès  dur  aptîen  de  Noi^f aux  i  près  St-Snfffice.  CtAU  OsAipielM.'  * 
(Synops.,  p«  i88.) 

Rœmer  a  décrit  et  figuré  (Kreidegebirges  ,  i8&i)>  sous  les  nom^  df 
Galeriies  ehngatiU  et  eohuhui  denx  ficbintdes  qui  nous  pairaîssètat  des 
Bckinoeonus^  sans  qoe  cependant  nous  ayons  de  certitnde  k  èèt  égaiM  ; 
car  nous  ne  les  connaissons  qae  par  une  description  insuffisKMèf  et  dé^ 
figures  qui  laissent  beaucoup  à  désirer  sous  le  rappoH  de  l'exécutioii;  LÉ 
première  de  ces  espèces  {6,  eiongatus,  p.  9S,  pî.  TI,  fig.  15)  est  de' 
grande  taille,  subpentagooale,  plus  longe  que  haute,  fortemei^  rétréclé 
et  carénée  en  arrière  ;  la  face  inférieure  est  plate  et  la  bouche  èent^flë 
présente  des  traces  d'âuricules;  le  pérlproctee^  inairginal.  Elle  àjifistHëtti 
à  la  craie  supérieure  et  se  rencontre  à  Tétat  de  moule  siliceux  reohabîHé 
dans  les  sables  quaternaires  du  nord  de  rAIIemàgne.  La  secondé  {Onieri- 
tes  conulusi  p.  9?,  pi.  VI.  fig  16)  est  petite  et  Conique,  côtotMr  le*  BB^ 
coidea  subuculus,  mais  la  face  infc-rieure  est  complètement  plate  et  fnf^ 
raît  tronquée  ;  le  periprocte  efet  marginal.  Elle  provient  du  Plàerier  d^ 
Salygîtter  ((^tag^?énonien). 


CONSIDÉRATIONS  GÉOLOGIQUES 


SUR  L  ENSEMBLE  DBS 


ËCHINOIDES  IRRÉGULIERS 


DES  TERRAINS  CRÉTACÉS. 


Tous  les  Échinoides  irréguliers  des  terrains  crétacés,  à 
à  VexoepXion  des  gentes  Discoidea,  Eolectypuset  Ppgaêter 
de  la  famille  des  Échinoconidées,  ont  été  décrits  et  figurés 
dans  ce  volume;  ils  forment  un  total  de  deux  cent  cin- 
quante espèces f  ainsi  distribuées  : 

Étage  néoconiien 47 

Étage  aptien 5 

Étage  albien 22 

Étage  cénomanien 45 

Étage  turonien 16 

Étage  sénonien 115 

Total.    .    •    250 

Ces  chiffres  sont  parfaitement  en  rapport  avec  ceux  qui 
nous  ont  été  donnés  par  les  Bryozoaires.  Le  nombre  des 
espèces  suit  une  proportion  croissante^  et  leur  maximum 
de  développement  se  trouve  encore  au  22*  étage  sénonien. 
A  cette  époque,  les  mers  occupaient  sur  nos  continents  la 
plus  grande  surface^  et  sur  des  points  nombreux  elles 
offraient  sans  cloute,  par  leur  nature^  la  disposition  de  leurs 
rivages  ;  li  profondeur  de  leurs  eaux,  des  conditions  tros- 
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favorables  aux  Échinoides.  Viennent  ensuite,  avec  un  nom- 
bre d'espèces  beaucoup  moindre^  les  étages  néocomien^  cé- 
nomanien^  turonien  et  albien.  Quant  à  l'étage  aptien^  û 
ne  présente,  comme  pour  les  Bryozoaires,  qu'un  résultat 
presque  insignifiant. 


Espèces  de  f  étage  néocomien. 


GOLLTRITtt. 

Guey mardi,  d*Orb, 
oblODga«  d*Orb. 
OTolum,  d'Orb* 
Bnbelongata,  d*Orb. 
EciiNocoaTS. 
GrasanoB,  d'Orb.  (i). 

HOLâSTBB* 

Campicheaniu,  d*Orb. 
coDicuB,  d*Orb. 
Grasanug,  d'Orb. 
intermedius,  Ag. 
Gabdiasteb. 
Benstedis,  Forbes. 

BCBINOSPATAGUS. 

cordiformis^  Breyn* 
gibbus,  d*Orb. 
graDOsus,  d*Orb. 
Neocomiensis,  d*Orb. 


pag- 
i6S 

165 


pag.      ECHINOSPATAGUS. 

55  Roulini,  d'Orb. 
57  Verrani,  d'Orb. 
5A    Hbtbrastbb. 

5S        CooLONi,  d*Orb.  (Urgoniea.)  179 
oblonguB,  d'Orb.      (id.)        176 

60    Ptgorub. 

Colambianus,  d'Orb. 

79       Montmollini.  Agasa. 

79        productas,  Agass. 

81        rostratu&,  Agass. 

70      BOTfilOPTGDB. 

Gampicbeanus,  d'Orb.  (Urgo- 

nien}.  SS9 

minor,  d*0rb.  837 

obovatusi  d'Orb.  8S5 

160    Pygaulus. 

153        cyliudricus,  Desi  (Urgonien^.  852 


810 
805 

309 
809 


A2Â 


155 


162 


(1)  M.  Desor  réunit  de  nouveau  cette  espèce  aux  CoUyriu^  parmi 
lesquels  M.  Albiu  Gras  l'avait  placée  dans  l'origine.  Sa  forme  générale 
et  surtout  son  péristome  non  bilabié  nous  font  adopter  cette  opinion.  II 
serait  du  reste  assez  singulier  de  voir  le  genre  Echinocorys  se  montrer  à 
répoque  néocomiennc  et  ne  reparaître  ensuite  que  vers  le  milieu  de  là 
période  sénonienne,  sans  laisser  de  trace  dans  les  étages  aptien,  albien, 
cénomanien  et  turonien.  En  considérant  cette  espèce  comme  un  CoUyrU 
tes,  toute  anomalie  disparaît  et  le  genre  Echinocorys  reste  propre  à  la 
partie  supérieure  des  terrains  crétacés.  Ge  Collyrites  devra  reprendre  le 
nom  d^hemisphœrica  que  lui  avait  donné  Âibin  Gras  et  que  d'Orbigny 
n'avait  changé  que  parce  que  un  autre  Echinocorys  portait  déjà  le  nom 
ù'hemisphœricus,  {N,  de  M,  Cot,) 


J 
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PTGiULUS.  pag.  EcHiNOBRissus.  pag. 

depressos ,    Agass.     (Urgo-  Requieni^  Des.  CUrgonien)    A02 

Dien).  353        Roberti,  d'Orb.      [(id.;  897 

Trihatoptaus.  Glypboptgus. 

Archiaci,d'Orb.  881        Gresalyi,  d'Orb.  (2).  425 

Gampicbeanu8|  d'Orb.  578       oviformis^  d*Orb.  (3).  428 

GrasanuB,  dX)rb.  880       Paultrei,  d'Orb.  420 

Olfenil,  d*Orb.  876  .  Renaudi,  d*Orb.  hYI 

EcHiHOBBissus.                                      Robioaldious,  d'Orb.  A22 

Bourguignati,  d'Orb.  896       subquadratns^  d'Orb.  428 

Neocomiensifl,  d'Orb.  (1).  394  Ptrina. 

Alpinus,  d'Orb.  (Urgonien)  401        Gampicheana,  d*Orb«  468 

Martinii,  d'Orb.      (id.)  898        ineisa,  d'Orb.  469 

Nicoleti^  d'Orb.      (id.)  899       pygea,  Desor.  466 

Quarante-sept  espèces  ont  été  rencontrées  dans  Tétage 
néocomien.  Aucune^  sur  ce  nombre^  ne  s'était  montrée 
dans  les  couches  du  terrain  jurassique,  aucune  ne  se  re- 
trouve dans  les  étages  qui  viennent  au-dessus^  toutes  peu- 
vent donc  être  considérées  comme  réellement  caractéris- 
tiques. Ce  résultat  démontre  une  fois  de  plus  l'indépen- 
dance de  rétage  néocomien  dans  les  limites  qui  lui  ont 

(1)  L'espèce  que  d'Orbigny  décrit  et  figure  sous  le  nom  à'Eehxnobrii' 
stt5  Neoeomiensis  n'est  point,  comme  il  le  croit,  le  Nucleolites  Neoe(H 
mîensis  de  M.  Agassiz.  C'est  un  type  bien  distinct  auquel  M.  Desor  a 
donné  le  nom  à*Echinobrissus  CoUaldinus,  et  qui  est  remarquable  par  sa 
forme  subdéprimée  et  son  anus  tout  à  fait  postérieur.  D'après  M.  Desor, 
le  NucUolites  Neoeomiensis ,  Agassiz^  n'est  qu'une  variété  de  VEckino- 
brisêus  Retmudi,  (N,  de  M,  CoU) 

(2)  Gette  espèce  nous  a  paru  s'éloigner  à  la  fois  et  des  Clypeopygus  où 
l'a  placée  d'Orbigny  et  des  Echinobrissus  parmi  lesquels  M.  Desor  a  cru 
devoir  la  reporter  :  dans  nos  Études  sur  les  Échinides  de  l'Yonne  nous 
en  avons  fait  le  type  du  genre  Phyllobrissus  que  caractérisent  sa  forme 
ovoide  et  renflée,  son  anus  postérieur  et  subvertical ,  sa  face  inférieure 
plane  et  sa  bouche  entourée  d'une  rosette  de  pores  toujours  apparente. 

(U.) 

(8)  Le  Clypeopygus  oviformis  fait  également  partie  de  notre  genre 
Phyllobrissus.  (Id,) 
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été  assignées.  —  Sur  ces  qUarante-sept  espèces^  trehU- 
sept  pravienneul  de  l'étage  Déocomien  proprement  dit, 
et  dix  de  la  partie  9QpArtenre  on  sous-étage  ut^nnieD* 

Si  nous  examinons  la  distribution  géographique  des  es- 
pèces dans  les  deux  bassins  qui  alors  se  partageaient  la 
ffance^  nous  trouYons  dans  le  bassin  anglo-|!etrisieii,  Sx- 
sept  espèces  seulement  et  trente-sept  dans  le  bassin  médi- 
terranéen' 

Sur  les  dix-sept  espèces  du  bassin  anglo-parisien,  huit 
lui  sont  spéciales  :  Cardiaster  Benstedis?,.*  Eckinospata- 
gus  Neocomiensis  ;  Trematopygus  Archiaci  ;  Echinobrissus 
PfeocômiensiSy  Bourgnignati  ;  Clypeopygus  PmUfreiy  liobi- 
mtdinns  et  avifomis.  Sur  les  trente-sept  espèces  du  bassiu 
i!ûéditetTanéén,  vingt-httit  sont  spéciales  î  Collyrites  Quey-^ 
mardi,obto7iffa,.di)iitum,  subélongatâ\  Eehinotorys  Gràsa- 
Hué;  Holaster  Campkkeanus ,  cônicUêj  Gfascmus;  Êckinô- 
spatagus  gibbus,  granosus  et  Verrani;  Hetéraster  ob longue; 
Pygurus  pfoductus  et  rostratùs;  Botriopygus  Campieke- 
anus;  Pygaulus  cylindricus  et  depressus;  Trematopygus 
Campicheanus  et  Grasanus  ;  Echinobrissus  Alpinus,  Mar- 
tîitiiy  Nicoleti,  Bequienii  et  Roberti\  Clypeopygus  Re- 
naudi  eisubqiuidratus;  Pyrina  Campicheana  et  incisa.  Neuf 
espèces  sont  communes  aux  bassius  anglo-parisien  et  mé- 
diterraûéeû  :  Holaster  interner dius\  Echinospatagus  cordi- 
fomis;  Hetéraster  Coutoni ;  PygurUs  Montmollini  ;  Botrio- 
pygus minorai  obovatus;  Clypeopygus  Gresslyi;  Pyrina 
pygett. 


Espèces  de  Vétage  aptien, 
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argilaceus,  d*Orb.  fi).-  467        polygonus,  û'Oth:  l88 

Gôllegûii,  d'Orb.  (2)  l69        I^ybuia. 

subcylindricus,  d'Orbe  i^6       éylindrica,  Al.  Graé.  ilO 

Cinq  espèces  seulement  ont  été  rencontrées  dans  l'étage 
aptien.  Ce  petit  nombre  s'explique  non-seuteffiènt  pâf  le 
peu  d'épaisseur  des  coùelïds  aptiennes  observées  jus^Jû'îdf 
daùs  de  rares  localités,  mais  encore  par  la  disposition  âesr 
mers  éminemment  favorables  au  développement  defs  Cé- 
phalopodes, et  qui  par  cela  même,  conlitiè  lïôùâ  avons  pu 
le  voir  dans  les  tolumes  précédents,  ne  nous  ont  offert  que 
très-peu  de  Gastéropodes,  d'Acéphales,  de  BrachidpddeS, 
de  Bryozoaires  et  d'Échinodei-mes.  Ces  cinq  ésf)èces  d^É- 
chinoïdes  sont  caractéristiques  de  l'étage  aptien.  Quatre 
sont  spéciales  au  bassin  méditerranéen  :  Eehinospatagui 
Coilegnii  et  subcylindricus ;  Epiaster  polygonus*,  Pyrina 
cylindrica.  Le  bassin  anglo-parisien  ne  renferme  qu'une 
seule  espèce  VEchinospatagus  argilaceus,  qui  s'est  égale- 
ment montré  dans  le  bassin  méditerranéen. 


(1^  Cette  espèce  devra  reprendre  le  nom  de  Ricordeanus  que  nous  lui 
àvônâ  ioniié  en  1051.  C'est  à  tort  que  d'Orbigny  Ta  identiûée  an  Spatan^ 
gus  argilaceus  de  Speeton  qu'oil  ne  èclnnaiten  Ifï'ânce  ^ue  ffàr  leë  figûrèâ 
insuffisantes  que  Phillips  en  a  données.  C'est  égalôment  à  ton  que  d'Oi^' 
bigny  indique  cette  espèce  comme  provenant  de  l'étage  aptien  de  Gurgy 
et  d'Auxerre,  les  échantillons  figurés  ont  été  certainement  recueillis 
dans  les  couches  supérieures  de  l'étage  néocomieu  (argiles  ostrôennes)« 

(iV.  de  Mi  Cùt.) 

(2)  Nous  rapportons  à  cette  espèce  le  Toxaitet  BrunHërij  Merlan, 
figuré  par  M»  Desor  dans  le  Synopsis  des  Échinidës  fossiles  (pi.  XL, 
fig. /i-/i)i    ^  (Id.) 
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fspèces  de  Vétage  Mien» 


HOLASTll* 

pag. 

TlBMiTOPTfiUS. 

Piig- 

amplus,  d'Ort. 

90 

RicordeauanoSf  d'Orb. 

882 

latissiaiQg,  Agass. 

92 

ECBINOlâlSSVS. 

lœ?is,  Agass. 

88 

Kœchlini,  d*Orb. 

A08 

Perezii^  Sism. 

86 

Gltpboptgus. 

traosYenus,  Agass. 

88 

Cerceleti,  d'Orb.  (1). 

A81 

EcBIHMPiTiaiS. 

Michelini.  d'Orb. 

696 

Bre3miu8ana8,  d*Orb. 

i78 

Gatoptgus. 

inflatas,  d*Orl>. 

171 

cyliDdricus,  Des. 

Add 

EPIiBTU. 

Ptbina. 

trigonalis,  d*Orb. 

189 

castanea>  d'Orb. 

A73 

HaviASTsa. 

depressa,  d'Orb. 

A72 

minimus,  Desor. 

225 

ECBINOCONCS. 

563 

Ricordeaaanus,  d'Orb. 

223 

castaDea,  d'Orb. 

506 

Ptgdrds. 

mixtus,  d'Orb. 

508 

Ricordeauantui,  d'Orb. 

81& 

nacula,  d'Orb. 

PrOiULDS. 

OTatos,  Agass. 

856 

Vingt-deux  espèces  nous  ont  été  fourmes  par  l'étage  al- 
bîen;  toutes  sont  caractéristiques. — Si  de  ce  nombre  nous 
retranchons  VEchinospatagus  inflatus  qui  provient  du  Sé- 
négal, nous  trouvons  dans  le  bassin  méditerranéen  dix  es* 
pèces  qui  lui  sont  propres  ;  Holaster  Perezii  et  transver- 
sus  ;  Pygaidus  ovatus  :  Echinobrissus  Kœchlini  ;  Clypeo- 
pygus  Michelini  ;  Catopygm  cylindricus  ;  Echinoeonus 
mixtus  et  nucula;  Pyrina  castanea  etdepressa.  Six  espèces 
sont  propres  au  bassin  anglo-parisien  :  Holaster  latissi- 
mus  et  amplus  ;  Echinospatagus  Breyniusanus  ;  Pygurus^ 

(1)  Dans  le  Synopsis,  M.  Desor  fitit  de  cette  espèce  un  Nueleolites, 
Nous  ne  pouvons  nous  ranger  à  son  avis  :  sa  forme  générale  subdépri- 
mée en  dessus,  fortement  concave  en  dessous,  ses  ambulacres  sensible- 
ment pétaloides  et  la  rosette  de  pores  très-apparente  qui  entoure  la 
bouche  nous  engagent  à  la  laisser,  malgré  sa  petite  taille,  parmi  les 
Clypeopygus,  (iV.  de  Af.  Cot,) 


TERRAINS   CRÉTACÉS.  557 

Ricordeauanus  et  Clypeopygus  Cerceleti.  Cinq  espèces  sont 
communes  aux  deux  bassins  :  Holaster  lœvis  ;  Epiaster 
trigonalis;  Hemiaster  minimus  et  Ricordeauanus;  Echino- 
eonus  castanea. 


Espèces  de  l'étage  cénomanien. 


Holaster* 

pag- 

Hbmiasteb. 

pag. 

carinatus,  d'Orb. 

iO& 

bufo,  Dcsor. 

227 

Cenomanensis,  d*Orb.  (1). 

iii 

similis,  d*Orb. 

229 

marginaliSj  Agass. 

i09 

Pbriaster. 

sabglobosuB,  Agass. 

97 

conicus,  d'Orb. 

274 

suborbicularis,  Agass. 

93 

elatus,  d'Orb. 

270 

Trecensis,  Leym. 

101 

undulatus. 

272 

GABOIASm* 

Arghiacia. 

fossarios,  Forbes.  (2J. 

125 

gigantea,  d'Orb. 

286 

Enallastbr. 

sandaliaa,  Agass. 

28A 

GreenoviJ,  d'Orb. 

183 

Santoneasisi  d'Orb. 

287 

Epiaster. 

Pygubcs, 

crassissimus,  d'Orb. 

19& 

oviformis,  d'Orb. 

311 

distinctus,  d*Orb. 

196 

CONOCLYPDS. 

Kœchlinanus,  d'Orb. 

191 

Rhotomagensis,  d'Orb. 

343 

tamidus,  d'Orb. 

198 

Pygaull's. 

Varusensis,  d'Orb. 

198 

macropyguR,  Desor. 

357 

Hemiaster. 

pulvinatus,  Agass. 

361 

BacklaDdi,  Desor. 

231 

subœqualis,  Agass. 

858 

(I]  Dans  les  Échinides  de  la  Sarthe(p.  201)  nous  avons  considéré  i'^o- 
Uuter  Cenomanensis  comme  une  variété  très-jeune  de  V Holaster  subor- 
bicularis;  les  nombreux  échantillons  que  nous  avons  eus  sous  les  yeux  et 
qui  représentaient  les  différents  Âges  de  cette  espèce,  ne  nous  ont  laissé 
aucun  doute  sur  ce  rapprochement.  {N,  de  M»  Couy 

(2)  Il  nous  parait  douteux  que  cette  espèce  soit  réellement  un_Car« 
diaster.  Les  exemplaires  décrits  par  Forbes  et  ceux  que  d'Orbigny  a 
figurés  sont  des  moules  intérieurs  ne  présentant  aucune  trace  defasciole^ 
et  Bi  ces  auteurs  les  ont  placés  parmi  les  Cardiaster^  c'est  uniquement 
d'après  leur  forme  générale;  la  ressemblance  de  ces  moules  avec  quelques 
exemplaires  de  moyenne  taille  de  VHolaster  suborbicularis  nous  ferait 
plutôt  penser  qu'ils  appartiennent  à  cette  dernière  espèce. 

(W.) 
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Cabatomis. 

Pag. 

OCLOPTGDS^ 

PH- 

faba^  Agass. 

366 

Bargesi,  d'Orb. 

£56 

ortncularis,  Agass. 

369 

PxaiKA. 

roatratus-  Agaas. 

367 

Bargesaoa,  d'OH>. 

A56 

trigonopygus,  Des. 

(i). 

365 

Des  MonlinMi,  d'Arcb. 

A76 

ECHIROBRISSI  s. 

inflata,  d'Orb. 

681 

cordatus,  d'Orb. 

ACA 

ovalis,  d'Orb. 

675 

lacanosos,  d'Orb. 

606 

sabsph^Aroidaës^  d'Orb. 

679 

Morrisiif  d'Orb. 

h07 

ECHIKOCONCS. 

Bimilis,  d'Orb. 

405 

Bargesaaas,  d'Orb. 

510 

Catoptgds. 

Rbotomageosis^  d'Orb. 

509 

columbarias,  d*Arch. 

636 

Le  nombre  des  espèces  cénomanicimes  s'élève  à  qua- 
rante-quatre  ;  toutes  sont  également  caractéristiqijep,.  Jgjçi  en 
séparant  les  Echinobrissu^  cordatus  et  lacufwsus  qui  f»cH 
viennent  d'AUefiiagne^  elles  se  repartissent  de  la  manière 
suivante,  dans  les  trois  bassius  qui  occupent  nos  co^jti:^  à 
l'époque  cénomanienne.  Treize  sont  spéciales  au  tMissin 
anglo*parisien  :  Holaster  Cenomanensis;  Cardiaster  fossa^ 
rius  ;  Enallaster  Greenovii  ;  Epias  fer  crassissimus  ;  Pygmrus 
cvifomis;  Conoclypm  Rhotomagensis  ;  Py goulus  pulvina- 
tus;  Caratomus  orbicularis  ;  Echinobrissus  similis  et  4fo- 
risii;  Pyrina  Des  Moulinsii  et  subsphœroiàalis  ;  Edmùco- 
nus  Rhotomagensis.  Six  sont  spéciales  au  bassin  pyrénéen  : 
Periaster  undulatus  etconicus;  Archiada  sanfialim^  9iff^' 
tea  et  Sanionensis  ;  Pygaulus  macropygus.  Neuf  sont  spé- 
ciales au  bassin  méditerranéen  :  Holaster  marginalis  et  ifh 
teger;  Epiaster  tumidus  ^  Kœchlinan^s  et  Vqrus^n^is  ; 
Be^miçLater  Bmklandi;  Oolopygm^Barge&i  ;  Purina  Barge- 
êana  ;  Echinoconus  Bargesanm.  Sept  sont  communes  aux 

y.)  Le  Caratomus  trigonopygus  n'est  certainement  qu'une  variété  du 
Caratomus  faba  avec  lequel  ou  le  rencontre  et  dont  il  ne  se  distingue,* 
suivant  d'Orbigny  lui-même,  que  par  la  coquille  légèrement  rostrée  en 
arrière.  (iV.  de  M.  Cot,) 
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bassiiDS  angLo-pansien  et  pyrénéen  :  UoloMer  svèglobo- 
sm;  Hemiaster  similis;  Periaster  clatus ;  Canatomus  faba^ 
rostratus  et  trigonopygus;  Pyriïuz  ovalis.  Une,  ïtioiaster 
TrecemiSf  se  trouve  dans  les  bassins  anglo-parisien  et  mér 
diterranéen.  Une  égaleme:it,  ie  Pygauius  subcequaHsy  s'est 
rencontrée  dans  les  bassins  f)yréffiéen  et  Méditerranéen. 
Enfin,  six  espèces  plus  largement  répandues,  les  Hoia^ 
ster  subglobosus  et  carinatus;  Epiaster  distinctus;  He- 
miaster  bufo;  Catopygus  columbarim  et  Pyrina  infUda. 
se  sont  montrées  simultanément  dans  les  bassins  anglo- 
parisien,  pyrénéen  et  Méditerranéen,  et  en  démontrent 
la  oontemporanéité. 

Espèces  de  V étage  iuronien» 


HOLASTEB* 

pag- 

Clayiater. 

rPag* 

integer^  Agass. 

112 

cornutus,  d'Orb. 

^82 

MiCRASTEB. 

BOTRIOPTGUS. 

Matheroni,  Des. 

^03 

Cotteaaanus,  d-Orb* 

Ùi 

Michelini.  Agaas. 

305 

Toucasanus,  d'Orb» 

ZàO 

Hbiciasteiu 

Ptgaulcs. 

cubicus,  Desor. 

237 

Toucasanus  d'Orb. 

362 

Fourneli,  Des. 

234 

ECBINOBRISSUS. 

Leymerii,  Des. 

232 

tuberculatus  d'Orb. 

m 

Toucasanus,  d*Orb. 

239 

Catopygus. 

• 

Verneuilli,  Des. 

235 

Ebrayanus,  d'Orb. 

Â40 

Psai  ASTER. 

PiRINA. 

obloDgus,  d'Orb. 

Toucasana,  d'Orb. 

/iS2 

Seize  espèces,  tontes  caractéristiques,  se  sont  montrées 
dans  Tétage  turonien.  Le  bassin  anglo-parisien  n^en  ren* 
ferme  qu'une  seule  qui  lui  soit  propre,  le  Catopygus  Ebra- 
yanus.  Le  bassin  pyrénéen  n'en  a  aucune  de  spéciale.  Nous 
envttoavons  dix  dans  le  bassin  méditerranéen  :  HolasteT 
integer ;  Micraster    Matheroni;   Hemiasier  cubicus;    iPe- 
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riastei'  obiongus  ;  Claviaster  cornutus  ;  Catopygus  Touca-- 
sanus  et  Cotteauanus\  Pygaulus  Toucasanus\  Echinobris- 
sus  tttbcrculatus  ;  Pyrina  Toucasana,  Une  espèce  ,  le 
Micraster  Michclini,  est  commune  aux  bassins  anglo-pari- 
sien et  pyrénéen  ;  une  également^  VHemiaster  Taucasanus 
se  trouve  à  la  fois  dans  les  bassins  anglo-parisien  et  médi- 
terranéen. —  Trois  espèces,  les  Hemiaster  Foumeliy  Ley- 
meriiel  Verneuilli,  se  sont  rencontrées  simultanément  dans 
les  bassins  anglo-parisien,  pyrénéen  et  méditerranéen. 

Espèces  de  l'étage  sénonien 


EcHlNOCOBYS. 

pag- 

Cardiasteb. 

pag- 

papîllosus^  d*Orb. 

69 

Cotteauanus,  d'Orb« 

«AO 

sulcatus ,  d'Orb. 

70 

excentricus^  Forbes. 

124 

tuberculatus,  d*Orb.  (i). 

67 

fimbriatas^  d*Orb* 

«46 

vulgaris,  Breynias. 

62 

Hageuowi,  d'Orb. 

1A3 

HOLASTEA. 

Italicus,  d'Orb. 

«42 

indicus,  Forbes. 

132 

Ligeriensis,  d'Orb. 

138 

planu8,  Agass. 

116 

pillula,  d'Orb. 

126 

semistriatus,  d'Orb. 

«20 

pygmœus,  Forbes. 

«24 

SenoDensis,  d'Orb. 

118 

rostratus,  Forbes. 

«24 

slriato-radiatus,  d'Orb. 

ils 

Zignoanus,  d'Orb. 

«^5 

Cardiastek. 

Enallaster. 

ananchytis^  d'Orb. 

431 

Texasus,  d'Orb. 

«8A 

bicarinatus,  d'Orb. 

«37 

ËPIASTER. 

Bourgeoisianus,  d'Orb, 

120 

Aquitanicus,  d'Orb.  (2). 

«99 

cinctus,  d'Orb. 

li7 

(«)  M.  Desor  a  fait  de  cette  espèce,  sous  le  nom  de  Stenonia  tubereu- 
lata  (Synop.,  p.  333),  le  type  d'un  nouveau  genre  caractérisé  non-seule- 
ment par  l'aspect  tuberculeux  de  ses  plaques  coronales,  mais  surtout  par 
la  structure  de  son  appareil  apicial  qui  est  compacte  et  non  allongé 
comme  dans  les  Echinocorys,  (/V.  de  M.  CoU) 

(2)  Par  sa  forme  générale  et  la  position  de  son  anus ,  cette  espèce  se 
distingue  nettement  des  autres  ^ptojfer^  et  c'est  avec  raison  que  M.  Desor 
y  a  vu  le  type  de  son  genre  Isaster.  Débarrassé  de  cette  espèce,  le  genre 
Epi  aster  s'élève  beaucoup  moins  Jiaut  et  se  trouve  limité  au' terrain  cré- 
tacé inférieur  et  moyen.  (M) 
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MiGKASTIR. 

pag- 

Faujasia. 

Pag- 

cor-anguinam,  Agass» 

207 

Faujasii,  d'Orb. 

317 

integer,  d*Orb. 

219 

florealis,  d*Orb« 

819 

laxoporas,  d^rb» 

217 

Ptgorbyrchds. 

Leskei,  d*Orb. 

ai5 

planatos,  forbes. 

828 

Hemiastbb. 

testudo,  forbes. 

822 

amygdala,  d'Orb. 

262 

RflYNCHOFTGIJS. 

breviuaculas,  d'Orb. 

255 

Marmini 

82A 

bucardium,  Des. 

lU 

Gassidulcs. 

eipansus,  Des. 

266 

OEquoreus,  Mortoa 

829 

globosus ,  Des. 

260 

elongatus,*  d'Orb. 

826 

inœqualis,  Des. 

267 

lapis-cancri,  Lam« 

827 

Koiiinckanus,  Des. 

250 

Stiuatoptgus. 

lacunosus,  Des. 

267 

elatus,  d*Orb. 

838 

LigerJensis^  d'Orb. 

253 

galeatus,  d'Orb. 

882 

MoalinsaDus,  d'Orb* 

2A7 

CONOCLTPUS. 

1 

nacleus,  Deson 

2&0 

acutus,  Agass. 

8&7 

DQCQla,  Desor. 

259 

ovatus,  d'Orb. 

8A6 

parastatus,  Desor. 

265 

oyumt  Agass. 

8&9 

prunella,  Desor^ 

nu 

Caratohus. 

punctatas,  d*Orb.  (i). 

251 

avellana,  Agass. 

870 

rana,  Desor. 

263 

peltiformis,  Agass. 

878 

Regulusanus,  d'Orb. 

US 

sulcato-radiatus,  Des* 

871 

Sanlcyaous,  d'Orb. 

258 

truDcatas,  d'Orb. 

872 

sexangulatus,  d*Orb. 

256 

TaSXATOPTQUS. 

Stella^  Des. 

245 

aaalis,  d'Orb. 

883 

Perigoshds 

cracifer,  d'Orb. 

387 

brerisulcatus^  Agass. 

277 

oblongus,  d'Orb. 

885 

ECHINAHTHUS. 

OTulum,  d'Orb. 

888 

Francii,  d'Orb. 

298 

ECHINOBRUSUS. 

Ptgurus. 

Boargeoisii,  d'Orb.  (2). 

415 

geometricoa,  Agass. 

318 

CoUegoyi,  d'Orb. 

409 

Faujasia. 

minimus,  d'Orb. 

àU 

apicalis,  d'Orb. 

315 

Moalinsii,  d*Orb. 

Ail  * 

Deiaanayî,  d*Orb. 

818 

(1)  Cet  Hemiaster  devra  reprendre  le  nom  de  noiutulus^  que 
M.  Tabbé  Sorigoet  lui  a  donné  en  1851. 

(2)VBchinobrissutBourgeoi8U  a^estprohMement  qu'une  variété  plus 
courte  et  plus  dilatée  de  VE.  rjtjinimus  ;  nous  avons  examiné  dans  la  col- 
lection d'Orbigny^  l'échantillon  type  t  il  ne  nous  a  paru  en  différer  par 
aucun  caractère  eesentieL  {N,  de  Af.  CoQ 

VI.  61 
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leamoBansus. 

parallelns,  d*Orb.  (!>• 

Krobiculalus,  d'Orb. 
Catoftgoi. 

affinis,  d*Orb. 

conformis,  Des. 

èlODgfttoB^  AgaM. 

feoestrataB,  Agass. 

lœvis,  Agass. 

pyrifonnis,  Agass. 

obtasuSfDes. 

subcarinatos,  d*Orb. 

OOLOPTGDS. 

pyrifonnis,  dX)rb. 
PnuA. 

AtaciaDa,  Cot. 

echinonea^  Des  M. 

Goldfassii,  Agas. 

lœvis,  dt)rb. 
.  minor,  d'Orb. 

nncleus,  d*Orb. 


pag,  PraiHA.  pag. 

41 0  Petrocoriensis^  Des  BT.  A86 

&id  Orbignyana.  A94 

ovalum,  Agas.  A8& 

A58  ECHIHOCOHUS. 

AA7  abbre?iatas,  d'Orb.  5A7 

452  conicus  Breyn,  513 

A42  Desorianus,  d'Orb.  537 

AA3  iEgyptiacus^  d'Orb.  5&& 

hà5  gigaSf  Cot.  5H 

A  48  globalus,  d'Orb.  522 

A 50  hemisphœricas,  dX)rb.  526 

magnificus,  d'Orb.  5A0 

A 57  orbicalaris,  d'Orb.  532 

Raalini,  d'Orb.  539 

Â9i  Hœmeri,  d'Orb.  5A5 

A 83  subcouicus,  d'Orb.  5i9 

A88  subpyramidalis,  d'Orb.  530 

A90  snbrotandus,  d'Orb.  517 

A92  sulcatus,  d'Orb.  5A2 

A89  Yulgaris,  d'Orb.  53A 


Cent  quinze  espèces  toutes  caractémtiqaesi  nous  ont  été 
fournies  par  Tétage  sénonien  ;  de  ce  nombre  nous  retran- 
chons vingt-une  espèces  étrangères  ;  il  en  reste  quatre* 
vingt-treize  distribuées  de  la  manière  suivante»  dans  nos 
di£Eërents  bassins  : 

Cin({uante-cinq  sont  spéciales  au  bassin  anglo-parisien  t 
Sehinoconu»  papUloiW  et  mlcatus;  EoUater  plamts  et 
Senonensis;  Cardiaster  bicarinatusy  Bourgeoisanus ,  CoU 
teaiuanus,  excentriem,  Ligerienâis,  pygmœw  eirostrains; 

(f)  VEehinobristui  fMraltelut  n'appartient  pas ,  comme  le  croyait 
d'Orbigny,  à  l'étage  sénonien.  Cette  espèce»  très-abondamment  répandue 
dans  la  Sarthe,  se  rencontre  toujours  à  la  partie  inférieure  de  Tétage  ta- 
ropien,  au-dessous  des  marnes  sableuses  à  Mieraster  Micheiinu  II  en  est 
de  mémo  des  Catapffgu$  obtums  et  êubcarinatus  cités  plus  bas. 

{N.de  M.  Cou) 
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Hemiaster  amygdala^*  brevimculus^  àiiçardium,  Koninc- 
kanus  ,  latnénosm ,  Ligerienêis  ,  prunella  ;  Echwmthus 
Francii  ;  Faujasia  apicalis  et  Delaunayi)  Rkynchopygns 
Marmini  ;  Cassidulus  elongatus  et  lapis-eancri  ;  Stimato- 
pyÇ'^  galeatus;  Caratomus  aveltanaj  peltifomis^  siitcàto- 
radiatuSy  truncatus  ;  frematopygus  ohlongus  et  ovulum; 
Echînôbfissus  Bourgeàisii ,  parallelus  e*  scrobimil&tiis  ; 
CatopygUs  affinis,  confortnis,  fenesiratus,  Icevis,  pyrif&mU 
et  ohtusuÉ;  Oolopygus  pi/ri  for  mis;  Purina  Golêfttssiij  lœ- 
t?fe,  fniriùr,  nucleus,  Orbignyana  et  ovulum;  Eekinoconms 
(fùnicus,  Desorianus,  magnificus,  orbicularis,  Rœfheii,  Sfib*' 
eonicuSy  subrotundiis  et  vulgaris.  Quatorze  espèces  sont  prô^ 
près  au  bassin  pyrénéen  :  Holaster  semistriatus  ;  MU 
cr aster  integer  eilaxoporus; Epiaster  Aquitanicus; Hémias* 
ter  nucleus  et  Moulinsanus;  Favjasia  Favjasii;  Conoclypus 
acutus  et  ovum;  Echinobrissus  CoUegnyi  et  Moulinsii; 
Pyrina  Petrocoriensis  ;  Echinoconus  sulcat^s  et  Raulinù 
Dix  espèces  sont  spéciales  au  bassin  méditerranéen  :  ÊcM- 
nocorys  tisberculatus ,  Cardiaster  Itcdicus  et  Zignoanus; 
Hemiaster  gtobosus,  Regulusanus  et  Saulcytmus;  Pericos- 
mus  brevisulcatus  ;  Pyrina  Ataciana;  Echinoconus  jEgyp- 
tiactts  et  gigas.  Neuf  espèces  sent  communes  aux  bassins 
anglo-parisien  et  fjiénêen: Holaster  itriato^WHcciUs;  Car- 
diaster ananchytisiet  pilula;  Hemiaster  punctatus  et  Stella; 
Conoclypus  ovatu^;  Trematopygus  analis  :  Ct^opygl^s  elon- 
gatus et  subcarinatus.  Une  seule,  le  Mict  aster  Léskéiy  se 
rencontre  à  la  fois  dans  les  bassin  anglo-parisien  et  mé- 
diterranéen ;  quatre  se  sont  montréesr  simultfloaémént  dans 
les  bassins  anglo-parisien,  pyrénéen  et  Méditerranéen  : 
Echinocorys  vulgaris  ;  Micraster  cor-anguimm;  Eckinobrts- 
sus  minimus  et  Pyrina  echinonéa ,  et  démontrent,  comme 


&^  PALÉONTOLOGIE  FRANÇAISE. 

rayaient  déjà  fait  les  Bryozoaires^^a  contemporanéité  de 
ces  trois  bassins  et  les  communications  directes  qu'ils 
avaient  entre  eux. 

RépartUùm  des  genres  dans  les  différents  étages  au 

ils  ont  vécn. 

Le  tableau  suivant  offre  le  développement  successif  des 
genres  dans  les  six  étages  qui  composent  le  terrain  crétacé; 
il  permet  d'embrasser  d'un  seul  coup  d'œil  le  point  ou  cha- 
cun de  ces  genres^  s'est  montré  pour  la  première  fois,  celui 
où  il  a  atteint  son  maximum  de  développement  et  celui  où 
il  a  disparu. 
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Aharghttbs,  Lam.  V.  Echinocorys,  Brey,  58 

Analis^  Rœm.  F.  Cardiaster  pilala^  d*Orb.  126 

Carioatus,  Def.  F.  Echinocorys  vulgaris,  Brey.  02 

Ginctus,  Mort.  F.  Cardiaster  cinctus,  d'Orb.  147 

Gonica,  Agas.  F.  Echinocorys  yulgaris,  Brey.  62 
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Gor-avium,  GrateK  F.  Micraster  cor-anguinum,  Ag.  209 
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Pastulosa,  Lam,  F.  Echinocorys  yalgaris ,  Brey.  62 


M8  FAlfoHTOLOGIE  FBAIIÇAISB. 


PL  P«g- 
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AmaosTOMA,  Agas.  I8A7.  279 
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Cotteaaanus,  d*Orb. 
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Meyeri,  d'Orb. 

Oboyatns,  d*Orb. 
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HemisphcBricus,  Des.  F.  Echinoconos  orbicnlaris, 
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Rœmeri,  Agas.  V.  Echinoconut  Rœmeri^  d'Orb. 

5A5 

BostratUB,  Agas. 
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867 

Sulcato-radiatas,  Des. 

9A2 

871 

Trigonopygus^  Des. 
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12A 
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905 

1A6 

Fossariuft,  Forb. 
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12A 
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d'Orb. 
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Hagenowi ,  d'Orb. 
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1A2 

Ligeriensis,  d'Orb. 
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82A 
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826 
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Gaadeloapensis^  Dos. 
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824 

Lapis-cancri,  Lam. 
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827 

Lapis-cancri,  Morris  (non  Lam.^  F.  Echinobris- 

sas  Morrisii,  d'Orb. 

407 

Marmini,  Agas.  F.  Rhjmchopygos  Marmini^ 

d'Orb. 
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Testadinarios,  Brong. 
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GA88I8  galeola,  Sp.  i,  papillosa,  Klein.  F.  Bchinocorys 

papillosus,  d'Orb. 
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G4T0PT6C8,  Agas^  1S87. 
Affînis,  dt)rb. 

Alpinni,  Agas.  F.  EchinobrinoB  Alpinas,  d'Or. 
Ayellana,  Dabois.  F.  Garatomos  ayeUana,  Ag. 
Carinatua,  Agas^  F.  Gatopygns  oolambarina» 

d*Arch. 
Gaataneus,  Agas.  V.  Pyrina  castanea.  Des  M. 
Golombarius,  d'irch. 
Gonformis,  Des» 
Cylindriens,  Des. 

Depressas,  Agas.  F.  Pygaoliui  depreasiu,  Ag. 
Ebrayanos,  d*Ori>. 
Elongatus^  Des. 
Fenestratns,  Agas. 
Lœvis,  Agas. 

Minor,  Agas.  F.  Botriopygas  minor,  d'Orb, 
Neocomiensis,  Agas.  F.  Echinobrissus  Neocomlen- 

sis,  d'Orb.  894 

Oboyatas^  Agas.  F.  Botriopygas  oboyatus^ 

d'Orb.  885 

Obtasus,  Des.  974  440 

Orbicularis,  Agas,  F.  Garatomus  Orbicnlaxis, 

Ag.  869 

Paryulus  ,  Agas.  434 

Pyriformis  (pars),  Agas.  973  445 

Pyriformis  (pars),  Agas,  F.  Oolopygus  pyriformis, 

d'Orb.  457 

Subœqualis,  Agas,  F.  Pygaulos  subœqualis,  Ag.  888 

Subcari natus,  d'Orb.  974  450 

Tenoiporus^  Agas.  F.  Oolopygos  pyriformis,  d'Orb.  457 

GLAyiASTBB,  d'Orb,  1855.  281 

Gornutus,  d'Orb.  909  28S 

G&TPiASTBa  florealis,  Mort.  F.  Faujasia  florealis,  d'Orb,*  819 

Geometricas,  Mort.  F*  Pygurus  geometricos,  Agas*  818 

Leskei,  Goldf,  F.  Gonoclypus  Rhotomageusis, 

d'Orb.  345 

Oyiformis^  Des.  (non  Lamarck).  F.  Echinantos. 

Francii,  d'Orb.  298 

Oyiformis,  Lani.  (noD  Def.).  F.  I^garas  oyifor- 

mis,  d'Orb.  311 
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CltnkSTtM,  PI.            Pag, 
Peltiformis,  Hesioger,  F.  Garatomas  peltiformis» 

Agacu  S7S 

Sandalinus,  d*Arch«  K 'Archiacia  sandalina,  Ag,  38à 

Cltpiopygiis,  d'Orb,  1856.  &i8 

GerceleU,  d'Orb.  968             A8i 

Greaslyi,  d'Orb.  966             A35 

Micbelini,  d'Orb.  967             AS9 

Oyiformis,  d'Orb.                                      **  967             AS8 

Paultrei,  d'Orb.  964             ASO 

Renaudi,  d'Orb.  966             A87 

Robinaldinus,  d'Orb.  965             à» 

*  Sabquadratus,  d'Orb.  965             A28 

ClTPBUs,  Klein,  1754.  Ai6 

Acatus,  Agas.  Ai8 

AngustiporuB,  Agas.  Ai8 

Patella  Agassiz,  F.  Glypeus  sinaalos^  Leske.  ài% 
PauUrei,  Gotteau.  F.  Clypeopygus  Paultrei, 

d'Orb.  490 

Rimoaas,  Agas.  Ai8 

Rostratos,  Agas.  Ai  8 

Sinuatus,  Leske.  Ai  8 

Solodurinos,  Agas.  4i8 

COLLTBiTiDéiS,  d'Orb.  AA 

GtLLTRiTBS,  Des  M,  1835.  A6 

iEqualit,  d'Orb.  A9 

Agassîzii,  d'Orb.  A9 

Analis,  Des  M.                 ^  A9 

Anasteroides,  d'O^.  51 

Avellana,  d'Orbe  &8 

Bicordata,  Des  Mt  à9 

Bachii,  d'Orb.  51 

Gapistrata,  Des  M,  50 

Garinata,  Des  M.  50 

Dorsalis,  d'Orb.  50 

Elliptica,  Des  M.  A9 

Elongata^  d'Orb.  51 

Eudesii,  d'Orb.   ,  A8 

Granalosa,  Des  M*  50 

Gueymardi,  d'Orb.  833               55 

Loryi,  d'Orb.  51 
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COLLTUTH.  PI* 

Michelini,  d*Orb. 

MoDsteri,  d*Orb. 

Oblonga,  d'Orb.  88& 

ÛTalis,  Des  M. 

Oyulum,  d'Orb.  801 

Ringens,  Des  M. 

SabelODgata,  d'Orb. 

Subaemiglobos,  d'Orb. 

Transversa,  d'Orb. 

GoHOGLTFos,  Agas.  1840. 

AcutoB,  Agas.  9àl 

iEquidilatatos,  Des, 

Anachoreta,  Ag. 

BordiBf  Agas. 

Boiiei,  Agas. 

Goaddeus,  Agas. . 

GostellatuSj  Agas. 

Crassissimos^  Agas. 

Duboîsii ,  Agas 

Leskei,  Agas.  F.  Gonoclypus  oyatos,  d*Orb. 

Marginatus,  Agas. 

Ovatus,  d'Orb.  945  et  946 

Oyum,  Agas.  948 

Plagiosomus,  Agas. 

Rhotomagensis,  d'Orb.  944 

Subcylindricus^  Agas. 

Ucae,  Dea^ 

GonuLus  albogalerus^  Klein.  V,  Ecbinoconus  cônicus, 
Brey. 

Albogalerus,  Mantell  (non  Klein^  non  Leske).  F. 
Echinoconus  subconicus,  d'Orb. 

Bnlla,  Klein.  F.  Echinoconus  hemisphœricas^ 
Brey, 

Globulus,  var.  a.  et  b.  (pars),  Klein.  F.  Echi- 
noconus bemisph»rius,  Brey, 

Globulus,  var.  a.  et  b.  (pars),  Klein.  F.  EcMnoconus 
globulus,  d*Orb. 

Globulus,  var.  a.  et  b.  (pars),  Klein.  F.  Echino- 
conus vulgaris,  d'Orb. 

Nodus>  Klein.  F.  Echinoconus  globulus,  d'Orb» 
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GoMCLUfl.                                                                        PU  Pag. 
Sabrotandus,  MantelU  F.  Echinoconas  sabro- 

tunduB,  d*Orb.  517 

D 

DiscoiDKA  albogalera,  Agas.  F.  Echinoconas  conicos, 

Brey.  518 

DTftASTBB,  Agas.  F.  Collyrites,  Des  M.  A6 

iEqualis,  Agas.  F.  Colly rites  equalis,  d'Orb.  49 

Agassizii,  d*Orb.  F.  Gollyrites  Agassizii,  d'Orb.  à9 

Analis,  Agas.  F.  Coliyrites  analis,  Des  M.  à9 
Anasteroides,  d*Orb.  F.  Coliyrites  anaste- 

roides,  d'Orb.  51 

Ayellana,  Agas.  F.  Coliyrites  avellana^  d*Orb.  àS 
BicordatuSf  Agas.  F.  Coliyrites  bicordata, 

Des  M.  49 

Bncliii,  Des.  F.  Coliyrites  Buchii,  d'Orb.  51 
Gapistratus,  d'Orb.  F.  Coliyrites  capistrata, 

Des  M.  50 

Carinatus,  Agas.  F.  Coliyrites  carinata ,  Des  M.  50 

Dorsi^is^  Agas.  F.  Coliyrites  dorsalis,  d'Orb.  50 

Ellipticus,  Ag.  F.  Coliyrites  elliptica,  Des  M.  49 

.  Eudesii,  Agas.  F.  Coliyrites  Eudesii,  d'Orb.  47 
Hemisphœricus,  Al  Gras.  F.  Echinocorys  Gra- 

sana,  d'Orb.  00 
GranulosuSf  Agas.  F.  Coliyrites  granalosa, 

Des  M.  "  50 
Gueymardi,  AL  Gras.  F.  Coliyrites  Gueymardi, 

d'Orb.  55 

Loryi,  Al.  Gras.  F.  Coliyrites  Loryi,  d'Orb.  51 

Michelin],  Agas.  F.  Coliyrites  Michelin!,  d'Orb.  51 

Ovalis,  Agas.  F.  Coliyrites  ovalis,  d'Orb.  50 

Oyulum,  Des.  F.  Coliyrites  oyulam,  d'Orb.  54 

Ringens,  Agas.  F.  Coliyrites  ringens.  Des  M.  49 
Semiglobus,  Des.  F.  Coliyrites  subsemiglobus, 

d'Orb.  5<> 
Soprajurensis  d'Orb.  F.  CoUyrites  saprajurensis, 

d'Orb.  51 
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EenvAiiTHiTU  orbicalatas,  Letke,  V,  Pygaras  orbi-        PU 

calatus,  Ag, 
EcaiiiàiiTHus,  Brey,  1723. 

Affinis,  d*Orb. 

Alberti,  d*Orb. 

Amygdaia,  d'Orb. 

Anguiatos,  d*Orb. 

Beaamonti,  d'Orb. 

Blainyillei,  d'Orb. 

Bniin,  d*Orb. 

Columbaris,  d*Orb. 

GartQB,  d'Orb. 

Dorsalis,  d'Orb. 

EUipwidaliB,  d'Orb. 

Escheri,  d'Orb. 

Eurysomus,  d'Orb. 

Francii,  d'Orb.  913 

Hayesianos,  d'Orb. 

HemisphcBricuB,  d'Orb. 

Hoffmannii  d'Orb. 

IntermedluB,  d'Orb. 

Kleioii,  d'Orb. 

Lauriilardi,  d'Orb. 

Unku,  d'Orb. 

Orientalis,  d'Orb. 

G^aliB,  d'Orb. 

Oratus,  Leske. 

PolituSf  d'Orb. 

Bichardû,  d'Orb. 

Scotiformis^  d'Orb. 

Semiglobus,  d'Orb. 

Similis,  d'Orb. 

Subdorsatus,  d'Orb. 

Subsimilis,  d'Orb. 

Stelliformis,  d'Orb. 

Studeri,  d'Orb. 
EcBiNiTB  conoide,  Bourguet.  F.  Echinoconus  conicus,Brey. 
EcHiHiTES  caoalicatatus,  Schl.  F.  Holaster  striato-ra- 
dlatus,  d'Orb. 


301 
391 
39& 

m 

393 
3^5 
393 
39& 
393 
396 
393 
393 
393 
39A 
39i 
398 
396 
395 
395 
396 
395 
391 
395 
396 
394 
396 
394 
396 
395 
395 
394 
396 
394 
394 
394 
5i3 

ii3 
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ScmniTEs.  Pl«  PÉg. 

Corculum,  Schl.  V,  Micraster  cor-angainam^  Agas.  S07 

Lapis-cancri,  Leake.  V,  Cassidulos.  id.,  Lam.  827 

Peltiformis,  Wahlemberg.  V,  Garatomus  pehifo> 

mis,  Agas.  378 

Pyriformis,  Leske  (non  Park).  F.  Gatopygas 

pyriformis,  Ag.  hà5 

Pyriformis,  Park.  (non  Leske).  V.  Gatopygas 

colambarius,  d'Arch.  A86 

Radiatus,  Schl.  V.  Holaster  striato-radiatos,  d*Orb.  118 

ScutatuSf  Schl.  F.  Echinocorys  vulgaris,  Brey.  62 

Sexfasciatus,  Leske.  F.  Echinoconaa  hemi»- 

phericus,  Brey.  526 

Stellatus,  SchL  F.  Gassidulus  lapis-cancri,  Lam.  327 

Ursinus,  Schl.  F.  Echinocorys  yulgaris,  Brey.  62 

Vulgaris  Cpars),  Leske.  F.  Echinoconos  globulos, 

d*Orb.  522 

Vulgaris  (pars),  Leske*  F.  Echinoconus  hemisphœri- 

cos,  Brey. 
Vulgaris  (pars),  Leske.  F.  Echin.  yulgaris,  Brey. 
EcHiROBEissiDBÉs,  d*Orb. 
EcEiHOiRnsos»  Breynius,  i78&. 
Alpinus,  d'Orb. 

Amplus^  d'Orb.  ' 

Analis,  d'Orb.  F.  Trematopygus  analis,  d'Or|>. 
Bourgcoisil ,  d'Orb. 
Bourgaignati,  d'Orb. 
Gercelotif  d*Orb.  F.  Glypeogygus  Cercetoli^ 

d'Orb. 
Glunicularis,  d'Orb. 
GoUegnyi  d'Orb. 
Gonicas,  d'Orb. 
GordatuB,  d'Orb. 
Gostulatus,  d'Orb. 
Grepidula,  d'Orb. 
Edmondi,  d'Orb. 
Elatior,  Brey, 
Elongatus^  d'Orb. 
Faba,  d'Orb. 
Gracilis»  d'Orb. 
Grcssîyî,  d'Orb.  F  Glypeopygus  Gresslyi,  d'Orb. 


526 

5Sà 

289 

388 

956 

Aoi 

893 

883 

962 

AJ5 

95A 

896 

431 

391 

960 

d(r9 

991 

957 

AOÂ 

893 

391 

891 

392 

391 

398 

892 

"^ 

A26 

/ 
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F                    /  "** 

^                        g  391 

EenvAiinim  orbiculatos,  Leike.  F.  Pygar  /      ^  ^dg 

culatuSfÂg,                                ;/  3j^ 

EcaiiiAiinius,  Brey,  i7SÎ.                      //«  3Ç3 

Affinis,  d'Orb.                               y^  ^55            39^ 

Alberti,  d'Orb.                       /  yf^  3,j 

AmygdaU,  d'Orb.                  /                /  9^2            41  \ 

Angulatu»,  d'Orb.                            /  '  959            ^57 

Beaumonti,  d'Orb.                   ^1  ^  95^            ^11 2 

BlainyiUei,  d'Orb.             ^  954            394 

Bravis^  d*Orb.            ^  959            399 

Columbaris,  d'Orb             ^topygu»  OUènii,  d'Orb.  87« 

GurtQB,  d'Orb.  90O             ^^9 

Donalis,  d'Or^      ^^  393 

EUipsoidaUs    ^^  y.  Clypeopygus  Renaudi,  d'Orb.  ai 

BBcheri,d'     j^orb.  968            4C) 

Enrysoir   /^.orb.  955             397 

Hay^  ^l^tns,  d'Orb. 

He    >^to»,  d'Orb.  89Î 

^    £,iH»,  d'Orb.  958             405 

^bqoadratas,  d'Orb.  F,  Clypeopygus  subqaadra-  45'J 

tas,  d'Orb.  4SS 

terquiemi*  d'Orb.  990 

Tharmanni  d'Orb.  891 

Transversas  d'Orb.  893 

/               Tabercolatos,  d'Orb.  959         ^  408 

fcaiHOGOHXDÉtf,  d'Orb.  459 

EcBiMOGOiius»  Brey,  1752.  547 

•     Abreviatus,  d'Orb.  i006         547 
Albogaleros,  dX)rb.  V  Echinoconus  conicua, 

/                            Brey.  513 

Angulosusy  d'Orb»  F.  Echinoconus  conlcus,  Brey.  51s 

Bargesanus,  d'Orb*  994            5i  9 

Castanea,  d'Orb.  990            50<^ 

Conicus,  Brey.                                          996  et  997  515 

Gonicos,  d'Orb.  (non  Breynias).  F.  Echinoconus  aub- 

conicnsj  d^Orb.  519 

iEcyptiacos»  d*Orb                                            4995  544 


/ 


/ 


891 
961  41s 


Terrains  gréiaoês.  577 

PL  Pagii 

994  et  995  51i 

'\                                        h.                                                     999  5« 
^                                       (aon  Leake).  F.  Echinoconiu 


^ 


557 

5&8 

iOOO  5S6 

\     ^                                            ^a  lœvis,  d*Orb.  A90 

<      '^  5J6 

-»^                         ,<i'Orb,                                                 iOO;>  5A0 

"^•^                       .,  d'Orb.                                                           991  506 

^                        ucula,  d'Orb.                                                         992  568 

OblonguB,  d*Orb.  F.  Echinoconas  globulus,  d'Orb.  122 

ObloDgus,  d*Orb.  ^Cotteau).  5A7 

Orbicularû,  d'Orb.  992  552 
Orbignyanus ,  d*Orb.    F.  Pyrina  Orbigoyana  « 

d'Orb.  hH 
Pyramidalis,  d'Orbt  F.  Echinoconus  sabpyrami- 

dalift,  dX)rb.  550 

Riulini,  d*Orb.                                                  1003  559 

Rothomagensis,  d'Orb*                                         995  505 

Rœmeri,  d'Orb.                                                1006  5AS 

Snbconicus,  d'Orb.                                                 998  519 

Subpyramidalis,  d'Orb.                                       JOOO  550 

SubrotunduB,  d'Orb.  997  517 
Subsphœroidalis,  d'Orb.  F.  Pyrina  subâphœroi- 

dalis,  d'Orb.  A70 

Sttlcatas,  d'Orb.                                                   1004  542 

Vulgaria,  d'Orb.  554 

ËcainoGOBTS,  Brey.,  1732.  58 

.    Grasanasj  d'Orb.                                                    835  60 

Oyatus,  Mantell.  F.  Echiiiocorys  vulgaris,  Brey.  62 

PapillOBOS,  d'Orb.                                                     808  69 

Radiatus,  Schr.  F.  Hoiaster  striato  radiatus,  d'Orb.  118 

Scutatas,  Park.  F.  Echiaocor  ys  valgaris,  Brey.  62 

Sulcatus,  d'Orb.                                                     809  70 

Taberculatus,  d'Orb.                                                807  67 

Vulgaris,  Brey.                             804«  80v,  b06  et  808  fi 

EcRiBiocoBYTBS  miaor  (pars),  Leske.    F.  Echinocorys 

vulgaris,  Brey. 

VI.  '  62 
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Minor  (pan) ,  Leske.  V,  Echloocorys  papillosos, 

Brey.  69 

Oratufe,  Leske.  F.  Echinocorys  vulgaris,  Bref.  62 
Pofttalosas^Leskl».  V.  Ëc&inoeoîjm  vUlgàriÉ, 

Brey.  63 

Scatatna,  Leske.  F.  Echinocorys  yulgaris,  Brey.  62 

EcuROLAiiPAS  acuta,  Des  M.  F.  Conoclypuft  acutué, 

Ag.  a'i7 

Affinis,  Ag.  F.  Echiuanthus  affinis,  d*Orb.  296 

Alberti,  Mich.  F.  EchiDantbus  Albert!,  d*Orb.  296 

Amygdala,  Ag.  F.  Echio.  amygdala,  d*Orb.  293 

AngolatuB ,  Ag.    F.  Echinaothns  '  angulatus  , 

d*Orb.  295 

Beanmonti^  Ag.    F.  Echlnanthus  Beaumonti, 

d'Orb.  293 

Blainyillei ,  Ag.    F.  Echinaathoa  Blainyillei  , 

d*Orb.  294 

Blumenbachii ,  Kocb  et  Danker.   F.  PyguroB 

Blumenbachii,  Âg.  301 

Brevis,  Ag.  F.  Echinanthos  brens,  d'Orb.  293 

ColumbariSf  Ag.  F.    Echinanthos  columbaHs, 

d'Orb.  296 

Gurtos,  Ag.  F.  Echinanthua  curtus^  d*Orb.  293 

Dorsalis,  Ag.  F.  Echinanihus  dorsalis,  d'Orb.  293 

EllipsoidaliB,  d'Arcb.  F.  Echinanthus  ellipsoida- 

lis,  d*Orb.  293 

Escheri,  Ag.  F.  Echinaathaa  Escheri,  d'Orb.  ^Và 

EaryBomuB,  Ag.   F.  Echinaathus   Eurysomus, 

d'Orb.  294 

Faajasii,  Des  M.  F.  Faujasia  Faujasii,  d'Orb.  317 

Francii,  Des.  F.  Echinanthus  Francii,  d'Orb.  «198 

Hayesianus,  Ag.  F.  Echinanthus  Hayesianus»  d*Orb«  29^ 

Hemisphericus,  Ag.  F.  Echinanthus  hemisphas- 

ricus,  d*Orb.  295 

Hoflbnanni,  Ag.  F.  Echinanthus  Hoffmann!, 

d'Orb. 

Intermeditts ,  Ag.  F.  Echinanthus  intermediusi 
d'Orb. 

Kleinii^  Ag.  F.  Kchinanthus  Kleinii,  d'Orb. 


290 


296 
295 


LaoriUardi,  Ag.  F.  EchiAaathas  Laurillardi,  d'Orb.  295 
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Leskei,  Ag.  V,  Conoclypus  ovatas,  d'Orb.  8Â5 

Linkii,  Ag.  F.  Echinanthua  Linkii,  d*Orb.  295 
Orientalia»   Gray.    F.   Echinaothas  orientalls, 

d*Orb.  M» 

Ovalis,  Ag.  V.  Echiiianthus  oralis^  d'Orb.  S94 

Oyata,  Des  M.  F.  Gonorlypns  oratus,  d'Orb.  865 

Oviformia,  Ag.  F.  Echinanthus  ovatas,  Leske.  S96 

Ovamj  Des  M.  F.  Gonoelypas  ovQin,  Ag.  H9 

Politus,  Ag.  V,  Bchioanthoa  pelitûs,  d'Orb.  29â 

Productas,  Ag.  F.  Pygurua  productus,  A  g.  809 

Montmollini,  Ag.  F.  Pyguraa  Montmolliiii,  Ag.  305 
Ricbardii ,  Des  M.    F.  Echinanthus  Richardii  , 

d'Orb.  S99 
Scutiformis,   Ag.    F.  Echhiantbus  scutiformis^ 

d'Orb.  295 
SemiglobuB,  Ag.   F.  Echinanthus  seoiiglobus, 

d*Orb.  295 

Similis,  Ag.  F.  Echinanthus  similis,  d'Orb.  294 
Subdorsatas.  Ag.  F.  Echinanthus  subdorsatus, 

d*Orb.  296 
Subsimilis ,  Ag.    F.  Echinanthus  subdmilis  , 

d'Orb.  29A 
Stellifarus  ,    Ag.    F.  Echinanthus  stelliferas   , 

d'Orb.  29A 

Studeri,  Ag.  F.  Echinanthus  Studeri,  d*Orb.  29A 
Triloba  (pars),  Des  M.  F.  Pygurus  Montmolliài, 

Ag.  806 

EcBiNONBus  albogalerus,  Btain.  F.  Echinoconus  coni- 

cus^  Brey. 
EcBiHOSPATAOus,  Brey,  1732. 

Argilaceus,  d'Orb. 

Breyniusanus,  d'Orb. 

Collegnyi^  d'Orb. 

Gordiformis  (pars),  Brey. 

Gordiformis  (pars),  Brey.  F.  Micraster  cor-angui< 
num,  Ag. 

GibbuB,  d'Orb. 

GranosuB^  d'Orb. 

InflatuSf  d'Orb. 

Neocomiensis,  d'Orb, 


5)8 

151 

865 

167 

90& 

173 

846 

169 

8Â0 

,2 

i55 

11- 

207 

841 

i60 

839 

158 

814  903 

171 

843 

162 
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PI. 

P«€. 

8&S 

163 

4A& 

166 

8A8 

165 

RaDMMrATAcm. 

RonHoi,  dtM. 
SobcyliiidriciM,  d'OHv 
YemnUd'Ori». 

EoDi»  albogileniB,  Gmdia.  F.  Echinoconiu  conicoA, 

Br^.  513 

Amiichytis ,  Gm.   F.  Gardiaster   anandiytîs , 

dXM.  IM 

AToUaDa,  Sch.  F.  Hemiaiter  pmnèlla»  Dea.  SAl 

Cat^ibractiM,  BroB.    F,  Pygurof  orbicnlatns, 

Ag.  301 

ComplaiiAtiia,  Gm.  F.  Bcliliio^»aUgaa  cordif(ir- 

mia*  Brejr.  15S 

Cor-aDgainniii,  Gm.  F.  Micraater  cor-angiiinain^ 

Ag.  967 

L^pla-caneii,  Gm.  F.  Caaaidiilaa  lapis-caocri  « 

Lam.  317 

Oratua,  Gsl  F.  Echinocorya  Tuigaris,  Brey.  61 

Oriforaiia  ^    Gm.    F.     Echinanthiia     oratos , 

Leake.  196 

Pnatolotna,  Gm*  F.  Echioocorya  TQlgaris^  Brey.  61 

Pyriformis,  Gnu  F,  Gatopygna  pyriformis,  Ag.  AA5 

Quatematos,  Scb.  F.  Echinoapatagiu  cordifor- 

mia,  Brey.  •  455 

Radiatna ,  Gm.    F*  Holaster  striato-radiatas , 

d'Orb.  lis 

Seotatas,  Gnu  F.  Ecfainocoiya  Tvlgaria,  Brey.  63 

Sexlteciatna,  Gm-  F.   Bchinoconus  hemisphie- 

ricna»  Brey.  563 

SabgloboaoB ,  Gm.  F.    Holaster  aubglobosas  « 

Ag.  97 

Valgaris  (pm),  Gm.  F.  Ediinoconus  globalas» 

d'Orb.  513 

Volgaris  (pars)»  Gm.  F.  Echlnoconus  hemisphse- 

ricus^  Brey.  536 

Vnigaris  (pars),  Gm.  F.  Ecbiaocooiis  vulgaris, 

d'Orb.  58A 

Ekallastbb^  d'Orb.,  1858.  481 

Grcnowii,  â*Orb.  .  8  9  183 

Texasus,  d*Orb.  850  18A 

Evi ASTER,  d*Orb.,  1853.  486 


PI. 

Pag. 

863 

199 

860 

19â 

86 1 

196 

356  et  §S7 

191 

85A 

188 

855 

189 

857  858  et  859 

193 

862 

198 
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AquitADicus,  d'Orb. 
Crassissimas,  d'Orb. 
Dlstinctus,  d'Orb. 
KoBchlinanus,  d*Orb* 
Polygonus,  d'Orb. 
Trigonalls,  d'Orb. 
Tumidus,  d'Orb, 
VarusensîB^  d'Orb. 

G 

GktAwnSj  Lanh,  1801.  F.  Echinoconus,  Brey.  ^96 

Abbreviata  (pars),  Des  M.  V,  Echinoconus  hemi- 

sphœricns,  Brey.  '  ^526 

Abbreviata  (pars),  Forb.    F.  Echinoconus  orbl- 

cularis,  d'Orb.  533 

Abbreviata,  Des.  (non  Lamarckj.    F.  Echino- 
conus globulus,  d'Orb.  522 
Abbreviata^  Lam.  (non  auct)  y.   Echinotonas 

abbreviatus,  d'Orb.  532 

Albogaleras,  Lam.  F.  Echinoconus  conicus,  Br,  51 8 

Angulosa,  Des.  F,  Echinoconus  conicus,  Br.  513 

Bacca,  De*.  549 

Castanea,   Brong.    F,  Echinoconus   castanea  , 

d*Orb.  503 

Castanea,  Forb,  (non  Brong.)   F.  Echinoconus 

Rothomagensis,  d'Orb.  509 

Conica ,  Agas.    F.    Echinoconus    subconicus , 

d'Orb.  519 

Conulus,  RaBOier.  550 

Depressa,  Brong.  F.  Pygaulus  depressiis,  Ag.  353 

Elongatus,  Rasm.  550 

Globosus,  Def.  (non  Desor.)  F.  Echinoconus  co- 
nicus, Br.  513 
Globosus,  Des.  (non  Defr.)  F.  Echinoconus  De- 

sorianus,  d'Orb.  587 

Gugitis,  Pictet  et  Renevier.  5à8 

Lœvis,  Agas.  F.  Pyrlna  lœvis,  d'Orb.  490 

Leslcei,   Agas.  F.   Echinoconus  hemisphœHcus, 

Br»  526 
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Mixtoi,  IM  F.  Echinooonas  mixtas»  d*Orb.  506 

Niicala ,    AI,  Gras.    V,  Echinocoiiug  nacala , 

d'Orb.  908 

Oblongas ,   Des.    F.     Echinocoaus  globalas  , 

d'Orb.  5» 

OrbîgDyaaus ,  Agas»  F.    Pyrina  Orbignyana  , 

d*Orb.  498 

Ovatas,  Lam.  F.  GoQOclypus  oyatus^  d'Orb.  SAS 

Ovum,  Gratel.  F.  Gonoclypus  oyum,  Agas,  349 

Pygœa,  Agas.  F.  Pyrina  pygœa,  Des.  466 

Pyramldalis  (pars)  ^  Des   M.    F.  Echinoconas 

hemispbœricus,  Br.  iH 

Pyramidalis  (panOi  P^or.  (oon  Des  M.)»  F. 
'  Echinocoaus  «ubpyramidalis,  d'Orb.  550 

Rhotomagensi^,  ^gas.  F.  Eehkioçoniui  |UiotO« 

magensis,  d*Orb.  509 

Sexfasciatus,  Lanou  F«  ^cbiQoconqs  hemispbp* 

riens,  Br.  5S0 

Subrotnndus  (pars),  Fort»,  F.  EchiaocoQus  Do- 

soiianus,  d'Orb.  557 

Snbrotunda,  Aisas.  F«EcbinocoAuasnlm)tqadni» 

d'Orb.  517 

Snbsphœroldalls^  d*Arcb.  F.  Pyrina  subspbœroi- 

dalis,  d'Orb.  A79 

Subtruncata,  d'Orb.  F.  Echinoconas  sabrotnn- 

dns,  d'Orb.  517 

Sulcato-radiatQSj  Goldf.  F.  Garatomus  snlcato- 

radiatns,  Des.  571 

Truncatus,  Defrance.  F.  Echinoconas  globalas, 

dOrb.  5SS 

Valgaris  (pars),  Lanu  F.  Bchioocoiiai  globa^ 

lus,  d'Orb.  582 

Valgaris  (pars),  Lao^.    F.  Eobinocoous  hemis- 

phiericus,  Br.  520 

Valgaris  (pars}^  ^afn*  F.  Echinocoaus  valgaris, 

d'Orb.  534 

GiMiTOR  (parsj,  Ag.  F.  Echinoconas,  Brt  496 

Loderi^  Desor.  *  549 

Vionneii,  Camp,  550 

Glcniator  (pars),  Ag.  F.  Pyrina,  Des  M.  462 
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Nucleus,  Agas.  F.  Pyrina  nacleas^  d*Orb.  489 
Petrocoriensis,  Agas.  F.  Pyrina  Petrocoriensis, 

d'Orb.  AS6 

H 


HiMusm,  Des.  i8A7. 

1 

S20 

Ampl!i0»  Des.,  F.  Hemiaster  lacanososi  d'Orbi 

627 

Amygdala,  d'Orb. 

99ê 

262 

Breyisulcatas,  Des.  F.  Pericosmas  breTisulcttuSf 

Ag. 

277 

Breyiusculas,  d'Orb. 

888 

255 

Bucardium»  Des. 

8»A 

264 

Bucardium;(pars),  Des.  F.  Hemiaster  Moulin- 

sianus,  d'Orb. 

247 

Bucklandii,  Des. 

393 

231 

Bufo>  bes. 

863 

227 

Cubicas,  Des. 

879 

237 

Elatus,  Des.  F.  Perlaster  elatas,  d'Orb. 

271 

Expansos,  Des. 

895 

266 

Foarneli  (pars),  Des. 

877 

231 

Fourneli   (pars),  Des.   F.    Periaster   coDicus, 

• 

d'Orb. 

274 

Foumeli  (pan),  Des.   F.    Periaster  oblongus, 

d'Orb. 

275 

Globosus,  Des. 

892 

260 

IConinckanus,  Des. 

8^5 

250 

Inœqaalis,  Des. 

895 

267 

Lacunosos,  d'Orb. 

896 

267 

Leymeril,  Des. 

877 

232 

LigerieHsis,  d'Orb. 

387 

253 

Minimus,  Des. 

872 

225 

Moulinsianas,  d'Orb. 

883 

247 

Nucleus^  Des. 

876 

240 

Nucula^  Des. 

891 

259 

Parastratus,  Des. 

89^ 

265 

Phrynus,  Des.  F.  Hemiaster  minimus,  Dos. 

225 

Pisam,  Des.  F.  Hemiaster  bafo,  Des. 

227 

Prunella,  Des. 

881 

242 

PuncUtus,  d'Orb. 

886 

251 

58Â 
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HlHUBTIft. 

lUnayDei. 
ReguluBanos,  d*Orb. 
Ricordeauanas,  d*Orb. 
Saulcyano»,  d'Orb. 
SexangulatoB,  d*Orb 
SimilU,  d*Orb. 
Stella,  d'Orb. 
SabalpinuB,  Des. 
Toucasanus,  d'Orb» 
Verneuiili,  Des. 

Ubvipniostbs^  Agas.  T.  Holaster,  Agas. 

Grenowii,  Forb.  V,  Knallaster  Grenowii,  d'Orb, 
Radiatas,  Agas.   V*  Holaster  striato-radiatus, 
d'Orb. 

HBTiaASTBB)  d'Orb.,  1853. 
Couloni,  d'Orb. 
Oblougas,  d'Orb. 
HoLA&TBE,  Agas.«  1836. 

ifiqualis,  Portlock.    F.  Gardiaster  anancbytis, 

d'Orb. 
Altos,  Agas.  F.  Holaster  sabglobosas, 
Amplus,  d'Orb. 

Amygdala,  Agas.  F.  Uemiaster  amygdala,  d'Orb. 
ADancbytis,  Des  M.  F.  Gardiaster  ananchytis, 

d'Orb. 
Bicariaatus,  Agas.   F.  Gardiaster  bicarinatus, 

d'Orb. 
Bisalcatus,  Al.  Gras.  F.  Holaster  Perezii,  Sisio. 
Gampicbeanus,  d'Orb. 
Garinatus,  d'Orb. 
Genofflanensis,  d'Orb. 
Ginctus^  Ag.  F.  Gardiaster  cinctus,  d'Orb. 
GomplanatQS,  Agas.  F.  Echiaospatagus  cordifor- 

mis^  Brey. 
Gonicus,  d'Orb. 

Cor-avium,  Agas.  F.  Holaster  subglobosus,  Ag. 
Gordatus,  Dubois.  F.  Holaster  Grasaaasy  d'Orb. 
Fimbriatus,  Agas.  F.  Gardiaster  flmbriatus,  d'Orb. 
Greenoughii,  Agass.,  F.  Gardiaster   fossarlus, 
Forb. 
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896 
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Holastër.                                                                     pi.  Pag. 

Granulosus,  Agas.  K.  Cardiater  ananchy tis«d*Orb.  13S 

GrasaQus,  d'Orb.                                                     STà  81 

Indicus,  Forb.                                                         905  122 

Inflatus^  d*Orb.  F.  Ëchioospatagas  inflatus^d'Orb.  1 71 

iDteger,  Agas.                                                      851  113 

Intermedius,  Agas.                                               810  76 

îtalicus^  Agas.   V.  Gardiaster  Italiens  >  d'Orb«  lAS 

Latissimus ,  Agas.                                      837  et  838  94 

Lœvis,  Agas.                                                          81S  88 

L'Hardyi,  Dubois.  F.  Holaster  intermedias,  Ag.  70 

Marginalisa  Agas.                                                  819  109 

NasQtus  (pars) , Agas.  V,  Holaster  carinatus^  d*Orb.  105 

Nasutus  (pars),  Agas.  V,  Holaster  sobglobosus.  98 

Perezii,  Sismonda.                                                 813  86 

Pilula,   Agas.    F.   Gardiaster  pilula,  d'Orb.  126 
Pi  lui  a     (yar  maximaj.  V,  Holaster  Trecensis  , 

Leym.  101 

.  Planus,  Agas.                                                        821  116 

Sandoz,  Dubois.  V,  Holaster  carinatas,  d'Orb.  104 

Semistriatus,  d'Orb.                                   852  et  853  120 

Senonensis,  d'Orb.                                                 832  118 

Striato-radiatus,  d'Orb.                               802  et  803  115 
Subcylindricus,  Al.    Gras.    F.  Echiaospatagus 

subcylindricus,  d'Orb.  166 
Subglobosus,  Agas.  816  *  97 
Suboibicularis,  Agas.  814  et  815  98 
Suborbicuiaris,  Agas.  (non  Brongniartj.  F.  Ho- 
laster lœvis,  Ag,  83 
Transversus,  Agas.  813  88 
Treceusis,  Ley*  817  101 
Truncatus^Agas.  F.  Gardiaster  aaanchy tis^  d'Orb.  1 31 
Hyboclypvs  elongatus,  Al.  Gras.  F.  Gollyrites 
eloDgata,  d'Orb.  51 


I 


Infvlastbr,  Borchards.  F.  Gardiaster,  Forbes.  123 

Hageaowi,  Borchards.  F.  Gardiaster  Hageaowi, 

d'Orb.  143 

VL  53 
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LAOAifOH  Columbiaoum,  d'Orb.    F.  Pyguras  Colum*        Pl«  Pag. 

bianas,  d'Orb.  3i0 
Marmonti,  Bcaadouin.    F.  Pyguras  Marmonti, 

Ag.  301 

M 

IfiTAPOBHiNus  Gueymardii  AU.  Graa.  F«  CoUyrita» 

Gueymardi,  d'Orb.  55 

IftCBASTEE,  Agas.,  1886.  201 

Acutus,  Agaa.  F.  Ëpiaater  cruaissinius,  d'Orb.  iH 
AquitaDicuB,   Agas.    F.  Epiaster  Aquitanicus  , 

d'Orb.  199 
Arenatus,  Agas.   F.    Ificraster  cor-anguiaum^ 

Ag.  â07 

Breyiporas,  Agas.  F.  Micraster  Leskeî,  d'Orb.  215 

Breyis,  Desor.  F.  If icraster  cor-angainam  «  Ag,  207 
Breyisulcatus,  Agas.   F.  Pericosmas  bre?iialca- 

tus,  Ag.  277 
Breyiusculas,  de  Koniack.  F.  Hemiaster  breyioft* 

cuIqb,  Des.  255 
Bucklandii ,  Agas.  F.  Hemiaster  Bucklandii  , 

Des.  2dA 

Bufo,  Agas.  F.  Hemiaster  bufo>  Des.  227 

Cor-aoguinum,  Agas.                                867  et  868  207 
Gordatus,  Agas.  F.  Micraster  cor-anguinum , 

Ag.  207 
Gor-testadinarium,  Agas.  F.  Micraster  cor-an- 
guinum, Ag.  207 
Distinctus^  Agas.  F.  Epiaster  distinctas^  d'Orb.  196 
Gibbas>  Agas.  F.  Micraster  cor-anguinum,  Ag.  207 
Globosus,  Agas.  F.  Hemiaster  globosus,  Ag.  260 
Integer,  d'Orb.  902  2J9 
Latus,  Sismonda.    F.  Micraster  coranguinum, 

Ag.  207 

Laxoporus,  d'Orb.                                                870  217 

Leskei,  d'Orb,                                                        860  215 

Matheroni,  Des.                                          B64  et  865  303 
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Michelini,  Agas.                                                 866  305 

Minimas,  Agas.  V,  Hemiaster  minimus,  Des.  225 

Polygonus,  Agas,  T.  Eplaster  polygouus,  d*Ofb.  188 

Prunelia,  Agas.  V.  Hemiaster  prunella,  Des.  SA 2 
Rostratus,   Morris.  V,  Micraster  cor-anguinum,    ' 

Ag.  207 
SexaDgulatus,  d'Orb.  F.  Hemiaster  sexangala- 

tus,  d'Orb,  256 

Trigoaaiis,  Agas.  V,  Epîaster  trigonalis,  d'Orb,  489 

Tropidotus,  Agas.  F,  Micraster  Leskei,  d'Orb.  216 
Uudalatas ,  Agas.     F.    Periaster    undulatus ,    ' 

d'Orb.  272 

N 

NicLBOLiTES,  Lam.  F.  EchIaobristuB,  Breynius.  Û2Û 

Alpinus,  Agas.  F.  Echinobrissus  Alpinus^  d'Orb.  AGI 

Amplas,  Agas.  F.  Echinobrissus  amplos,  d'Orb.  393 

AoaliSf  Agas.  F.  Trematopygus  analis^  d'Orb»  383 

ArchiacifCot.  F.  TrematopjrgusArchiaei,  d'Orb.  381 

Bomarii,  Def.  F.  Gatopygas  pyriformis^  Ag.  &45 
Carinatus,  Goldf.    F.    Catopygui  colambarias, 

d'Arch.  Ad6 

Gastanea,  Brong.  F.  Pyrina  castanea,  Des  M.  ùlS 

Gerceleti^  Des.  F.  Glypeopygus  Geroeletl^  d*Orb.  àdi 
GlanicalariS)  Lwyd.    F«  Echinobrissus  otnnictt* 

laris,  d'Orb. ,  391 
Collegnyi ,  Des.    F.    Eobinobrissas  Gollegnyl , 

d'Orb.  â09 
Columbaria,  Lam.    F.  GatopygUfi  colambarius> 

d'Arch.                                                               •        «  436 

Conicu?,  Go  t.  F.  Bcbinobrîssos  conicus,  d'Orb.  391 

Cor-avium,  CatuUo.  F,  Cardiaster  pllula,  d'Orb.  126 
Gordatus ,  Goldf.    F.  Echinobrissus  cordattts  ^ 

d'Orb.  404 
Gostulatus,  Agas.   F.  Echinobrissus  costulfttasy 

d'Orb.  393 
Crepidula  ,  Des.    F.  Echinobrissus  cfeplditla  i             '  ' 

d'Orb.  391 

Crucifer,  Mort.  'F.  Trematopygus  crucifer,  d'Orb.  388 
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Gracifenis  (pan),  Agaa.  F.  Trematopygos  analis, 

d*Orb.  383 

Deprena,  Brong.  F.  Pyrioa  depresaa,  Dea.  BL  &7S 

DepresBoa,  Munater  (non Brong).  K  Pyrina  Gold- 

fofleii,  Ag.  A88 

DimidiaUia ,  PbilL    F.    Echinobrisana  datior , 

Brejr.  392 

EdmondifCot.  F.  Bchinobrissas  EdmoDdi,d*Orb.  391 

Klatoa,  Forb.  F.  Stimatopygus  elatus,  d'Orb.  393 

Elongatoa,   Agaa.    F.   Echiuobrissua  eloDgatas^ 

d'Orb.  391 

Faba,  Agas.  F.  Echinobriasus  faba,  d'Orb.  393 

Fouraaenaia  ,  d'Arch.   F.  Catopygua  columba- 

ria,  d'Arch.  Aô6 

Gracilia»  Agas,  F.  Ecbinobrissus  gracilis,  d'Orb.  393 

Gresslyi,  Agas.  F.  Clypeopygus  Gresalyi,  d'Orb.  A25 

Laconoans,   Agas.    F.  Echinobriasns  Nicoleti , 

d'Orb.  399 

Laconosns,  Dea  MooHns  (non  Gold,  nOn  Agas). 

F.  Ecfainobrifisoa  Moolinaii  ,  d'Orb.  AS9 

Lacnnoans  GoldL   F.  EchinolMiaBaa  lacunosas, 

d*Orb.  406 

Lœyis,  Def.  F.  Catopygua  lœ?i8,  Ag.  kht 

Latipomsy  Agas.   F.  Ecbinobrisaas    latiporua, 

d*Orb.  391 

Major,  Agaa.  F.  Ecbinobrissas  major,  d'Orb.  392 

Harmini,  Des  M.  F.  Rhynchopygoa  Marmini, 

d'Orb.  32A 

Micbelini,  AU  Gras,  F.  GJypeopygos  Michelioi, 

d'Orb.  A  9 

Blicraulus,  Agas.    F.  Ecbinobrissus  micraulus, 

d'Orb.  392 

Minimus ,  Agas.   F*   Ecbinobrissus  minimus , 

d'Orb.  hik 

Morrisei,  Forb.  F.  Echinobrissns  Morrisei,  d'Orb.  A07 

Neocomiensis^  Agas.  F.  Ecbinobrissus  Neoco- 

miensis,  d'Orb.  39â 

NicoleU,  Agas.  F.  Echinobrissns  Nicoleti,  d'Orb.  399 

Obovatus,   Des  M.    F.  BoCriopygus  obovatus, 

d'Orb,  336 

OlferaU,  Agaa.  F.  Trematopygus  Olfersii,  d'Orb,  376 
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Olfersii^  AL  Gras  faon  Agas).  V,  Trematopygas, 

GrasanuB,  d'Orb.  880 

Oviformis,  Got.  V.  Clypeopygus  oyiformis,  d*Orb.  A28 

Ovulum,  Def»    (non  Goldf).   V,  Catopygas  co- 

lumbaris,  d*Arch.  4/6 

Ovulum,  Lam.  (nonDefr.).  V,  Pyrina  ovlum,  A84 

Paralleius,  Agas.   V,  Echinobrissus  parallelus^ 

d'Orb.  AiO 

Paraplesius ,   Agas.   V,    Echinobrissus  elatior , 

Brey.  89S 

PlanatuSf  Forb.    F.   Pygorbynchus  planatus  , 

Forb.  SSS 

Planulatus,  Rœm.  F.  Echinobrissus  planulatus, 

d'Orb.  393 

*     Pyriformis,  Des  M.  V,  Catopygus  pyriformis^  Ag.  AA5 

Pyriformis,  Goldf.   (non  Des  M).  F.  Oolopy- 

gus  pynforrais,  d*Orb.  i|57 

Renaudi,  Agas.  F.  Clypeopygus  RenaudI,  d*Oi*b,  A27 

Requieni^  Des.  F.  Echinobrissus Requieni,  d*Orb.  ^os 

Roberti,  Agas.  F.  Ecbinobrisbus  Robert!,  d*Orb.  397 

Robinaldinus,  Cot  F.  Clypeopygus  Robinaldinus, 

d'Orb.  Â23 

Sarthacensis,  d*Orb.    F.  Echinobrissus  Sartha- 

censis,  d*Orb.  391 

Scrobiculatus  »  Goldt   F.  Echinobrissus  scrofoi'^ 

culatu8>  d*Orb.  Ai 3 

Scutatus ,  Lam.    F.    Echinobrissus  scutatus , 

d'Orb.  392 

Subquadratus,  Agas.    F.  Clypeopygus  subqua- 

dratus,  d'Orb.  A23 

Terquiemi,  Agas.  F.  Echinobrissus   Terquiemi, 

d'Orb.  390 

Testudo,  Forb.  F.  Pygorhynchus  testudo,  Forb.  323 

Thurmanni,  Des.   F.  Echinobrissus  Thurmanni> 

d'Orb.  hH 

Transversus,  d'Orb.  F. Echinobrissus  transversus, 

d'Orb.  392 

Truncatulus,  Rœm.  F.  Pyrina  pygœa,  Des.  A66 

NucLBOPYGDS^  Agas.  1837.  F.  Pyrina,  Des.  M.  A82 

Incisus,  Agas.  F.  Pyrina  incisa,  d*Orb,  A69 

Miner,  Agas.  V,  Pyrina  miner,  d'Orb.  A02 
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OoLOPT6us,d*Orb.,  iS59. 
Bargesii,  d*Orb. 
PyriformÎB,  d'Orb, 

Oyum  marinum,  Lwyd.  T.  Micraster  cor-angui- 
num,  Ag. 
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976 
977 


Pag. 
hbh 
A56 
&57 

207 


PBRiiSTiB,  d*Orb.,  185Â. 

Gonicus,  d*Orb.  899 

CubicQS,  d'Orb. 

£latus,  d'Orb.  897 

Fragilis,  d'Orb. 

GibberuluB,  d'Orb. 

Oblongus^  d'Orb.  900 

Undulatus,  d'Orb.  898 

PiUGOMua,  Agas,  18 ^i 7. 

Brevisulcatus,  Agafl.  901 

PioASTu  depressus^  Edwards  in  LaoL   V,  Pyrina  Gold* 

fusils  d'Orb. 
Pyoaulds,  Agas.,  48A7. 

Affiois,  Agas.  V,  PygaaluB  subœqualis,  Ag. 

Cyliodricus^  Des.  988 

Depressus,  Agas.  934 

Des  Moulin siij  Agas.  F.  Pyganlus  depresaas,  Ag. 

Macropygus,  Des.  935 

Ovatus^  Agas.  937 

Pulvinatus,  Agas.  938 

Sabœqualis,  Agas.  930 

Toacasanus,  d'Orb.  937 

Ptooihtnchus,  Agas,  18A0. 

Broilgniarti,  Agas. 

Crassus,  Agas. 

Gavieri,  Agas, 

Delbosii,  Des. 

Des  MooliDsii^  Delbos, 

Klatus,  Agas.  V.  Stimatopygus  elatas,  d'Orb. 

Grtgtionensis,  Agas. 

Heptagonus,  Desor. 
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PyGORHTMGHDB^  PI.         .          Pftg. 

Minor^  Agas.  V,  Botriopygus  minor,  d'Orb»  337 

Obovatus,  Agas.  V,  Botriopygus  obovatus,  d'Orb.  336 

Planattts,  Forb.  934             323 

Scutella,  Agas.  321 

Sopitianns,  d*Arch.  6Sl 

Subcylindricus^  Agas.  321 

Testudo,  Forb.  9S1              322 

Tamidus,  Agas.  321 

Ptgurvs,  Agas.,  1840.  299 

Acutus,  Agas.  301 

Apicalis,  Agas.  V,  Faujasia  apicalis,  â*Orb.  315 

Blumenbachii,  Agas.  301 

Columbianus,  Agas.  920             310 

Gonicus^  Agas.  920             808 

Depressus^  Agas.  301 

Faujasii,  Agas.  F.  Faujasia  Fai^asii^  d*Orb.  317 

Florealis,  Agas.  V,  Faujasia  florealis,  d'Orb,-  320 

FuDgiformis,  Agas.  301 

Geometricus,  Agas.  910               313 

Hausmanni,  Agas.  301 

Icaunensis,  Cot.  301 

Jurensis^  Marc       *  SOI 

Marmonti,  Agas.  801 

Meyeri,  Des,  V,  Botriopygus  Meyeri,  d*Orb.  833 

Michelini,  Cot.  301 

Minor,  Agas.  V,  Botriopygus  minor,  d'Orb.  337 

Montmolini,  Agas.                                     916  et  917  .'''Oô 

Nasutus,  d*Orb.  30! 

Obovatus,  Agas.  F.  Botriopygus  obovatus,  d'Orb.  386 

Orbiculatus,  Agas.  301 

Orbignyanus,  Cot.  F.  Pygarus  Montmolini,  Ag.  305 

Oviformis,  d*Orb.  919               31] 

Productus,  Agas.  918               300 

Ricordeauanus ,  d'Orb.  921               311 

Rostratus,  Agas.                                       914  et  915  30d 

Tenuis,  Marcou.  801 

Trilobus,  Agas.  F.  Pygurus  oyiformîs,  d'Orb.  3J1 

Pybina,  DesM.,  1837.  462 

Ataciana^  Cot.  988               /i91 

Bargesana,  d'Orb.  983               /i78 

Bourgeoisii^  Cot.  A96 
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Gampicbeaaa,  d*Orb. 

978 

468 

Gattanea,  Dea  M. 

981 

478 

Gylindrica,  Al.  Gras. 

979 

470 

Depressa,  Des  M. 

981 

472 

Des  MouliDsii,  d'Arch. 

981 

476 

EehiDODea,  Des  M. 

985 

483 

Freochenii,  Desor. 

497 

Goldfassii ,  Agas. 

986 

488 

Incisa,  d*Orb. 

980 

469 

Inflata  d'Orb. 

98Â 

481 

Lœvis^  d'Orb. 

987 

490 

Minor,  Desor. 

988 

492 

Moatainyilleoftis,  Sorig. 

497 

Nuclens,  d*Orb. 

987 

489 

Orbigayana,  d*orb. 

989 

49^ 

Ovalis,  d*Orb. 

980 

475 

Ovolum ,  AgSA. 

985 

484 

Ovulum,  Woodward  fnoD  Agj.  V,  Pyriua 

echi- 

nonea,  Des  M. 

483 

Paumardi,  Cot. 

495 

Petrocoriensis,  Des  M. 

986 

486 

Pygœa,  Des. 

978 

466 

Baphaëli  Des. 

49/ 

Sabspheroidalis,  d*Ofb. 

983 

479 

Toacasaii8,d*Orb. 

984 

483 

R 

nHTHCB0PYCD8,d*0rb.)  185  d 

323 

Gaadelupensis,  d'Orb. 

324 

Marmini,  d*Orb« 

937 

324 

ScBviASTiB  Cubeosis,    Agas.   V,  PHriaster  Cubensis, 
d*Orb. 

Fragilis,  Agas.  V,  Periaster  fragilis^  d*Orb. 

Gibberulus^Agas.  F".  Periaster  gibberulus,  d'Orb. 
ScuTBLLA  pyrainidalis,Ri8S0.  V.  Micrastcr  cor-angui- 

nuni  A  g. 
Spatangidêcs,  d'Orb. 


70 
70 
70 

207 
4  AS 
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Spatargitbs  brissoides  ovalis,  Païk.  V.    Pyrina  oyalis 

d'Orb.  473 

SPATiNous  acutus ,  Desb.    F.  Epiastcr  craaaiasimus, 

d*Orb.  iU 

Amygdala,  Gold.  V,  Hemiaster  amygdala ,  d*Orb.  26S 

Ananchytis,  Leske.    V.  Cardiaster  ananchytis, 

d'Orb.  131 

Ananchytoides,  Des  M.   V»  Micraster  coivangni- 

num,  Ag.  207 

AnticQB,  Def.   V,  Micraster   cor-an guinum^  Ag.  207 

BitaricensîS;  Dcf.  V*  Micraster  cor-anguiDum,Ag.  207 

Bucardiam,  Goldfuss.   F.  Hemiaster  bucardium, 

Desser.  26A 

Bucklandii,  Gold.     F.  Hemiaster   Bucklandii, 

Desor.  231 

Bufo  (pars),  Des  Moul.  F.  Hemiaster  Bufo  , 

Des.  227 

Bufo  fpars),  Des  Moul.  F.  Hemiaster  prunelia, 

Des.  24  ! 

Gapistratus,  Gold.  F.  CoIIyrites  capistratus,  Des 

M.  50 

Carinatus,  Gotd.  F.  Goliyrites  carinatus,  Des  M»  50 

Gomplanatus,  De  Blain.  F.  Ecbinospatagus  cor- 

diformis,  Breyn.  i5  > 

Gor-aDguinum,  Klein.    F.  Micraster  cor«angul- 

num,  Ag.  20? 

Cor-avium,   Des  M.   F.  Holaster    subglobosus, 

Ag.  9c: 

Gordatu?,   Blain.    F.    Gardiaster    anancbytls, 

d'Orb.  132 

Gordiformis,  Woodward.    F.   Gardiaster  anan- 

cbytis,  d'Orb.  i3 

Gor-marinum,  Park.  F.  Micrastercor-anguinum, 

Ag.  20* 

Gor-testudinarium,  Gold.  F.  Micraster  cor^angni- 

nnm,  Ag.  207 

Grassissimus,    Def.    F.   Epiaster  crassissimus, 

d'Orb.  494 

Crassimas  fpars),  Des  M.  F.  Hemiaster  lacmio- 

sus,  d'Orb.  267 

Elatus,  Des  M,  F.  Perîaster  elatus,   d'Orb.  27  » 
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Fossarias,  Mis,  BenetU  F.  Cardlaster  fossarias^ 

d'Orb.  i  24 

Gibbosus,  Blain.  V.  Micraster  cor-anguinam,  Ag.  207 

Gibbus,  Lam.  F.  Micraster  cor-angainom,  Ag.  207 

GlobosuS;  Ris.  F.  Hemiasterglobosus,  Des.  260 

Granalosus,  Gold.    F.  Cardlaster    ananchytis, 

d'Orb.  131 

Melveticus,  Def.  F.  F.chiaospatagus  cordiformis, 

Br.  155 

Lacunosns  ,  Gold.    F.  Hemiaster    lacanosus  , 

d*Orb.  267 

Lœyis,  De  Lac.  F.  Holaster  lœvis ,  Ag.  83 

Leskei,  Des  M.  F.  Micraster  Leskei,  d'Orb.  21 

Nodaiosus,  Gold.  F.  Holaster  cariuatus,  d*Orb.  1 04 

Parastratas,  Mort.    F.    Hemiaster  parastratus , 

d'Orb.  265 

Pilula,  Des  M.  F.  Cardlaster  pilula ,  d*Orb.  1 2 à 

Pranella,  Mantell  (non  Lamarckj.  F.  Hemiaster 

punctatus,  d'Orb,  251 

Pranella,  Lam.  F.  Hemiaster  pranella ,  Des.  262 

Punctatus,  Lam«   F.  Micraster  cor-aoguinum , 

Ag.  207 

Radiatus,  Parkins.  F.  Holaster  striato-radiatas  » 

d'Orb.  113 

Requieni,  Riss.  F.  Micraster  cor-angoinum,  Ag.  207 

Retasus,  Deslongch.  F.  EchlDOSpatagos  cordifor- 
mis, Br.  155 
Rostratus,  Mantell.  F.  Micraster  cor«angalnam, 

Ag.  207 

Stella,  Mort.  F.  Hemiaster  Stella,  Des.  245 

Striato-radiatns,  Leske.  F.  Holaster  striato-ra- 

diatus,  d'Orb.  4^3 

Subalpinus  ,  Risso.    F.   Hemiaster  subalpinns, 

Desor.  221 

Subglobosus,  Leske.    F.  Holaster  subglobosus, 

Ag.  97 

Subgfobosus,  Blain.  Cnon  Leske).  F. Micraster  cor- 

angainum^  Ag.  207 

Saborbicularis,  Brong.  F.  Holaster  suborbicula- 

ris ,  Ag.  93 
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Spatangcis.                                                                    pi*  Pftfi;* 
Snborbicalaris,  Goldfass.  (non  Brottg).  F.  Gard! as- 
ter ananchytis ,  d'Orb.  iSS 
TruDcatas,  Goldfuss.  F.  Gardiater  anancbytis, 

d'Orb.  iS2 

Tuberculatus,  Vaa  Phels.  V,  Micraster  cor-angul- 

num,  Ag.  207 

Stimatopigus,  d*Orb.  1855.  331 

Elatns,  d*Orb.                                                        929  333 

Galeatas,  d*Orb.                                                 9?8  332 


ToxASTBB,  F.  Echinospatagas^  Brey.  151 

Bertheloti,  Al.  Gras.    F.  Heteraster  CouloDi> 

d'Orb.  179 

GoUegnyi,  E.  Sism.   F.  EchinoapataguB  GoUe- 

gnyi,  d'Orb.  169 

Complanatus,  Sism.    F.  Echinospatagus  cordi- 

formis,  Br.  156 

Couloni,  Agas.  F.  Heteraster  Goaloni,  d'Orb.  179 

Cunei-formis,  Al.  Gras.  F.   Echinospatagus  cor- 

diformis,  Br.  156 

Gibbus ,    Agas.    F.    Echinospatagus    gibbus , 

d'Orb.  160 

Latus,  Got.     F.    Echinospatagus  cordiformis, 

Br.  156 

Neocomiensis,  Got.   F.  Echinospatagus  Neoco- 

mienais,  d'Orb.  162 

Nicœnsis,  E.  Sism.  F.  Echinospatagus  cordifor- 
mis, d'Orb.  156 
Micrasteri-formis,  Al.  Gras.  F.   Echinospatagus 

CoUegnyi.  d'Orb.  170 

Oblongus,  Agas.  F.  Heteraster  oblongus,  d'Orb.  176 

Ricordeauanus,  Got.  F.  Echinospatagus  argila- 

ceos,  d'Orb.  167 

Roalini^    Agas.    F.  Echinobrissus  cordiformis, 

Breyn.  163 

Semistriatus,  Desor.   F.  Holaster   semistriatus, 

d'Orb.  120 

Texasus,  Rœm.  F.  Enellaster  Texasus,  d'Orb.  184 
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Verrani«  E.  SUm.  V,  EchinotpaUgos  Verraoi, 
Brey. 
TMBHATorTooi,  d'Ork,  1855. 

Analif,  d'Orb. 

Archîacl,  d'Orb 

Gampicheanos,  d*Orb. 

Cradrer,  d'Orb. 

Grasanaa,  d'Orb. 

ObloDgos,  d*Orb. 

Olfenii,  d*Orb. 

0?Qlani,  d'Orb. 

Ricordeauanus,  d'Orb. 
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ERRATA. 


Page  /lÂ,  ligne  3  et  suiv. ,  ajoutez  aux  caractères  de  cette  famille  que  la 

bouche  est  souvent  munie  d'une  mâchoire. 
Pago  75f  ligne  23,  au  lieu  de  vingt-six,  lisez  vingt  et  une;  ligne  26,  re- 
tranchez le  mot  Duboisianvs;  ligne  29,  retranchez  le  mot  inflatus. 
Page  76,  ligne  6,  supprimez  les  mots  cinctus,    Agassiz,    amygdala^ 

Âgassiz. 
Page  89,  ligne  13^  espèce  à  supprimer  complètement;  elle  est  décrite 

plus  loin,  page  17!,  n*  2iA9. 
Page  123,  ligne  17 ,  au  lieu  de  Insuflaster,  lisez  Infvlaster;  idem^page 

^2!i,  ligne  4  2,  idem,  page  i  A3,  ligne  26,  idem,  page  1A4,  ligne  20. 
Page  126,  ligne  1,  au  lieu  de  Mantille  lisez  MantelL 
Page  335,  ligne  21,  au  lieu  de  Camprickeanus,  lisez  Campicheanus;  ligne 

23,  au  lieu  de  Tucasanus,  lisez  Toucasanus, 
Page  393,  ligne  28,  au  lieu  de  Morisii,  lisez  Morrisii, 
Page  hiSi  ligne  2,  au  lieu  de  SoloUurinus,  lisez  Solodurinus;  ligne  8,  au 

lieu  de  paHUa,  lisez  patelUi* 


Couloinmicrs.  —  Iniprimeric  de  A.  AIOUSSIN. 


